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Le cardinal Faulkaber a repris, 
le dimanche, I novembre, ses 
prédications a la cathédrale de 
Munich devant une auditoire^ 
qu on a pu évaluer a 8,000 per­
sonnes. Dans ce sermon, le car­
dinal a montré la contradiction 
entre l'attitude des autorités na- 
lionales-soeiahstes qui donnent 
leur a/rpui au mouvement néo- 
païen et le désir exprimé par le 
maréchal Hindenburg, dans son 
testament, de voir l'Allemagne 
garder la religion du Christ.

USE CONTRE-EGLISE

Le IL /*. Mürkcrmann, de lu 
(joniftagnie de Jesus, emigre ti'Al- 
lemagne en Hollande, a pronon 
eé récemment, à une fete tir 
r Association Saint-T honuis-d' A- 
quin, qui groupe les étudiants 
rat Indiques hollandais, an dis- 
émirs dans lequel il présenta le 
national-socialisme comme une 
nmivede religion et comme une 
cuntre-Lylise.

FIA \U,H MATTHON!

\l<ir Matleoni, archevêque de 
Sienne illnlie), vient de mou­
rir. Né le 10 octobre 1X77. il fut 
élu évêque de (irosse!o le X mars 
1920, promu le .'I mars 1932, ar­
chevêque d'Antioche ite Pisidie 
rl coadjuteur éi Sienne, dont il 
devint archevêque le 29 septem­
bre 1932. Le vénéré prélut était 
âgé de .r>7 ans.

'

Une oeuvre 
des Unités 
Sanitaires

Dans tous les comtés ou elles sont
etabües. la mortalité infantile a
diminue, déclare l'hon. M. A.
David.

STATISTIQUES

MONTREAL, Que. 1. C'est 
surtout dans les comte- organisés 
en unité- sanitaires que la dinu- 
nution de la mortalité est la plus 
sensible. Ln elfet, dit-il, les sia- 
l.sliques de l'année 1028 nous ap­
prennent r, i'* le taux de cette mor­
talité en particulier y fut de P.o.7 
contre 99 0, ailleurs dans la pro­
vince. C’est donc aux unite- sa­
nitaires, comme on le voit, que la 
province est redevable, en grande 
partie, du progrès accompli, de- 
pui ■ que.que- années, dans le sau- 
vetage des vies d’enfants. Voici 
que.quos chiffres éloquents que 
nous citait a ce sujet I non. M. Da­
vid.

Kn 1928, la province de Québec 
a perdu ll.titili t niant- de 0 à un 
an. soit un taux de H2.0 par mille 
naissances vivantes, alors qu’elk* 
en perdait, l'an dernier 7,270, soit, 
4.396 de moins ou un taux de 94.5 
par mille naissances v.vantes.

La mortantc infantile a par con­
séquent, dans 1 espace de sept ans, 
diminué rie 29.1 pour cent dans la 
province cepend.-rrt iue la décrois' 
sance de la natalité était de 6.4 
pou, cent et la décroissance de la 
mortalité générale de 15 1 p. ur 
cen Mais, comme le disait toute­
fois non sans iegret, 1 bon. M. Da- 
\ id. le taux de la mortalité infan­
tile s’etabnssant par le nombre de 
naissances vivantes et la natahtc 
décroissant dune maniéré consi­
derable dans notre province II 
s et un it que nous ne pourrons pas 
nom att ndre d’ici quelque temps 
a une baisse j msible et continue 
dans le* taux rie la mortalité in­
fantile. même si le nombre de de- 
i ", d'enfants de 0 a un an conti­
nue a tombe r

*

Com îlot pour lui 
extorquer S 10.00

DETROIT. 1 — (U.r.) L’ar- 
lestation ri Clcorg X Carpen­
ter et de ^a femme, deux resi­
dents' de Detroit, a amené hier la 
découverte d'un complot pour ex- 
toiqu i tut' somme de $H).00() à 
Daniel Sorenmn. de Toi onto. Ont , 
»n 1° menaçant d enlever se.-v qua­
tre enfants.

1. inspecteur John Hoffman, de 
la police de Détroit, a déclare que 
madame (’arpenter lui avait avoue 
avoir dicte une lettre demandant 
cetie somme à Sorrenson, qui est 
un sut intendant aux usines de la 
Ford Motor So. à Toronto. Elle a- 
voua également que son mari a- 
\ ut rédigé la lettre en question

William G. Comb, assistant du 
pro' tireur du district, est interve­
nu immédiatement pour faire exa­
miner les époux Carpenter par des 
pécialistes avant de les soumet­

tre a un interrogatoire plus serré.
La note qui portait les lettres 

‘ G -A.’’ disait à Sorenson de lais- 
ynr $10,000 en billets de banque 
aux appariement des Carpenter, à 
Détroit. La police prépara alors 
un faux colis qui fût livré suivant 
le* demandes insérées dans la let­
tre. Quand la femme Carpenter 
reçut le colis, elle fût mise en é- 
t'ri d’arrestation tout comme son 
mari.

Sorenson qui a été prié de lais­
se (-et argent était l’oncle des Car­

penter.

2 prisonniers trompent 
la vigilence des gardes

Après «voir ouvert une porto qui n'était pas fermée à clef, 
ils descendent deux escaliers et sautent d'une hauteur 
d'environ 20 pieds.—Fuite en habits de prisonniers dans 
les rues de la capitale.

LES FUGITIFS SONT ENCORE AU LARGE

Dans un grand discours, au cours d'une séance qui dure tou* 
te la nuit, M. Pierre Laval déclare que la France tra* 
vaille à obtenir la collaboration internationale pour as* 
surir la paix en Europe.—L'Allemagne sera invitée à 
faire sa part.—Pas de problèmes territoriaux entre les 
deux pays.—La France veut que la question de la Sar­
re se règle normalement.—Son désir est que le plébis­

cite soit libre et honnête.—Laval invite Hitler à se joindre 
aux autres nations pour élaborer un pacte de mutuelle 
assistance qui garantira les frontières actuelles.

VIBRANT APPEL A TOUTES LES NATIONS
OTTAWA, 1 Deux prison­

niers se «ont évadés hier de la pri­
son de comté, à Ottawa, en sau­
tant par une fenêtre d'une hau­
teur d'une vingtaine de pieds. Ils 
sont encore au large. I^es évadés. 
Constant Thivierge, 20 ans, et Al­
bert Aubin. 18 ans, avaient été 
condamnés ces jours derniers à un 
an et trois mois de prison, respec­
tivement. pour vol. profitant de la 
négligence d’un gardien, ils réus­
sirent à ouvrir une porte qui n'é- 
tait pas fermée à clef, deseondi- 
rent deux escaliers et sautèrent 
par la fenêtre de la chambre de 
bain, dans la salle des gardes. Le 
gouverneur de la prison les vit 
fuir et mit toutes les gardes dis­
ponibles a leurs trousses. Aubin 
et Thivierge, vêtus de leurs ha­
bits d*' prisonniers, ont réussi à 
fuir dans les rues affairées du 
centre de la ville. On ne sait pas 
au juste quelle direction ils ont 
prise mais la police croit pouvoir 
les retracer en peu de temps.

M. J.-H. Dillon 
sera candidat
MONTREAL, 1. — A la sui­

te dune a-semblée enthou­
siaste, li er so‘r, M. J.-11. Dil­
lon Ministre san.s-portef“iiille 
dans le cabinet Tasrhrreau a 
accepte la candidature dans 
la divis'on Ste-Anne. comme 
candidat libéral contre M. J.- 
P. Sullivan, député actuel.

Un prêtre a 
été tué par 

les rebelles
Un lieutenant de police et un dé- 

tertive tombent aussi sous leurs 
coups. — Bataille de deux heu­
res dans les montagnes.

DANS LES ANDES

LIMA, Pérou. 1. - (U.P.) - Un
soulèvement radical a pris quel­
que peu d’ampleur dans le; An­
des hier, et on a déclare que les 
rebelles avaient bataillé ferme 
pendant deux heures dans Huan* 
eav.’lica, avant que les troupes lo­
cales aient pu occuper cette ville 

Les rebelles avaient eu le temps 
de mettre à mort un prêtre du 
nom de Ambrosio Louis de Valle, 
un lieutenant de police et un dé­
tective.

Les rebelles étaient dirigés par 
Cirilo Cornejo, un avocat, qui est 
un membre de la gauche dans le 
parti politique des "apristas". Il 
n’a pas été révélé si les ‘‘apristas" 
avaient pris une part active au 
soulèvement. Comejo a réussi à 
s’enfuir.

Les troupes du gouvernement 
ont également occupé la ville his­
torique d’Ayacucho. dans la mê­
me région, après que les rebelles 
eurent pris la fuite sans opposer 
de résistance.

Ordonnances des évêques 
aux catholiques sarrois

Les ecclésiastiques des diocèses de Trêves et de Spire sont 
invités à s'abstenir de paraître en public dans les réu­
nions politiques.— Autorisation requise pour collabo­
rer aux journaux.

LES ASSOCIATIONS CATHOLIQUES

PARIS, 1er. — (I P.) — En expiant la politique etrangere de la 
France, dan* un dlseours prononcé ici hier, le ministre des Affaires 
Etrangères, Pierre Laval, a été chaleureusement applaudi, quand il a 
averti Adolf Hitler que la France était déterminée à assurer un “plé­
biscite libre et honnête" dans le territoire de la Sarre, le 13 janvier 
prochain.

Il ajouta ensuite que la France insisterait pour obtenir le paie­
ment des montants que le comité des trois à la Ligue des NatUns. co­
mité siégeant à Rome, voudra déterminer sur la valeur des mines de 
la Sarre et que l'Allemagne devra pa>er à la France si la région de la 
Sarre retourne au Reich. La France exigera le paiement des sommes 
basées sur l'évaluation de celte rirhr recion minière, évaluation qui 
sera déterminée par le comité de la Ligue des Nations.

Pierre Laval, répondait à la récente interviou d'Adolf Hitler aux 
vétérans français, interviou dan» lequel il plaidait pour une paix 
durable entre la !• rance et l’Allemagne. Il a invite le Fuehrer à se ral­
lier au pacte d assistanee mutuelle qui assurerait le maintien des 
frontières actuelles. I,a France et la Russie ont tout fait pour réaliser 
ce projet d’un traité à cette fin, mais Hitler s’en est toujours tenu éloi­
gné.

I>e ministre des Affaires Etrangères de France a prononcé 
son discours au moment où le gouvernement était appelé à voter le 
budget des Affaires Etrangères, qui ‘o chiffre à S18.479.17fl pour lOS.i. 
Le rapport présenté a cette fin par le député Adrien Dario, mention­
nait les efforts de la section de la presse au Quai d’Orsay pour com­
battre la propagande des autres puissances de l’Europe. Ce rapport 
commentait rétablissement d'un service d’‘‘écoutes’’ qui passe au cri­
ble la propagande transmise par sam-fil des centres européens. On > 
déclarait que cette propagande Inondait les journaux et les agences de 
presse, jour et nuit, dans le centre de i'Lurope et à l’est.

Pierre Laval, en expliquant la politique de la France, a déclaré 
que la mort de Louis Barthou. tombe sous les balles d’un as­
sassin. le 9 octobre dernier, n’a aucunement changé la politique exté­
rieure de son pay*, politique basée sur relie de la Ligue des Nations et 
sur la coopération, le respect des traités et le renvoi de tous les ac­
cords bilatéraux qui ne sont pas offerts aux autres nations par l’inter­
mediaire de la Ligue des Nations.

(Suite à la page 15)

Une célèbre aviatrice de 
France a une fin tragique

Mlle Hélène Boucher, qui détanait le record d'altitude pour 
les femmes, ainsi que plusieurs records de vitesse, fait 
une chute fatale, hier à l'aérodrome de Guyancourt, près 
de Versailles.
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T .Mit rCeemment. au roum d’unr atta­
que runtre le projet tie ron<.irurUon 
d'une route lran«-< anada. l'honora­
ble H. Wesley C.ordon a allégué que 
rette route serait parallèle au reteail 
du Pacifique Canadien mit une très 
grande distance et qu'elle nuirait aux 
affaires de U compagnie. Notre vi­
gnette montre le parcourt du Paci­
fique Canadien et le traré de la rou­
te tran»-( anada.

Cardenas persécuterait 
avec moins de violence

C'est ce que l'on commence à entrevoir, à la suite de la for­
mation du cabinet.—Les catholiques respirent plus à 
l'aise, maintenant qu'ils savent que Cannabal n'a pas 
le contrôle de l'éducation.

TELLEZ SERAIT UN MODERE

SARREBRUCK. 1 _ A la date 
du 12 novombre. les évêques dt 
Trêves rt di* Spire, qui exercent 
la juridiction épisccpale, l'un sur 
la partie pru-sienne, l'autre sur la 
partie palatine du territoire de la 
Sa re. ont ordonné :

“Nous estimons opportun, dans 
l'intérêt du souri des âme- des ca­
tholiques sarrois. dan- l'intérêt de 
la paix des paroisses, aussi bien 
qu en vue de l'appréciation futu­
re du résultat du plébiscite, de 
décréter ce qui suit :

Tous le.c ecclésiastiques des dio- 
ce "« de Trêves et de Spire sont in­
vités à s'abstrnrr. dans l'rsnr t du 
Concc rdat allemand, de paraître on 
public dans les réunions politiques 
du terrtoire de la Sarre.

Da même réserve est recomman­
dée en chaire et dans les mani­
festations des asosi-iations catho­
liques Cette iccommaniation vaut 
aussi pour tous les prêtres etran­
gers séjournant en Sarre. Les prê­
tres doivent éviter de recomman­
der en fhaire tous joirnaux. re­
vues ou livres p Utiques. Pour leur 
collaboration à des journaux ou à 
ries revues .ils doivent obtenir 
l'autorisation de l’Ordinaire.

Ce que nous voulons et devons 
éviter per rette ecommanriation. 
r'est l'introduction de >a politique 
a l’église et dans le ministère ee- 
clé-isatique. N tre recommanda­
tion n'infirme en rien la devoir 
moral d'armur pour la race ries 
aïeux et de fidélité à la oatr e. Cet 
amour et cette fidélité sont des 
vertu morales d'après la riortrin' 
catholique.

Identification 
des 2 victimes

HARRISBURG. 1 (UP)
La police a dientifié hier Elmo J 
Noukes, de Roseville, Californie, 
comme étant l’homme trouvé mort 
aux côtes de sa nièce à Duncan­
ville, quelques heures anrès la dé­
couverte de trois fillettes égale­
ment mortes sur le flanc d'une 
montagne.

Cette dramatique affaire avait 
été désignée comme étant le "ba­
bies in the woods murder" par la 
presse américaine.

Ix*s empreintes digitales ont fa­
cilité l’identification de la victi­
me. Noakes avait été dan-; la ma­
rine dans le passé. 11 s’est enlevé 
lu vie après avoir tué sa nièce à 
cent milles à l’ouest de l'endroit 
où furent trouvées les trois fillet­
tes qui gissaient au flanc d'une 

montagne.

Un service 
obligatoire 

moins long
Mussolini projette de reduire de 

18 mois a 12 mois Id duree du 
service militaire obligatoire. U s 
janvier.

LOI GENER M I

ROME, 1. (U.P.) - Le pre­
mier-ministre Mussolini projette 
actuellement de réduire de dix- 
huit a douze mois le service mili­
taire obligatoire a partir de jan­
vier prochain, a-t-on appris ici 
hier. Cette politique s’appliquerait 
à toutes le divisions de l'armée 
que l'on dit suffisamment bien or­
ganisée « l’heure actuelle pour que 
les citoyens ne soient pas oblige:, 
de faire un long terme sous les 
drapeaux

* . —

Est-ce l’oeuvre 
d’un espion ou 
une fumisterie?

TRENTON. Ont 1 — (U.P.)
Les quartiers-généraux de la Ro­
yal Air Force ici ont été alertés 
hier par la rumeur de la décou­
verte d’un baril de pommes qui 
devait être expédié en Allemagne 
et dans lequel on aurait trouvé li­
ne carte de l'aérodrome local. La 
découverte, disait-on. avait été 
faite à Montréal au moment ou 
ce baril de pommes devait être 
plaçé à bord d'un transatlantique.

Les officiels ont été portés à a- 
jouter peu de foi à cette histoire, 
vu que personne ne les avait no­
tifies de cette étrange découverte. 

*

Consé refusé

PARIS, 1. — (U.P.) — L'avia­
trice Helène Boucher, âgée de 26 
ans, qui détenait le record d'al­
titude chez les femmes et plu­
sieurs autres records de vitesse en 
avion, a été tuée hier quand son 
avion s'est abattu à l'aérodrome 
de Guyancourt, près rie Versail­
les, suivant un message reçu ici 

L'aviatrice commença à s'inté­
resser a l'aviation il y a quelques 
années au cours d’une visite sur 
la côte basque Elle obtint son t cr- 
mis de conduire un avion en 1931, 
et l’année suivante elle attirait 
l'attention de tous les experts dans 
l'aviation en complétant un tour 
de France que l'on considérait 
comme fort audacieux pour une 
femme a cette époque. Bien qu'­
elle fût l'une des aviatrice les 
mieux qualifiées de son pays, el­
le était reconnue eomme une jeu­
ne fille très modeste.

Elle apprit à piloter un avion du 
célébré aviateur français Michel 
Detroyat Au mois d’août 1932. 
mademoiselle Boucher établit le 
record d’altitude chez les femme; 
en volant à un hauteur de 5,90f) 
mètres, le record établi précédem­
ment par Ruth Nichols

Un an plus tard, elle rempor­
tait une victoire sur madame May 
Heizltp qui détenait le record de 
lu vitesse chez. 1» aviatrices Elle 
conduisit son avion à une vitesse 
de 290.6 à l’heure ^ur un i .ircnur 
de trois kilomètres EUe détenait'

aussi le record des milles kilomè­
tres avec une vitesse moyenne de 
253 milles a l’heure.

De plus. Hélène Boucher eût 
1 honneur d’abaisser le record de 
l’aviatrice Aemiiia Earhart Put­
nams avec une vitesse de 281.4 sur 
cent kilometres bien qu’elle eût a 
sa disposition un appareil moins 
puissant que ceux manufacturés 
aux Etats-Unis. Elle détenait en 
tout sept records qui n'ont jamais 
été abaissés par des aviatrices. 

---------«---------

Croisières d’hiver
MONTREAL, 1. — Le "Lady 

Nelson ’, de la Canadian National 
Steamships, commencera sa série 
de croisières d'hiver dimanche. Il 
quittera Halifax à destination des 
Bermudes, de la Guyane Anglai­
se et riemarera via Boston On re­
marque plusieurs passagers de 
marque parmi lesquels se trouve 
M. F. Monette de Montréal Le 
Lady Nelson transportera aussi li­
ne grosse cargaison de produits 
canadiens à destination des An­
tilles.

Le S S. Stavangerfjord. de la 
Norwegian America Line est at­
tendu à New-York lundi avec plus! 
de 100 voyageurs II repartira le R 
décembre avec tin grand nombre 
de voyageurs qui s'en vont passer 
le temps des fêtes dan les pays 
Scandinaves.

Choix des 
ministres 

mexicains
Emilio Portes Gil a le portefeuille 

ries Affaires Etrangères et Ro­
dolfo Elias (’ailes, celui des 
communications.

TACHE ARDUE

MEXICO. City, 1. — (U.P.) — 
Le président Cardenas, qui à l'â­
ge de 39 ans, doit envisager la 
tâche de régler la crise économi­
que et sociale au milieu de laquel­
le le Mexique se débat présente­
ment, crise qui comprend une lut­
te entre l’Eglise et l'Etat au su­
jet de la socialisation de l’éduca­
tion. a annonçé comme suit la for­
mation de son cabinet.

Intérieur : Juan de Dios Bojor- 
quez.

Tré-or : Narcisco Bassols. 
Commerce : Le général Francis­

co Mugica.
Agriculture : Tomas Garrido 

Canabal.
Education : Ignacio Gargia Tel­

lez.
Guerre: Le général Pablo Qui-' 

roga (reélu).
Communications : Rodolfo Elias 

Calles.
Affaires Etrangères : Emilio Por­

tes Gil.
Hygiène : Le docteur Abraham 

Ayala Gonzales.
Travail: Süvano Barba Gonza­

lez.
I-ois agraires: Gabino Vasquez 
Procureur-Général : Silvestre 

Guerrero.
Département Central : Aaron 

Saenz (réélu).

Procureur-Général du district 
fédéral : Raul Castellanos 

Secrétaire particulier du prési­
dent Luisi Rodriguez.

KITCHENER. Ont. 1 <U.P ) 
— Plusieurs étudiants on été con­
gédiés du collège Waterloo hier 
poui avoir organisé une grève 
comportant un congé en l'honneur 
du Duc de Kent et de la Princes­
se Marina dont le mariage a été 
célébré jeudi dernier.

Un autre fils de 
M. K. Uecavaliera 

obtenu la bourse
MONTREAL, l — Pour la se­

conde fois en deux ans, la bour­
se d études a l’Ecole Polytechni­
que offerte par !a compagnie du 
Pacifique Canadien par voie de 
concours à ses employés mineurs 
ou aux fil.s mineurs de ses em­
ployés, est accordée a l’un des fils 
de M Ephnem Lecavalier. chef 
comptable au service du Fret, a 
la gare du Mile-End Déjà en 
19.(2, Jean-Paul Lecavalier ga­
gnait rette bourse, qui donne droit 
à quatre années d'Mudes à l'Eco­
le Polytechnique de Montréal. En 
min dernier, son f:ére, Fernand 
Lecavalier remportait aussi la 
bourse en s’assurant la première 
place parmi plusieurs concurrents 
des écoles supérieures de Mont­
real I] conserva une moyenne de 
93.06 p.e. aux examens é’imina- 
to e; M Ferdinand Lecavalier 
est âgé de 18 arts et est gradué 
de ecole Supérieur^ Saint-Sta­
nislas. où enseignent les Frères 
de Instruction Chrétienne Ce 
double succès dans la famille Ite- 
cavaher méritait d'être signalé.

MEXICO City, 1. — (U.P ) — 
La formation du nouveau cabinet 
du président Laxaro Cardenas a- 
mènera probablement une amelio­
ration dans la persécution reli­
gieuse au Mexique, a-t-on appris 
ici hier. Cette hypothèse a été é- 
mise après la nomination d'igna- 
cio Garcia Tellez comme secrétai­
re de l’Education. C’est un hom­
me qui a la confiance des deux 
groupes actuellement en conflit. 
l'Eglise et l'Etat. Tellez, ancien 
président de l’université nationale 
est considéré comme un modéré 
par les religieux, mais c'est aussi 
un ardent socialiste.

Le nouveau président s'est en­
touré d’autre part de radicaux, et 
d’anti-clériaux, qui sont ses avi­
seurs pour l’aider à établir le plan 
de six ans qui commence avec son 
terme d’office. Dans les cercles re­
ligieux on a poussé un soupir de 
soulagement en constatant que 
Tomas Garrido Cannabal, un an­
ti-clérical enragé, avait été char­
gé du ministère de l'Agriculture 
au lieu de conserver celui de l'E­
ducation qu'il détenait jusqu’ici.

Cannabal vint dans la Capitole 
en compagnie de trois cents jeu­
nes gens vêtus de chemises rou­
ges. Les catholiques le craignaient 
plus que tout autre et on s’atten­
dait à des lois anti-religieuses très 
rigoureuses s’il avait etc nommé 
au ministère de l'Education. Com­
me le président Cardenas l'a nom­
mé au service de l'Agriculture on 
est porté à croire que ce n'est pas 
son intention d'accentuer la guer­
re de religion.

-----------*-----------

Complot contre le 
nouveau président

MEXICO. City, 1. — (U.P.)
— Arturo ('aslilJo a été arrê­
té Ici hier toir après que la 
police eût reçu des informa­
tions mystérieuses sur un 
complot contre le president 
Cardenas qui vient d'entrer en 
fonctions.

C&stlllo a été garde à vue 
pour être Interrogé, ( ’est un 
membre des loges maçonni­
ques que les detectives avaient 
longtemps rherche apres a- 
voir reçu des Informations a- 
larmantes de plusieurs sour­
ce».

---------V---------

Religieuse décédée
SAINT-HYACINTHE. I D 

N C. La R. Soeur Cnmeau, née 
Valentienne Bessette, des S..s de 
la Charité de cette ville, est dé­
cédée ;<•: a la Maison d’Youville, 
a l'âge de 41 ans, dont 21 an.s de 
v:o religieuse. La défunte était 
née à Granby, le 15 février 1893, 
fille de Louis-Joseph Bessette e’ 
d'Alida Comeau Outre sa mè­
re, de Granby, elle laisse deux 
soeurs, la R S. Marguerite-du- 
Sacré-Coeur. aussi des Soeurs de 
la Charité de Saint-Hyacinthe . 
Mlle M a ne-Louise Bessette, de 
Granby; ainsi que cinq frères. 
MM. Phil npe Bessette, de Saint- 
Joachim de Shefford; Léopold 
BessMte. de Waterloo; Emile, Ovi- 
la et Joseph Bessette, de Granby. 
Les funérailles ont eu lieu en la 
chapelle de l’Hôtel-Dieu. Le ser­
vice funèbre fut chanté par M 
le chanoine P -A Saint-Pierre, 
aumônier de la Maison d'Youvil­
le. On remarquait au choeur, 
MM. les abbes H Messier, Gus­
tave Vigneau et Maurice Godbout.

Un voleur lit le 
sujet du sermon ’ 

et rend l’argent
OTTAWA, Ont I. — (U.P.)

— Un sermon qui n'avait pas 
encore a été prononcé, à 
tellement impressionne un vo­
leur Ici hier qu'il a immédia­
tement restitué une nomme de 
$420.00 qu'il avait volée a Ro­
bert Oliver, gérant d’un théâ­
tre local.

Comme le voleur passait de­
vant une église i) vit une af­
fiche disant que le sermon de 
dimanche prochain porterait 
sur le commandement... "Tu 
ne voleras pas". Aussitôt, il 
app«'L Oliver, la victime de 
son vol, et lui déclara que s’il 
l'assurait de ne pas le pour­
suivre devant le» tribunaux, Il 
recevrait son argent immédia­
tement. Oliver consentit a ret­
te entente, et il reçut sou ar­
gent aussitôt.

Boycottage 
du Mexique 

aux Et.-U.
Il est temps, dit le Brooklyn Ta­

blet. que le gouvernement res- 
se ses transactions de toutes 
aortes avec le Mexique.

PERSECUTIONS

Monte sur un camUn, qui lui sert d'estrade. |p Due de Gloucester, ac­
tuellement en visite dans l'Vustralie. répond a une adresse de 
bienvenue à l'exposition de t ootamundra.

Lo présente constitution 
de l’Egypte a été abolie

1.1 ( AIR!.. 1er. — (I P.) — l n deeret publie ici hier, mentionne 
l'abandon de la présenté constitution égyptienne et la dissolution du 
parlement. Le d» rret m.-in'ienl t-.utefois 1rs prérogatives de la Couron­
ne et les clauses »e rapportant aux droits des sujets du roi.

< c changement re .ulte de la présenté ensc politique provoquée par 
la maladie du roi et le manque de chefs politiques ayant toute l’auto­
rité voulue. De cette situation est résultée I application d'une *< mi- 
dictature cxerçec par des officiels du palais ro>al.

Le decret a etc préparé par le nouveau cabinet du premier minis­
tre lew Fik Ne»sim Pasha qui a prK le pouvoir en mains le six no­
vembre dernier, apres la démission d’Abdal Fattah Hrh a et d-s mem­
bres de son cabinet Le cabinet voudrait, dit-tn. rendre e? deeret ef 
fectif axant le 15 décembre afin de prévenir la session du nouxeau 
parlement

NEW-YORK. 1. - (U.P.) -
Les catholiques romains ont fîi* un 
nouveau pas dans leur campagno 
de boycottage contre les produits 
du Mexique en demandant à la 
banque fédérale de cesser ses a* 
chats d'argent à Mexico.

En soulignant que l’argent est 
importé en grande quantité do 
Mexico aux Etats-Unis, le "Broo­
klyn Tablet", organe officiel du 
diocèse de Brooklyn, dit dans un 
article de redaction,

‘Tl semble grandement temps 
que notre gouvernement cesse se* 
transactions avec le Mexique. Nous 
avons l'ambassadeur Daniel qui 
offre du support aux chefs merce­
naires, encourageant ainsi la per­
sécution en soulevant la haine de» 
masses populaires. Nous fournis­
sons des armes à ce régime d« 
persécuteurs, mais non à leurs ad­
versaires. Nous permettons que» 
les citoyens américains soient pil­
lés. volés et maltraités, et noua a- 
chetons des marchandises qui ai­
dent a continuer cette campagne 
contre les catholiques. Boycottons 
les marchandises du Mexique. Qua 
le gouvernement nous donne l’ex­
emple en premier lieu.

Les anciens 
soldats ont 
invité Hess

l eur hôte est un des principaux 
lieutenants d'Hitler. — Les Vé­
téran* français et Allemand» 
vont coopérer.

POt R LA PAIX

BERLIN, 1 (U.P) ~ Un
mouvement, dans le but de pro­
mouvoir la paix par une coopera­
tion plus étroit»' des vétérans de la 
grande guerre en Allemagne et «n 
France, a été dévoilé ici aujour­
d'hui

On croit que Rudolph Hess, un 
lieutenant d'Hitler dans le groupe 
nazi, a accepté une invitation de» 
x'étérans de Pari* pour aller leur 
adresser la parole en France et 
marquer am«i le premier is vers 
la coopération de tous le- .incieus 
combattants pour la paix La da­
te de la visite de Rudolph Hess 
n'a pas encore été déterminée, et 
elle sera fixée après que l’s’utu- 
de du gouvernement français sur 
ce point aura été définie. On a de­
clare que le voyage de Rudolph 
Hess serait d'un caractère privé et 
qu'il viendrait en France simple­
ment comme un ancien soldat, et 
non comme délégué du Reich ou 
d'Adolf Hitler

Une fois rendu à Pens. He^s dis­
cutera probablement quelques pro­
blèmes d'actualité avec Pierre La­
val. ministre des Affaires etraa- 
gère*.
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Programmes de Samedi, 1er décembre
1»"* » V CAO K. u • tr — afin K. U / _ 7*0, K

/ *<'- -Orrhr»tr* 
r is— •* 
fi 7o—Nouvelle»

anrfri ) reheat re

port Nouvellr»
fi «»~ •• rouramm^ Cham ei orch
7 rtrt— Causerte hint et orch. » hint

unen* -r- hestr* Orchestre
* -* rfi-nt rt orrh ”7 43— Causerie trio
t '"fi—Orrhe»tra 
* 15—
C ’»—Chent et orrhc*tr»

t om rrt irrhestre.

*' Variétés
t *S— Pcx ne ** 4.
8 f»fi—Concert 
» 15—
a /rt—Orrheme et rhant

Concert Trhrstre

Chant *t orch Variété»
• 45— •*

t* »/>—Conrert Fanfare. 44
t* 1*_ "

***—Prorramme Revue. Chant
Ifi 15— Orchestre
11 "fi—Orrhe«ire rti'«t in hrsrre
M
11 /fi—Orrhe»fre. Com ert ircliestre

•«— *’ ■x—.tr» *rrhc*tre
17 fifi—/>r*h*»tre.

Programmes de Dimanche, 2 décembre
WE\F — fiSO K. \\ \Rt — RfiO K. W.I7. — “fia K

* rt/i—MH/xllew. i 1rs ne iQuatuor et Piano
* ort—Orche»*re four ie.» en faut.s

16 trt—Orchestre. Notix elles 'crénifte-, rues**
11 15—Concert Bn we» Pour les enfanta
P M
jj <w*—Concert 
j An—Mtif'ane. 
î Art—Orolie*tr»
* Art—
4 no—Trio
* on—Canterle.
f no—Heure ortthollqne 
CIS— “
C Urt—Canterle
* 4S—
7 .Art—C he n,
7.1 S—Proer»nime 
T ^rt—Qurn.< Mario 
7 45—Chant, 
coo—Citant et oreh.
« 15— “
*50— “
* 43— "
* OO—Chante rue«ea
*15— “
» 30—Concert
* 45—

10 tto—Orcheetre 
10 15—
10 30—Orrh. et choeur.
10 45— “
11 00—Pro* ranime 
11 15—Trio lyrique.
11.30—Nouvelle»
11 45—Orchestre.
12 o«—Orchestre

I’ M
ChAcu. et orsue 
Causerie

• ni ie«
!Svmrhon'e rte N. Y.

Orchestre et chant
! haut 

-«'-.tie
'Chant

•série
M^lortle*

• i ma 
( .tusérie
Chant et orchestre

Orchestre

Orchestre

Orchestre

Th^itre

P M
Orthes're.
•t «dtn t Itf 
tlrrue
ch a ni et nrch.
0 rame

j ''roeramma 
Trio

j PI. no

1 7rrhf»tre
M M

Quatuor * corde» 

! Orchestre

Orchestre
Orchestre

Olea Albanl.

Proçramme 
Th^Atrr 
\ Girard 
I.'Heure exquise 
Programme

jchAnt et piano 
orgue 
Nous elle» 

(Orchestre 
i he.stra

Programmes de Lundi, 3 décembre
WF AF — 66J ti 

*6 00—Concert 
i U—
f 17—Chant»
« 45—r'»,.t*r|*

7 0«—chant 
•. ’<—prsme 

1 so—Chant 
1 45—Programme 
» sa—Orame 
» »5—
I îrt—Chant et Orch.
I 45—
* •*»_ Chant et orcll
* 15—
* ’A_ Quatuor etc
» 45—

1» Aq—orch et ouatusr.
JA l<— -

IA 30—Concert 
*<*•»__
11 Art—Chant 
11 15—Orchestre
I • *a—Orchestre
II 45—

>\ \rt( - **0 K.
11 « userie

Théâtre 
• OrchestreI “
Concert

•userie
Chant et orchestre

-erie
Orchestre 

Rosa Ponselle.

Chant et Orch 

•: '■heslre 

Causerie 

Chant»

Orchestre 

's.-Soufre

»V i/ — 760 K
11 jutare

M

Trio
• •«< «Iles
ch-»nt et orme 
chant et orch. 

•Orchestre 
! Orrhesfre

■Concert 
O iiatuor 
Chants 

j '1 énesl rel»

j Orame

Orchestre

A annoncer

'Orchestre.
i''h-«ut
orchestre
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Heure Catholique de Québec

FOURRUREp
I Remodelage 

traux de Fat 
| donc 
! ce d

de man- 
agon à leur 

donner une apparen­
te de neuf Positive­
ment les plus bas 
prix pour la plus hau 
te qualité de travail

HENRI POUR AS
Dnlbeaa. Té) A5A« 
de» P Franciscains

Accordeur d'ORGUE
LOUIS JALBERT

20, CREMAZIE.™, QUEBEC
2n années avec Casavant A Frè­
res. SPEC! M.ITK reconstruc­
tion. addition et montage d'or­
gues soufflerie d'orgue» et d'har­
monium»

Kvitei les désappointements 
et économise/ en confiant 
vos réparations a un homme 
du métier.

SAMEDI. 1er DECEMBRE

11 00—Pot-Pourri musical
11 15—Programme. •
11.30—Programme rte variétés 
1? AO—Pour le» petits enfants.
12 15—l,a chanson française 
12 .7h. Programme.
12 45 Musique 

1 on • Musique légère 
1 15 Programme de Choix, 
i "'o in Nctuveauté
I 45 Programme 
4 3<v- L'heure.
4 33—Musinue d’or«.hes<re 
3 Ort - Variété»
s i-.. p -"•< amme
5 30. T.'heure du foyer
5 45 -Iji bonne ménagère 
A no L'heure
c-i '"-••-«s rruslrales 
A 05 Programme 
r i'» r'-n'’cjirnrpe 
M5~Chansons choisies 
A in—rbansons 
fi 45 - Divers 
7 Art ChansonneMes 
7 15—Chansons de Parts
• 70- -1 Meure
7 31 c'auserle sportive.
7 45—Chant
A pn—L'orchestre rie concert, 
a so T*u a -nea de la première page 
a as t1"1—smme
* ot\—Violon
9 15 ' u*our du monde
9 3(V -Montagnards.

10.00—Récital d'Orgue
10 30—CM’bert Darlsse et son orches­

tre
H no—L'Heure 
Moi .Je reporter
II 15—O Canada, fin des émissions

DIMANCHE 2 DECEMBRE

1-00 l'Heure
1" -l— o-o-ramme.

1 no—Chansrins.
I. 15—Variétés
1 30 Nouveautés 
7 on—L'Heure
2 01—L Horaire des programmes.
2 A3—Cocktail musical.
2 3 a— Pt-0ct, am me
3 00—'Tl Travatore”.
4 15- O-ct'est ce
4 30—"Autour du monde"
4 45—Programme de 'arifare.
500 1 Heure Catholique
a — . t 'Meure
6 01—Divers.
fi 15—Pi ogramme 
« 30- -Chansonnettes 
fi 45—Pour les enfants
7 00—Rirs canadiens 

; 7 15—Chansons.
7 Jti—Chanson 
7 30—L'Heure.
7 31—Causerie sportive

! 7 45—Chez le parfumeur.
8 00—Les veillées canadiennes, 

i R 30—Souvenirs d'autrefois
8 45—Orchetsre de concert
9 no—Théâtre
9 .70—Concert

pi no—Recital d’Orgue.
I 10 30- Romances.

11 OO- L'Heure.
11 oi—l p reporter 
11 15- Musique de fanfare.
II. 30—Fin des émissions

LI N DI. 3 DECEMBRE

R 00—L 'Heure
ROI—Orgue et nouvelles.
9 00—Le Club du Cou-Cou.
9 13—Concert.
B 30- Programme

10 OO - L’Horaire des programmes 
: 10 01- Melodies matinales.

10 13- Orchestre
10 30- Souhlats de bonne fête
10.33—Extraits d'opérns
10 45—Programme 

! 11 oo—Variétés
11 15—Fantaisies
1130—La bonne ménagère
12 00— Divertissements
1? 13—Muslnue Instrumentale 
12 30—Chansons 

I iî 45—Chansons 
1 12 45 Programme 

i 00- I a Nouveau'é
I 13—Chansonnettes 
130-Nos eéléhrtteg
1 45 -Hegal artistique
2 00- Rapport maritime
2 0?_n cnnada. fin des émissions 
4 30 I Heure
4.31—l'horaire des programmes
4 32 Musique d* fanfare
3 oo Programme
5 15- Fantaisies 
3 30—Orchestre
5 45 -Chansonnettes
6 00 L'heure
3 01-Miettes musicale» 
fi os -Chanson»
3 10-- Programme 
3 15— IVolon
6 30— Les Troubadours napolitains 
3 45- Rêvons d amour
7 0O--Musique Instrumentale.
7 15—la chanson de paris
7 SO—L'heure 
7 31—Causerie esportive 

' 7 4n Drame de 1a vie reelle
7 43 le* folles

• 8 00 Svrup Svmphonle
8 30- Radio Tréâtre
9 00- Trio Instrumental de t HR<
9 30 -Gilbert Dart ^ et son orchestre 

10 no-Recital d'orgue 
10.30 Programme

10 45— Romance
II 00—L'Heure
11 01 — T>e Reporter 
11 10—Programme
11.30 - Fin dee emissions

Demandei toujoun les

Dimanche. 2 décembre » .5 h p.m.. 
, U direction de meure Catholique pré- 
1 ventera un programme musical au 
I cours duquel la chorale des homme» 
1 et la Pcllle Maîtrise de la paroisse No­
tre-Dame du Chemin exécuteront dix 
chants religieux. Le con'érenrler de 
l'Heure sera M l'abbé Guillaume Dé- 
rhéne, du Séminaire de Québec 11 
parlera du réle du Saint-Esprit dans 
notre vie surnaturelle.

PROGRAMME

I. 7'ener Divin 71e*«ie. 4 vx m
Ernest Gagnon 

?. si Prtère â Marie Montlllet
bi Choral. I vx m

abbé .L-G. Turcotte

a) \doro Te. n Pants Coelllce
3 vx ru L. Rousseau |

h ) Cor ' .lesii 3 vx m.
J. Robert Talbot 

CONFERENT E (1ère parité) 
Requiem et Kyrie. (3 vx ég.)

J N o» on
Pie Jesu. (4 \x ég ) Be'tjen*
Paree Domine. 3 vx ég M Valllères 
Adoramus Te. Chrtsle 7 vx ég

Remondl
CONE ERE'N CE (2ème Parllet 

O Salutarls 2 vx . Cervt
Bone Pastor 3 vx m Wllt.herger
rmtate Doimrto .7 sx m J. Novon 

Alaltre de Chapelle abbé Jules Ran- 
rourf

A Pergue; M Henri Vallière»

10

A MONTREAL
Fm raugerle religieuse à l'Heure Catholique du 2 derenibre. organi­

sée par le Comité des Oeuvres catholique» de Montréal, sous le distin­
gué patronage de S. Exe. Mgr Gauthier. arrhevêque-Coadjuteur. sera 
denner par Mgr ipPailleiir. curé de la Nativité d'Hochelaga. Il expose­
ra la parabole du Figuier stérile.

Cette causerie commence à fi h. precises. A 6 h. 20 récital d'orgue 
par M. Arthur Eetondal. organiste de la cathédrale de Montréal. A fi 
h. 45 causerie par la Rdr Soeur Ste-Marle-Odlle de la Congrégation de 
Notre-Dame, sur les missions de sa communauté.

Au Microphone
CE MMR

CONFERENCE Tmis le- postes du 
reseau fiançai» de Radio-Canada dif­
fuseront ce soli, a 7 heure-, la confe­
rence de l'aumônier général de l'U­
nion catholique des Cultivateur», le R.

1 P Alphonse Deguire. S.J
I ITTERATI RE I assistant-con­

servateur de la Bibliothèque du Far- 
i lement fédéra! M Ernest Bilodeau,
| chargé par Radio-Canada d entretenu 

les radiophlles sur le mouvement lit­
téraire au Canada français donnera sa 
première chronique ce soir. R 7 h. 45.

MARTINI — I>e réseiu de la Co­
lumbia Broadcasting System trans- 

' mettrn de 9 h à 9 30 h la voix de 
Ntno Martini. Le jeune baryton débu­
tera avec 1 air *1 aimé "Ecco Rldente 
In Ciclo" du "Barbier de Seville" de 

! Roasir.l Suivront la Serenade ’ de 
Drogo et ' Pale Moon' de Logan 

DIMANCHE
SYMPHONH Arthur RodJnskl

! chef d'orchestre invité de la Sympho­
nie de New-York, a porté au program- 

, me qu'il dirigera dimanche — concert 
1 diffusé par les postes de Radio-Cana­
da — une oeuvre oui n'est pas trè» 
connue des radiophlles le poeme sym­
phonique "Taplola". de Sibelius Le 
Société symphonique de New-York a 
joué cette oeuvre, une fols, en 1926 
L'auteur la dédtee â Walter Dam- 
ro»ch C'e*t une oeuvre d'une très 
belle facture et d une haute inspira­
tion Les autres pièces inscrites au 
programme »ont 1 ouverture romanti­
que d" Obéron". de Weber, la Sym­
phonie en Re mineur, de César 
Franck et la Suite de “Daphnls et 

j Chloé", de Ravel.
OFFRI fTES 1-e* artistes d'opé- 

iette de Radio-Canada à Québec, fe­
ront entendre. A 7 h 30 P.M des ex­
trait* du Petit Duc" de Lecocq ainsi 
que des extraits d'autres operettes 
Cette émission sera diffusée des stu- 

I dio.s du poste CRC K â Québec et rc- 
! la> ée par les autres postes du réseau 
transcontinental M Jean-Marie Beau- 
del est le directeur musical de ci- 
programme

CHRONIQUE. M Noel Fauteux 
rédacteur A la "Presse' et professeur 
A VBcole des Sciences Sociales de 
Montréal, fera la chronique des évè- 

i nement.s do la semaine au ponte de 
, Radio-Canada de la Métropole, à 6 h

43 P M
"RIfiOl ETTO". les studios du 

poste WEAF tri adleront â 8 h PM 
un resume de l'oeuvre de Giilseppe 
Ve r!;. "Rigolctto". .1 -Charles Thomas 

‘tiendra le premier rôle En marge du 
I chant et de l'orchestre. Dertms Tavlor. i 
compositeur et critique musical bien 

, connu, commentera l'oeuvre du mai- 
i Ire Italien.

GRACE MOORE. — Grace Moore 
i l'artiste do concert admirée, chantera 
' de 8 h â 9 h. P.M . au réseau de la 
Columbia. Plusieurs mélodies populai­
res et quelques airs d'opérss sont au 
programme

Le choeur de "Faust", de Gounod. 
Prélude de Jam-feld (orchestre!; "Vis- 
«l d'Arte" extrait de "L.a Tosca", de 
Picclnt, "l-ast Rose of Summer"; 
"Danse macabre" de Salnl-Saèn» (or- 

; chectre); "Invitation à la Danse" de 
Weber (orchestre); Extraits de "Car- 

j men", de Bizet; "Do not Chide Me", 
de Hologh; "The Long Day Closes", de 
Sullivan

t ONCERT. -- It*s Chanteurs de 
Montréal que dirige M Jean Goulet 
donneront un concert aux postes du 

! reseau transcontinental de Radio-Ca­
nada. A 10 h. P M

Cette association se compose de 125 
voix mixtes C'est la plus ancienne du 
génie à Montréal, du moins chez les 

j Canadiens français. Elle compte 16 ans 
d'existence.

Désires vous un MEUBLE 
fait sur ordre: qu’il soit d'un 
genre MODERNE ou de Pt 
RIODE.

VOYEZ

E.A. ROUSSEAU
La ineiiblier

*t »o»«i ai'ur» tf'tvelr utltfartlon, 

t5e. rue «o Roi—Tél : 4 43AA

C K A C
ONTRFAL — 110 M 7J0 & 

SAMEDI. 1er DECEMBRE

71 Art Programme
11.30—Pour les enfant*--C.H S
11 45—Piano.
!•» • i. i- md maman
12 30 Programme
12 43--Coui s de l« Bourse 
p .sv M«*rcur1aie de* ■■e odults laitiers 

I oo L'Heure Ensoleillée
1 30 Ensemble
2 no "Pour vous Mesdames”.
2 15 Musique
2 30 Football.
i .'o -i,* i ,v Syneopators".—C B R
4 00 Ensemble
4 30 Variétés
5 fa) t'ne page d'ht**oire
5 03 Programme d'orchestre 
5 30—Le programme du loyer 
fi 15 Orchestre 
fi 30 Melodics
K 40 1 .1 Société du bon parler fran­

çais
fi 55 Nouvelles. -C B S.
7 oo—Concert.

15 fit, i . -le ou non
7 30 Programme
8 45 Programme
8 on Revue
B 45 Phant et piano
9 00 Hockey 

10 03— Variété*
10 30 Revue du samedi
11.00— Le reporter sportif 
nos Orchestre du Windsor 
l< J0 Musique.
lut)- Liu oes émissions

Dimanche. 2 derenibre

'Ois l^s Melodies connues et aimée-
10 30 —Nouvelles 
10 35 Harmonies 
10 45—Conceil

! il -Sedee religieux 
12 30—Piano
12 45—Causerie, de Londres 

-LAC JC.
1 15—Opéras
1 45—Concert
2 OO—Concert
2.15—Musique léger*

2 30— Piano
3 oo—Concert symphonique de New

York
5.00— Théâtre canadien 
S .KL -Programme.
5 43—Concert.
6 00—L’Heure catholique
7 00—Programme.
7.13—Concert.
730—Service relie leux
9.00— Choeur russe
9 30—Régal d’harmonie

10.00— Demi-heure catholique 
10 30—Programme10 55 - Press-Radio News.—C R S
11 00—Musique.
100—Fin des émissions

l undi, 3 décembre

7 45—Concert
8 00—Programme
R 15—Marches populaires 
R 30—Chansons françaises
9.00— Ménestrels.

10 00—Revue
10 30—Ouverture de la Bourse
10 45—Nouvelles
10 50- "The Three Flats".
11.00— Hygiène sociale
11 15—Programme
11 45 -Concert.
12 no- L’heure ensoleillée
12 15—Elizabeth Bartell —CRS 
1? 30—Trocramme 
12 43 ('ours de la Bourse 
12.55—Mercuriale des pioduits lai­

tier»
1 Art- Orchestre
1 13- C»u»«'-- -«crlcole de l’U. C C ^
• in Sérénades. lr~
2 00 Soon i c- et son orchestre 
2 15—Musiaue CRS
? 3<v -Ensemble
2 45—Ensemble A cordes
3 00 -"The F srv.wm»n"
3 45 "Cli >h« nn^Mv" <- u R

(finite A 1.» page 3l.

Quand des forts de pieux gardaient le Richelieu
i

' ja

Jm
Même dan» les terni»* ancien*, quand 
on construisait de» forts de pieux 
sur la rivière Richelieu pour re­
pousser lea attaques des sauvages 
ennemis, le tabac, cultivé dans le 
district du Saint Laurent était déjà 
extrêmement populaire Aujour­
d'hui. il est encore plus célèbre e» 
vous l'obtenez au meilleur de sa 
qualité avec l'Alouette- le produit 
de la belle province de Québec.

10/ C OflMTOC* 
/ei Carfe* 
f ûignantn

LE TABAC A PIPE

ALOUETTE
est le choixdes connaisseurs

La Cie B Houdc Limitée -Québec

JOUEZ
LA

GUITARE 
HAWAÏENNE

GAGNEZ DE 
L'ARGENT 

^ DANS VOS 
SOIREES

APPRFNC? A JOUER
» rît'»** h»«»t*nn*. r»* *or 

nspun jinrm. Crr n ci«mpl*<. 
M*'h<l* ît
l’irtm*. *tr. Kupxrtw rUi* r» 
h»w»l*tin* f>xint!« GRATIS 
»i«<- » -»ml»re !*won. T*rm*«
A* t'»t'rr*cu f»<-llM TV- mil 
Il-ri d* .d*» g*c» *». I* in*»

/111*» .1, L'uvV r*onm!E»r.d*n) "r 
tr» cr tr» In'orms» »*>U». K*rl
*»i yrjorRD irn pi-ur ptu» d» 
d/i»:!#.

LE CONSERVATOIRE DE 
MUSIQUE HAWAÏENNE 

RUE ST - JOSEPH 
QUEBEC. P O

PltissarlM dt

JOS. VAILLANCOURT
S58, St Joseph — Tél. : 5-3094

MAGASINER
< IIKZ

ZELLERS
CEST F AI RF 
UN PLAISIR 
PI MAGASI­
NAGE - - -

A.-.T. POULIN. Gérant
Détaiileurs aux Canadi?ns 

Economes.
228. ST-IEAN - QUEBEC

Plaignez
Venfant qui 

mouille son lit

Plalgnez-lr **♦ !ln1gner-!', Quand 
votre »nfant mouille son lit. il e«.t profon­

dément humilié Si vous le punis**/ Il de­
meurera dans un* surexcitation nerveu»* qut 

augmentera la fiéquenee des accidents Si voua en 
avez Pitié et laissez votre enfant mouille; son lit cro»- 

vent qu fl n'y a rien A fair/ vous l'exposez, à cette saison 
d* l'année â rt*« refroidissements dangeteux dont 1/^ suites 
pourraient être très graves Connalssez-vou* sphtnrierme 7 
L'aver-vous dêiA essaye* 7 Savez-vous qu'une cure d’un mol» 
4 la Sphlncferlne aura pour effet de renforctr le muscle ré- 
tenteur d'urine appelé "sphincter ", de i'empécher de «e relâ­
cher intempestivement et de lut permettre de fonctionner 
'iormA>'oent ' L'iode et le fer que conti- ni sphincterme 
fortifieront l'enfant, apaiseront ses nerfs Si donc votre en­
fant mouille son Ht. c'est qu'il est faible, nerveux. Incapable 
de léaglr Ne le punissez pas Plalgne/-le - et solgnez-l* 
Dès aujourd'hui, donnez-lui de la sphin» - 
terme d'un goftt agréable et recomman­
dée pour enfant» de tou» .iges ain>;(
Qu’aux adulte» et vieillards atteints de 
cette affection.

SPHINCTERINE
CONTRE L'INCONTINENCE D’URINE

Aux Pharmacies Couture» Quebec
toute*

les
pharmacies

s°Vun t** rtfON
,,ot. •*oW0' "

R .W”

ot

‘0VU0 n

gp/xK -

Il y a de I cmotion dans le 
radio d'aujourd'hui, avec 
des programmes venant 
des vieux pays — LON 
DRES — BERLIN — PA 
RIS — MADRID — les 
grands postes émetteurs 
de I Amérique du Sud 
vous viennent aussi hdè 
lement que vos postes fa 
vons, avec ce nouveau 
SPARTON de réception 
mondiale

Important : Tous le. upp» 
ipils récepteur* SPARTON 
«ont munis des véritables 
Radiotrons isolés de metal 
étampé. employés et recom­
mandés par presque tous les 
fabricants d’apparn s d* 
qualité.

Model/- No tfi7-(

COMPI K T

l!n Stiper-IIeter/xfyne fi lampes extrêmement nensibl* 
aver lampen a double efficacité et operant dans un chas 
sfs monté avec grand fioin — Haut-Parleur Dynamique d* 
R pouce* — l.e cabinet est d’une apparence toul-a-fail 
jolie. Il s'agit d'une cnmhinaiMin de noyers plaque».

6AULIN-TANGUAY.
371. ST-JOSEPH
QUALITE D ABORO"

QUEBEC TEL. : 9387
8ERVICF TOI IOI F

Feuilleton du SpncdL

L’f/e au Trésor
Par R, L. Stevenson

• traduction de A. Canaux)

No. 40
FEUILLETON DI' SAMEDI

Dick, qui nous avilit suivis et 
formait l'arrière ^arde. débitait 
pêle-mêle prières et malédictions 
dans la poussée de sa fièvre 
^ela aussi ajoutait ù ma tristesse 
et. pour couronner le lotit. Tétais 
hanté par la pensée de ).• tragé­
die qui s’était déroulée jadis sm 
re plateau, où le boucanier im­
pie au visage triste, qui mourut 
à Savannah en chantant et de­
mandant à boire, avait tué de sa 
propre main ses six compa­
gnons. I.e bois, si paisible en 
ce moment, avait dû retentir fie 
rris que je croyais entendre 
moi-méme résonner encore à mes 
oreilles.

Nous étions arrivés à la lisiè-
1.... ■ ' —.......

re /lu f/nirré.
“Huzza, camarades, tous en­

semble !” cria Merry.
El ils partirent pour la plu­

part au pas de course.
Mais, dix mètres plus loin, 

nous les vîmes s’arrêter tout à 
coup, un grondement sourd sc 
fit entendre.

Silver doubla le pas en mor­
dant le sol du bout de sa bé­
quille comme un possédé; mais 
lui et moi nous nous arrêtâmes 
bientôt aussi immobiles.

Devant nous, il v avait une 
grand/- excavation, pas très ré­
cente. car les côtes s’étalent é- 
crottlés et l’herbe avait poussé 
au fond sans cacher le manche 
d'un pic cassé en deux, et les 
planches de plusieurs caisses 
d’emballage, éparpillées tout au­

tour. Sur l’une d'elles était 
imprimé au fer rouge le mot 
Walrus, le nom du bateau de 
Flint.

(Tétait assez clair et probant. 
I.a cachette avait été trouvé • /-i 
vidée, les sept cent mille livres 
avaient disparu.

CHAPITRE \N\fir 

r.a rlwfr du rhrf

Il n’v eut jamais tel revire­
ment au monde. Chacun des six 
hommes restait comme frappé 
de la foudre. Mais, pour Sil 
ver. l’effet était déjà fini et il 
avait retrouvé son humeur et 
changé scs projets avant même 
que les autres aient eu le temps 
de prendre confirience de leur

désappointement.
“Jim, me chuchota-l-ll, prenez 

cela et défendez-vous.”
Et il me passa un pistolet à 

deux roups.
F.n même temps, il se mit à 

se diriger tranquillement vers b- 
nord, et en quelques pa» eut mis 
la cavité entre nous et les cinq 
autres. Puis il me regarda cl 
secoua la tête comme pour dire: 
“\oici un coin étroit.” Son re- 
gard était maintenant des plus 
amicaux; mais j’étais si révol­
té par ses constantes transfor­
mations, que je ne pus m'empê­
cher de murmurer :

"Vous avez encore changé de 
côté.”

Il n’eût pas le temps de répon­
dre. Les boucaniers, criant et 
sacrant, bondissant l'un après 
l'autre dans le trou, fouillaient 
l i terre de leurs doigts, rejetant 
r:i même temps les planches de 
côté. Morgan trouva une pièce 
d’or. Il la brandit avec une 
bordée d'injures. C’élait une 
pièce de deux guinées et elle 
passa de main en main pendant 
un quart de minute

“Deux guinées' rugit Merry en 
b-s tendant à Silver. Voila vos 
sept mille livres, n’est-re pas ? 
Vous êtes l’homme qui savez 
conclure les marchés, n’est-ce 
pas? Vous êtes celui qui n’avez

jamais rien fait de mal, coquin 
à tête de bois î

Continuez à fouiller, gar­
çons, dit Silver «ver une inso­
lente froideur; vous trouverez 
/les truffes pour les cochons, j’en 
suis sûr.

—Des truffes pour les co­
chons! répéta Merry furieux. 
Vous entendez cela, camarades? 
Eh bien! je vous dis. moi. que 
cet homme savait cela depuis 
longtemps Regardez-le en fa­
ce, et vous verrez que c’est écrit 
sur sou visage.

\b! Merry, remarqua Silver, 
vous voilà encore jouant au ca­
pitaine. Vous êtes un garçon 
ambitieux assurément "

Mais, cette fois, ils étaient tous 
pour Mrrrv. Ils se mirent à 
ramper en dehors de l'excavation 
jetant des regards furieux der­
rière eux. Je remarquai une 
chose qui me sembla favorable 
pour nous, ils allaient tous /lu 
côté opposé à Silver.

Nous étions donc deux d’un 
côté, cinq de l'autre, la cavité 
entre nous, et personne n’osait 
porter les premiers coups. Sil­
ver ne bougeait pas, il les guet­
tait, appuyé sur sa béquille, et 
les regardait avec un calme tel, 
que je n'en avais jamais vu. Il 
étail brave, il n’y a pas d’er- 

' reur.

Enfin. Merrv pensa qu’un (lis- 
cours avancerait les choses,

‘Tamarades, dit-il, de ces deux 
là-bas tout seuls, l’un est le vieil 
estropie qui nous a amenés ici 
et trompés, l’autre le gamin dont 
j’espère bien avoir h* coeur. Et 
maintenant, camarades !...’’

Et il devait le bras et la voix 
pour commander une décharge 
sans doute, quand... crac ! crac! 
crac! trois coups de mousquet 
partirent du fourré.

Merry chancela, tête la pre­
mière. dans le trou, l’homme j/ii 
pansement tournoya sur lui-mê­
me comme un toton e| tomba sur 
le côté, où il resta mort après 
quelques rnnnilsions, et les trois 
autres, tournant 1rs talons, s'en­
fuirent à toute vitesse.

Le grand John avait dé'à dé 
chargé ses deux pistolets sur le 
oorps do Merry quand le doc­
teur Gray cl Men Gun nous rejoi­
gnirent aver leurs mousquets fu­
mants, sortant dos muscadiers.

“En avant! cria le docteur, à 
toute vitesse, mes amis, il faut 
les empêcher de prendre les em- 
harentions.

El nous courûmes à iinr grande 
distance, parfois disparaissant a 
travers les buissons jusqu'à la 
poitrine.

Je vous assure que Silver avail 
grand’peur de ne pas partir

avec nous. L’effort qu’il était 
obligé de faire, appuyé sur sa 
béquille, a croire que les mus­
cles de sa poitrine allaient écla­
ter, était tel. qu’un homme bien 
portant n'eût peut-être pas pu le 
faire, disait plus lard le docteur 
Malgré cela, il était encore à 
trente mètres derrièie nous et 
sur le point de suffoquer, quand 
nous atteignime.s le haut de la 
pente.

“Dorleur, appelait-il. voyez, ne 
vous pressez pas."

Assurément, il n'y avait pas 
à sr presser. Dans une partie 
plus découverte du plateau, non* 
pouvions voir 1rs trois survivants 
des pirates courir toujours tout 
droit flans la direction de la col. 
Une du 'làl »i Arlinion. Nous 
étions donc toujours entre eux 
et les embarcations. Rassurés 
nous nous assîmes tous quatre 
pour reprendre haleine, tandis 
que h- grand John, I/- visage
contracté, s'avnuçail lentement 
vers nous.

"Merci bien, docteur, dit il. 
Vous êtes intervenu au bon mo­
ment pour rpoi et Hawkins. Et 
vous voila aussi. Ben (inn, aiou- 
la-t-il. vous êtes un brave homme 
assurément.

Je suis Ben (inn. oui, répliqua 
le maroon (abandonné), frétil­
lant comme une anguille dans

son embarras. Et, I
après une pause, comment liez 
vous, monsieur Silver? I res • n. 
u'esl-ee pas ?

Ben, Ben, murmura Si .-r. 
quand ie pchsc a ce qu- '• s 
avez, fait pour moi !

l.e docteur envoya (îrty li - 
cher un des pics nhandonne- 
los mutins dans leur fini ''
comme nous nous rendions tr," - 
qilillemetil vers les t:til) 1
Rôtis, il raconta en quel,Mies 
mots ce qui s’était passé. Ce 
récit intéressa vivement ^ 
et Ben (itin le maroon à ru 
idiot fut le héros du conin' 
ment a la fin.'

Ben, dans ses longues pi '','- 
nades solitaires à I ta vers l'ib. 
avait trouvé fc sqiieletlr • * 
lui qnj l'av ait placé; il o t 
Irouvé le trésor, qui! tvn ' ib'- 
lerré (témoin le manche I- ,l 
du pic que nous avion» te, r •’ 
dans l’excav at uni 1. il IV'.iil 
transporté sur son do» i nL 
sieurs journées du pied d’m 
grand pin i une grotte qu v 
avait sur la eoMIne j deux p ' 1 
l’angle nord-est de IVr et ' < 
vait caché là en sûreté '• :i\ 
mois avant l’arrivée de 17/' ' ■ 
uinUr.

u FarineRobinHood 4"“*
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91 propriétés au Lac S.-Charles
ont coûté à la ville $169,(590

Mgr Carneau officiera à la
messe des Quarante-Heures

C’«st li rtnstignemtnt qu’a fourni hior soir la maire Grégoi- ni
ro on réponso à une interpellation de l'échevin Noreau. I lUSieUfS I1C 
—Dos dépensas faitos sous l’ancienne administration 
munieipaio.

35 REPONSES

tiennent pas 
à ces joujoux

, '?Uï'rt'Lrt dentain. premier dimanche de

{4VT™di*Sr- d'nnrr* a d” a w
Tr. ûu^nZ'',r">r dl,,<'r-'"« ïroup."»rnl* p.rol,.l.“

C r* Quarante-Heures marguent la fin de la aoKante-et-deuxIème 
annee et le debut de la soixante et-troisième annee de l'exnrMltl..r.

SX'S;'rJ"1,S*,r*-8h*‘"m'°î "°0*- U niandrm.nt d.. «fi.-

Câblogramme de Les amendements à la
Leurs Altesses charte sont nombreux

Kn réponse au télégramme 
gu'll a adres.se au (iouver- 
neur (ienéral du 4 anada a 
l’ncraaloii du mariage du Duc 
de Kent et de la l’rlnoeane 
Marina, l'honorable M. I 
l'alenaude a reçu hier le mes­
sage MiUanl:

Cost uns charte neuve que nous allons avoir, dit en souriant 
le maire Grégoire.—Formation d’un comité.—On se mot- 
♦ra à l’oeuvre sans retard.—Il faudra corriger plusieurs 
articles.

Le barrage 
serait prêt 
avant Noël

La ville a payé a date $169,69(1 - i 
! 91 pour l’achat de propriétés ou 
! de lots en rapport avec le projet 
de construction d'un barrage au 
lac St-Charles, suivant une inter­
pellation présentée par t'erhevin 
Alberic Noreau, et la réponse 
donnée hier soir, au Conseil de 
Ville .par Son Honneur le maire 
J.-E. Grégoire.

Ces achats ou expropriations re­
montent a l'ancienne administra-

Les travaux *e poursuivent très M0'1 ta' !'=‘-s df rrrères élec-
rapidemrnt et on veut termmer e,C^ SlT

pendues oxnme la v.He a decide

Bien gu'rllr ne soit pas en- 
rore en vigueur la loi relati­
ve à l'enregistrement des re­
solvers et pistoleU donne de- 
Ja des résultats, l/e lieutenant- 
eolonel Léon Lambert, rhef 
de la Sûrete provinciale, a 
déjà reçu plusieurs armes que 
leurs propriétaires ne jugent 
pas a propos de garder cher, 
eux.

— *- -------------

Mort de M.
C. Delisle à 
Pont-Rouge

lin navire a 
sombré dans 

la tempête

OltaAAa. Ontario, 
Son Honneur le 

(ùnnerneur de

FOUR EQUILIBRER LE BUDGET
Lieutenant
Quebec.

le gros oeuvre avant les r.gueurs SI fa7r» / , , , J kde faire e, iger un petit barrage a
la déchargé du lac St-Charles.

Dans la longue réponse donnée 
à l'interpellation de 1 echevin AI- 
béric Noreau, on trouvera ci-des­
sous tous les détails démontrant 
ou la ville en était rendue avec

AL LAC ST-CHARLES

Le nouveau barrage que la vil­
le fait présentement construire
la déchargé du lac St-Charles se- CP projet de grande envergure.ra probablement terminé pour le 
jour de Noel, suivant des rensei Voici le texte de ce document : 

1. -Quel est le nombre de pro-

Une élection 
est annulée 
par la Cour

Le défunt était très avantageuse, .farh IHpert. 22 ans est halaxe 
eit co.inu. — Il exploita une par une vague — Le vent soi,f- 
houtlque de forge pendant tfl ftr * linr xjlrs<(<. d(. 6(, ml||„ *
ans. — Age d- 35 ans. l'heure, hier soir

l eurs Altesses Rov aies le Duc 
»*t la Duchesse de Kent prient 
le Gouverneur General du 
< anada de vous faire parve­
nir leurs remerciement* les 
plus cordiaux pour le message 
que vous aver envo.ve au nom 
de la province de Quebec 

(Signé) l/e Secretaire 
du Gouverneur General. 

*-----

OBSEQUES LIWM A Mt'SKLGON

gnement.s obtenus hier de M J- priétes> lots ou parties de lots 
A. Tremblay, mgemeur-en-chel achetés a date en rapport, avec 1rs
du departement municipal de 1 A- expropriations et !<• barrage au
ll'*educ. Lar st-Charle& °

Le uarrage a ete commence au né.: 6 propriété , 5 lots; 14(5
début du présent mois après que j)ai tie< rj(. jots
la ville eût abandonné son grand 2 Quel est le montant total

Le cas des
taxis a un 
nouvel écho

St-Gregoire de Montmorency. 
— Le tribunal deride que le mis 
en cause ne peut agir comme 
conseiller municipal.

LIS CONCLUSIONS

La ville deride d'abroger rertam* 
reglements afin de permettre a 
la t .S.P. de fixer elle-même les 
taux.

projet d'ériger un barrage au coût pd . f. date •>
«le milliers de dollar, pour déci- Hep.; $169,690.91 Une cause qui a suscité beau-
der d'exhausser les eaux avec un 3 5 V-t-iï enc >re des prooné- ' 1 11 e" 1 ,"u ,,a,a's fJ'' ^llslr
tiarrasc rv.ii Hisnendieux rt rons- .°' ' ,en ^ f, opi U ''e 'lent de e terminer par un ju-baiiag. pvu dispendieux et ions- .lHirr., ayant donne d-s options a gtmcnt do SnM Hotul<.u,. |,
truit par des chômeurs sous la di- |H Ville de Québec et qui ont ete 
rection d un contremaître. refuses par le Convté Adminis-

1a»s travaux sont pousses avec tratif ou le Conseil de Ville? 
célérité vu que les ingerueut veu- Rep : Qui. 
lent faire progresser le gio oeu-' 4 5, ouj> ieurs noms "
vie avant les grands froids et les p^p : ^51 Kcrdm.md Bibaud, 
grexsscs tempêtes. Tou» récemment, ,j d(. s. B.>-^e, Gaudias Drolet, .1 - 
les hautes eaux de l'automne ont A. Lapoinlc.
quelque peu retarde les travaux. ,s Quelle <\st la grandeur de 
niais dans la suite on s'est remis ter am dont lu ville avait besoin V 
à la tâche pour procéder tr« ra- 13 84 j-rp nts, •'-Id ar-
pideinent. Nujojrd’hui, rette en- pents, u.2ô ai^nts 
treprise s*-' poursuit dans les meil- 6. A quel prix furent lr> op- 
leures conditions, et il semble s* tions ?
sure qu’à la Noél on pourra em- Rep.: $2,300.00; $350.00 (dom- 
inagasiner les eaux du lac St- magcri: $1.400.00; $1.200 1)0 
Charles plus facilement avec le 7. -Quel nombre d> propriétés, 
parachèvement de co barrage. de lots ou parties de lois reste-t-il

Ordination à 
Charlesbourg

encore a acheter par la Ville ?
Rép.: 2 p. opnétes; 1 lot; 

parties de lots.
48

Juge
Kcrainad Roy, Magn.rat-en-cnvi. 
Nous avons déjà parlé, lors de 
l’enquête, de cette cause dans la- 
quelle Ludger Ciingra- poursuivait 
1 .a Corporation du "Villagi dr 
Montmorency, comme défenderes­
se, et Aime Savard. comme mis en 
cause, pour faire annuler une re­
solution du conseil; cette resolu­
tion nommait Savard conseiller, • t 
le demandeur l'attaquait comme 
illégale, il invoquait entre autres 
griefs, l'incapacité de Savard a 
devenir conseiller, prétendant qu'­
il ne savait ni lire ni écrire.

A l'enquête, le mis en came a 
etc entendu comme témoin par la 
demande Son procureur s’est ob- 
jeete a l exam 11 de lecture et d’e- 
criture a laquelle on voulait le

I-e village de Pont-Rouge, Co MUSKEGON. 1 .BU P)
Lé .Th ' 'Un d‘' "rh p,u« tempête qui a balave' 12 K-
ge> et de ses plu> respectables ci- tats. a cau«é le naufrage du Hen-
^Vn%da,nsi,a i'-’’d° M' ('î* , v Cortin’ dans le port de Mm- 
* à'é 7r1'1.'S,C’ bier, a là- kegon II y a au moins une porte
M , ft,’ v’f‘- * ^ Henry Cortin" est un

1 Crf LS.tin ^bslc, originaire nav ire de 2.394 tonnes 
dp f^t-Basdr. habitait depuis 5:» l a circulation a rte rendue im-
r„^, h h"'U8'',"" " ojplo... praucblc pluMfur" bÏÏ.
tout d abord une boutique de for- par suite d une chute de neige 
go pondant 40 ans. Il fut durant pousser par un vent de 60 imllll 
quelques armer n | emploi du a rheure.
Ministère de la Voirie comme ins- John Dipert. âgé de 22 ans de
tiucteui pour la confection de Prank fort. Midi. a été emporte

M11 DrbsleI,1HCadanl' r 1 par unp va«i*r alors qu'il essayait
M Dehsle a contribue large- de relier un câble do bateau-pa-

mem au développement et au pro- trouille de Muskceon ;.o • n.*tu-v " ' . ......... ", " >^,uu
«re> de Pont-Rouge, ou il a oc- Cortin." * recommande, au Conseil d«> Ville
cupe les charges de conseiller. L ' Escanaba" vr tenait sur lev d abroger i-erlains règioments afin
commis aire d'école. de mai- lieux avec son éauinaer d.* r.n l-’ •ïfrnit‘itrr.a la Vomm sion de>.
guiltier, accomplissant dans ses homme.- Il réussit a empêcher le

"Cortin" de sombrer complète­
ment.

"t 'rs| une rharle neuve que 
nous allons avoir"... .< déclaré en 
souriant hier Non Honneur le 
maire .1.-1.. Grégoire en réponse 
a noire ropr» seul;,nt qui lui de­
mandait si les amendements 1 lu 
charte seraient nombreux cette 
année, dans le |,il| que la ville 
présentera a la Législature pro­
vinciale au cours de la prochaine 
session.

"Nous voulons arriver , éipii- 
librer nos dépenses ave. nos re­
venus. a ajouté noire premier ma­
gistral, et r’esl pour eetle raison 
qu’il lions faudra faire corriger 
certains articles, ni, plutôt plu­
sieurs articles de la charte, afin 
d'enlever a la ville certaines o 
Idigatioiis qui sont tm. charge 
pour elle.”

Si l'on en juge d'après ers re­
marques de noire premier magis 
Irai, le bill de h. ville de Ouéhee

Le chlore 
n’est pas 
abandonné

La rumeur voulant que l’on ait 
cesse de traiter l>au de noire 
aqurdue au chlore est olre par 
le Dr Martin.

DOSES PLUS FORTES

Ou chuchotait en certains nu- 
beux depuis quelques jour que 
la duration de l'eau avait été dis­
continue» depuis quelques jernai* 
ne., au lac St-Charle source d'a-

rette année. Il 11» manquera pas 
desoiilever un iiilérèl considéra­
ble parmi les contribuables l..rs 
du pèlerinage annuel de nos ad 
minislratenrs municipaux sur la 
colline parlementaire, et d'im- 
porlanles reformes seront faites 
dans la çhai te à la suite de ce 
pèlerinage pour la bonne et sai- 

a approuvé une résolution pç-ur i'p a'lm*nislrali<»n de notre vil-
trui^

Le comiiç des \mendernrnls a

« * * ji- .• tiij i«i\. fcjV-V_ llcfl It
s. ia plus volumineux que jamais limentalion de notre aqueduc

Une brève enquête nous permet 
de démentir aujourd'hui ccttr ru 

Hier sou, le docteur

I NE RESOLUTION

!✓’ comité exécutif, hu cours 
d une brève séance tenue hier soir.

meur. Hier soir, le docteur Val 
mont Martin, chef du Service d’Ily 
giène, .1 déclaré a notn représen­
tant que lu deration >c faisait ré­
gulièrement comme par le pas.-é 
et même avec de dosage plus 
forts vu que la mauvaise tempr- 
rature de ces jour- dernier., con­
tribuait a polluer l'eau da vanta-

8 -Quels soiit les noms des pro- sfumeUre. disant qu'on ne pou- 
priétaires et la grandeur des ter- va,t > looser a s incriminer lu.-
rains a acheter ?

(Suite a M pane 15. > eul »

Une louchante cérémonie re­
ligieuse se déroulera demain, en 
la chapelle des Pères Kudistcs, 
de Lharlesbourg. a l'occasion de 
l’élévation au diaconat de MM. 
Augustin (icdéon, \dée Hubert 
cl Frédéric Leblanc.

Letlc ceremonie coninienccra 
à R h. 30 et sera présidée par 
Lx. Monseigneur (liner Plant».. 
Plusieurs aii;re> clercs recevront 
les deux derniers ordres mineurs 
ou seront tonsures a celte mê­
me cérémonie.

Aux deux derniers ordres mi 
neurs: MM. François d'Autre- 
mont. Gérard. Léger, Ba.vmond 
Mehmçon. Félix Michaud, ( a 
mille Monfet.

\ la tonsure: MM. Leon Hour

L’honorable 
M. Patenaude 

à l’Institut

vait l'exposer a ^'incriminer lui 
même. L examen fut permis sous 
réserve d'objection, et le procu­
reur du demandeur demanda a Sa­
vard de lui lire un article du co­
de. l.e témoin répondit qu'il n'a- 
vait pa. ses lunettes. La cause fut 
ajournée a trois jours, et cette fois, 
le temom répondit qu'il ne pou­
vait pas lire parce qu il était trop 
intimide.

Le juge n'a pas rendu de deri* 
sen sur l'objection “Même sj le 
mis en cau-e'. dit-il, "ne pouvait 
être force de prouv er .1 . ompe-

divcrses fonctions, tous ses d- 
voir s de parfait honnête homme 
et rendant service a ses conci­
toyens avec un jugement sûr et 
un esprit clairvoyant

Apre.s quatre ans d. maladie, 
M Deljslf, r>vt mort comme 
toujours vécu, en parfait chrétien, 
avec tous le*, secours de la reli­
gion qu'il a si bien pratiques, ri 
entouré de tous les siens.

L laisse pour pleurer sa perte, 
troij fiL: MM. Emilirn Delisle, a 
gem d'affaires, Célien Delisle, so- 
erétain -trésorier et nrgiU’Vs* d* 
Pont*Rouge, Lucien Delisle, em­
ployé civique de Quebec: deux 
filles Madame WilUe JacRson 
(Léodia) et Soeur Françoise-Ma­
rie (Catherine) de la Communau­
té de St-Louis de France.

Les funérailles auront lieu a 
Pont-Rouge, lundi, le 3, a 9 hrs.

A la famille éprouvée, no sym­
pathies les plus vives.

Routes fermées à la 
circulation lourde

l a cirulation lourde r t prohi­
ber sur la route No. 1. Lévis-Jack­
man, la toute No 23. I/évis-St- 
J-ambert. la route No. 5. Lévis-Vic- 
to "avilie, la route No. 15, Ste- 
Anne-St-Siméon et la route St- 
Romuald-Breakcy ville.

A Saint-Patrice

Services Public; de fixer elle-mé 
me un tarif poui les taxis dans la 
cité de Qiiébe»

Cette resolution r lisait comme 
suit

Attendu qu i! a été soulevé de­
vant la Commis-ion de» Sen ices 
Pubbrs dr la province de Quebec 
que la dite enmniission n'aurait 
pent-étrr pa juridiction t>*ur 
fivei un t^iif pour les taxis dan* 
ia nie de Québec, vu qu'il existe 
actuellement tm tarif dans le* re­
glements Nos 13-13A et 13H de la 
dite cite:

Qu'il soit et il est par la présen­
te, résolu.

Que ce comité — afin que la di-

lii Chu lie, formé hier smr au 
''"hrs de la seatiee du < miseil de 
Mille \a se mettre a l’oeuvre dans 
un avenir rapprneh, afin de pre 
paret ce vailiimlneux bill qui se 
ra prcxenlé a son heure celle an- 
n. r, de sorte que la ville n'aura 
pas a paver I amende reglémen- 
lain comme elle dût le fair, au 
cours de la dernière session.

l’arnii le*, (iriucipales deman­
des qui seront insérées dans le 
hill de Québec. mentionnons 
mie demande d'exemption de la 
xes pour I immeuble do Seen 
luri.il »b s Syndicals (alholiqm s 
sur le Boulevard Lbarest, une 
deinande de la ville qui veut e«m- 
snlider le drfieit d.* l'administra'

ge. Au cours de la semaine, les 
machine* ont ce . « de fon hon- 
ner pendant quelque: h-ure.s seu­
lement, ruait aussitôt on a repris 
la clora lion comme par le pu.i-c 
afin d’a; virer a la populatiir une 
eau meilleure

*

I/b mois de 
novembre fut 

exceptionnel

pu’ss.e décréter un tion précédenle et plusieurs au-

Un sous-comité

tence en lisant et écrivant a l’au-
D assistera lundi suir a la confe- 'J P^'a.t être témoin ". Or.

re..«e que u.mmra M. Paul Ha- toma.gnagc revclc son mcapa-
lard. — Madame Patenaude se 
ra egaleme.it présente.

VIEILLE TRADITION

geois, Jean Giasson, l-.dgar 
mean, liernrd Laluie,
Bov, Jean Somers.

cité a écrire même le mot Savard 
"Sans doute", continue le juge, 

"la loi n’exige plus même qu'un 
conseiller municipal sache lire et 
écrire couramment et si le mis en 
cause avait prouvé, s'il avait jure 
lui-méme qu'il est capable, même 

, . , „ en étant oobge d’épeler certains
(.halles peur de comptci dans no n 1 muts r{ l'occasion, de lire une phra- 

Ueutenanl-gouvereur de notre 
Rene-b-

Comme un le sait, 1 Institut
O»- Canuoitu d Quebec a eu 1 lion- Ln*

Les gradués de l’école St-Patn- 
v'e pour l’année 1933-34 ont reçu 
leurs prix hier soir, au cours d'une 
brillante démonstration.

Le R P. Charles Ke'z. C SS R., 
curé de la paroisse, présidait 

H y eut exécution d'un beau 
programme de chant puis une jou­
te oratoire que présida M. Es-

ÇlfMFPrîl I#"» ^1onc1 Kenned.. MM Quinn. G
MLfctld II. M. pi Couture. K Savard et B Kg an

parlèrent respectivement do la S», 
ciété des Nations, do l’avenir du 
Canada, de l’action catholique et 
du communisme.

C'est M R»*ger Brault qui parla 
au nom dos finissants de la der­
nière année académique, la? R 
F. Gregory, des Frères des Ecoles 
Chrétiennes, répondit à cette allo­
cution.

*

'anf pour les taxis dans la cité dv 
Quebec n'a pas d'objection 1

recommander au conseil de ville 
que les reglements ci-dessus 
soient abrogés, ce qui donnera 
pleine et entière juridiction a la 
dite commission des services pu­
blics de fixer elle-même un tarif 
ptur les taxis dans la dite cité.

*

MONTREAL, I Tout le mon­
de s'accorde a dire que la teir.pe- 

11011 m'. wienie ci pm*icir. mi- ••‘turc extraordinairement douce 
lies demandes de diminutions ou nou' avons depuis environ u-
. I * 1 ! I * riG s-i >11 \ *-1 1 > w . * .c ♦ II*. • . ^ t... .... v . .

A Saint-Basile

'L Lionel Bergeron, veerclaire 
du «léparlement de Flnstnntion 
publique, a ronvoqué pour ven­
dredi a son bureau une réunion 
du sous-comité charge d’effertu- 
er la roorijiuation de 
meut ménager. L’hon.
Dclâge présider» ecttv

1 ensrjRnp
M. 4 lh 
réunion.

be card. Gasparri 
est mort pauvre

Cite Vaticanc, 1er. - Le card - 
nal Pietro Gasparri, fameux di- 
pitjinale papal, est mon pauvre, 
a-t-on appris hier en d -pouiilan 
son IcaUnu'ut Ce Pnn c de I ». 
gtisc qui se rendit cèlèbir cm an 
la guerre comme s; cretaire d K ai 
üu Vatican, n a laisse que des re- 
iiques- qu i. a cha ge -oil .>»• r mi­
re lie distribuer. La maison q i'i 
habitait *';,i la propriété du V«d - 
càn. Le cardinal üaspa»'ri le.-, d » 
ici le 18 novembre, a I age de 8 
ans

L,r.s nombreu e* décorât ons et

ptosmee, l nonorab c M 
douard C’a.on En fa v lors des 
premières el ’étions ou bureau ne 
direction de l'Institut (. anadien, 
le 17 janvier I818. I Honorable iVl. 
r - K v'.: ••n .» ait ete. élu pr< • • 
dent honoraire de cctU nmivi'lle 
société. Lonqun dev int liciit •- 
naiit-gouvcrtieu , en 1873. t huno-

se, imiiriméc »vu non, s'il pouvait, 
toute que lion de calligraphie ou 
d'orthographe mise n part, écri­
re sinon toute une lettre, du moins 
le; mots d'une lettre, d'une phra­
se quelconque, il pourrait bénéfi­
cier du minimum qu'exige la let­
tre de la loi; mais son témoignage 
ou sa .signature apposée hoir de 
cour démontré clairement que inc-

Kvanger”a
été renfloué

Remerciements

Le
ber
du

râble M R -E. C oron n en conti- me ce minimum de connaissances.
il ne le possède pa*-, qu'il ne sait 
même pa* distinguer, au bas d'un 
billet, sa signature authentique de 
la signature de son nom apposée 
à sa demande par un autre." 

Pour cette raison, 'c jugement 
fait ùnr regie de rendre «nnule romme illégale la rrsolu- 

lem predéee sour, i-n *’on r*u «oii.-ed *t joijuge m !••• 
dépens conter h» defenderess* et 
le mis en »-ause

Mire Mari»-I 01. Beaulieu et^ô 
procureur du demandeur

nua pas moins a rester attache <1 
l'Institut Canad.cn dont il s'enor- 
guci.Ussail d avoir été un des •>- 
pnts dirigeants. Depuis oi>. les 
h •utenants-gouverneurs de notre 
p ovinec se .‘.ont tous, a tf»ur d 
rôlr
hommage
témoignant une bietn ■ülancç >ou- 
te spei.jale a une institution qui 
possède de si gloieuses origines et 

les cadeaux qu» Un a va eut et-* û'1» accomplit une oeuvre *1 uMr 
présentes par ues guuvenieniems. L honorable M E-L Pat^nau- 
de.s rois, de.* potentats du inonde rlf' H terni a continuel cette no 
entier soin abandonnes a I hôtel hle tradition, et il vient d'aecep- 
<k> ville d'Ussita, ville m taie du ter l invitat on que lui a ad r* 
prélat défunt ser l'Institut Canadien à etre son

Un rie scs amis inUnu*:- a d< - invité d'honn ut . ainsi que Mme d'1'' année ja' tve b 
voi é que 1( cardinal av ait fait. Patenaude. à l'occasion de ia -nn-

"Lord Stratchona*. fie la Qvfe- 
Salvagc, et le "Bellechasse" 
mim tere de la Marine, ont 

réussi à renflouer 1'"Evanger" qui 
*éla!l échoué <ur le* battur» de 
Bécancôur C* renflouement a été 
opéré, hier après-midi. L ‘ Kvan- 
ger" ert actuellement aux Tiois- 
Rivinércs.

Son Excellence le Gouverneur- 
Général du Canada a fait parve­
nir hier soir, au Conseil de Ville, 
un télégramme remerciant Son 
Honneur le main’ J-E G égoire 
et ses collègues du message de fé­
licitations envoyé la veille au Duc 
et à la Duchesse de Kent.

Ce message a etc lu au Conseil 
de Ville puis refore aux archive.* 
municipales.

Le.- citoyens de St-Basile, com­
té de Portnouf, projettent en ce 
moment la construction d’une 
vaste salle paroissiale. M. l'abbe 
Cyrille Fournier, cuir de la pa­
roisse. a bien voulu accorder tout 
le terrain nécessaire, en faie de 
l'église pour ériger cette cons­
truction Ur- demarches ciont 
faite* auprès d* M Pierre Gau­
thier. M P P., pou r que des octrois 
du gouvernement soient accordés 
Ces octroi* (xHirraicnt etr» pris 
à meme les seeour* directs.

*

d’exeniptions de taxes.
Le prochain hiil de (Jiiébec 

contiendra éguleinent plusieurs 
autres demandes queiious expo- 
sen.iis eu temps et lieu. Toutes 
»'es d» mandes seront étudiées en 
comité il iej qu» Iques semaines 
cl insérées dans un document 
qui sera présenté a la Lcgislatu 
•'e qui est eonvoqiitc pour l« X 
janvier prochain.

*

Les 2 accusés
sont envoyés%

aux Assises
Deux anciens residents dr |»ac- 

kington. Temi*eouata. v icnnent 
d'etre c. ndamne- par M le magis-••X I «'I XI IV ■ * ' * M* • N **
trat Fjsct, de la Riv ièrc-du-Loup. deuît J0,,,

ne .semaine est un phcnomene at­
mosphérique anormal po*ir eett? 
période de l’année. Un moi* de 
novembre aussi doux t’est rare­
ment vu au Canada et partiel» 
lièrement a Montreal Cette asser­
tion < -t confirmée par un rappoi't 
du meme mois l'an dernter

A cette date, c est-à-dire le 30 
nov embre 1933, 18 7 pouces de nei­
ge couvraient le sol et un froid n- 
goijreux sévissait depuis le 25 ix-- 
tobre. lorsqu'une violente tempê­
te de neige s'abattait .*ur toute la 
province. Vers le milieu de novem­
bre. Lan dernier, un froid sibé­
rien accompagné d une tempête 
de neige et de vent fai-ait 50 
morts aux Etats-Unis. Cette an 
née. la temperature la plu.* froi­
de que nous ayons eue a fait des­
cendre le mercure a 20 degré.* au- 
dessus de zero et la neige est tom­
bée en quantité insuffisante pour 
recouvrit le sol pendant plus de

Mauvais voyase

Anniversaires
Le mois de

durant «a vie, des dons importants 
a diverses in.,Ululions et aux 
pauvres.

------- ÿ

I .’Association des 
Chanteurs au radio

Demain soir, a dix heures. l’As­
sociation des Chanteurs Mont­
réal. donner.» aux postes d.- Ra 
dio-Canada le programme soi 
vant : Ne pleure pas Jeannette; 
Sur la route de Montpe.lier; M.»- 
ritchou ; Le sommeil de Jésus ; 
Dans une étub'.e obscure . Barca­
rolle . Jean p'tit Jean : le ver 
luisant ; C'est Jésu* ; Dans un 
réduit abandonne, et l'amour.

. -------

férence que donnera. u*id» soir, 
au Palais Montcalm, un eminent 
professeur du College de France. 
M. Paul Hazard.

De hauts dignitaires de •voir'* 
monde riv I et religieux as*iste 
vont egalement a »-ette soirée et 
les membres de l’Institut Cana­
dien -ont nre* de *e trouver dans 
»•» sali** rie- conférences avant 8 h. 
30 «'or* ciue le limilenant-gou­
verneur f ra son entrée.

Pour recel

riécemhre de cha 
souvenir »Je 

plusieurs fais fort intéressants 
pour U niversilr Laval.

Le quatre ilécembre 18l'lk en 
registreinent de la Charte Bov a 
le au Secretarial de In Province. 
Le huit iléeembre 1852, ( hait»
octroyée par S. la Reine Vic- 
loria. 11558. consécration il» 
Mgr de Laval.

Le treize décembre |X53. pre 
mier règlement du Conseil uni­
versitaire et des Facultés.

I.e seize décembre 1853. pr»- 
mière nomination de professeurs 
a la Faculté de médecine.

'I le juge Hugues Fortier a en 
tendu, hier après-midi, l’enquête 
préliminaire d’un citoyen de 
Charlesbourg accuse d'avoir re­
cèle un hnrmiis double et quel-

Nouveau record
LONDRES, 1. (B.U.P.) Le

fameux train rapide écossais a e-

Travail paralysé 
dans les forêts

mies autres pièces faisant partie babli un .record, hier, en pareou 
d'un harnais simple. La potirsui- r;,n, 0,1 unf‘ heure et cinquante et 
te a fait sa preuve, apres quoi on unt' minutes !e* 168 milles qui 
a procédé à l'examen volontnirc séparent I reri s de la capitale Le 
du prévenu. Olui-cj a demande trajet le plu* rapide jusqu'ici a 
l'ajournement le la cause au 7 '’a'’ Pn' 42 minutes de plu* la* 
décembre afin Je lui permettre convoi atteignit cette f«"s 94.»

le milles a l'heure

Deux retraites
M. Gustave-!.. Fiche, directeur d»* enmpléter les éléments 

du service forestier au ministè- preuve.
re des terres et forêts, nous a de- \u cours de celte enquête, le 
duré hier que le doux temps prévenu s'est objecté à l'admis 
avail eu pour iffet de ralentir la siott de certains aveux faits « 
coupe du bois. On avait dé à un constable; mais à la suite d’u-
cominence à faire le charroyage ne enquête incidente. M. U* juge ............ ............................ . .............
hors »je la forêt mais on a dû a- Fortier a trouvé pie les aveux Beauport la prédication de deux 
bandonner ce travail. | étaient admissibles. 1 retraites paroissiales.

M l'ahlve Ed. LaVergne, cure 
de Notre-Dame de Grâce, com 
menccva la semaine prochaine, »

Govf»nm)*t Rousr 
Ottawa
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PARIS. L (U.P.) L envo­
yé personnel d'Adolf Hitler. Joa­
chim Von Ribhentrop retourne a 
Berlin aujourd'hui même, sans a- < 
voir confère avec le Premter-Mi- 
ni*trr Etienne Flandtn nu d'au- j 
tre* membres du gouvernemeiit.

Il était arrivé ici jeudi proba­
blement dans l’espoir d'entamer 
de: négociation; pour faire recon- 
naitir à l’Allemagne t» droit fl» 
s armer, a la condition que cette 
puissance promit de retourner à la 
Ligue fie.* Nation* Lep experts po- 
litiques considèrent que le vova- 
ge de Ribhentiop a ete un* failli­
te vu qu »! n'a reneoutré aucun au cours, 
membre du cabinet fiançai

Manifestation 
des étudiants

-«c-»

11 d»
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BUDAPEST 1 (UP> f,q 
police ? disperse aujourd'hui L- 
('00 étudiants qm tentaient de sr 
diriger sur les bureaux dr* lega­
tions Yougoslave, techko !;*v» *-1
Roumaine, trois pu'*sance* de la 
;>rtite entente.

t.-» demonstration * fait suite a 
'inc reunion tenue a l'université 
pour protester rontr* les yougo-.- 
lave qui ont a«'ru*e la Hongrie a 
Gmev» d'être re poil sable de !«*- 
‘assinat de L<«uis Barthou Six e- 
tiidiauts ont rtc arrête* pat la jk>- 
lice.

a subir Inii- procès aux Assise* Cri 
ounrlVs Ce sont Pierre Dumont, 
f'gc de 5U ans environ, la fem- 
mi de M Jean-BapUstc Dumont, 
ne»* Anna Lajoie, âgee de 33 airs 
II- -ont accuses “d'avoir donné di'.s 

élérc» ».
causer la moi t de M. .Ican-Baptib- 

Diimont."
Le* deux prévenus avaient ete 

urn‘*t<. au début du moi.* d» no­
vembre par le ciipilame-drtective 
A 1 rd Ron*un. api» de longue* 
recherche; pour le- retracer. I k* 
femme Dumpoi et Pierre Dumont, 
qui pensionnaii - lie/ elle étaient 
disparus de Paekmgton dej.iijl.* le 
mois de novembre de fan fiermer 
et étaient allô demeiircr en Onta­
rio.

Neuf témoins ont ete entendus 
te l enquéte il ont etr 

interroge; par Mire I -p. Lizotte, 
piCM-ureur de la Comonne. et par 
Mtrr Blai*e Fournier et J -B La- 
vo»e «\ ce.’ats df- ta défense

Apre- ce témoignages, m u. 
magt‘t «t Fisft en est venu a la 
conc'usion *jue la preuve était 
suffisante pour ordonner un pr<-*- 
ce*; r: il condamna 1rs prévenus 
hu • A r* I/-* prochaine A *i- 
ces Criminelles du district de K«- 
mourH'ka uun»ut li»'»» rn lanvier 
proche in

*

Ia's navigateur d«- Montréal n’­
ont jamais vu pareil mois dr no­
vembre et c'est la premiere fois 
dans le* annales maritimes qu'on 
ne *ign«le pa* de glace et d’em- 
batlcs sur 1* fleuve et dans le gol­
fe St-Laurcnt

.y

I/’entente entre 
Ottawa et Québec

.C

A St-Dominique
I r flrv » 1» i»| Pen- I . Louis 

Bourqu*. Prieur »les Drimintcuiu) 
conimenc* ra. «lemain, fleijx de- 
eernhre. en l’église .le Saint Do­
minique. I» prédication d'une 
grande retrait* pour les tînmes 
et Demoiselle,, »|e cette paroisse.

Aujourd'hui ■ l ourdes pertes
\ LT MM RSITE.—Gr *nd on

cours oratoire pour le choix de 
ceux qui prendront part au tour­
noi univ ersitaire.

MantUe. t» 
riu*ieurs ville.

lpf s après qu’un t 
une douzaine il»*

DIM \S( H»

sant plusieurs pert* 
Hommage* consider 
pint**

' B U. P ) -
ont « iso*
phon eut ba’ayé 
pi-ovince*. l’au-

s de 
iblc.-

te et de* 
a la pro-

SOfll ,

\ j.MIS.—
tion Liberale Na

nibîee
'na'e.

le l’A< Vers Halifax

MONTRFM. (D
L'hon J N Francocur. Minntrc 
de* Travaux Publics, était de p*-- 
sag» hier aux bureaux du gou­
vernement proxinctal a Montreal 
interrogf* au 'inet du problem- 
d»t chômage dam- notre provincr, 
il a bien voulu nous révéler qnel 
que» précisions concernant I enten­
te 'tgnee avec Ottawa a ce pro­
pre* entente qui. entre parenthè­
ses. *era r>n vigueur jusqu'au 31 
mars prochain Cette entente rie 
crête, en substance, re qui suit:

Ottwa ses* engage « verser 
$600,000 par mois, pour fins de &e- 
cour, direct pour les mois d’aoid 
f t septembre F.n ce qui concerne 
les mois d'octobre et suivant*. I • 
Gouvernement provincial a été au- 
tori‘c * fair* parvenir au gouver­
nement federal sc*. ctats rie comp­
te. Ce.*t sur eux qu’on be basera 
pour détermine exactement la 
part de contribution, laque'lr tou 
tefoi*. nr depa .sera pas la somme 
mensuelle de $600.000

L’hon M Francocur a di* rju'en 
vertu d’une espèce de plop d'ep- 
setnble. dre *r d y a quelques an- 
née*. un edifice -*ra construit «ou* 
peu pour loger le personnel dr.- 
differents services du ministère de 
la Voirie dont le coût prévu serait 
d'un peu plu d'un million Le*- 
soumissions a cet effet seront de­
mandées le 15 décembre prochain, 
et les travaux commenceront «ans 
delai.

Un premier édifice du genr* a 
été construit. a»i coût d'environ 
$900.000, pour le; -’rvices du Mi­
nistère de F Agriculture Un troi­
sième le *rra plus tard

\ < H VRf.E
nie d'ordinati*'

‘HOt K< •
1 a 8 h I

-creino-
:o

N I V R ADIO, -progi amtiv
1 .A.'SoctaUon des (’hanteurs a 
hr à la Radio-Ftat

de
10

Comme la -ai 
pour le port de 
tenant terminée 
Uonnaires part;? 
le* javr;.-. d'thvrr 
côte de l'AtU 
Montre il

>on de navigation 
Québec est main- 
. plusieurs) fono 
ont bcnffit pour 
d«t Canada sur la 
n tique et pour

Achille Peltiurew
C. R.
tt OCAI

(11. I nte de la ‘tt*»nta«ne 
Qiiebo» Tel.; — 2-5360
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L ACTION CATHOLIQUE
Organe de l’Action Sociale Catholique Directeur Jules DORION V

Petites Notes .Pi,,r* |,Ermi,,'
Le pédantisme. Bâtir une église !...

SAMEDI. 1 DECEMBRE 1931

Réflexion» du Samedi

(la "Croix") cl les jeunes... les morts et les tion YVJR do Detroit, et lui expo-
Bi . . . .. vivants... les justes les pc- sa son projet. Aux Etats-Unis, on
*| a ‘ f *1IS: :ui.l1t> rl eh cuis, auront Dieu au milieu peut toujours parier par radio, il
r mclancalie, mu d eux... ce Dieu (|tii ‘ appelle tou- suffit do payer pour cola, ot quand

■ palette dos vacances. jours... on a .•nil„,nil„ rhn<n n-.n» ..«r.

Notre atmosphère
et la déperdition de lfesprit chrétien
Pendant que je continue si rouler des pensées plutôt 

mélancoliques sur la lerrrihle atmosphère dans laquelle 
nous sommes plonges, et qui lentement accentue la dé­
perdition de l'esprit chrétien dans tous les milieux, le 
dernier livre de M. Pahhé Thellier <le Poneheville : “Tout 
l’évangile dans toute la Me” m’est tombe sous les yeux. 
Lui aussi s’impatiente, s’inquiète île cet air méphitique que 
nous sommes obligés de respirer, et de l’insouciance trop 
évidente de ceux qui laissent le poison s’infiltrer en eux, 
sans prêter la moindre attention aux experts en hygiène 
morale qui ont montré le danger et indiqué les moyens de I 
a’y soustraire.

“1/Evangile ne contient pas une loi de charité pour 
“les individus, et une autre différente de la première pour) 
“les cités et les nations”, usait dit Benoit XV; et Pie XI re­
prend à sa suite ; “Elle est contraire à toute vérité la 
“prétention d’exclure de ce commandement les classes 
“sociales, les nations ou les peuples, pour limiter ses ohli- 
“gations aux relations individuelles".

Mais combien les ont écoutés ?

I>c Prtncc des Pédants, apr^g a 
voir épuise son vocabulaire de 
mépris contre les journalistes ca
tholiques qui ne le gobent pas. se ., . . J H „ * , Palpite di s vacances.
Plaint de ce qu on I appelle main-. Pris, (|(s mon retour, nar 1 
tenant par son vrai nom. fièvre «le Paris, je l’ai laissée

Mais il fausse — comme tout le ,l:,ns I état où elle était quand, 
reste, d’ailleurs — la signification *VtT J’»' fait ma dernière
objective et subjective du mot 
■pedant."

Si ee Pédant savait lire, Il au­
rait compris qu'en l'appelant 
“pedant", personne ne lui repro­
che de trop bien parler sa langue.

Puisque le Maître des Pédants

votes, le f*. Coughlin annonça ». 
scs paroissiennes qu'il voulait prê­
cher par radio. Ahurissement du 
bon public, puis objections, obs­
tacles. protestations. C’était tout 
ce qu'il fallait pour convaincre M. 
le curé. Celui-ci s'en fut trouver 
M. Fitzpatrick, directeur de la sta- |

* * *

suffit de payer pour cela, et quand 
1 on a “quelque chose dans le cof­
fre’ comme le P. Coughlin, on n'a 
pas besoin d'avoir de l’argent pour 

... , convaincre un manager qu’on it
. vu ils sont heureux aussi ceux payera.

t>,u.dB- . . , ‘lu*' I»' Christ a voulu, davantage L'affaire fut donc conclue: "N'en
, couleurs > succèdent aux encore, associer à sa gloire... faites pas une entreprise commrr-

couleurs... ceux qui ont donné à des |veu- dale, et pas de sectarisme ! ”, ve-
l.es basses couleurs, d’abord: pies entiers la possibilité de le commanda M. Fitzpatrick Le Pè-

es “(erres”... terre d’ombre... prier sur de la Beauté ! re n avait pas besoin do ces con-
terre de Sienne naturelle... terre l n des bonheurs du paradis sells. On installa un micro dan* 
de Sienne brûlée... les ocres... les don être la vision du bien que la chaire de l’église, et le troisiè-
bruit'

Puis, la gamme moule.

CHRONIQUE HEBDOMADAIRE

Code juridique de la Musique Sacrée
_____ Pour répondre au désir de nom- diction du ciel, lorsque l'hommage

nous avons semé, et qui sc côn- me dimanche droctobre 1926. le P. breux musiciens cl amateurs d'art au Très-Haut, au heu de monter 
Elle tinue mit la terre. I Coughlin commença de parler. Ce musical religieux, nous croyons en odeur de suavité, met, au con-

pretend parler le français commet s 1,1 ° P1,ri,,t les jaunes ci les Alors, quelle doil être, là-haut, furent d'abord des sermons coin- devoir profiter des colonne- réser- traire, dan la main du Seigneur 
personne au navs ne le parle nous „ s’ arnver i»s<Pi'a des la joie de ceux qui. jadis, ont fait mentant l’Evangile du jour et l a- vces à la Chronique Musicale les fouets dont autrefois sc .servit

. , .. . . * * ,|ls absolument celestes... surgir res cathédrales patri- daptant à la foule des auditeurs pour mettre de nouveau sous les le divin Rédempteur pour chas-
n avons qu un conseil a nu oon-j I auvre palette !... I ouïes les moine de toute l’humanité... de inconnus qui vivaient en plein pa- yeux du public le Code juridique sor du Temple les insignes profa­
ner sur ce point: qu’il continue a joies quelle m'a données dans la ceux qui ont fouillé, sculpté, ci- ganisme. Des lettres vinrent, des de la Musique Sacrée publié par nateurs. 
parler de son mieux, et nous l'ad- M,htude et le silence 1
mirerons sincèrement.

scié la pierre pour lui faire chan- encouragements. Au bout d'un an, par S. S. Pie X, le 22 novembre Dans ce but, afin que nul ne 
1er un hymne superbe, et que la correspondance du prédicateur 1903. puisse désormais s'excuser sur

* * * tout le monde comprendrait... occupait déjà vingt secrétaires. Voici comment s’exprime le 1 ignorance de son devoir, pour
...la joie de celui qui, pour glo- Petit à petit, l'orateur s’enhardit. Saint-Père dans sa réponse a supprimer toute hesitation cans

r.l voici que. dans l’élat d'âme rifier la Vierge de nos premiers La communication avec l’auditol- “l'Instruction sur la Musique Sa- l'interprétation de certaines loi-
ou j« suis, je pense que, sur cette ancêlres, a cherché, trouvé ce re lui permit de s’adapter de plu» crée." déjà portées, Nous avons cru uti-
«nfre palette rouge qu’est le bleu idéal des vitraux de ('.bar- en plus parfaitement. Il se sentait Parmi les sollicitudes de la le d’indiquer brièvement les prin-
eocur de I homme, les joies suc- très, morceau du ciel immubi- compris, en liaison intime avec la charge pastorale, non seulement cipes qui doivent régler l'usage ae

lise dans du plomb, symbole grande masse américaine, dont l’u- de cette Chaire suprême que, par la musique sacrée dans les lonc-
émouvant de tant de vies mortel- nique, l’hypnotisante préoccupa- une impenetrable disposition de la lions du culte, et réunir en un ta­
ies. lion était la crise, le chômage, les Providence, Nous occupons malgré blcau general les principales pies-

salaires diminués. C'est toute cet- Notre indignité, mais encore de criptions de 1 Eglises contre les
$ * * te masse que le P. Coughlin vou- toute église particulière, sans au- abus les plus communs en pareille

lait conquérir pour l’amener au cun doute cellc-la occupe le pre- matière. Et, pour ceia, cio
lUilir une rylisr ! mais c’est la Christ. C’est toute cette misère mier rang qui s'attache à main- Notre propre mouvement et

supreme joie tie Dieu !.. dont il voulait être le bon Saman- tenir et promouvoir la dignité de de science certaine, Non;-
Chaque profession a sa ma- tain. Il parla de la crise en ter- la maison de Dieu, ou se célèbrent publions la présente Ins- 

Darmfsteter). SI,vourc llIlt> dl' < t’s joies, qui tel nière de concevoir Dieu. friès populaires, se lança dans la les augustes mystères de la reli- truotion. à laquelle, comrru «»u
. j te bleu de ma palette, me semble la* soldat le voit comme te vulgarif.it ion économique, stig- gion et ou se ransom oie le peuple Code légal de U Musique sacree,

maniéré d etre de relui une véritable joie celeste: celle Dieu des armées. matisa dos coupables, dénonça le cnrétien pour y recevoir la grace Nous voulons, de la plénitude ue
Pour le ' " ‘ p, c'csl l’A- communisme, attaqua la prohibi- dus sacrements, assister au Suint- Notre autorité apostolique, qu<

Mais te pédantisme ne consiste 
pas à bien parler. Nous avons 
rencontre beaucoup de gens qui 
parlaient et écrivaient lout aussi
bien, même mieux que te Maître cèdent aussi aux joies, comme 
et les eleves de l’Ecole pédante.| les couleurs aux couleurs.
Or, Jamais nous n'avons rte ten- _ Il > a les joies d'en bas... les
té de tes appeler pédants: que terre...

M. de Poneheville le constaté : “Pour nombre de 
croxanU, l'Evangile est un manuel de prières qui. du 
premier janvier à la Saint-Sylvestre, s’ouvre cinquante- 
deux fois environ, pendant lu messe, puis est refermé soi­
gneusement dans un tiroir au sortir de l’église. Après 
quoi, son propriétaire s’en va à ses occupations ordinaires, 
dans le même état d’esprit que si le livre sacré n'existait 
plus. Toute sa mission n’était-elle pas de fournir le thè­
me d’une lecture pieuse pour le jour du Seigneur?”

El dire que Ions les croyants n’ouvrent même pas l'é­
vangile le dimanche, que plusieurs se bornent à assister 
indifférents a la messe, et a laisser vagabonder leur es­
prit pendant que le prêtre est en chaire !

Comment s'étonner apres cela de la lente déperdition renvoyée 
de l’esprit chrétien, de l’envahissement îles idées fausses) 
qui trouvant les portes ouvertes, entrent dans lu place, de 
celte efflorescence de sentiments payens chez ceux qui es­
quissent encore machinalement des signes de croix, vont 
même à la messe, et ne comprennent seulement pas qu’on 
leur demande de ne pas vivre exclusivement pour eux, 
qu’on leur parle de devoirs à remplir envers les autres ?

Le résultat, c’est que les esprits, vides de sentiments 
chrétiens, même dans des milieux apparemment catholi­
ques, accueillent l’erreur d’où qu'elle vienne. L’Evangile 
est refermé le dimanche midi, quand il a été lu; et tout 
de suite c’est le siècle qui remplit la pensée. On trouve 
tout naturel de trouver ouverts le magasin, la boutique où 
l’on va s’approvisionner de cigarettes, chocolat, remplir 
le réservoir de son moteur ou faire faire la toilette de sa 
voiture. On trouve tout naturel de passer son après-midi 
ou sa soirée au Ihéâlre, ù voir ou entendre des choses qui 
sont l’envers de l’Evangile. On trouve tout naturel de 
s’aventurer ici et là dans des randonnées d’où l’on ne re­
vient pas toujours l’âme propre. On trouve tout naturel 
«pie d’autres souffrent el peinent, pendant que nous nous 
abandonnons ii nos caprices, el que nous jetons 1’argent 
au grc de nos passions.

j voul.i'vous. », nVUi.nl na. l J? liïÜÙ
‘I30**- ' bien... i*t Uu bien qui durera tou-

Le pédantisme, au contraire, se- jours.
Ion, l’un des meilleurs dictlonnal-i h «*sl ainsi qu nujnurd hui je
res (Ilatzfeid et 

' c’est la
j qui rit pedant. Ic'est-a-dlre. quljde bâtir une église, c'est-à-dire
étalé sa science.)” ^ do donner, ici-bas, une maison... i xiomc élernel qui rctenUt

Et s’il fallait expliquer cette ,J,,e belle niaison à Dieu. sommet de toutes choses..
lion, se fit le champion du bonus Sacrifice de 1 autel, adorer le très soit donnée torce de loi, en impo-
des Vétérans. Petit a petit, de

définition, on commencerait sans 
doute par dire que le pedant étalé 
sa science en vue de rabaiser tes 
autres.

Voila pourquoi le mot “Pédant" 
est lance contre ceux qui s'en 
plaignent.

La langue n> rai pour rien. 
S'ils écrivaient et parlaient

* * *
(fouiiod. un jour, dans une cnn- nouvelles stations offrirent de ra- 

férence au Conservatoire, cher- diodiffuser les sermons de Détroit:

Râtir une église 
p<

Il en jaillit

chant à faire comprendre aux 
professeurs la sereine majesté

mune de l’Eglise nans lus publics 
Chicago, puis Cincinnati, puis les et solennels offices ecclesiasu- 
grands postes nationaux. La cor- ques. Klen ne doit donc se ren-

auguste sacrement au Corps du sant à tous, par le present acte. 
Seigneur et s unir a la pnere corn- sa plus scrupuleuse observance

(à suivre)

Pressez cette petite phrase de divine, leur disait : “Dieu doit rcspondance affluait à Détroit contrer uans le temple qui trou-
Une petite station’demanda a sot bie ou simplement diminuetrois mois ? Il en jaillit des être en ul majeur 

splendeurs. Mais la foi nous précise
Hàlir une église !.. ("est-à-dire Dieu autrement agissant, 

donner à tout un peuple un lieu
de prière... la possibilité, quanti * * #
le coeur est saturé d’amertume... 
quand la volonté va céder...

la

FELICITONS LA DIRECTION 
DU POSTE Dr. LA C. I R..

A EDMONTON

D'Edmonton, les 20 et 27 n<

mieux, peut-être même tolérerait- ,,ua!,d ^ n‘ vo1it j,lus <’,lair'" «te -'«ète bâtisseur de la suprême..
i 'fuir chercher la force là ou es! «le la dernière église.on davantage leur sotte vantard!-, ,a forci.... ]a |umiciv ,a 0l, esl ,a

se et leurs méprisantes attitndes. lumière
La cause est. en consequence. Râlir une églist

avec dépens. offrir, chaque iour. la messe à des iiistes..

un auditeurs s'il fallait continuer ia p*ete des tiacles, nen qui soit un 
| radiodiffusion catholique: 137,400 raisonnable mom de dégoût ou ot*.
réponses lui enjoignirent immé- scandale, rien surtout qui offense vembre dernier, a 8.15 p.m., y.x 
diatemont de ne pas interrompre directement la spicnucur et iu les ondes de Radio-Etat nous c.-t 
le service du radio-prédicateur.! sainteté des lonctions sacrées cl venu un programme modèle de 

Lite le montre comme Vinlas- Aujourd’hui, 27 postes transmet-! qui soit indigne de la maison de bilinguisme. C es utn beau coiq
tent les sermons sur toute l’éten- pnere et de ia majesté divine. évidemment on n'a jamais ton­
due des Etats-Unis aux 50 mil* ! Nous ne voulons pas aborder en jours raison, ni toujours tort a 1 
lions d'auditeurs du P. Coughlin. | parucuuer les divers abus qui se C C. R A l'Ouest, il y a donc d 
Une centaine de secrétaire dé-1 pourraient produire a ce sujet, nouveau! Les auditeurs ont p 
pouillent à Détroit la corrcspon- ^ocre attention se borne aujuur- ouïr l’annonce bilingue, tout I* 
dance du grand homme, cones- d hui a 1 un des pius commun», ucs long du programme, do* pièces qu

El quelle église !..
... Cathédrale innombrable, 

c’est-à-dire i doni les pierres sont les âmes

E. L.

"Bouillit pour les chats"

l.a déclaration ministerielle 
M. P. E. Flandin a été diverse- passage 

1 ment arruclllie par te» journaux 
de France. La majorité de nos con­
frères ont cependant loué 1e carac-

lenir le voûtes.. Lelles-ci.irunes. me cics.............. ... „ une époque me eu s m* vouies... i.eiies-ci. h1*55*0^. 8.000 dollars par semai- tueuse du temple, soit la splendeur prête par M. Morin, basse chan
où la tentation csi partout pour très pures, pour son tabernacle . ^ ^bsiion, qui sont couvt.it» on soigneusement réglée des cere- tante. On se serait ciu a Qu..'

tere diplomatique de ce discours clever une forteresse

n

aider les morts avant le terrible Celles là, âmes de lumière, pour 
i.»,.cni» écl.iirer la vision «les moins évo­

luées dans la .sanctification.
* * *

* * *
Rôtir une église !.. C’est-à-dire

ne peut plus largement. mômes, son le notnore oes clercs, même.
C’est que le I’. Coughlin plait j.oit la dignité et la ptéte des mi- 

■jsa n.s 'sauieaumun soino, xnr nôtres ou cuite. Cet abus est ce- hn signalant ce fait nous non­
par ailleurs, passionnément discu- im qui se glisse dan» le chant de l^>I«n«-'tton» dy al.er d un. mm. 
té, il possède admirablement la |a musique sacree. En effet, du ?Bstlun A\fc “ne ^ f- 
manière de parler directe, popu- îdll soll ac la nature de cet art, 1 honore. I annonceur qui se au 
lairc et précise à la fois. Il n'a -par lui-mènv* fluctuant et varia- oxpnmclTn f,*in«-'0.s et en ang--------------------- .il— — sp­

oil te Premier Minisire a réussi a 
satisfaire ses adversaires sans trop 
sacrifier aux principes.

Sous te litre “Bouillie pour tes 
chais", >L François Mauriac, e-

evjM»
m

l'-l quelle carte a icier, plus liste qu’est Dieu sera satisfait 
tard dans la discussion de notre dans la contemplation de son 

crivain catholique, donne ses im- jtigrm.mt !.. ‘.lai, hrlas ! corn oeuvre.
pressions dans “Le FIGARO". M.'n,is bic" d.1 ^ mais souvp- Il ne sera plus honoré par «les

, , . nez-vous. Seigneur, du geste que pierres mortes...
Mauriac ny va pas par quatre je fjs pmjr vo„s 1|n jo^. harmonie de
chemins. Il s'attaque surtout a la ...Je vous ai parfois chassé de à jamais, procl 
forme de ce document oi. il reteve fAer moi. Mais, tout «le même, l et il magna qui points est.
des “crimes littéraires". Le fond î® ' «.us ai donné un t he: vrais... Lisez l’enthousiaste Préface

que le prêtre chante, à Paris, le 
jour de la I)édica<*c cl vous au­
rez comme un avant-goût d

O qu’on ne trouve pas naturel, par exemple, e’esl 
f|i»e l’esprit de révolte K;,Km’ b s masses; c’est que la jeu­
nesse désoeuvrée ouvre volontiers l’oreille aux théories les 
plus extravagantes en même temps que 1rs plus dangereu­
ses. Et l’on tremble à la pensée des événements possi­
bles. même probables qui peuxenl survenir demain, et du 
bouleversement qui se prépare !

Mais n’etuil-il pas élémentaire de prévoir que du dé­
sordre ne peut sortir autre chose, que la licence de la 
pensée ne peut aboutir qu'à la licence des moeurs, et que 
«elle dernière ne peut conduire qu’à l'anarchie sociale. 
Lomment veut-on (pie l’on consente à se plier a «les lois 
plus ou moins bien faites, lorsqu’on n’a pas voulu obéir 
à la loi parfaite ?

11 n’y a qu’un moyen de nous tirer d’affaire, (’.’est de 
revenir au bon sens, c'est-à-dire à l'Evangile, non pas à 
telle ou telle parlie de l’Evangile, mais a tout l’Evangile ; 
et non pas seulement le dimanche a la messe, mais dans 
toute la \ic.

On se plaint d'injustices. On a raison, il en existe. On 
se plaint de ne fias avoir sa part. Oii a raison; il \ a «les 
masses qui sont dans le besoin, pendant que d’autres sont 
gavés. Et d’où tout cela vient-il, sinon de ce que les forts 
abusent d’une force qu'ils devraient employer à meilleur 
«■scient. Jadis, ces forts ne comptaient que parmi ceux 
qui jouissaient de la puissance musculaire; ils se recru­
tent aujourd’hui parmi ceux qui sont les plus fins; mais 
«juc l’on ail des poings ou Ix aucoup d’esprit, cela ne justi­
fie pas de s'en servir pour opprimer 1rs autres. Liiez les 
payens on trouvait tout naturel d’abuser «le la force mus­
culaire ou cérébrale; chez les Chrétiens, la force, «le quel­
que nature qu’elle s«)it, «'s! considérée comme un attribut 
dont on doit user mais non abuser; et non pas pour qu'on 
en use exclusixement a son avantage, mais pour l’avanta­
ge de tous.

¥ 4- «

Quel apaisement soudain dans toute la société, quelle 
atmosphère nouvelle si. au moins dans la chrétienté, on re­
venait à ccttc conception élémentaire du dev«tir chrétien 
qui fait des frères au lieu de rivaux, «le bous samaritains 
uu lieu de passants égoïstes 1

Mais pour en venir là. il faut commencer par descen­
dre en son coeur et n y rien laisser «fui soil incompatible 
avec la pureté et in bonté. Il faut vouloir l’Evangile dans 
toute sa vie.

Pourquoi ne serions-nous point de ceux qui eu veu­
lent ? Ceux-là seuls compteront parmi les sauveurs de la 
Société; 1rs autres s’agitenl en vain qui attendent le salut 
dés lois el des gendarmes, el qui ne s'inquiètent point «le 
U lente déperdition «le l'esprit chrétien.

Jules DORION

sermons théoriques sur ! adultère, solt plaisir causé directement Pondlc * . r- r* n
il a dit au roi Herode, en face: “Tu par la musique et difficile .i con- '.Vl sav?r I'*ri£'.<;p
n’as pas le droit de prendre la tenir dans oc Justes limites soit Edmonton. AHa ) quel plaisir 
femme de ton frère.’' Si les héré- enfin dus prejùges qui s'insinuent no,,s a ai

es in os «i o- inw. *irs ^c‘s prc’Tters siècles nous sont 0t puis se maintiennent avec tena- Nous avons tant de sujets lu
P*. • si familières, c'est quf les Père» Clle même auprès des personnes mécontentement que nous devon-

clameront c i ol n ' église n'opt pas craint de le» graves et'pieuses, il existe une féliciter qui de droit et apprécier 
’ désigner du nom de leurs fonda- continuelle tendance à s’écarter ceux qui nous traitent avec justi- 

tcurs et d'attaquer ceux-ci direc- de la droite regie, établie a apres ce.
tement. Ainsi fait le P. Coughlin ce principe que Fart c-t mis au «L .
sans aucune vergogne. Il parle de service au culle et assez claire-

ip/ />rkinmi> un .v'.ni.mn» i l’eugénisme, mais c>?t pour atta- mcnt exprimée dans les canons LA CHORALE DE LT'NIVERSM Vi stxssjs: La * uv.,, ««**.
«lans p'itivn* nârnissp imi* li en ' ''a,T1 ^ Leonard, professeur dan- dans |CS prescriptions émanées à y a trois ans, compte maintenant

• 1 ’ glais à rUniversilé de Wisconsin plusieurs reprises des Sacrées Con. plus de 90 membres et l’on song*'
et “défenseur de la vertu de for- gregations romaines et des oouvt* de porter son effectif à 125 ch« -
nication' S'il attaque la finance rains Pontifes Nos prédécesseurs, listes Ce sera donc un de: pins

i , • T., ■ internationale, c'est pour désigner (jc jsjojjs» est Une veritable sa«is- puissants choeurs de la provinc*
prouve au'il le» connaît bien- c’est éelises « «umn ïL.Jè m'h,qU‘*S ‘ lUn pauvrc dllsrI1' lcs c°uPable9 Par noms: les faction de rcconnaitre le grand Nos lecteurs savent que MM. Ko-
prouve qu n les connaît rien, c psi egns«*s île campagne, «ni on sa- )'!« nove «Inns le ravonnement « u w Vuhn.T o»i-. les Dil-

ne tut va guère plus. La conclu­
sion nous fera mieux apprécier:

* * *

"Rcpclons-te : nous ne jugeons
pas M. le president du Conseil sur uans s,i pauvre paroisse, uni 
sa harangue II a servi a ces qua- stable «te Bethléem, bâti! à son
tre cents estomacs te seul brouet l‘ieu. v.,, à vou, pierre à pierre. 

. , , , une église moins indigne «tequi leur fut tolerable. I* morceau | (|j -
* * *

pi ogres accomplie en ce point au bert Talbot, directeur

i yon..."
L.-r r.

L’oeuvre est accomplie... 
F’endant «tes siècles, ]«*s vieux Pierre L’ERMITE.

fnitiitiv» pratique.

Pour donner suite au discours 
qu’il prononçait récemment, t hon 
Bennett a autorise la forrnalten 
d'un Bureau du Tourisme. Ce bu­
reau vient de publier dans tous les 
journaux Important» du pays, sous 
forme d'annonee, une pressante In­
vitation a tou» let Canadteus- 

L'hon. Manion demande donc a

Les Radio - Sermons
du Père Coughlin

(Des "Etudes")

No 214,667.'’
(A su ivre V

---------*
612,364 élèves dans

"Si te P. Coughlin avait vécu en ton, otï le petit servait la messe.
Russie avant la Révolution et s i K.evé chez les Soeurs à l'école de
avait pu y parler à la radio, il n'y la paroisse, i) se montra à la fois
aurait probablement aujourd'hui brillant dans ses études, fervent

tous les habitant» du Canada de la-fca^ m communisme, ni atheis- a : base-bail et dévot à legli.se.
recesolr les visiteurs avec "con- rnc. ni ligue des Sans-Dieu ( était la tout ce qu’il fallait pour nos écolfiS pMfflflirfS
sidération, rourloiale et honnête- Cct,c P111****' n'pst comme «aire un séminariste accompli. _____ _—
te” Il rappelle aussi la nécessite *«• P'^'rai*. le noire, l'opinion d’un Charles E Coughlin alla même (SuIU. |a dernier* v***)

rapi r au I a n r* admirateur populaire comme il y plus loin. ot. rempli d admiration m.-aircs d écotes
de bien conserver a noire pays. e„ a tant aux Etat»-Ums en ce pour ses maîtres BasiUens, entra M Ludger Faguy avait com-
sa beaute naturelle, en gardant no», moment, elle n'est pas la man- dans leur congrégation ou il res- méncé sa conférence par une ci-

--------------  . u.approbation du Naint- qu
sé marque Ips points n<* ces matchs et sous la direction des é- Aucune chorale locale n a
sensationnels. ( vcques, réunis en Sociétés fions- tente l'interprétation de ces pie-

Ix* P. Coughlin s'attaque tou- santcs et ont remis en grand hon- eus d’une exceptionnelle beauté,
jours à forte partie, mais il n en- jieur musique sacree presque mais particulièrement difficiles a

' gage pas la lutte à la légère. Quand dans toutes leurs « glises ou cha- rendre,
il a foncé sur l’adversaire et qu - pelles. Toutefois, ce progrès est Ce sera une aubaine pou: ■> 
on s'impressionne de le voir aller j0jn eneorp d'être général. Aussi public québécois et nul doute q « d 
si loin, il sait rassurer son audi- jn.struit par Notre experience per- saura en prévaloir, 
toirc: “Ce que je vou» dis la, j en sonnclle, tenant compte des R I
ai la preuve devant moi. Le pa- piainte.s nombreuses qui Nous CONVICTIONS D'UN ARTLSTl
pier est sous mes yeux, sur ma viennent de toute part d« puis le
chaire. 11 est enregistré à la Coût pPU dp temps qu'il a plu au Sei- ^ ^ a que.que temps la 
de Justice du ComtA de Wayne. gneur dc Nous p)acer au faitc du cipahtt du beville avait pi "je 
dan» l’Etat de Michigan, date du pontificat romain, sans différer dc rendre', au cours d unu a * 
vendredi 29 mars 1933. et porte le plus longtemps. Nous estimons mom<' publique, a 1 hotel dc v« le

de ccttc cite, un solennel hoinr.
le mai-la voix pour «c au compositeur sévillon, le ni .. 

ner tout ce Manuel dc Kalia, très conn. 
nS du culte cn Espagne et a l’étranger, parti

rues rt now routes trrs propr»*». Ln- 
ffin 
nadi 
hlirr 
Iru
cance»

chette d’une edition jusqu’à la réforme

que Notre premier devoir est d'o- 
lever immédiatement la 
réprouver et condamner
qui, dans les fonctions «._ ____
et les offices ecclésiastiques, sc «-uheroment 
trouve contraire à la regie indi- Informé de cette mten i"n. 
quée, Notre très vif desir étant compositeur s e^t refuse a un» 
que le véritable esprit chrétien manifestation, en iai>on 
refleurisse partout et duneurc ^T'd‘t|nns reÙRieuses presen.c. 
chez tous les fidèles Nous crov- 1 Espagne, 
ons nécessaire do pourvoir tout ce^ déleimmaiion. qui

signification politique,spéciale canonique (ation de Jules Simon savoir d'abord d;_ aucunela sainteté et

publiquetenter de sourire quand on parle son évêque dc construire une nou,, .. ... ... . . ■. t-** ** *»«■• *- - '-m-»- ----- glai». ni le système américain des|i,'jcr r*ar on vain<-ttr nuhlklt, marque, «u rqln du I> ( ..ughlin, M . difflrilq d'sf- velle ogl.se dans un quartier po-; fWljn,,. ma» un peu de tout ! large diffuj.on de la be ne-
i bon gout «e present* sous le firmer qu il a sauvé les Etats-U- pulaire de Détroit ot qu'il édifia cela. dit lo conférencier. li cita

: ''Pour que no» visiteur! ne ms du communisme, mais il n'est. te fameux “Sanctuaire de la Pc- alors U m
, «riiia.i. HUCUnement exagéré do croiro titc Fleur”, dédié à sainte Thérè- Lac Dro. quittent qu à rerret . I-elici qu.avet sPi. tmquanlr rmUton, se de l'Enfant-Jésu». et célèbre rlnfenda!

du
titre: “Pour que n os visiteur» ne fl,-s communisme, mais il n est le fameux “Sanctuaire dc la Pe- alors une parole que l’hon. M. De- 
nntI- n n ittent mi'â rerret" Félirl* aucunf‘menl de croire titc Fleur", dédié à sainte Thérè- tfge prononçait en 1931. Le su-

n , -i , , qu avec ses cinquante millions se de l'Enfant-Jésus, et célèbre rintendant disait a cette époque
ton» te Bureau du lourlsmr du d auditeur dominicaux, il ebt en aujourd’hui dans toute l’Améri- que notre système scolaire n'est 
Canada de »on initiailve pratique grande partie tcspon-able dc l'o- que. pas parfait, mais qu'il est perfec

GRAIRRAGES, GRAISS AILLES. 
CiUAISSAILLA«iES

(•raissaee s'emploie, chez nou*
et exprimons te voeu qu'il conli- P>mon publique actuelle, respon- Le P Coughlin a dc remarqua- t;blc Iz*s autorités ne resteront Pour designer In graisse, le bour-

sablc, par conséquent, de l’élec- blés talents d’orateur, une voix i jamais sourdes à toutes les sug- rc- 'ai'd et, dc façon générale,
tion de Roosevelt, de sn politique, chaude qui plait aux fwiles, un gestions susceptibles dr le rendre tout corps gras alimentaire. Il estnue c*t cxcfllrnt travail

L.-P

tout hommage, comment moi, 
pauvre créature, puis-je en 
cepter un?"

(I.c N«)*l> 

LL CONCERT

Trente violons scient de la m 
siquc.

Un piano s’égoùte 
Deux harpes, comme des nerf

J de sa popularité, du caractère style imagé et pittoresque, et puis, plus effectif. M. Delâge ajoutait «ussi usité chez nous, de même d0nt la proue tangue, appareillent 
rquoi ne pas il était plein d'idée- Or, malgré qu* notre système scolaire a été, (lue grataaàiUea et gralsRâillageH,d’honnêteté et, poun

OSSAILLES
le dire? du ton chrétien de s«?s ré- les d«>ns naturels de son pasteur, est encore et sera toujours le bou- en parlant dr« déchets de coi ps cordage, 
termes. Après le président, le P. la petite église de Sainte-Thérè-| clier de notre race, la garantie ! t»ras alimentaires. sa

IvTs os dc rebut auxquel 
' reste un peu de viande et dont on d'aujourd'hui, 
i s-^ sert pour faire des ragoût-, des 
{ bouillons, etc., portent quelque­

fois chez nous le nom d o»»ailtes 
i Ce terme n'est pas français. Il 
n'existe pas d’ailleurs, dans le vo­
cabulaire français, de terme spé­
cial y

piemen* du mot o».

Coughlin est le plus grand se ne lui offrait jamais que des certaine de notre survivance sur Les appellations sont impropres 
il des “révolutionnaires” américains auditoires modestes et déjà tout la terre canadienne Gralusàllleii et graissaillagcH ne

convertis, qui étaient loin de suf* C’est M. Louis-Philippe Morin, sont pas français; quan* a grais- 
firc à contenter son zèle bouillon- comptable, président de la Socié- il n’a pas « n français le sens
nant. Car le P Orughlin voulait té des Arîs. ‘Sciences et Lettres due nous lui donnons. Il faut dire, 
parler aux masses. Et quand le P qui a présenté le conférencier. Il dans le premier ras, corps grai, 
Coughlin veut quelque chose, il 1 ij fait avec tact M L.-P. Goulet, beurre, graisse, larrl, selon le (.«s. 
suffit, parait-il. de lui dire que inspecteur d'écoles, a remercié M. «L dans le second, rlerliet» d* 
ce sera difficile, impossible a réa- Faguy. c«'rps gras.
User... pour que le P Coughlin le Dans l'auditoire on remarquait 
veuille absolument. encore l'honorable M. CyrMle De-

F,i donc, un beau soir de 15 août lâge. surintendant de l'Instruction i 
326. après un magnifique sermon publique, M. Alphonse Desilets, ! nager, MM

a la brise qui chant

xophone tire «Je

dans lent

sa pi p
retenti»

D'où vient-il ? Comment est-il 
arrivé a cette notoriété ? Aucune 
circonstance particulière ne l’a ai­
de. Comme tous les Américains 
qui “arrivent", te P Coughlin est 
un self-made man. Comme tou-, 

désigner ce- os. 11 faut ! évidemment, il est parti de rien 
servir d’une périphrase, j Son pere a louvoyé longtempi- 

I t ■ 'ie que m de rebut, ou tout im- comme M atelot sur 1* Grand
Lacs avant de faire croquetnort,
attache a la cathédrale de Hamil- prêché devant quinze a vingt de- directeur de 1 enseignement rné- gmte Galibois, etc

J«)»eph-b. Dlaii. Au-

alsacienne des panaches 
sant

Une flûte s’essouflc a monter 
trop haut.

Quelques pas d«' tambour dan­
sent.

Le chef d'orchestre fait des si­
gnes a des visiteurs «jui passent 
dans la mélodie.

Brave homme, lair'-c/, mes rêvi 
tranquilles.

Ils ne s'apprivoisent v<t
A ILORV

' (Poèmes en prose. — "Le Noel ")
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LA DERNIfRE MODE
par Ellen Worth

Madame George* Parent a ret;u à 
diner, jeudi après-midi, a residen- 
< c. Chemin Ste-Koy, en l’honneur de 
Madame E.-U. Patenatide. I.es autre* 
invitées de madame Parent étaient 
madame G.-A. Taschereau, madame 
Ernest Gapointc, madame Albert Sé 
vipny. madame Antonin Galipeault. 
madame Noël Belleau, madame Hu­
gues Kortier. madame John Hall Kel­
ly. madame l.onis St-I.aurent, mada­
me J.-A. Gagné, et madame Ed­
mond Taschereau.

frère et sa sœur, M. et madame (*»uy 
Carington Smith.

M J.-IT. Burstall, de New-York, 
vient d'arriver à Québec où il passera 
la fin de semaine.

M. et madame Edmond Judge par­
tiront demain pour New-York. Apres 
avoir passé «piehiues jours en cette 
ville, ils s'embarqueront pour Pile 
Jamaïque.

ACHETEZ PLUS pour le MEM[ ARGENT 
Aux Plus Grands Magasins de Québec

Aubaines Hors Concours

MANTEAUX
Senorita Blanca Rosa Lopez, fille 

du Ministre de la Guerre du Mené, 
ruéla, était de passage a Québec, ces 
jours derniers. Elle a rendu visite à 
l'honorable Hector I.aferté, Président 
du Conseil Législatif, qui lui a fait 
\isiter P Hotel du Gouvernement.

Mademoiselle Louise Mercier « tait 
de passage à Québec, cette semaine

l'n nouveau groupe acheté a p:ix ridiculement bas, 
nous permettant de vous les offrir pour la moitié de leurs 
valeurs réelles.

Mademoiselle Climo. de Montreal, 
est actuellement à Québec, l'invitée de 
mademoiselle Alison Addie

Madame Royal Gagnon, qui a pas- 
«- mielqiic temps à Montréal, l’invi- 
tr-«. de sa belle-mère, madame H R. 
Gagnon, est de retour dans notre vil­
le.

Madame Gilbert Scott et nude . 
moiselle Pauline ont reçu à un brid­
ge et à l'heure du thé. hier, en l'hon­
neur de madame Beresford Scott.

Choix magnifique de modèles — tailles désassorties 
cependant Tissus de belle qualité — En brun, vert, 
rouge-vin. bleu marine ainsi que noir - Ravissantes 
garnitures de fourrures diverses.

Prenez '.a peine de venir les voir 
veillée.

Vous serez émer-

Mademoiselle Millicent Price, qui 
n e^t embarquée pour l'Amérique du 
Sud. il y h quelques semaine*, vient 
d’arriver à Buenos-Ayres où elle fera 
un séjour prolongé chca. son lieau-

Madante C.-J. Scwell et mademoi­
selle K. Scwell, passeront la fin de 
semaine à Ottawa, les invitées de ma­
demoiselle Blackburn.

M et madame B -A. Dugal parti­
ront demain pour Pinehnrst, Caroline 
du Sud.

J.-O. NADEAU!
FOURRURES

& Beaux Manteaux 
Seal ri'Hudson. d'u­
ne qualité Irè» choi­
sie. «oit uni ou aar,- 
ni* en Renard Ar- 

i.ente ou Kolinsky; aussi S beaux 
Manteaux en Rat-Musqué cana­
dien naturel, différente* gr.:n- 
delrs. prix raisonnable, man­
teaux bien faits.

J.-O. NADEAU
160. COTE D'ABRAHAM

Tél : î-4245

Saint-Sauveur
COMMUNION GENERALE

Les jruncs gens de notre paroisse 
auront leur communion générale â la 
messe de 7 !v SIS. dimanche A l'église 
paroissiale P y aura sermon par un 
des missionnaires et la chorale des 
Jeune* gens fera les frais du chant

CLOTURE DF. LA RETRAITE

L'exercice de clôture pour la retrai­
te de» Jeunes gens aura Heu â 4 h 30. 
demain après-midi

Encouragez 
indus tries 
c hez-nous.

les
de

Lorsqu’il s'agit 
de breuvage, de­
mandez la bière 
d'épinete.

* LA CANMVFNNE’
VOUS L’AIMEREZ

I ne e»l fanriMtiei* a Qué-

• hrc par F.-V. FLUET 
I tir*

rue des Prairies.

REUNION POUR LFS TERTIAIRES
Dimanche. premier dimanche du 

mois les tertiaires auront leur reunion 
à 2 heures, a la chapelle Notre-Dame- 
dc-Lourdes
POt K LFS ENFANTS PAl VUES 

Les dames charitables de Rt-Antol- 
ne. ont organisé un souper du bon
vieux temps pour demain soir, à fl 

à l'Orphelinat de St-Sauveur.heures.
C'est une belle occasion de s'amuse 
en faisant la charité car le profit de 
ce souper servira fl aider ces dames fl 
habiller les enfants pauvres pour la 
saison d'hiver.

GRAND'MFISSES. I l MM .
5 h. 30. — Pour les Ames, aumônes 

du 2 novembre
fl h. 15 Pour Dame François Mar­

tineau. recommandée par les DUes em­
ployées chez J-M Stobo 

7 heures. - Pour Arthur Thibault 
et sa Mlle Juliette, recommandée par 
Mlle Antoinette Thibault 

7 h 45 Pour I.-P Carneau re­
commandée par la famille M F fïrlf- 
fin

fI
«

Ë
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$15.98
COSTUMES

IL N’EST PAS TROP TOT POUR SONGER A 
VOS TOILETTES POUR le TEMPS des FETES

PROFITEZ DES AUBAINES CI-APRES

Très joli groupe — modèle* 
longs ou courts — tissus de 
hollo qua ité — beau choix 
do teint «s — Styles char­
mants. Toutos dos valeurs 
de $23 00 a $35.00.

VOTRE CHOIX. LUNDI

$ 10.00

CREPE SATIN, pour robes, 
blouses ou lingerie — lar­
geur 38 pouces, en blanc, co­
quille, bleu cocktail, vert- 
cocktail. rose-thé, bleu-oâlo, 
poche, vert-eau. chartreuse, 
mauve, gris, beige, rouille, 
magenta, brun, vert-scara- 
hée bleu marine, noir. Ré­
gulièrement $1.50.
TRES SPECIAL

I MARCHE STE-MARGUfR TE
VIANDES DF. CHOIX
Me Marguerite Tel 5447

lacqiies-Carticr

Pour les dames de taille moyen­
ne. voici un modèle élégant et 
très facile à confectionner, un mo­
dèle qu? vous aimerez porter, à 
cause de ses lignes qui vous font 
paraître plus mince

L'origina fut confectionné dans 
un crêpe canton vert bouteille. I^e 
jabot qui est à même le collet 
donn-ï un ton d’élégance addition­
nelle.

Une autre suggestion : Un crê­
pe noir avec collet et jabot en crê­
pe blanc

Ce modèle est fourni dans les 
grandeurs 30. 38. 40. 42, 44. ifi 
et 48 pouc-s de buste La con­
fection du No 36 demande 3 ver­
ges 7r d'un materiel de 30 pou­
ces.

Ce patron se vend 15c.
Demandez-!c au Service d-'s Pa­

trons de 1'“Action Catholique", 
103. rue Ste-Anne Québec.

ST PiN-KU - IA StNXAIWN Ut L'ANNEE

&

Le jeu merveilleux, qui captive les enfants, plaît aux jeunes, 
intéresse les adultes et amuse les plus figés

PIN-KO est le pasae-temps nécessaire pour égayer les soi;s 
d'hiver.

PIN-KO vous attend ici — il vous plaira a première vue. 
PIN-KO se vend en cinq différent* formats

NETTOYAGE
I» * BIT* O t’ RoBf S
NOS 3 GARANTIES .75

Pré «en alien du !i*mi 
Mim'hcc dr rétrécissement. 
Merveilleuse clarté de couleur

P Tarie
u «hlia FRAIS tout* command*
de I» rampagrte pavée d'avance

MACKAY’S
Teinturier et Nettoyeur 

120 St-OI.IVIF.R Tél ; 2-4553

8 FRS XAVIFK, (lundi). — Né en 
Navarre en 150fl, fut converti â Pan* 
pai s.iint I» lace de Loyola et partit 
en 1541 pour les Indes, puis porta le 
premier la lumière de U fol dans le 
Japon 11 convertit plus de onre mille 
âmes, guéri* un nombre tnflnl rie ma­
lades ressuscita des morts, apaisa de* 
tempêtes Son amour pour les souf­
frances lui faisait refuser les consola­
tions du Ciel et désirer les fatigues 
Au milieu des délices dont le Seigneur 
Inondait • >n âme il s'écriait ( "est 
asser ' et dans scs souffrance* Sel- 
*neur, dnnnrr-m'en davantage ! Il 
mourut en 1552. dans l’Ile de Sanclan. 
en face de cette Chine ou 11 eût tant 
voulu urée her l'Evangile.

5 sons par âmes — S F le cardinal 
demande os sous par âmes par année ! 
pour 1"'Action Catholique ' Cette col- | 
lecte sera faite demain a toutes les, 
messes La paroisse a une population 1 
de 6 749 âmes. ce qui doit donner 
f.737 45 Que chacun fasse sa part 
pour aider fl maintenir le bon Journal, i

«
i

N O T « t

No 1 — 16 x 28 -— 4 compartiments.
PRIX

No 2 — 22 x 36 — 7 compartiments.
PRIX

No 3 24 x 40 — 9 compartiments.
PRIX

No 4 24 x 42 — 9 compartiments
PRIX

No 5 — 24 x 48 - 9 compartiments,
PRIX

$1.50 
$2.95 
$4.50 
$6.50 

$ 10.50

Québec, le 27 novembre, pu 

sof:lr LOtTSF.

DEMONSTRATION 00 FAMEUX CORSET
“NU-BACK”

Mcublier-Ebéniste
|.-R. GRIGNON, Enrg.
< r»nfor*inn et Reparation 

Prix modéré — travail garanti
1* des Zouaves Tel.: 4-4234

ECOLE PRATIQUE ROY
F nsetgnement classique et 

commercial
Heures de Bureau • 12 fl 2 et 6 fl 8 

M. ROV. nikF.CTLCR 
4Cf A. Ft-Jean Aptt. 5

Luc pomme croquée chiiqtie 
malin prévient nombre de maux, 
affirment les médecins hygiénis­
tes. Pourquoi, dans nombre tie 
foyert, ne siibstilu fait on pn*' 
une bonne pomme du Canada à 
l'orange importer qui fait partie 
du menu du déjeuner ? Ce n’est 
peut-être qu'une habitude à 
prendre, mais quelle portée éco­
nomique elle aurail pour les 
producteurs de chez nous et le 
commerce québécois !

y— -,i

MATTE & MATTE
MPT AIM

frlflcatlon

plain, Québec

CE QU’UNE JEUNJE FILLE 
DE 45 ANS ECRIT :

Soulage 
maux do tAtn, 

do donts, d'oreillns 
•3 —abaisso la fièvro,

t ne pécheresse est devenue sainte 
\ tetime. quinze années d'une mau­
vaise mère victime, quinze autres an­
née* d'un milieu particulièrement 
mondain, victime enfin, trente-six ans 
de l'amoureuse miséricorde d'un pa­
tient Rédempteur, soeur Louise e*t 
morte en beauté

"Telle mère telle fille". Le proverbe 
trop souvent, se trouve prophétie 
Heureusement que la grâce, par une 
sorte de miracle, vient corriger ou 
annuler certaine* hérédités, certaine-, 
formations ou plutôt certaines defor­
mations

Mettez me enfant, un charme d'en­
fant. ‘ fort douce, fort jotte. fort naï­
vedont "le son de la voix va au 
coeur' . une enfant précoce et qui con­
naît sa volonté "Je suis la faiblesse 
même . declare-t-clle; mettez cette 
enfant dans le voisinage de l'homme le 
p’.u. influent, le plus riche le plu» 
passionné

C est ta chute Inevitable, c'est aussi 
ITnevItable remords. C'est la rechute 
et l'inévitable retentissement d'une 
liaison coupable on se sait la cause 
des larmes de l'épouse, l'objet de mé­
pris d'une famille, le .sujet de main­
tes médisances et d'innombrables ca­
ll mntes, on est partagé entre la faus- 
s fidélité a un amour faux et ja­
loux. d'une part, et. de l'autre. I tns- 
piratton obsédante de la fuite, de la 
libération et du salut fl tout rrl> on 
s'enfuit dans un couvent; mais le

Cette démonstration, commencée JEUDI, 
sous l'habile direction d** Madame MASSE, 
eorsetière experte de la Dominion Corset, 
a rempoçté jusqu'à présent un tel succès, que 
nous avons déridé de la continuer toute la 
semaine prochaine.

Venez voir les nouveaux styles —

Faites-vous aussi montrer 
notre spécial "NU-BACK 
une valeur régulière de 
St.75, que vous pourrez vous 
procurer, pendant toute la 
durée de la démonstration, 
pour

CREPE PLAT, pure laine. 38 
pouces — très belle qualité — 
pour robes, lingerie, doublu­
re — Toutes les teintes on
vogue. Reg. 98c. ()Qq
TRES SPECIAL

SOIE MOIREE. 38 pouc-s 
le t ssu le plus nouveau pour 
toilettes d'après-midi ou de 
soir, blouses, garnitures de 
toutes sortes.

$ 1.69 
$2.10 
$2.45

de pure:

Belies Occasions en
literie de Confort

COFVFRTIRES de flanel- 
lett'» blanche ou grise 
54 x 72.

LA PAIRE 
64 x 72.

LA PAIRE 
72 x 81.

LA PAIRE 
C OI VF.RTI R FS 

laine blanche - 
56 x 76.

LA PAIRE 
60 x 80.

LA PAIRE 
64 x 84.

LA PAIRE 
72 x 84

LA PAIRE 
COI VFRTFRFS

DON. cou eurs do fantai­
sie, dessins nouveaux, 
fin x 80.

L’UNITE
66 x 80. L’UNITE

$5.75
$6.00
$6.75
$7.75
F I) R F-

Teintes Ivoire, coquille, ro­
se romantique, bleu azuré, 
pèche, vcrt-li», mauve, jaune, 
gris, bleu dolré, beige, rouge 
malaxa, brun, violet, hlm 
hengale. noir, etc Regulit te- 
ment $1.50. Q$C
TRES SPECIAL

VELOURS TRANSPARENT —
36 pouces — idéal pour toi­
lettes dapres-midi ou de 
soir.
Teintes Blanc, Jaune, tur­
quoise, rose, bleu myosotis, 
rouge-grenadier, vert-prairie, 
brun - pensée, bleu - gloire,
noir. Hog. $1 98 d» I iQ 
TRES SPECIAL «P 1

ETOFFE DF. LAINE - Poil de 
lapin — 54 pouces — tissus 
pour toilettes pesantes — 
Teintes rouille, rouge-oar- 
dinal. rouge-vtn, vert-scara­
bée. bleu marine, bleu-mate­
lot. noir. d* |
PRIX «PI.6.T

IIIIII

GRAND SPECIAL
TISSUS IMPORTES pour man­

teaux, largeur 54 pouces, tout 
laine — ce qu’il y a de p us
nouveau Chevron, Bouclé, 
Sllvcrtonr. Sedan.
Teintes Brun, bronze, bleu- 
matelot. rouge-Bordeau. vert, 
rouille, bleu marine, noir. 
Régulièrement $2.50. $3.00

T^ES SPECIAL $1.98

$ 1.65
TE

$1.98 rl $2.19

rtPR1*1
njiinî ytèfa, » j> ,»iî,
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$2.10
EDRFDON8 en coton ilctt- 

ri. rembourrés de coton. 
60 x 72.

L’UNITF.
EDREDONS

EDREDONS en coton 
centre et encadrement de 
satin. 60 x 72. Ç T QO 

L’UNITE VL. fCS 
EDREDONS en duvet, re­

couverts de percale fleu­
rie. encadrement de satin. 
60 x 72 L'UNITE

CRECHES DE NObL
Un choix comme nous n en avons encore jamais montré : 

POUR EGLISES CHAPELLES COMMUNAUTES,
COLLEGES MAISONS PRIVEES 

SUJETS RICHEMENT DECORES 
Les prix ci-après sont sans l’étable.

20 SUJETS
600 20 
9.00

15.00
30.00 32
12 SUJETS

45.00 24 pes en hauteur. $ 80.00

6 pes en hauteur.
9 pes en hauteur

12 pes en hauteur
16 pes en hauteur

18 pes en hauteur.

hauteur.pes en 
pes en hauteur, 
pes en hauteur.

$ 60 00 
$ 90 00 
$250.00

$4.90 $6.00
m m®*,®*.

l iste d’accessoires pour décoration fournie sur demande.

puissant du Joli'- '‘tent teprendre sa 
^ l'an

“Avant de prendre la chicorée 
f ançai.se La Rameuse, j'avais 
souvent des nuits san» sommeil, 
entendant sonner presque tou­
tes les heures. Depuis que 
je fais usage de cette chicorée, 
surtout le soir avant de me 
coucher, je m? porte mieux et 
dors beaueoup
C’est presque le sommeil du 
juste Je suis enchantée de ce 
breuvage”.

G. Prtltpas
Cette chicorée est en vente chez 
Avel Tu.cotte, 211, St-Jcan.

Guitare Hawaïenne
l’Surprenez *••.
G ml s
Nouvelle méthode 

(artte enseignent n louer
per correspondem-o di
rectement avec le co­
pie du pieno.
Notions et tnlent mu- 
sicaux pas nécessaire*

______ l'argent en apprenant.
Payez xo* leçon» en le* recevant 
Kern <•/ pour renseignement» et Iule 
complete des morceaux populaiies 
i chiffré* et notést ; au**l leçon* prl-

T.-W. GACNON, Prol.
Muitlu .V4 Are P»renl Tel.: I-ÎKOÎ 

Québec

I Gagnez

cnosc Dans le souci de l'aine, cepen­
dant. l'appel retentit sans cesse du 
Pete des rteux du Pasteur dr la bre­
bis folâtre, fl l'église, les sermons sem­
blent faits expn - pour elle dans le 
monde «'ourdissent de» machinations, 
surgissent de.» rivalités, surviennent 
même de» maternités clandestines 
mais connues êf commentées, suprê­
me abjection, on est supplantée, et ré­
duite À servir lâ où l'on régnait Tour­
mentée toujours, mais assoiffée de 
paix spirituelle, une seconde foi» la 
pécheresse s'enfuit au cloître; on l'en 
relire une seconde fols

Ah 1 mon Pcre ecnt-elle fl son 
confesseur, que Dieu me punisse si je 
blaspheme, je ne -.us ce qu'est l'en­
fer. mais te ne saurais en imaginer un 
plus toritblc que cclut qui c«t mon 
coeur.

L'espoir toutefois teste permis ' Aus­
sitôt que l'amour de votre grâce com­
mencera à poindre. Je eommencerai de 
travailler A l'oeuvre de mon salut . 
avait-elle dit au bon Dieu Et Dieu 
tait poindre cet amour Elle se met a 
prier; elle porte un cillcf elle s'initie 
à la méditation qu'elle définit "un re­
parti de notre coeur vers Dieu", pré­
sente de corps dans tous les divertis­
sements et tous le» voyage» que lui 
Impose son emploi, elle s'absente rie 
plus en plus par l'esprit et par le 
coeur F.lle s'en va vers la grande et 
austère, et sereine Thérèse d'Avlla; el­
le s'achemine, par raison, vers le Car­
mel que «on coeur lui présenté comme 
un supplice.

Vn jour, enfin, s accomplit la gran­
de démarche; elle la prévoit retentis­
sante

— Mes crimes ont etc publics, ma 
pénitence doit l'ètre aius'

Elle fait donc ses adieux à tout te 
monde demande publiquement pardon 
fl la véritable épouse qui l'embrasse 
longuement, et. au m;' eu de l'émotion 
pénéiale. grave cxemp'c. vivante ex­
hortation. elle se voue fl la pénitente 
ou plutôt, fl l'amour

Mon Dieu Je vous offre ma gran­
de misère. Je sens que Tant ur a 
plus de part fl mon sacrifice que l'o­
bligation de faire pénitence La grâ­

ce m'a toujours dit Dieu est tout.
Les grilles souvient et se refer­

ment. La postulante sv jette a tc- 
noux

-Ma Mère J al fait jusqu'à ce jour 
un st mauvais usage rie ma volonté 
que je viens la remettre .-ntre \ os 
mains pour ne Jamais la reprendre

FT la prieure de la relever
Entrez, ma flile. vous vous appel­

lerez désormais Louise de la Miséri­
corde.

* * *
Soeur Louise, appuyee sur le miso- 

rirordleux amour entra résolument 
duns la vote héroïque, héroïquement 
elle y persévéra

H y eut tout d'abord, providentielle 
allégresse de la prise d'habit 

dleateur y commenta l'évangile 
brebis perdue L assemblée fut ,<ai u- 
cullèrement frappée d'une apostrophe 
aux viveurs Quelque satisfaction que 
vous paraissiez avoir en cette vie, 

is êtes les misérable.» et quelque

du ciel". Puis l'alleRres^e de la persé­
vérance "Je suis fl Dieu pour Jamais 
Je suis liée par les voeux que j'ai faits 
et mille fois plus liée par l'amour qui 
me les fait faire R en ne me fait 
peur quelque étroit que soit le che­
min. j'y passerai Ce n'est que de ce 
Jour que Je commence d être heureu-

t>e pre- 
de la 
parti-

voui
souffrance que vous lemarqiuez en 
leur profession, elles «ont le* heureu- 
rcs" Puis l'allégresse de la prise de 
voile “Qu avons-nous vu. s ecne l'r- 
vèqu*. et que vo\ ons-nou» > quel état 
1 I quel état I Je n'at pas besoin de 
parler, les choses parlent assez d'elles- 
niêmes Resserree de toute part elle 
ne pouvait plus respirer que du côté

En bonne Carmélite cependant, elle 
ne trouvera de bonheur, de vrai bon­
heur que dans la souffrance Elle a 
cette heureuse formule "Quand Je ne 
souffre point. Je sut* tranquille: et 
quand Je souffre, je suis ravie ' Aussi 
pour multiplier ses bonheurs, elle mul­
tiplie ses mortification»

Soeur Louise a la p^rrnlsslon de 
-e lever A trots heures, deux heuif* 
avant la communauté, elle passe au 
choeur, a piler, contempler et pleurer, 
ce temps prélevé sur lé sommeil, elle 
est îles semaines sans boire. Jeûne 
porte la balre. le ciltce et d'autres ins­
truments de pénitence Quand on lut 
refuse l'autorisation de certaines aus­
térités

-Ne m épargnez point, dit-eile An 
nom de Dieu, pas de ménagemen
Vous m épargnerez beaucoup, ma mè- 

' Dieu ymais Dieu y pourvoira 
Dieu y devait pourvoir, en effet, et 

combler d'épreuve» celle qui voulait 
absolument effacer dans l'amour par­

fait les Imperfection*! de fautive» 
amours Fille eut tout son purgatoire 
physique et moral, sa santé fut mau­
vaise maux de tête, éréslpéle A la 
Jambe, rhumatisme universel causé 
par le froid au'elle recherchait com­
me une expiation, mal Intérieur hu­
miliant et cruel, rien ne lui fut refusé 
comme purification des sens, rien non 
plus comme purgation de l'esprit *<*:■, 
souvenirs la crucifiaient rie honte et 
de contrition; un fils extravagant, une 
fille Indigne, une niece à scandales lui 
tenaient le coeur dans l'angoisse; en­
fin. le départ pour 1 éternité de tous 
ceux et relies qui l'avaient aimée et 
soutenue dan.» sa conversion achevait 
le détachement des créature»

Deuils, humiliation», souffrances fi­
nirent par avoir raison de l'organisme 
débilité.

Vint le suprême épuisement On la 
iva évanouie, fl l'ncure de matines, 
le pavée du cloître C'étatt ! aver­

tissement et c'étaient la fin E'ic ne 
se démentit point

Expirer dans lés plu* vives dou­
leur». voilà ce qui convient fl une pé­
cheresse cxnüqua-t-el'e humblemen* 

Et elle s'flteignit, le lendemain, â 
l'angclu.» de midi

* * *
motion de son entree en religion I* 

La nouvelle de sa mort réveilla ré­

tro

monde de nouveau s'y Intéressa 
Couronnée de roses, des roses ' aussi 

su! - >n cercueil elle fut expose» a ’a 
g'1 ' ‘lu choeur. Il y eut affluence 
Chacun voulait voir la sainte *on 
visage émacié, si grave, st pur. si spi­
ritualisé

Quatre ro igleusen suffisaient â pel-
ne a faire toucher fl j,on corps les ob­
jet* qu on présentait 

La pécheresse était vénérée par le 
monde mêmi qui l'avait failli perdre, 
et la rhrontque alla même jusqu'il no­
ter comme coïncidence que le matin 
du vnii on soeui Ixzuiae passait rie vie 
fl trépas, un vieillard son compagnon 
-on maître dan» l'inconduite, converti 

aussi, avait assisté a U messe, qu'il 
...ail communié, même qu'il avait aa- 
ist. aux vêpres dan l'aprCs-dlné»
Et maintenant. voulez-vous de» 

nom» 7
Le vieillard, c'étnlt louts XIV. roi 

de France
Soeur Louise dans le monde s'ap­

pelait F'rançoi»e-Louise de la Baume- 
le-Blanc, duchesse de La Valllère

V. GERMAIN, ptre.

lui Creche a •»çu dernièrement deux 
miüe piastre» en prêts fl fonds perdus 

Aumônes des visiteurs . $2 28. par 
courrier $15 00,

ADOPTIONS 39 en ce mois, 303
en 1934.

LA GENDARMERIE ROYALE La Patrouille des frontières Par Ted McCall m

AUBAINE
Cartes

de
NOEL ET DU JOUR DE U AN
Un petit lot de jolies Cartes de Noël et du Jour de l'An,
sujets profanes, est en vente à grande réduction Ces 
cartes se vendaient régulièrement 0.05, 0 10. 0.15 et 
0 20 I' unité. Nous les ferons à 50 sou$ par lot de 15 
sujets assortis

Premiers f.rrivcs . . . Premiers servis.
Remarque.—Comme le prix de ce- cartes rd minime, non n* 

ferons pas les frais do les envoyer en approbation ,

La Librairie de l’"AcIion Catholique",
105, rue Ste-Anne, Quebec.

\prcs s'èlrr glis*c par relie ouverture, le ea- 
poral Gagnon vit le Chinois qui fuyait a tou­
tes jambe* dans une nielle tortueuse du quar 
tier habite par un groupe cosmopolite. Il eons- 
lafa alors que ses eompagnons l'avaient eon- 
ditile dans un milieu où la poliee devait faire 
de frequentes inenr ton»

Le Chlncis fuyait comme un eerf sous les hal­
les du rhasseur dan» re milieu qu'il connaissait 
a la perfection, mais le caporal Gagnon était 
bien résolu a ne lui donner aucune chance 
C "était une rbasse a l'homme mouvementée 
qui allait romnteneer. Finalement, le policier 
réussit a plaquer aux jambes l’agile fugitif.

I c Chinois roula »ur le sol après avoir été 
ainsi plaque aux jambes par l'habile policier.
II laissa échapper un cri de douleur, mais le 
policier ne se laissa pas attendrir par 
plaintes, et il ne voulut pas lâcher prise 
< hincts tentait désespérément d'erhapper 
rettr etrelnie II ne pouvait y réussir.

ses
Le

Le caporal Gagnon conduisit son prisonnier a 
l'intérieur de la fumerie d'opium ou l'atten­
daient ses compagnon» qui gardaient en cap­
tivité un autre groupe d'habitant» de cette 
maison Mirveillee depuis longtemps par la pn 
lice l'n chlncis s'écrit Notre chef “Ling" e»1 
prisonnier; qu'allcns-nous devenir"

J



PAC*: sïx L ACTION CATHOLIQUE. QUEBEC. SAMEDI 1er DECEMBRE 19^

LES ANNONCES CLASSIFIEES 57—ON DEMANDE A ACHET.

ASSURENT UN RESULTAT IMMEDIAT
Servez-Vous en.. . . . . . . . . . Téléphonez 2-4771

OLP ARTCMr.NT DES PETITES ANNONCES DE INACTION CATBoLIQl * '

TARIF
MA>C«»T»r« PMorn^lv* MSRTAOP* MARIAnrs NAISSANCES 

AVIS DP O» CPS RIMrilCirVFNTS POI ' R STMPATHIES. 
SERVICES ANNIV ERS AIRES. »«» — Mr lin.rrUon

PI ANC Alt * »•« P»r*rWAIVA SI.ARIAC.PS MARIAC.Ps .• WISSANCES 
DANS TP CARNET SOCIAL. Il An I INSERTION 

»••!» >alrr i>nn*nc» rU«*l(<Er «1 r da mot. minimum dr ï'r. pur ln»»MI«m.
S Inrrrtlonr c<m»Ecutlvrr pour le prl* de qfietfe.

Pn-TMe en nolt. Î.Sr nddlltonnel poor rhuque ln«ertl*n. 
le» ANS'«svr»'S devent pereltre IE lOI’R MEME «rront re«n«« }u>q« %

. _ _ • h » m POCR t F s AMEni* Ja«nu'k s h pm i» veille
* ACCEPTONS luean »vU de n»i«t»nre. fl»nr»ltlei ou mtrlate. e»m. 
mtinloo# par la porte ou le téléphone II en e»t de même pour Ira 
aetr * a n « nam retpontahle

L«» annanrea provenant du DFIIORS DE LA VILLE iant etrlrlrmrol papa- 
ale» d'avance.

28 - SUCCURSALES • 28
•sv'PNPC où von« nouve» donner 

« annonree au même pris qu'au

ST ROC»» PT J »co»'FS-C ARTIER 
ê-E. tiir.crov ;tnT me SI-Jo»epli 

Tél. • 1-êMÎ
I t. C.ICit’ESP ES* ro* Sl-Je«epb 

Tél S-S7SS
Al DEIISI.E 117 <•* la Canranna.

Tél : 4 OSVS
•uee*iev4le4 S» é®» COTE. T.Ida 

Rneenraalea : Téléphone»
Na. |. M rue de la Couranne • PÏ4S 

» -e rne »».»»on «-SM4
2» « «»t. rue Sl-Jean T (TM

4. ru^ nwMle ?
We. K «4*. rne St-lo»eph 4-AtSS 
Ne. s. mt. st-Jcaenh nuhlla «-«n»î
Na. E. lia rne *l-le»n 
Na. S, 104 rue si-tnerph 
Na 10. S. rue St-Panl 
Na. Il IIS. Sème Avrnnr 
Na. 1t. tî, St-fo4rph. publia 
Na. I», |S, Chemin Rle-Eop.

publia
Na. U. SSS. rua St-Pasl

«Otsi 
4 04S4 
Ï-SS4I 
4-SStS 
t-0S#S

e.n-» «t-om

ST-.IE AN.flAPTISTP 
Charle» Clog'ler 114. d Alcolllaa 

Tél : «10
Pharmacia P -mer* tSO. St-Jeua

Tél -.oinst mon ou
L-A. Rlrnuee et Cl- III. Sa Rua. 

Tél. : 4-OSM»
ST -FR A NÇOI < I>A«SIS* 

Maratln fî"v | ta i»r# Avrr.aa. 
Tél : 4 1400

J -B. Clnrr4«. 11*, Itc Rue 
Tél l-SCSI

ST-SAT'VFI'R rr ST M\IO 
L.-P Oam-vu é'o St-Franc»U

Tél : S.IWWS
René Ol-n 7*0 Sl-Valllee 

Tél : é.mrr-»
J -E. Oarnon «l-V»lller.

Tél ; 4-(M*S
Mme W. Oeuvln i-'l. St-Valller 

Tél 4 04Ï1
Mlle R -A. Clontler lui. St-Valller 

Tél 7S40 
RT VI PORT 

EIC.PVE PARENT 
49. St-Cléophe».

Tél. : 4-4S7S ReaupoeS

ACHETONS VENDONS. ECHAN- 
CîEONS meubles et effets rte ménaKe*. 
neuf* ei d’occasions, vitrines, balances. 
coffi>s-for»s clavigrapht.» tentes, acl- 
le«. etc. Encan A domicile Recevons 
marchandises A commission Prompt 
retour. L -J -A DEMERS A CIE. en- 
canteurs. t^l : 2-2685. 183 de la Cou­
ronne.
31-10 (26 folsl 57

57—ON DEMANDE A ACHET.

Mesdames
Il est temps 

de voir à vos

Pour lout achat, 
réparation ou trans- 
formation. voye* 

s annonceurs

C.-A. GAUCHER
appareils pour diffor­
mités. rr.ntiires abdo­
minales. etc.

AUSSI
les derniers modèle* 
de Jambes artiflcieUes 
••NATURE RIVALS" 

RI. rue St-Valller. 
Tél i-IRtî.

LIEVRES—Nous pouvons recevoir tous 
les lièvres que vous pourrez nous ex­
pédier. et vous palerons le plus haut 
prix du marché. CANADIAN FRUIT 
* POTATO Co Ron d 227 rue St-Paul. 
Québec.
Lun Mer Sam au 1-12 (57»

CHS.-n. EMOND, Enr.

S*—OV DEMANDE A LOUER
ON DEMANDE A louer pour le 1er mal 
prochain une maison ou logement d'en­
viron 9 chambres Ecrire en donnant lo­
cation. nombre de chambres, prix du 
loyer et si chauffé. A CASIER 456. 
I. "ACTION CATHOLIQUE". Québec 
27-11 (J N O.i 58

58a—HEMSTICH

Autrefois de J.-H. l.allberté Liée
Je vous invite à venir voir mon beau 

choix de Fourrures d'automne
Mon assortiment comprend, manteaux 

rie chat sauvaee. Seal Hudson, seal 
Français. Broadtail. Pony. Caracul. Rat- 
musqué. Mouton de Perse, capots de 
castor et de chat sauvage d'occaston 

Mes 45 ans d'expérience sont A votre 
service pour confection, réparation et 
transformation A des prix défiant tou­
tes compétitions

Commandes par malle evècutées avec 
attention toute spéciale. 353 Btvd Cha­
res». Coin de la Couronne. Tél.: 6741 
Québec
25-8 (J N O.) 43

Kénogami

Mme G -E. FORTIER Hemstlcth. plis- 
sape boutons couverts Satisfaction ?a- 
-antle attention spéciale aux comman­
des reçues par la malle 225 Ste-Mar- 
suerlte. Tél 8947 
Mar Jeu Sam au 8-1 158A >

Ovfde Marceau

59—PROFESSEURS

DEVENEZ DETECTIVE
HOMMES ET JEUNES GENS Appre­
nez In profession de défective Occa­
sions de voyages. Bon» salaires, pro­
fession honorable Chances de recom­
penses Informations confidentielles A- 
diesse? A Maurice-V Julien. Casier 42. 
S*-Roch Québec 
Nov 10-17-24 Dec 1 (501

rnt'PRT'KEU. R 39 ST-V ALLIER - 
Voye* nés vitrines, et constate* voui»- 
mémes l'vMéeance et le chic de nos 
manteaux Nmt» avons en main* 150 
manteaux cnnfectlonné» te. oue man­
teaux de vison mouton de Perse Hud­
son Seal. Broad»ail. chat sauvage. Po- 
nev. Caracul. Rat Musqué etc Tou» 
ces manteaux sont confectionnés A no» 
atelier* par de* expert* et nous en 
fa^rntiss, ->j l'ouvraec et la qualité de 
1.- fourrure grand choix de Renard Ar­
penté et Maître du Nord. fc39 St-Vai- 
lier
18-9 (3 motel 43

2—ACCESSOIRES D’AUTOS 24A—BOIS DF CONSTRUCTION
PIECES d'automobiles neuve» et usa- 
gé>es à vendre pour toutes marques de 
de chars A prix réduits Station de ser­
vice, huile graisse, gazoline. etc. en­
rage Reparations générales AUTO 
PARTS SALES 85. 1ère Avenue. Llmol- 
lou Tél 4-2200 
Mar Jeu. Sam au 29-1 !2>

BOIS DE CONSTRUCTION Merisier 
de plancher iB C. Fin. bol» de Co­
lombie. Moulures, pin. éptnettes de 
touie-i sorles Demandez nos prix, iis 
vous Intéresseront.

BII-ODEAU et DORE. Enr 280. St- 
Paul. Tél 2-5035 
10-11 (26 fols j 24A

T.-W. Gagnon
PROFESSEUR de Gultaïc Mas alenne 
Banjo, tous les genres Mandoline et 
guitare eupacnole etc. Leçon» A domi­
cile Ecrive* pour recevoir liste com­
plète des nouveaux morceaux Note 
M Gagnon ne fait plus partie du Con­
servatoire oc Musique Hawaïenne S’a- 
dre»g*r télépnone 4-2802 54 Ave Pa­
rent Pour ceux qui demeurent A Lévts. 
» adresser A M P-K LAROSE. 31 du 
Plessis Bienville représentant autorise 

'T Gacron
Mardi. Jeudi Samedi au 31-12 59

G- BASTIFN .. FOIWURFS
Confection réparations de toutes sor­
te* A prix très bas Modèles le* plu» 
itc’'n'* de New-York et Parts Spé­
cialité Manteaux fait» sur ordre en 
Caracul de couleur» différente». Rat* 
Musqué». Hudson Seal Broadtail noli 
cris platinum Prix *p*c!-al pendant le 
mots de novembre Manteaux Hud- 
4T. Seal $150 00 et plu» G. BASTl£N 
1*7 d" Poï Québec Tel. 6550.
18-9 (52 fols) Spéci al

NAISSANCES. — Kénogami. Chicou­
timi — Le 7 novembre. J.-Thomas- 
Georges-Bernard, fils de Donat Cosset- 
to P Georges Hebert; M M -Anne 
Côté.

Le 10. J.-François-Raymond. fils 
d’Henri Richard Parrain François 

Simard; marraine M-Anna Villeneu­
ve.

le 10. M -Ruth-Marguente fille de 
Marcel I^forge Parrain Oneslme I,a- 
forge; marraine Josephte Roberge

Le 10, Marle-Eva Edith, fille de Do­
nat l^eblanc Parrain Cléophas Bour­
geois: marraine l^aura Jomphe

MARIAGE.—Le 7 novembre. M Ar­
mand Lapointe, fils de M Ulysse La- 
pointe et M -Louise Cormier, fille de M 
Alfred Cormier, de Kénogami.

DECES. — Le 3 novembre. Auréa 
Tremblay, agee de 33 ans épouse de 
Eugène Gagnon

Le 3 novembre Edmond Tremblay. 
76 ans, 11 mois, époux de Diana Tru-
chon.

I« 6 novembre, M -Louise Maltais, 
acée de 76 ans. épouse de Joseph For­
tin.

Le 6 novembre. Delva* Fortin. Agé de 
75 ans. époux de Adèle Dufour

CROIX DE CARTIER — Dimanche, 
le 11 novembre eut Heu A Kénogami 
dans la cour du collège, la bénédiction 
de la croix souvenir de Jacques-Car­
tier. Nous devons un grand merci A 
MM les commissaires de notre munici­
palité pour leur générosité Par l'érec­
tion de cette croix, ils perpétueront A 
travers les siècles la mémoire de l'il­
lustre malouln. qui H y a déjà quatre 
cents ans quittait avec se» soixante 
et un marins le port de Saint-Malo 
pour aller A la recherche d'un Nou­
veau Monde et y Implanter la fol du 
Christ

LE COMMUNISME
Brochurettes et tracts sur ce sujet 

Le Rêve Communiste (Lamârche. o p. ) 0.15

0.15

Le Communisme International au Canada 0.15
En Russie Soviétique. Faits et Documents 0.15
Les Enfants Abandonnés. Une plaie saignante

du communisme ..........................................
Les Révolutions Bolchévistes modernes. L’Emeu­

te de Genève. Bibliographie de 1932 
Cahier Anticommuniste
Manuel Antibolchévique. Doctrine et politique.

Les Faits en Russie Plans de Conférences 
La Russie en 1930. L'Oeuvre libératrice de Karl 

Marx ......................................................
Le Communisme au Canada. Ce que le commu­

nisme a fait en Russie. Ce qu'il voudrait 
faire au Canada

0.15
0.25

0.25

0.10

0.10
La Librairie de ('“Action Catholique", 

105, rue Ste-Anne, Québec.

L'ACTION CATHOLIQUE
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pour tous les abonnés & “L'Action 
Catholique” et leur* parents dé. 
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DECES

Conférence à 
Charny par M. 

René Chaloult

l’Idée de réglementer la fermeture de 
tous les restaurants ou magasins de ce 
genre durant lus otflces du dimanche 
meases et vêpres Cette proposition, 
suggérée par M le Curé, était bien 
vue de tous les restaurateurs On sug­
gère aussi qu'une heure soit fix<e 
pour la termeturc du soir de tous ces 
magasins.

Farfuia et ami* sont priés d'assis- 
icr aux funérriMe* sans amr» 

♦nvltatlocv

PART DE DIEU. — Le revenu des 
quêtes mensuelles au profit de l'é­
glise diminue sensiblement et pourtant 
beaucoup de citoyens reçoivent un 
salaire plus élevé que les mois précé­
dents.

5—AGENTS DEMANDES 28—CHAMBRES A LOUER 59a—PROFESSIONNELS

SOLLICITEUR DEMANDE On de­
mande un solliciteur d'expérience pour 
solliciter A domicile pour un produit 
que le» familles dépensent tous le 
Jour» S'adresser A Caster 257 I**'Action 
Catholique Québec.
3ô-H (2 foisi â
AGENTS DEMANDES pour vendre au 
commerce ou A domicile Urnes do­
mestiques. Commission 100'*- plus 
"bonus" Occasion exceptionnelle E- 
erfve* pour échantillons gratuits et ca­
talogue ECONOMIC TRADING CO . 
68A Adelaide Ft Far* TORONTO. Ont. 
15-9 Mar Sam au 29-12) 5

CHAMBRE A I.OUF.R Grande cham­
bre meublee. avec bain S'adresser A 
138. rue Ste-Anne.
1-12 (1 foi* i 28

80—CHAMBRES ET PENSIONS
CHAMBRE ET PENSION, ires belle 
chambres eau chaude et froide a 
l'armée, usage du téléphoné et excel­
lente pension Prix t es modères S'a- 
drts-.r A 15. AVE DE SAI-ABERRY 
Tel 3-1207 
1-12 6 fols i 30

Dr GEORGES ST-AMAND des Hôpi- 
îaux de Pa-is. Lyon et Berck 205 nje 
St-Joseph. Québec Maladie* Vénérien­
ne» de la peau du cuir chevelu, trai­
tements électriques, médecine généra­
le ma terni té privée clinique privée 
Tél 4-3622 Rs 4-1451 
14-11 126 folsl 59A

M ROMEO DROLET 11 me Jacques- 
Cartier. sollicite commandes pour con­
fection. reparations manteaux fourru­
res Travail exécuté bas prix par ex­
perts Satisfaction garantie assorti­
ment complet fourrures Donnez com­
mande* maintenant, tél . 5013.
Mar Jeu Sam au (26-1-35) Spécial

63A—REMEDES

TON-SI-NOL

APPORTEZ malmenant vos fourrures 
pour reparations Confection et repara­
tions A prix modéré, spécialité man­
teaux faits sur ordre, ouvrage garanti* 
FELIX TR P DEL. 14 de la Canardlére 
tél 4-3771
Mar Jeu Sam au 15-12 (spélcale)

La part de Dieu devrait donc rap­
porter davantage même plus Encou- 
rageons cette oeuvre si importante pour 
notre ville Au Heu de cntiquei un bon 
mot délicat. A l'occasion A un voisin 
A un ami. pour attiser leur charité. 
Chacun doit se dire responsable d une 
;a't des obligations cottUactecs et 
faire honneur A son obligation indivi­
duelle. Nous savons partaltement que 
ce qu'on dorme à Dieu II nou- ie rend 
au centuple. "Que notre fol soit donc 
agissante.

7A—AMEUBLEMENTS de Ma*. 31a—COMMERCE

MÏOW CASE* — Vitrine» Ameuble­
ments de magasins de toutes sortes 
Comptoir* pour restaurants, etc e'e , 
neufs ou usagé*. a très bon marché 
ART SHOW CASE Reg'd 259 St-Jo- 
seoh Tel 3-2«?o 
Ni-tl 126 foi») 7A

Restaurant Peking Oriental
•u» Ri i s\ist-IE\\ L'endroit idéal 
pour vos repa- Prix •■pectaux pour 
les mois d'hiver Déjeuner club A 
partir de 2(V Repas réguMers 4f>c Ta­
ble rfhô»e 75c Service spécial cl» »h* 
après-midi Service A la en1»,, je luxe. 
Mar., Jeu San) J N O 31-Al

remède pour maux de gorge et bouche 
Recommandons spécialement a ceux 
dev aol être opéré* pour amygdale» D 
mande*-le A votre pharmacien DI 
trlbuteurs compagnie CARON. 5. rus 
Valllère Québec tél 4-45H 
Mar Jeu Sam au 25-12 (6.TAI

Argent pavé hennomartafrement pour 
la vente d'arbres et arbrisseaux garanti* 
universellement connus. Equipement 
complet et instructions tournis gra­
tuitement S'adresser I ukr I rères Li­
mitée, I’eplniei isles D»pt S. Montreal 
124F

Laurierville
MXKIAGI — Laurierville, Megan- 

lic A été célébré A Ban ante Abl- 
tihi le mariage de Mlle Thr rr -e Mar­
te' fille de M e» Mrne Ferdinand Mar­
tel avec M Marcel Faucher, fils de M 
Vital Faucher, tous de Laturiervlllc

65—REPARAT. DIVERS

ROYAL MATTRESS CO.
ANIMAUX Pension 20e du repas

------ ----------------------------------- - ' Vou> trouvère/ une bonne pension de
POUR VOS ACHATS DF CHEVAUX famille avec variété de méts d» rr tau-
\ o* e* F F-ancoeur 1<«7 rue St-Valller th-i* m RESTAURANT ST-JEAN ten 
<él 5887 n»r St-Jean 'en face de 1 egii^- *,t-
14-11 12û folsl 8 Jean-Baptlatei

Mar Jeu Sam au E-l |31A)

NOUS REPARONS et slérl'ivtn* dlfte- 
rente* qualité» r*r. matela« feutre lai­
ne. crin et matela* A ressort.» Atten­
tion spéciale aux app*'* téléphonique* 
Te’ 3-0503 167. AVE RENAUD
9-11 '26 folsl «5

>1 \ PRIERES A cto recotnnum- 
féc aux prière» Mme Adélard l-apnln- 
c oee M -Jeanne Roy. deceiiee et inhu- 
11ce à Joguc.s Ont . a I âge de 24 ar s

i M l IM qi l fi m

tfatelas fR0NnN10(Mattre;i) RlMtsAt.l P ALTO*

sot MISSION» Il CON'TR \ I S —
fie- soumission- pour l'entretien d hl- 
vrt des chemins a la charge de la mti- 

icipalité viennent d être demandées; 
le contrat général a été accorde A M. 
Achille Samson

n—ARGENT A PRETER 86 — DIVERS

Faul Grenier,Notaire HEMORROÏDES. . . ...» nrcrc'Cr» hvr.c*he- * * » * S VO I «JAreei.t A prêter sur première hypothe
eue en la cité de Québec Bureau 325 
Boulevard Charest. téléphone; 3-153L 
•-9 (3 mois) Il

17—AUTOS A VENDRE

BUICK. — Mcl^ugh.tln-Bulck 5 p’a- 
re* modèle 1929. 32 000 mille* n'a 1a- 
frai» été ouvert, toujour» conduit par 
le même en bon or die de marche a 
vendre 4 bonnes conditions pour 
prompt acheteur Excellent comme ta­
ri ou pour cultivateur voyageant fré- 
ouerr.ment A la ville S'adresser A A 
DUSSAULT 125 rue Garnier. Qué­
bec Tél • 3-3907

Varices, varicocèle» tache» de vin. dé. 
flnltlvement efface* par traitement de 
bureau, court sérieux Indolore tan* 
nuire aux tK-cupatlon* tournai lé rex De­
tail» sur demande AusM maladie» de» 
yole» urinaire Dr PERRIN. 24 Du 
Pont, Québec.
13-11 (26 fois' 36

Eur-c Ulrtc Poullot prop Manufactu­
riers de matela* neuf» Spécialité- ré­
paration* de toute* sortes et rem­
bourrage de meuble* de tou» genre* 
crin plume (guenilles et autre» Atten­
tion «pédale aux Communautés reli­
gieuses» 43 1-2 rue St-Ignace Tel 
c ■’4'' Québec
28-11 ilun nier, sam au 28-1 (S5i

IA VAISON mollit 1ST ARRIVEZ

liste de CHARS USAGES
nodge Cabrio'et Î934
Chevrolet Sedan 1932
Pontiac N^dan 1921
Dodge Sedan 5930
Plymouth Sedan 1930
Dodge Panel 1931
Camion Reo 1 1-2 tonne
Camion International 1 1-4 'onne
Tou» ce* char» sont ro ondi’ inne- a
neuf. *10 RIS 5 F T A FRERE 7 Pin-
ce-Edouard. angle Caron Quebec
Tél» 7156 et 7159
1-12 (6 fois) 17

POUR PR FI, A RTS en fill"- colle» sur 
p'ancher» A dessin» spéciaux avec bor­
dure artistique pou egj|,es. couvent» 
et communauté d— rnê— - que pour é- 
diflces publics Conmltez-nou» Nou» 
faisons egalement rembourrage répa­
ration -t ernhaHspe de meuble* posa­
ge de tapi* et prelarts confection et 
Installation de drar>e-’e* et ten^uies A 
G WRIGHT 1 inoleu n a-d 1 pholste- 
rmg Co m RUe Lallherte Tél :i-u4 U 
Ouvrage garanti et prix modéré»
J N O 361

REPARATIONS DE MATELAS -Fai­
te* réparer vn* vieux mntelas Manu- 
fac,uron.» matela- neuf* Reparation* 
«"mmlers I^iuis ROUSSEAU 436 . 3erne 
Avenue Llmellou T-1 4-1430
Mar Jeu. Sam au 31-12 |65|

Retrl*-/ pour l'hiver votre at tn ou ve 
hicule d été. dans l'une des hAüsne# du 
E’er de l'Exposition, et »ulvant in sv- 
tènie nouveau et atantageux. Accès fa 
Mie Bon* che- ins tout l’hiver —
Prc-tei-tion raisonnable

Adressez-voua au surintendant. M L’I- 
dérir Gauvln. *ur place, ou par tetepno- 
ne au numéro 4-2721.

NOTES. — MM le* ahhc*. Placide 
Gagnon, chapelain au couvent de 
Bienville, et J -Maurice Boulin ancien 
vicaire de la paroisse et vicaire actuel 
a Bien ville au presbytère dernière­
ment.

Charny. — Invité par la Cham­
bre de Commerce de Charny, a 
venir nous faire une causerie, M. 
l'avocat René Chaloult de Québec, 
devant un auditoire intime com­
posé d’une cinquantaine de nos 
membres, nous a, pendant une 
bonne partie de la soirée de mar­
di dernier, fort intéressés.

Faisant d’abord une magnifique 
synthèse de notre histoire, de nos 
luttes, et de notre lente évolution 
au point de vue économique, il a 
touché, avec l'habileté et la mai- 
trise que nous lui connaissons, les 
questions les plus délicates de no­
tre nationalité canadienne fran­
çaise.

Démontrant comment nous ne 
sommes pas maîtres chez nous, 
dans un pays découvert et fondé 
par nous, nous sommes plus que 
jamais exploités, tondus, dans tous 
les domaines par l’étranger, le 
trust, et nos “partners" dans la 
Confédération. Il s'est ensuite ef­
forcé d'eveiller notre fierté natio­
nale endormie, en signalant nos 
petits défauts mignons.

M l'avocat Chaloult, qui fait 
partie de notre Chambre de Com­
merce, est le premier conférencier 
sur notre liste d’invités, et n'a 
pa6 manqué, tout en nous instrui­
sant. de réchauffer nos coeurs d • 
canadiens français, en traitant nos 
questions nationales présentes

Nous espérons que notre Cham­
bre de Commerce saura nous don­
ner encore de ces heures délicieu­
ses.

--------- *-----------

MOINS BIEN VUE. - La* projet d’im­
poser une licence aux marchands et 
fournisseurs tant de la place que de 
l'étranger n'a pas trouvé grAce au 
Conseil et l'on s'en tiendra, sur ce rap­
port, A ce qui existait auparavant SERVICE ANNIVERSAIRE

ACCIDENT. — M le notaire Albert 
Naud a connu l'émotion de sa vie lors­
qu'il descendait A Quebec en auto avec 
un groupe d'amis. C'était' mardi, le la 
novembre (remarquez bien le chiffre 
131 et les chemins étaient fort glis­
sants ce mattn-IA En passant dans St- 
Augustin, il est arrivé que l'auto dérapa 
et alla donner sur un arbre Le choc 
fut plutbt rude bien que les suites fu­
rent plutôt insignifiantes Mme Bo­
na Dussault sen tira avec une légeie 
blessure au front mats put continuer 
le voyage vers Quebec dan- une au­
tre voiture L'auto dut subir quelque* 
réparations. A la satisfaction du pro­
priétaire. content tout de meme que 
ce ne fut pas pire que cela.

PELLIH8ON. — Mercredi |r 5 rter-.t 
bre. â 7 heure*. »era chante en 
de St-Françols d'Asicse. 1» service ar.n 
versalie de M Alfred Pel liston époux d, 
Deeie Mary Ferland

Parent* et ami* sont priés d’y sssiitei 
sans autre Invitation 
1-12 2 fol*

ON S’EN INSPIRE. — M l'abbe- Ja­
cob. curé de Ste-Cîenevieve de Batis- 
can. accompagné des Membres de la 
Commission Scolaire de sa paroisse, est 
venu visiter notre couvent, heureux d y 
trouie des Idées poui le futur couvent 
de sa parols.se C'est dire que notre cou­
vent a la réputation d'élre un modèle 
du genre tant au point de vue du plan 
qu'a celui du confort et de l'hygiène.

PI.TI r — Lundi. le ;t décembre s 
heures, en l'eglise St-Jean-Bn'-tis'e 
chante le service anniversaire de M w 
hrod Petit, époux de Darne Aim :• 
Ti ernblay.

Parent « ■ .. ..........  . <
sans autre invitation

PREDK \TELRS. 1rs Revds Pe­
res Louis Gagnon et Tremblay. OM 
I . seront en notr»' paroisse le 7 dé­
cembre pour Inaugurer la grande re­
traite paroissiale qui se clôturera le 
lendemain de 1 Immaeulée-t'onception.

Père Gagnon est une figure connue 
A 'si-Mare. puisque c'rM lui oui prê­
cha ta retraite de l'an dernier Tous se­
ront certainement heureus de le re­
voir

INFORMPTION
EJ JüIKUSE KI

NjPfIBOISSIriLE.R

CHEZ NOUS Mme Vêuvi Eugène 
S>ane prendra domicile en notre pa­
roisse dan la maison de M Du bord 
photographe.

RI TR 4111» IlKMIIs 4 a V „
tre-Dame du Très Sami 6b < t 
a\e Bellevue. Sherbrooke. Pq 

Dtr 1er bu 3 d^cetnb e. po . J ; 1 
EH.LES de langue ANGLAISE 

Du 7 au |0 3*cc*nt>|e ihjw. jvt 
EU 1 .ES

Pnere deu\o\er son nom d j»\ a '

H \ P 11.3t i . — I e 22 novembl e a ele 
baptise Joseph-Robert Jean enfant rie 
M laturent Darveau c» de dame Bc;- 
tra Gignac Parrain et marraine: M 
et Mme Aubert Bedard.

HUTEI PI MLLE CITF. UE Ql’FBEI 
Bureau du Greffier

«r—SALONS DF. COIFFCRI!

STUDIO CHARRIE?

c1dres tarts A la maison pour 
quelques *ou* seulement Volume de ,V) 
'-ecftte* 2V. chez le* libraire* ou Du- 

1 ■ • Montrés ■
»ter 4H I Action Catholique, 103 ru*
S'e Ame Ouéber
11-11 (2 moisi .76

r*-rr»nent* rsrsntl* oeur 6 ^K>ia *t 
plu* Il 00 4 f 00 .'roqulgnol Spiral 
Du-he** Hollvwood A.)*»1 Maicel Ko* 
me) Ondulaltons 4 l'esu Trs'tementa 
du rsilr cheve'u sur •nar-.'tne ♦p'clal» 
MH*» R Charrier et C. Mathieu Studio 
CHARRIER 259 -\jo sr-Jusepo T ai 
3-2920
'-4 J N O *S

Mme Octave Moreau et son garçon­
net. Raymond de St-AgapH. chez Mme 
J -Btr Bergeron.

- Mme Jules Emile Doyon de Que­
bec che-/ Mme Alcide Gagné

-Mlle Cécile Dion est de letour d'un 
voyage aux Etats-Unis ou elle a vi­
site dev parent* a Huntington N V ; 
a aussi visité le* ville* suivantes New- 
Brltatn Ba;:e Vt.. Washington Hans- 
tead. Ile Jamaica A son retour. Mont­
real

M Albert Dion est de retour de 
Montréal où il a été appelé auprès de 
sa soeur. Rvde Mere Si-Stat isla» ' Ed- 
widge Dion 1 dangereusement malade 
chez les Soeurs de la Providence

St-Marc-des-
Carrières

IM.IR INCENDIE. — A i aide d un 
extincteur chimique l'on a aiiéte un 
commencement d Incendie a la de­
meure de M. Etienne Robi’aille. Pu 
balai dont ervi poui balayer
des cendres prit feu dan* l'appaiTc- 
ment où on l avait déposé

PRIX P* I ' * HO> NF M«r\ j- 
A NOTRF II»! R N U 

HOUR IV XV

A la campagne
En ville
Aux Liais-1 ni»

«4 OA
s.*» nu
SC (H)

H5PT1MF — St-Maic Portneui 
Le 18 novembre a été baptisée Marle- 
Ma'•gnertie-Fernande, née l’avant-veil- 
!e enfant de M l-aurent Perron gara­
giste. et de dame Hélène Dufresne 
Parrain et marraine M et Mine Donat 
Perron de Deschambautt. oncle et 
tante de l'enfant Mlle Victoire Dufres­
ne élait porteuse de l'enfant

SOI MISSIONS - Au lieu de faire 
a la criee l'achat du bols Pour le* r- 
coles dependan* de la Commission 
Scolaire on procède celte année par 
mode de soumissions L'on s attend a 
une amélioration a la suite de ce chan­
gement

QUEBEC. 27 novembre 53 4.
Mil MI-SIONS POt R 1 NIFORME*

I) HIVER. 1 TC POI R LE U» P • 
lit PMI II I

Saint-Gédéon

69b—TEINTURIERS

I®—A VENDRE (Diver*!

CLJ PPER-S-Iaime- aiguisée* sur ma­
chine* automatiques spécule.*, ouvrage

• .
irr 2f' Il mur n* 1 Hit - I ontalnr (|U 

Notre-Dame Plerrr\ll|r 1 tr itm.iska 
«filé
De»- 1-8-15-22-29 Jap 5 :Wi

TTIN'TI TR TRI* MATHICM LTTE - 
Tout zen-e d* teinture nressaee e* 
rrttnvsgr d» vêtement* rw.jr dame» •» 
fresxteurs <»er-\1i» rirornn* dan» tout* 
la ville Acceptons .-ominsnd» par la 
malle l'> Si-Alt» r» wi-eoc». telepb» 
ne 4-1800
^ J N O . RVD .

miei nr c hari esboirg
le miel de 1934 est ui'ra-fln t 'est le 
produit le plus doux du Canada Vente 
directe aux consommateurs Livraison 
en ville

MtFI BLANC EN RAYON-
7'rsvall délicat de* she*:5e* qui ne peut 
être imite Une ‘«ction bien finie rte 
b»»u «t bor mie! en -y-m occupera 
t.i-e place d'honr:eur s ■ ’a table 'a 
plu* rlehe r>«t un aliment délicieux 
pour le palais le plu» délicat Télepho- 

4-5723 VTRRET. Apictilteur Char-

38—ELEVES DEMANDES
MLLES NOEI DI TILLY cmir* priver 
français, a-isial* e-ur* commercial 
eompiri dartvlog-apMr sténographie 
“Lingue Sneciahtp diplôme* accorde» 
mathé" «tir-ue» tenue de livres con­
versation anglaise, soir par professeur 
d* langue aerial*,- 25.3 RLE ST-JEAN 
Mar »ru Sam au 1-12 (381

TF’N’TURERIE DOHLMESTER Teintu­
rerie ne*to\ âge pressage de -. êtemen*» 
pour df.mc* et -neuieur* Nettoyage rt« 
fourrure* tapi*, ’tr Aîten'itn *pétu»- 
'e aux rorr.tii*nd » ue t? campagne. No» 
1 IR- 13e RTE DORCHESTER 
11-10 (3 mots) 69B

Ml.» IM Hl H r M pur le pre-r » don­
ne que de» *ouir.t**'.on* cachetée* et en­
fin» ec» 'Soumissions pour paletots d hi­
ver pantalon* d'hiver, claque» selon 
le ch* seront recur- au bureau du 
soussigné d'hui au 4 décembre 19.'U a 4 
heure p.m.. (Kvir la fourniture su dê- 
partement de Police de paletot» et pan­
talons d'hiver et de claque* pour les 
metnbte* de la force de police

Seule- le* soumission* faites sur le* 
formu'e* fournie* par le département de 
Police seront considérée*, tes souit.i*- 
«lonnatres devront de plu* examiner le* 
échantillons déposés au departement de 
Police et suivant lesquel* devront être 
(«de» le» soumission*

Pour plu* ample* Informations et for­
mule» ne souir»l*Mons -adiesser au Pf 
pute-Chef da Police.

K.-A CHOONARI», 
(«rrffler dr I» < Ile.

H A PTK MI h — St-Gèdèon, Beauce— 
Marie-Theiesc-Denlse. fille de Lu­
cien Ovride Breton et de Jeanne d'Arc 
Poulin

I-e 9. Marte-Monique-Madeleine en­
fant de Albert Nadeau et de Lucienne 
Gagne

I-e 21 Joseph-Irene, enfant de Gc- 
deon Roy et de Aurore I-oubler

l>e 25, Joseph-Alfi ed-Gaetan. enfant 
de Blais*- (.'vrille Tanguay et de Marie 
Laure Mercier.

Jesbourg. P Q
î-3» (19)

40A — K8CAI H Rfi—FER FORGS
F-71 su 6-2-

CUIRS DE TOUS GENRES
Cuirs é semelles et A empeigne* S*- 
’oellé* et talons de raout. uoui I^cei.»
» Ir»ge* «m : 01a -
tHs machin."* e* fourniture* pour
rhausa 1res 487 rue St-Valller. Québec
JR BARRI A FREPI
17.11 26 fois ) 13

ADELARD MARCHAND
Manufacturier d F,.»caller* en fe

NETTOYEUR I a pius vieille et la 
phi» grand organbation à Q-,ébee pour 
ne’toyxee teinture lavage dé tou* ar- 
tlc’e* de maison r'aepatte? fourrure* 
cant*, vétemen** "tr P.lx pas plu* e. 
levés qu'ailleur* Service pour rampa 
g n ni ville P,ri»!pn Cleane’* Reg 
Pfelfe, 4 MrMah' n le] : 2-2021 
2-11 <26 fol*) 63B

* I Pt LM R f v Le t roi.-, octobre e>t
décédé en cette parolw Georges Mer­
cier époux de fou Ulorlnthe Tan­
guay. Monsieur 'lereler est mort a 
l'àge de 72 an* Se.- funérailles ont eu 
Heu le six octobre un grand nombre 
d" paroissiens assistaient au service 

Le 14 octobre est décédée. Gervai-e
mci à Lâj a de neui n ôl enfant 

dr Achrla: Lachancc et de Cordelia 
Bourque

MARI Ml — Le 10 oclntne a et* 
célébré le inariace de M. S’méon La- 
chance f|!*. de M Victor Lachance, et 
d" Mlle Marte-Olive Giroux fille de 
M Charles Giroux de cette paroixae.

DEPART — Nous somme* au reg-et 
d annoncer le départ de la famille de 
M Oscar I/emelin. M I*emeitn vient de 
recevoir une promotion et sera doré­
navant chef de gare a Carneau-Jonc­
tion. a trois milles de Grand inère Cer­
tes nou» nou* réjouissons de cet avan- 
cernen* mal* par ailleurs nous deplo- 
ronr la perte d'une famille aus»! distin­
guée Personne ne contredira que M 
I<eme:in étal* le type du parfait gentil­
homme toujours courtois dans l'ex­
ercice de fa charge et aussi constam­
ment dévoué à nos organisation* pa­
roissiales Parmi ses multiples talents 
Il possédait sûrement celui d'acteur, 
comme on a pu s'en rendre compte 
a notre dernière soiree du Bon ' iPiJX 
Teint» M. I^emelln Jouissait d'une belle 
culture Iniellectuelle ei il v en a i>en 
qui se soient ennu'es a cause av ec 
lui. Ceux qui font déu) demande pour 
Une causerie ou conférence n'ont pas 
eu a le regretter

Somme toute, la fa-nillc lÆmcUn a 
fad sa marque a St-Marc et le trop 
court séjour qu'elle v a fait a suffi A 
la faire app eciet Non- souhaitons a 
M l^mclin et a -a digne épouse sanie 
bonheur e! prospérité dans le nouveau 
milieu ou ils vont s’iuMallcr "t nous, 
les assurons d'un souvenir durable

Ils ( MKMlNv — Ou nou.* apprend 
que M Georges Leclerc de St-Alban. 
sera chai gé de l’entretien du chemin 
du village au cours de l'hiver prochain.

Tarte* souvenir* - mortuai­
re* «ter imiire*s|on* ei 
phofo — cartes pour remef. 
element* pour ».vnipa!hles-~ 
en vente au bureau de 

L"*Action Catholique'

M RMI MRI. - MM le. Membres 
du Conseil municipal ont approuve

G’psl I'antonint* bientôt, avec 
ses jours pluvieux. Les récoltes 
st 1111 rentrées, el c’est le moinenl 
pour le cultivateur d'étudier les 
améliorations qu'il pourra ap­
porter d'ici au printemps suivant 
sur sa ferme pour occuper utile­
ment sa journée : nettoyage des 
bâtisses, réparation de la machi­
nerie agriéole, criblaM1' et net 
toy age des grains, huilage et 
graissage des voitures et des har­
nais, aiguisage dès Miilils et des 
faulx, pose r|e vitres pour rem 
placer les carreaux brises, etc. 
t 11 bon cultivateur ne Ironve lias 
le temps de chômer, mais tout 
travail qu'il accomplit eu son 
inure sc trnduil par un bcncfice 
au bout de l’année.

GODBOUT
AVOCAT

105 Cô’c f'e a •vîonlajnï
QUEBEC

Bureau du 
7 fl 5(81

»ou Jli1, M-Jotcph

e*ca-
’i"rs d" sauvriagp clôtures »n fer for-
e« ferronnerie d a' • • * r
Ojrp* barrier»* ai rrpiag"* d" *rrus 
genre* 1 -u# De» Bai is icoui St-Val- 
Heri Québec. Tel 2-2379 
12-11 12ù foui 4' A

ri—TLR RI S A M MIRE
1 IM DI Q1 FBI ' Horn l»fc A ILL E 

nvrean du (ir*ffl*r

14—BOIS et CHARBON
14—GAR AGES

CHARBON Stov" Chestnut, premier 
quaMt* $14 50 'a tonne «Oc la poche 
Buckwheat No 1 $10.00 la 'onne 60c
!a poche Coke $10 50 la tonne 35c la 
t>n**V|e ou 3 poche* $1 00 Charbon 1e 
no!*. 25c la poche, livre 4 domicile Al­
bert ROYEP 17) Aqueduc. »êl 6618 
12-11 .20 fols 1 24

GERARD \y qfi ( Abrahsrn.
<e'. 2-3707 1 onf*ez 1" soin de votre ba’-
ierir pour l'hiver à une maison je-., 
pousahl» Sors ice a domicile Vendeur 
autorisé de* battert*.s Wttlard 
26-11 (fi fol», 44

TERRE A VT'NDRF 3 mille* de Vir- 
‘orLv.'i 'e ( erie tr ■ ■ U un*' iperficle 
de 7 > 28 aiTrenf* avec »»** heMes b$- 

*e* nombreux arbre* fruitier*. 
*on *ol fertile et *a proximité d'un 
excellent marche fourni' une belle or- 
noM'iultr- au cultivateur piattoue Ba* 
prix Condltionj- facile, s adresser a 
Mme n-o Bon beau Vletortavllle 
19-11 i12 fols 1 71

Quebec 27 riover ’br» .t‘ 4. 
is Pi RI K --t r>* le oresei.l dmi-

GRANDI. YlsI M — 1 .t Tirs Rr \ - 
rende Mere générale Mere Marie-de- 
Na/aretli. e*t renue vi*1ter la com­
munauté. A celle occasion il y cul *e- 
ance Intime et présentation de-, voeux 
des ei’fatils.

DOCTEUR

LORENZO MARTEL
ex -élève des hôpitaux de Pans

MEDECINE GENERALE
4 18. RI E ST -JE \ N

Tél.: 4*3234

Le coin du jeune dessinateur
J.-E» Lefebvrs

.1 - ALD LATULIPPE No 14 3éme A- 
venue (prés du Pont Dorche*tei , Te 
4-2112 Bol» de chauffage de toute* sor­
te*. Merlalet érable ? pdr 2 1-2 pd* 
et 3 [>ds croûtes de merisier, delignu- 
re« de bol* mou et de bouleau Charbon 
de premiere qualité. Livraison dan* 
toute la ville.
20-11 26 folsl 24

HIVERNEMF.NT BATTERIES. »2o<. 
Confiez-nous votre auto pour lubrifi- 
'aflon aoti-ftpp/a chaîne* reparation 
de pneus Acce**qire* d'autos *a'i*rs<-, 
non garantie POSTE DE SFR VU E JO- 
BIDON 2.V1 -.m St-Pau!, rom caitr Pa­
rent. te’ 2-5317 
1-12 (26 fols. 44

TEBRfb A VENDRE f:h»rle*bmirg. 
20 a-pen'* b*tis poulailler beau ver­
ger $3.500 00 R arpen'.» 1>Atl« $2.500 - 
ob échangeable pour terre phi* gran­
de Notaire Samsno 166. rue S1-t • - 
rille Té] 6063 
26-11 16 fol9| 71

48—HOMMES. GARÇONS DF M.

BOTS DE CHAUFFAGE A VENDRE- 
Bonne qualité Merisier érable 2 pieds 
e* 2 1-2 pied*, croûtes de me-tster. de- 
llgnures de bouleau. CHABOT K FRE­
RE 79, 3ème Rue. Limollou Tel 
4-2020
20-11 (26 fotai 24

DISTRIBUTEURS pour vendre mar­
chandise* a vente facile et répétée 
Gros profil* plus 'bonus Oortsldé- 
ron* «eulenient les applications venant 
d'agents sérieusement établis •'c t er 
peur échantillons et catalo.’ ie F/ ONO 
MIC TRADING C 68A. Adelaide Str 
East. TORONTO. Ont.
15-9 (Samedi au 29-12) 4.A

TERRES A VENDRE n S*-D»vid St- 
Jein-Oirvsostôme. St-Loui.» de Ptnte!^- 
dte St-Anselme Laurin Beaumont 
St-Mlchel Beaupott Château-Richer 
S*-Augu*t1n l-orett» Charlesbourg 
verger, sucrerie, clientele de lait ven­
du a $3 60 > l'k) Ib* a ec roulant et 
le* animaux, pre* de* ville*, aussi une 
ter*'e de 280 arpent» 80 en culture 2h«) 
en bols de commerce roulant le* ani­
maux ortx $1.890. terre A bois 6 ven­
dre $800 S adresser A E Lemieux. 114 
d*» Franciscains. Québec 
1-12 .1 foisi 71

re* p.m . pour la ■ n. m au -
ment du Feu de paletot* et r«r,1*i^n* 
d'hiver et mitatnes de laine, pour le» 
i. - ■ bre- de I» Brigade du Feu.

Seule* le* soumir-uon* («ite*. su? 'e* 
form île rnumte* par ’« Département du 
jrp,| seront considérées le* smimissiori- 
natre* devront de plus .•*»mlner le* 
échantillons dep<-*é* au Departemeri du 
feu e> suivant lesquel* devront être fai­
te* ie* soumtsMoo»

Pour plu* amp’e. tnformaunr* el for­
mules de soum!**ton* s’adresser au Bu­
reau du Chef de t* Brigade du Feu

F.-X. ( HOI IN ARH.
Greffier tir I* ( t(e

AVIS PUBLIC

Null b - Alt début le novembre 
M I Inspecteur de* Ecole* » fait la 
vdslte automnale aux différentes clas­
se» de la paroi*** 1 e mot d’ordre pom 
Lannee r r^t attention spéciale « 'a 
composition littéraire et a Larlthmetl- 
que tou* en continuant de marcher de 
succès en succès dans le* autre» ma­
tière*

\ l'occasion de la fête de M l'au- 
ménie'- les juvenistes et le- Enfants 
ont fait le* frais d'une magnifique ee- 
ance La principale scène "L'Evocation 
de l'Ame de Ste-Thérrsr' evrentee a- 
vec beaucoup de perfection n a pa* 
anqué d’exciter dan.» !•** coeurs le» 
plus noble* sentiments II y eut aussi 
piece* de piano et plurieu, > petites sce- 
nette amufante-

CHAUFFEZ AU BOIS c'est l'ancienne 
méthode et aussi U meilleure et la 
plus économique Bois franc débit»- et 
& l'abri. $2 25 et $3 (Vi spécial 12 sac* 
de boia d'allumage $1 00 Spéctai pour 
temps limité 250 voyages de bois mé­
langé SI 50 le vovage livré Joe LE- 
FRANCOIS Pont Drouin Tél 4-2821 
12-11 (26 fois) 24

53—MAISONS DEM \NDKES

J BEAUPRE. 152 Bavard tél, 3-2381 
Coke 35c poche 3 pour $1 00 Stcjve 
SOC poche 100 lb* Coke Stove â la 
tonne. Slabs merisier bouleau, épi- 
nette. bois de corde 2 2 1-2 pd.* . voya­
ge merisier, érable Spécial bol* 30".
$2 50 et $3.50
Mar Jeu.. Sam., au 20-1 (24)

ON DEMANDE à acheter maison seule 
ou de 2 logement* dont un de 9 ou 
10 chambres Fournir detail* romple** 
princtpalemen location nombre de 
chambres prix demande évaluât! n mu 
nlelpale. si hypotheque actue!lenii*nt 
etc. etc Ecrire à CASIER 4r.5 L AC­
TION CATHOLIQUE" Quebec 
27-11 (J N O ) 53

MOPPE
Moderne

INFORM \ T ION S
de beaucoup la 

plus pratique

BOIS SEC A L'ABRI merisier erable 
2 pied* 2 1-2 nieds 3 pied? croûte, é- 
pinette charbon coke 35c la poche. 3 
poches pour $1 00. charbon dur de tou­
te sorte, foin, grain, aussi toujours 
en main bons teune* chev aux A dil- 
feren's prix J-P BORDELEAU En 
lOflu St-Valller ou 22 1-2 St-Bernard 
Tél 5887 
1-12 il fols) 24

Nte'.-Z BIEN — s; uvs avez. <1ei 
discours, coutr-iencf».. ire»sc» t ---rr.. 
pose' écrivez a Simon Ærd Ci:*: 
Poami 388. "L’AcQot <.*in^Lqu4»/ *-*•
bec P Q

J NO » <*

DEMANDEZ-LA 
CHEZ VOTRE

e*i |ia' [e* te*, rtor » qu» or­
donnance judlciair» Me«*|emoi*el‘*» Ei­
leen. Bernice ci Lucienne Lafrance otit 
été autnrt*ee* 5 accepter sous benefice 
d'inventaire la »ucce*»lon de feu .To«eph- 
Antom» l-afranrg, leur pere. en son vi­
vant de Québec. agent

Avis e»t ausst donne a tous ceux qui 
ont de* réclamation* contre la dt»e mjc- 
cestton de le* produire d'hui a quinze 
jour».

J -NORMAN I.AFRANtt,
Procureur et exéruteur-tertamentalre.

425, 4eme avenue Llmoiiou.

Sainte-Agathe
F F TI 1*1 I \ TOI 5SAINI — Ste- 

Agathe I-otblnlère j,es fêtes de la 
Toussaient et de-. Mort» ont ete célé­
brées avec une grande solennité 

L eR P Dumont, Dominicain, est 
venu prêter son concours 8 nos prêtre* 
pour le* confession* et les nombreuses 
communions.

Les sermons furent donnés par le R 
P Dumont.

NOTES. — Ml'e Cécile Bedard est 
partie pour oMntreal rejoindre ra 
soeur. Angéline.

i-i

74—VOYAGEURS DEMANDES
HOMME DEMANDE pour un :* iri'<,| 
re Rawleigh de 800 famlL'** Bon* pm 
fits aux vendeurs apressil.* Nous on 
traînons et aidons Ecrivez immediu 
tement à H A WI.E1GH COMPANY. Dtp 
CNL-146-SA2. Montréal Can 
Déc. 1-7-10-14-15-21-22-28-29 (74i

Seul distributeur

15. Victoria Tél. : 7563

A VENDRE

yuc-

Propriété à deux loge­
ments situés au cent.e de St- 
Roch. a des conditions très 
avantageuses.

Cause . règlement de 
cession.

Sadresser à :
DUVAI. A ROI.DUC 

Notaires
59, rue St-Joseph.

QUEBEC.

Mlle Zénaide Gilbert est retournée 
A rhdpital de Plessisvllle

\ OL DE RENARDS Ce* jours der­
niers des voleurs sc sont introduits 
dans la renardière, propriété rie M 
Jo» Bêdarri et se sont emparés de deux 
couples de beaux renards choisis, un 
couple appartenant A M Louis Be­
dard. rentier, du village, père de M 
J Bédard là où ces bêtes étaient pla­
cées. C'est une perle a peu près de 
$.100.00. Nous espérons que ces gens 
soient connus et punis sévèrement

2d ?2»

3« 17.

Fl Fl RISTF
Fleur* pour toutes orrau'on*

•'4 COTE OU PM M* 
tél : 2-2180 - Re» | «n *

CORBIUARDS A ViNORE
Les l'ersr.uue- qui î.ont 
sées dan« l'achat d m corbili- 
trouveront che? j Bot t II \ KD 
A FILS. 54 *em» Rue Quebr 
Tri 4-1113. 9 joli* roriulla u- 
noirs et blanc*, muni» de pôle» 
pr>m atteler 2 ehev aux a •.» •
noue* pour attelage 1 ehev a! 1 ■' 
roue* de re coiblllarris »'uit » 
caoutebouc I» tout en pa1 (a 
condition pré* â être uti ’> 
Prix tie* raisonnable* Aux*i r n 
sieur* beaux at'elage* harual 
doubles boucles en argent .v 
que plusieurs aci*e*»r>(ie^ >01 
decoiatlon chanybres mortuain ■ 
Cette vente n'affecte p.»* not 
l'gn» d'entrepreneur de Pompe 
Funèbre*, c'est un commerce 3 
dltlonnel que nou* faisons d< 
puis plusieurs années

EN VISITE - M Wilfrid Bédard et 
sa Jeune Mlle Marie-Jeanne, de Rt- 
Patrlce, en visPe chez son père, M 
A Bédard. du village

< e pauvre Willie ! Députa 13 minutes, a peine peut-il respirer ! Le 
fait est qu’il a reçu un mauvais coup de patte d'un

—MM Jos Campbell. Eddie FL nn 
John Maggenlv en vsite chez M Pa­
trick Small récemment.

{fermez votre craijun et tracez une h/jrie en partant 
du c/nffrt “1" en allant jusqu'au dernier).

C.l'AV, — A Beaumont, rang Ville. 
Marte le 29 novembre 1934. «tel dere-G 
4 l'Age de 76 ans et 8 mois, Hubert H 
Guay. époux de feu Dame Adèle Cha bot

Iri’* funérailles auront heu A Beau­
mont. lundi le 3 décembre, à 9 heurea. 
et de lâ au cimetière de la paroisse

I.EftARF. — Lundi, le 3 décei-br» 
1934, A 8 heures, sers chanté, en l'éghvr 
St François d'Assi**, le service anni­
versaire de Dame Helmld» Aucl* - 
épouse de Joseph-Elle Légaré

Parent* et ami» sont prié» d'y assister 
sans autre Invitation.

I>cs chiffres qui donnent à ré­
fléchir : deux mouches ci leur 
progéniture produisent au cours 
d'un seul été — si toutes ics mou 
ches vivent et complètent leur 
♦•volution - la bagalelle de ô. 
598,720,000 mouches pesant ('il*. 
88.') tonnes, soit le poids de 701 
wagons de hic formant un con­
voi de plus de six milles de lon­
gueur. Comme chaque mouche 
esf un ngent de dissémination de 
toutes sortes de maladies, on 
!>♦ ti se taire une idée de l'im 
portance de la liiite que les hu­
mains ont à soutenir contre iinc 
pareille armée.
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Plusieurs nouveaux joueurs figureront dans les équipes de la Railway-Paper, demain
“Le Loretteville” débutera 

par une brillante soirée
□ U-

spnRr.1

On forme une ligue 
à Donnacona

Les “Bois Francs" 
auront une ligue

Elle <nnipr«Midra l club*: 1rs At- 
Kir*. 1rs Renards, les Caslors e( 
les I,ntips. — l'ne équipé d’etolles 
»er« formée.

M. Roland Proveruhrr, avocat, 
en sera le president. — Ce circuit 
commenrer* ses art (vîtes au milieu

BEI,LE INITIATIVE

UN NOUVEAU DEPART ?

I,e vice-president du Québec, noire ami Lucien Ciarneau est parti 
pour Montréal, hier, en compagnie de >1 Albert Leduc. Avant de pren­
dre le train M. Ciarneau a eu l’amabilité de nous appeler a notre bureau 
pour nous dire que le Quebec avait consenti a prêter Léo Bourgault 
aux Canadiens pour la partir de ce soir entre le* Tricolores et les 
Bruins. Or, le "Montréal Star" publiait, hier, une nouvelle a l'effet que 
Bourgault sera rappelé définitivement par Dandurand. Une agence de 
presse a confirmé la nous elle hier soir. Il est question de remplacer 
.lark Portland par Bourgault. Les entrevues de Ciarneau avec Dandu­
rand apporteront-elles un changement? Nous l’ignorons. Mais, ce que 
nous n'besitons pas a dire c'est que les amateurs vont certainement 
rouspeter. Au début de la saison, le Quebec était l’equipe la plus forte 
du circut Dooley. Les locaux alignaient des joueurs épatants. Tout le 
monde disait : “Nous ne les garderons jamais tvus". On se rappelle que 
des déclarations furent faites à l'effet que nous garderions tous nos 
joueurs. Nous avions Mondou. nou savions Raymond, nous avions Vrn- 
ne. nous aviens Bourgault. Nous savons très bien que Léo Dandurand 
est libre de nous enlever le joueur qu’il voudra. Nous savons egale­
ment que Dandurand est bien mal pris et qu'il veut renforcer son e- 
quipe. Mais, diable ! nous savons de plus que si on continue ce stra­
tagème, les rédacteurs sportifs ne sauront plus de quelle façon s’y 
prendre pour faire de la publicité au Quebec de maniéré a lui ame­
ner la foule des amateurs. Et l’on est surpris que l'on critique ensuite !

Le '-pnft <lu hockey est a l'honneur 
a Donnacona. L'Oeuvre de jeunesse 
de ictie localité vient de (ormer une 
ligue qui comprendra quatre clubs 
"Les \iglc-" sous la gérance de M 
Armand Simard; "Les Kenafd'-" sous 
la direction de M. (îeorges Tremblay 
"Les Castors" dont le gérant est M 
Fernand Pelletier , et "l es Loup'" di 
nc< s par M Philemon Bertrand.

De plus, une cqiii|>e d'étoiles sera 
formée parmi les joueurs des quatre 
éiiuijiC' afin de défendre les cou­
leurs de Donnacona contre toute equi 
pr étrangère Les noms des officiers 
de la lijnie de monte que l'alignement 
des équipés seront connus dans quel 
que temp-

Ce»! là une initiative sportive qu'il 
convient de féliciter. A Donnacona. 
les équipes ont toujours été bien lia 
lancées et l’nn a fourni du jeu into 
ressaut. l.a formation d'une ligue 
s'imposait. Il est à souhaiter que ers 
sportifs se stimuleront et donneront 
des beaux spectacles au cours de la 
saison Nous serons toujours heu­
reux de rapporter leurs défaites rt 
leurs victoires.

A son ehalot domain.— M. Edouard Durand présidora cafte de décembre

réunion.— Le programme des activités de la saison , Ks autres ofekterr 
mentionne une parade aui flambeaux, una parade d’é­
glise. la participation au 30e anniversaire du Zouave 
et la convention à Lewiston.

Ce sera la troisième programme du circuit dominieal. — 
L'Hebdo-Laval vs Le Journal. l'Anglo vs la C. P. R. — 
Torn Rocheleau sera dans Its Riots du C. P. R.— Roméo 
Oravel et Larochillt seront avec l'Hebdo-Lavai.— Le 
“Journal” aura un nouveau joueur de défense.— Los 
équipes devraient feurnir un meilleur jeu.

LES POSITIONS DANS LE CIRCUIT

FERMETURE EN AVRIL
Lr club de- raquftteur* l,c Lorct réception au < hairt par le» \uitt

Dimanche. Ir il ; Parade d rteville" fera son ouverture officiel 
le. demain *otr. à son chalet. Cette

----------- _ eglUe
sous les auspice» dr I t mon l.oralr de 
O ne hr<- et Olstrid

Le J7 novembre, le- représentant* 
de- villes de Victoriaville, PlesM»vil- 
le Warwick et Danville w réunis 
saient au Manoir \ ictona, a \ icto 
rtaville. pour procéder à l'organisa 
ti<Hi de la “Lieue des Bois-Francs".

Les officiels suivants furent du» a 
la direction de la ligue f’résnjent ai 
til M Roland l’rovencher, avocat

(Charlrn Miville-Drv< hene*»

. • . . rhairt nn„. . 'k ° r: J^Biee *u de Victoriaville, vice president Mnnhantf soiree sera son s présidai rnai«i pour nos membres et leur coin- , , i. i : 1
*-------- —•*-------- ensemble, lu- Kir-.i.ck m( retain- tt es..; iet

atmivrr-
Vaimee

ee de M Edouard Durand, président ^ un érÆ‘;,,OU*
du club Le* raquetteurs de Lurette Dimanche, le 20 : iioteme
commence donc leur saison. Ils ont v,,r- du <luh *i e Zouave"
prenaré un nrooranime H' m.i. irev ''l’orl,''' dr I I niun I oimnerrlaie. He,- prepare un programme <1 activités très linis <Uf ^ droU t.hcmln
intéressant <4110 nous somme' beurèux 1 midi, le 21 : Sorlle en raquette» m
<le publier plus ha- r tu remarque *ravers champs t ne surprise ati«nd
principalement flan* le- .........t.—«alllards enneigés

remarque
nombreux Mercredi, le 2.1 Assemblée cénerx- 

nem i(n programme, une parade aux le rn preparation de la convention A
flambeaux qui aura beu mercredi, le
■' janvier. Les raqqetteurs de Lorette 
assisteront aussi au trentième anni­
versaire du club Le Zouave" et 
prendront paît à la convention de 
Lewiston, Maine, les 25. 26 et 27 jan­
vier La fermeture aura lieu en avril. 

\ oii 1 le programme au complet : 
nücrMBRt: 1st*

ewiston le» Rars. sans discussion 
l es 25. 2S. 27 : tonsention Interna­

tionale t n \oilure pour Lewiston l.a 
bonne hospitalité franco-américaine 
nous rappelle I e» vieux amis se re- 
trnmenl (iai ton-la. le Lurettes Hlr
est ia

Ft\ RIKK

Dimanche, le .1 ( ourses
t championnat de la ville.

poui le

M < .erniaui Lacoumère. avoc at de 
\ ictoriavitle

l.’hon. J.-f.d Perreault, ministre de 
la \ nirie. généreux donateur de U 
coupe, emblème du championnat de U 
Ligue dr> Bois-Francs, nommé presi 
dent honoraire MM l.usel* Roller 
gr M.P, Wilfrid Girouard. M P., 
Jude Thibeault, furent élu* vice-pré 
si'ients honoraire*.

l.a ligne commencera ses activités 
au milieu de décembre. Le- amateur» 
de la région des Bois-Francs sont as­
surés d’être témoins de parties de 
hockey captivantes, car chaque club 
pos.edr de» joueurs de premier ordre

Ir 'dr'n!' vVoaIT V °,,vert',r* official- tour au rlialet rt réception par 1rs 
M n.* “a * Pr/*'denc* dr"' vtcr-préMdrnt*. la prrmirrr
hîns s ra"di Pr^ld,'nt AI- après |. convention y sa »>.. .on-
ions s içau mrnt « notre chalet ter h.» hr.nn^» •La Ligue Boucher

Mercredi, lr fi: Sortir rn raquette» et aspire a ctre proclamé le chain 
-• dame*. La lune sera discrète Ke pion.

mes amis 
samedi, le *

notre chalet

UNE COMMISSION PROVINCIALE

Dans les milieux sportifs renseigne*, il est présentement question 
de l'organisation d’une commission athlétique provinciale qui contrô­
lerait tou* les tournois sportifs dan* la province. Certains sportifs sont 
Intéressés à la régie des choses du spert professionnel et ils ont meme 
l'Intention d’aller devant la I>gislature au cours de la prochaine ses­
sion. Otto Institution de la Commission athlétique provinciale serait 
confiée a l’hon. M. David, secretaire de la Province. Interrogé a ce 
sujet, ees Jours derniers. M. David a declare qu'il élait favorable a 
cette idée.

Le second programme de la li­
gue Junior Boucher sera présente 
re soir, à 8 hrs. à l’arena. Jacques 
Toupin, du Québec, mettra la ron­
delle au j?u. La première joute 
sera disputée entre le BB. et les 
Beavers. A U hrs SO. le Palais des 
Spcrts et le St-Ciregoire entreront 
en lice pour ia seconde joute.

ter de» bonne» !
, . Dimanche, le 10 : Sièmr annl\rr*ai-

l'Anrln runarii.., » ■ dr» d* re de l’“Aiglon". Nos confrere» sont a
1 Anslu-t anadlan Pulp and Paper Cn ( honneur.
,0 ros"',",' P Merc, a M. Rastei- Mercredi, le 13 Parade a Québec

I >1 j sens le» .iutpif-e» de Ll nlon Locale.Hri™!?.» m*rd' l'1' l« et il ; soirée «unie d'une soiree
Morn^lm 4 U Sall, Dnnan.he. le 17: Noce» dur
DMmatm..e,îî ,!r r,*rrl'‘ "VolttReur" d- teO». A l alr le* vol
i'onii:,itrnn i« » .J? fhib Nou* ligeur» volUceront lonRietnp»lormaltron» le solitaire des Tombeaux Mercredi, le 20 

Dimanche, le l«; Parade d'églHe et te» travers champ*

L’enquête est close
Toronto, 1er. — tl P.) — Re­

fusant de prolonger son enquêté 
sur les activités de l'ancienne com- 

du mi/wion athlétique d'Ontario afin 
de permettre a la lutte d'etre ron- 

Marehe'en raquet- sideree comme legale dans la pro- 
e «ecrétaire le vince, < hester S. Walters, minisbénrrtia,0,, rt,, rtr,ppj| d|| no,lveêll (re».,r.er le capitaine et le lieutenant |V«',lus Lra v... » ....hli.'-s Vf ln 1Vrio 

I évl» Nous leur sniihalton» rrijalllardlront le» «afltard* au chalet des Iravaux ptihlxs d Ontario

ITN DANGER EVITE

Lors des prochaines Joutes à l’Arena. le* automobilistes devront 
*p rappeler que le < onseil de Ville a décrété qu'à l'avenir les piétons 
seulement pourront franehir lr pont Virtoria. Les automobilistes de­
vront se rendre aux Joutes par le pont de l'avenue Parent. Otte dr- 
elslon de nos édiles est très sage. Il faut remercier la Ligue de Sécu­
rité qui a eu l’Idée de prévenir un désastre. En effet, les fersents du 
hockey entendaient avec angoisse les sinistres craquements du pont 
lorsqu'ils s'y engageaient.

rrrarm
Résultat 

des 
joutes

club "L- 
longue vie

Vendredi, le 21 RxMe de dinde» «11 
chalet Qui en RMRnera en mariner*.

Dimanche, le 23 Distribution de ra­
deaux Mut kinthnm aux enfant» p4u- 
ire» a., rhali-t du Huh Procurons du 
nonhfiir, f.*Kon> fjr». Iirnrenx

Mardi le 7.'» Joyeux Noël a tous 
Dimanche, le m p;,rade officielle 

I rofiton» de relie pieniiére sortie pour 
presenter no» hommage» a notre dé­
toné président, a notre presideni ho­
noraire et au maire dr Loretteville. 
V aikons-no.i» un dei olr d étrr |* 
puis tou» au rhalet le president re­
cuit M»r« l » douard et a fan prochain

a clos les témoignages de l'enque- 
le 24 Mattnee sportive te rovale qui siege depuis le T no- 

(.2:irs:.„dA..,„r51,...m-'LlM vembre
—-------- «-------------

O sera demain dans la ligue 
R ailv» a> - Paper le troisième pro­
gramme depuis lr début de la sai­
son. Au cours de cette semaine, 
une difficulté a été soulever par 
l'Anglo Pulp au sujet de l'acqui­
sition d’un arbitre montréalais 
pour la Joute de demain. La ques­
tion a été régler immédiatement par 
une déclaration officielle de M. 
L.-P. Carhonneau. president du 
Circuit dominical, à l'effet que si 
1rs joueurs observent les regies 
du jeu. les arbitres pourront sa­
tisfaire tout le monde. Tous les 
clubs sont en forme pour les jou­
tes de demain. La premiere joute 
aura lieu a deux heures et mettra 
en lice. Ulrhdo-Laval et Le Jour­
nal. La seconde partie mettra aux 
prUes. a quatre heures. l'Anglo et 
le C. P R

!,es amateurs verront de nou­
velles figures demain dans les 
rangs des quatre équipes Roche­
teau, l’ancien cerbère du Laval, 
figurera dans les filets du C. P. 
R. On sait que Torn Rocheleau 
a obtenu sa liberation du Laval, 
("est un as dans les huts. II se 
pourrait egalement que le C. P. R. 
aurait sur son alignement Edouard 
Bouchard le rapide joueur bien 
connu. Lr Laval mettra sur la gla­
ce Roméo Gravel et l.arochrllr. 
(> sont deux patineurs émerltes 
que 1rs amateurs ont applaudi en 
maintes circonstances. Le “Jour­
nal" aura un Joueur de defense

nouveau. II nous a été impossible 
de savoir ion nom. Ce sera doue 
une surprise. Quant à l'Anglo. 
II appert qu’il aura la même é- 
quipe.

En accident deplorable est sur­
venu dimanche dernier lorsque VI- 
ger a voulu passer les défenses 
Keiller et Nadeau. Viger voulait 
accomplir un exploit cependant 
que les deux defenses desiraient 
une "sandwich" modèle. Keiller 
en a eu le conlre-coup. Le* joutes 
de dimanche dernier n'ont pas été 
trop rudes a part cette tactique 
fatale des deux defenses. La cé­
dule de demain est épatante. I,e* 
équipés sont reunis de façon a 
donner un spectacle formidable. 
Les etudiants et les journalistes 
sont plutôt des joueurs rapides que 
des joueurs lourds. Ceux de l'An­
glo et du C. P. R., sont lourds et 
rapides.

Le C. P. R. a desappointé beau­
coup d'amateurs à venir jusqu'ici. 
Plusieurs de ses joueurs Ont été 
atteints de la grippe et n'ont pu 
fournir tout le rendement qu'on 
pouvait attendre d'eux. II* figu­
reront mieux demain, lai presence 
de Rocheleau dan* les filets sera 
pour beaucoup. Rocheleau revient 
dans les filets mieux disposé que 
Jamais. Voici maintenant les posi­
tions que chaque équipe occupe 
dans le circuit :

p.i c; p n pp pc Pt*
Anglo 2 2
Ie Journal 2 1
Ilebdo-Laval 2 l
C PR 2 0

0 7 0 t 
0 2 8 2 
0 S 4 2 
0 1*0

a S>r*t.
Dimanrhr,

«tu "Dragon 
du Zouave. Le »olr réception au cha­
let par le* directeur» du club Le» 
membre» et trur lonipagne y «ont at­
tendu»

M \ RS Vainqueur u
Chez les Signaleurs Match désiré

•I.ANVIKR IS 35

u ru: h n \ ion m.f:
( Section internationale I

I t; l* N. P (’ I
le

«es

LA FATUITE DE QUELQUES ETOILES

De nos Jours, le sport est tellement entré dans notre vlr que l'on 
«f'tndlgnrait volontiers parfois de voir avec quelle facilite l’on exalte 
les étoiles du sport. Un Babe Ruth est aussi populaire aux E'.tats-I’nis 
qu'un Rooseselt» I,e salaire d'un Joueur de baseball ou de haekey est 
souvent supérieur à celui d'un chef politique. On acclame un manieur 
de g ou rets comme l'on acclame un dictateur. Il en résulte que certaines 
étoiles du sport se boursouffient au point de se considérer eomme des 
êtres extraordinaire*. Actuellement. Di/xy Dean fait des siennes apres 
les succès qu'l] a remportés dans la série mondiale du baseball. Récem­
ment, le fameux lanceur était de passage à Louisville où des feules 
exoltéos ae l'arrachaient littéralement. "Je suis très heureux" disait a- 
lera Dean, "de donner la chance aux amateur* de Louisville de pou­
voir m*admlrer" ! N’est-ce pas révoltant ? No* colonnes ne sont pas 
esse* étendues pour rapporter tous les exemples que nous avons 
au sujet d'une telle candeur sportive t

Torento 7 7 n 0 23 d 14
Montréal 4 y (1 14 u R
Amérirain .1 2 0 U k (1
( aiiadi-'i'» 1 4 0 K 14 )
St l.oui q 1 K 0 10 27 y

(Sn tion amérit one t
1 G. P. N P. G Pt»

Chicago 7 5 y 0 15 13 10
Boston / i 3 n 15 is 8
I tétroit K 5 n 23 17 ft
Ranger» »> J 4 0 Ib 21 4

LIGl f; 1 N T1 .R N AT ION Al.h
1 G, P. N P. G ! *t»

London S (t 1 l 10 10 12
Mut talo S 4 3 1 10 1b R
Svracusr f} 2 1 il 0 f»
Windsor R 3 .s n 13 IR 6
Clevrlaitd b F 4 n 0 |4 4
Détroit 0 2 J) } Pi 21 4

liguf: t AN A MK R IG AI.NT
1 G P N. P. v'. ’G

Boston Ô 4 3 1 27 IR 10
Québec Q 1 5 (t 24 23 R
Providence h ,t 1 2 17 1*. R
Philadelphie 7 4 3 0 1b Ift R
Nrw Haven 7 y 5 n 13 24 t

Mardi I» I Bonne et heureu»e an­
née » tou». fnn»er»«n» jalousement 
nos vieille» Imdltlon»

Dimanche, le fi : 1 hacun tirera 
gateau de» Rn|« , he/ la reine de 
revos.

Mercredi, le «t Parade aux flam­
beaux salutation» a no» directeur» 
honoraire» et an vlre-pre»lden( de LU- 
mon I «nadlrnne Non» leur en »ou- 
halteron» une bonne rt leur en de. 
manderons une meillrurr \u retoui.

Dimanche le t : Mâtinés sportive du 
"Frontenac" et du "Huron".

Dim.tni lie. le 1 : Parade *ulvl d’un 
souper canadien

samedi lr II ( oncert-Bnucane I 
l.anthier luttera pour allumer sa pipe

Mercredi le 20 Date ouverte On 
demande de» organDateur».

Samedi, le 30 s» irèe de fermeture 
dr l't nion Locale

Berwick. 1er ( C I' )
»aul avec constance les c 
Briar Greek, Bot» Ranine 
ton, t bit-, a remporté la t 
tutelle Berwick jiour une m 
consecutive eu 4X m .3 »rf 
»econtje» <i> plus que I» reconJ 
piste

- t.raw»- 
llinc» de 
de l’rcs- 
ur»c an 
ronde fuis 

soit sept

l.cs membre» du Corps Canadien 
de» Signalcurs auront leur Ictc »jv.r 
live annuelle, demain Vmci le pro

Philadelphie, 1er — (l. P.l — Le' 
amateurs de tuolhal! «le Philadelphie 

ait vraiment »jKirtit» On rapporte

de U

A V R11

Dlitiaiirhr le 7 : Election çeneiale 
Jeudi le II IntrnimatUm de.» offl 

rie-» M Petitrlerc recevra le» »er 
ment» d office

L\TRA PaTtle de sucre 
t S LR A f ermeture de la sal»»n \ 

dieu no» raquette»
O RFN'Al'D. 

l’uhttclfcte.

Ken a la décision

Activités du
Frontenac

impht
tadiet

B. "Jack" 
le» pi»tc» t 
»ecrétaire et "haudn, 
pi»tc» de New S "rk p 

l.a nomination, am 
présidents de pi

LA COUTE DAVIS.

On «B demande présentement si le Canada ser* représenté risus le 
tmnmof de La Coupe Davis et par qui ? On pourra répondre probable­
ment à œa questions à l'issue de l’assemblée de l'Association rie rTn- 
nta du Canada qui sera tenue le 7 décembre prochain. L’Association de 
la province de Qnéber est mécontente de l'attitude des Etats-Unis à son 
écard. car. depuis sept années, nos joueurs sont obligés de Jouer alors 
quo la nebre est à peine disparue. I^s éllmitations de la tone américai­
ne doivent être terminée* dans la troisième semaine de mai afin que 
les joueur* américain* puissent figurer dans le tournoi de Wimbledon. 
Le Canada doit alors choisir ses Joueurs, organiser ses éliminations 
à la fin d'avril alors que ia plupart du temps, nous avons encore plu­
sieurs pieds de neige. la» situation n'est pas rose peur nous et. à notre 
humble avis, on devrait protester contre un tel état de ehoses.

Guide Sportif

L’ne grande activité régnera 
dans l'avenir au club de caquet- 
touts Frontenac Læ corp.» de 
clairons tiendra une grande pra­
tique demain.

Dimanche .soir, une grande .soi­
rée sous la présidence de M Os- mont Park \qued 
car Drouin et de M Pierre B^r- .lamau-a établit un pc 
trand sera donnée au chalet du »p<>rt <iu tun en \me 
club et les membres sont invi- pane .|uc ( impbell 
tes avec leurs amis contrôle prr-qu'absolu
la' corps de clairons prie le pu- pi*te» de l>«t 

blic de ne pas oublier que mer­
credi le 5 décembre, il y aura 
un beau euchre-surprise au cha­
let de Frontenac et les membres 
du corps de clairons ont l'inten­
tion de fait'© un vrai succès de 
cette organisation. Qu’on 
dise.

Nnw York. I — (U IM —Sam- 
tm Fuller a gagne par K O. iech 
n que. hier soir, en quatre rondes, 
contre J. Jardlck. de f’IiiladeIphie. 
('arlos Quintana, l'indien rie Pa­
nama a obtenu la dérision en luiil 
rondes sur Joe Tri Ken. rie < n- 
rec Quintana ses! qualifie pour 
retourner dans le tournoi ries 

secretaire polds-cnq a Montreal 

New-York lef tl.f’ 1 loltn

Campbell devient

bien connu sur 
a été nommé 
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». qtn e «I ve 
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Condamné !
te d'hic» qu'il 
paiement» hel 
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plainte

ithléiique d'< intario, 
pntire en apprenant 

tait leir ionite lui 
nurvutr.
. au cnnrs de l'enque-

gratnnie (|iii »(•ra suiv que 1 cri,0 1» d’entre eux n’hésitent pa
.1 paver la »omine (le 570. pour avoir

1- Course de > sous officiers du 5» le privilege dr »c procurer un »iègr
Su: Div. 100 verge». jviur lr match Arniy-N’avy qui »era

- Snuque a Ici ror< If. 1 ère (. ir r! •h.'pute ici aujoitrd'liui Lr prix regu
4u troupe Fina«le lin dr billi t - r»! <k 54 40

1 1 t, ir le ehauipiniiuat I’r)a tou» le» billet» »"iil pa'ti'L 1 
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t intlle, |N»1 L* oitn ici» de ri'niver»ité de Pennnale 'Ivaitie avance t que le »tade F’ranl4 -Cn’irsr en 
100 ver

, w. f>0111 le» gradCS. lie. qui coutieut plu» de 7R.000 perpr sonne» aurait pu recevoir lr double'ur»r 'r!hélfl iptotuvat i*k* v f r- de re nombre, tant la demandr rie
Kf" billet» reçue ici a été consiriérable0 -- ,ruqur à U cordr, 2r rt 3r t '\r peut a' .uver qu'un> t ‘ île rie

>enu 111 i/ijr
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RO.(Mii verront ce match aujourd’hui
1 11uir»e a trot1» )A -------- —
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cr

- t V

gra(|e» 
»ur»r "c

irxf
h^mpiouuat**. HflO v•rt F.iiohre-Stirprise

()- ntrsr ponr le» itl'irili trur» ( \! Un fitand enchre-MirpriM» aura
n 5 A P F 100 vrigr.» lieu lundi soir a la ,»alle de l'As­

10 \ f■téran» < med.(ille», (nurse sociation Sportive de Québec De
KK > vrrge» nom h roux prix seront distribués

1 1- Course dp' 1 inr■r» seulrmenl paimi le? gagnant.» Cette or­
lot t verge' ganisation donner* un second

12 Souque à 1la rordc . vainqueur» 1 |f> euehre-surprise le 10 décembre
v.t» 3 et 1 K iiialr et < e.'t en vue des futures opera-

13- Gomi sf de1* rrlembrrs honora 11 tion.» quelle entreprendra qu*
100 vertTr*' PAsscKiation Sportive de Quebec

11 Gniirvf a ttLïi. t par équipe a organisé 00s doux cuchres-sur-
RR1 > virprv pri.so» Qu'on rie manque donc

15- Champinnilift 44U verge» pa» celui de lundi, le 3 décem­
1 o--Distrihtitimi 'tir» prix bre

qtn

rtait en relard dau» 
loittadairr.» de $10 . 
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Pratique du Buanderie de 

Lévia de la Ligue des Bons

Barcelone, 
cobs, ancien 
ling, boxeur 
né par det.»

★-------

1er -- (U 
gerant de 
allemand, , 
t pai un juge Rh-
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e la 
hme 
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lotit est prêt

Bourgault est
Sports, de â a 8 hrs. rappelé

DANS LA N. II. I 
St-Louis à Toronto 
Montreal a Rangers. 
Boston à Canadiens.

DANS LA ('.- AMERICAINE 
Philadelphie a Boston.

n avoir pa» paie l'argent qu’il devait 
aux autorité» espagnole» aprè» de 
match Sohmclii e-1 n udun Lr mon 
tent dû o»t 20.000 peseta» <$2.600 - 
00).

....... ... ...... , Aucune sentence n'a cefiendant été
Montreal. I — (UP.) - l-eo 'tnp"»ee ni; \t •» ; ar

Bourgault, autrefois avec les t as- rr't'iti<ni le iai ! » o ie :t i 
tors dr Quebec, a été rapf*ele par mettrait 'e pu’1- ti rc 'ii' r,p.t
les t a adiens. II Jnuera ce soir K",,, 
dans la rencontre Canadien et

Ripley à St-Louis
LE RENVOI DE RIPLEY

Vie Mpler, ex-ailler de* Ranger*, a été renvoyé sans explications 
officielle*. Ceux qui suivent les événements sportifs s'indignent du si­
lence des officient de» circuits en des circonstance* semblables. Que 
■e piuMe-t-tl derrière l’écrmn ? Pourquoi ne pa» dire au public 
pourquoi Ripley a été congédié. Le gerant Lester Patrick 
•*6*1 hâté da'nnoncer que le renvoi de Rlpley ne veut 
PM dire qu'il * l'intention de faire tm remaniement en bloc de son 
équipe qui n’a p** donné encore de» résultats bien satisfaisants de- 
pul» l’ouverture de la saison. N’est-ce pas qu’il y a de quoi à s'éton- 
eer parfois ?

DANS LA LIGUE JUNIOR 
BOUCHER 

BB. v* Beavers.
Palais de* Sports v* Sl- 

Grégoire.

St- Loui», 
de se reub

[l'.P
\iule-

Brulns. Dandurand et l.alontle »e 
serviront de Bourgault pour com­
bler le vide laisse par Georges 
.Mantha. qui fut blessé gravement 
récemment au cours d’irx.» prati Loin», de L I. . u- \.iti" ,N '. || 
que. Les Canadiens seront au km qui .>m i, Jeu:
complet ce soir, a l'exception de ih-, ont ic 1 cr\ t, \
Mantha.

Bainmore. 11er — (l F 1.•riin-
1 ' •.< y premi er cornmi lire du 1parc

1 >rien1 d .1 la 1 lavane. t reveut t de
Bowie hier ,.pre» av r 1lait une
courte visite c■n avion à1 t 'uba , r
ajouté que toi it était pr ét pouir L ré­
ouverture de 1ia »aii»on < (u tm !1 la bas.

Quelque» éc:uric.» ont déjà étlabli
leur» 1 liiartier » au Par ( i trii'intal.
alor» que d au tre» arrive*r< Mit » OU» peu

1 .'une de» aittr.'tium P1rmetpair s dr
ce meeting >■0 ra léi profil ta t i> >n -1 lllir
cort'e m «agiwnt rhj hi beat v belbrio
tnadaire du dimanchr

îM Giants vs Bears

DIMANCHE
Soirée au chalet du club 

Frontenac,

TV

Euchre-Bridge
Fête sportive annuelle des 

Slgnaleurs.

Euchre au profit du club de 
horkey du Cap Rouge, à 8 hrs.

Le Club de Rjquctteur» Le Zou* 
ve" iitviient tous se» atm» et le pu­
blic cn général à une soiree de rat 
te» qui aura lieu lundi soir pn'diain, 
le 3 décembre, a huit heure 11 dt 
mie à la Halle Benhelot. Le pnv

Ripley, joueur de centre et aile gau 
chc. autrefois de» Ranger- de New 
^ ork George Patterson, ailier <i 
droite, .t etc obtenu du Détroit, mer 
credi

St-Louis viennent de v 
Ooo au Cleveland, de la I 
nationale

>rk. 1er.

'fiant», de New York, e 
'hicago, feront partie 
’iniinatotre» iu»ur le ch

le.» Beat», de 
des matche» 

tmpioimat 11a
Bud

Inter

Suspendus
DES LIGUES S’ORGANISENT

hockey est certes à son apogee a Queber. II faudrait vraiment 
*voir le don d'ubiquité pour assister à toute* les joutes qui se dispu­
tent. On vient d'organiser la ligue inlerseetaire. Cette initiative que 
l'on doll à M. Nap. Côte, de l'Arena. a l'approbation de Ions. Nous y 
joignons notre modeste acclamation, l'ne ligne eomme celles-là s'im­
posait. Ce n’est pa* à trente ans que l'on peut former un Joueur dr 
hockey .Et d’ailleurs, no* éraliers trouveront dans ce circuit des ncca- 
«inn» fameuse* d'occuper leur* rongés. f| y aura de l'émulation et quel 
Jeu î Nou* aurons de nouveau la ligue Interfaculté* qui se compo- 
sera de* faculté» de Medecine, de Droit, rie Génie Forestier et des 
Rclencc*. Ce* équipes joueront chacune douze parties. Enfin, la grnt 
féminine qui *c composera de trois équipés ; les Beaverrttes, le Sillcn 
et le Claire-E'cntalne. veut alfirer l'alienllon. Nous ne leur ferons 
pas de piihlieité. Nous considérons que ces dame* s'émancipent. |,s 
femme perd de sa valeur quand elle endosse un chandail populaire î 
et qu'elle chausse les patins.

Ouverture officielle du club 
de ski E'euille d'Erable. Ban­
quet à R hrs. au rhalet Ave 
des Chênes.

d admission è«t de

Ouverture de la saison des 
raquetteur» du club "Ee Lo­
retteville".

d’a*si»tance »rra tiré gratuitement rt 
125 jolis cadeaux seront di'trihué» 
aux t hameux. < )n e>t prié de >e pro­
curer le» cane» de »ime. >ai elle» 
-rnlèvent tre» vite Le» membre» de 

» e Club en ont et a la Salle de 
Zouave», on peut an»»i »'rn procurer 

*-

!'

Ouverture du concours des 
damistes de Queber Le “St-Jacques"

Assembler des amateurs de 
raquettes de l'Union Commer­
ciale. a Ift hrs a m

DANS I A N. H. E. 
Toronto à Detroit. 
American» à Chicago.

DANS », A C.-AMI RIC AINE 
Boston à New-Haven. 

DANS LA RAILWAY PAPER 
Hehdo-Laval vs Ee “Jour­

nal".
Anglo Pulp vs C. P. R.

pl

DEUX LETTRES PARMI VINGT AUTRES

Il est évident que nous avons frappe juste cette semaine dans 
nos considerations sportives au sujet du club local. Nous avons reçu 
de nombreux téléphone* et une vinglaine de lettres de fervents du 
hockey nous offrant leur apprehation. Nous publions aujourd'hui deux 
de ces lettres et dégageons totalement notre responsabilité. Nos colon­
nes sont nuverte* à tout le monde et pourvu qu'une lettre porte une 
*ignature. nous ne pouvons ns* objecter à la reproduire. Les amateurs 
verront que noire opinion esl partagée par la niasse et qu'en depil des 
Petites colère* d'un chroniqueur sportif, plusieurs pensenl comme non*.

QUEBEC SPORTIF
ENREGISTRE 

Equipement de chasse 
au complet;
Louage de fusils, etc. 
Achats et échanges de 
fusils et carabine* usa- 
ré».
108, RUE ST-JEAN

QUEBEC

-lub d'anneaux St I 
faisant partie dit populaire ci 
la Ligue Intérieure d’ainv 
Quebec, tiendra une grande 
biee dimanche matin à son 
tué a 2r*2-t4 rue St-Oliviei 
donné que des queMion» de 
portantes »rir*nt étudiées, le mrp 
bre» sont priés de »e rendre nntu 
hrrux pour 10 br» 15 préri»?»

PETITE NOTE
Nos amis du club de ski "Eeuil- 

le d'Eirahle" nous font parvenir ce 
matin une carte de membre ( est 
une deliratesne que nous appré­
cions.

Philadelphie. 1er 11 
boxeurs et tr -i» lutteurs dont (ici: 
canadien», mit ete suspendu» indéi- 
Miment par ta CmuniisDon Athlétique 
de TF.tat. I u des 5 boxeur» »u»i»<’n 
du» a été qualifie “inutile indéfini 
meut"

l.f- b'ixeur» soul Jackie Mdore de 
Rrixvklyn *» ^ . Harrv Almrri (le 
Cleveland et t'iiarlc. I.oughran d? 
Philadelphie suspendu» j* miv n’avrtir 
Itonoré lertatn rnutrat. t trville Dronil- 
liard de Wind»or. Ont., "inutile ’ pour 
la même raison. ! lonniiic Maurini de 
Pittsburg sujuendu |v>ui ne pa» »'é

tional de 1loot bail proie»» lonnel
fendant (Hic le» Bear» » a-suraicut

ihi chatnnûuniat rie la divr ion otie»t n
battant le» Lions. <le De ♦ roit, 10 à
In. le» Gi,ini» devenaient le» cham
pions de 1l'e't aux déjver1- riç» Dori
cer». de B rciokîvu. par te »C'tri rie 27
à 0.

t.e» Gunt» et le» Hear • "f reucott-
'rervuit ici, le d decernbif |i”nr th'ci
riei du championnat (1c H ligne rié-
tenu par le» Beat», de '
défaisaient le club local l'au dernier
23-21.

I.e» (lia ntv ont i,o« n ne lu nichée
de» 1 imlgi•r». I talc Hut n ett ^ rctl»si
deux tone! lés et Rav Ki.i iierlv et K.I-
vin Rich» rri» un chacun t* 'ils »ur

tic battu comme il l'aurait pi 
hama K id de Dem er < )bio. 
l*otir service» rendu» non 
»ants.

Les Inttem 
n’avnir pa» I 
avaient signe 
Miooklvit. S( 
ronto ei Stan

Dr SEBASTIEN VERRE!
1 Him pe.iFv m nusrr

Riir»«ti S S I? e 
I oiellevllte fi p m 

le» soir»
2V • / - JF V V I I I

1 I S 
S 3fl ton*

ms smp 
é le» ce 
»nt Eli 
Md Vu 

0I1» de

iidii» pu 
lirai» qu i 
Fisher < 

-all dr T- 
’hiladelpbi

Pour devenir bon avirulini \ 
il faut «voir In vocntion. tout 
comme dans n'intporte quel au 
tre métier ou profession. L'a­
mour de la science avicole doit 
d’abord guider celui qui veut s'\ 
livrer. s'il marche a en tn 
coeur, il ne féru (jiic Lit.-i-ncr. 
perdre scs sous *'l soit letup»

Pierrot Café

31

Tel.: 2-0151 
REPAS RE.GULIl R 

REPAS A LA UARTI 
COMPTOIR DF I I NC 11 

P. CARRIER, PROP 
Kt-Pierre — Basse-Aille

-O- Vit » Il Mt s | 0( l H» | VS
t m srr< 1 m m

Engarace ■ ^ OC 
par mois $

SERVICE O'AUTO LEGARE, Enr’g
ui v s T - r \ t 1

RADIATEURS 
J.* P.-Alb. ALARIE

Slier Or VI XRU 4 IF»»IKK
SOUDURE AUTOGENE

Rrparit on RadM'rui ri VittoinuKni#
V M iKlt rei ai»*

FOUR IE ÏEMPS BES FEIES
Cadeaux pratiques 
bien appréciés

Paletots d hiver pour 
hommes ou jeunes gens
Modèle raglan >tr crcment 
nouveau, gris ter ou b eu

Grandeurs : 34 a 42.

18. 50 prix special

Choisissez un complet tandis que I as 
sortiment est le plus considérable 
Faites le mettre de côte pour livraison 
ultérieure, moyennant un acompte 
Complets de coupe nouvelle, de contée 
tion très soiqnec durable

$14.5° à $32 So

Chapeaux nouveaux »n peluche noire
brune ou gnse

5 et s6.5°
Chapeau nouveau en feutre 
poilu, épais, très chaud, de 
Couleur gris fer argente

*5. T ‘-vGant» en kid hrim doubles ou 
non Prix spécial

1.

14S, rue ST-JOSEPH
Msnufsoture de fourrure

[Capital entièrement rontrAlr par la succession de J.-8
Lahberté)
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(Affiliés à la Société Canadiennt d'Histoira Naturelle)
CHEFS DE SERVICES

Pour »» région do Qnébor :
BOTAMQI'E: M. Omor Caron, hotanlnto provincial: M. Pabbo Arthur 

Rohitaillo. Sôminalre do Quebec; M. Robert BeMofeullle I. F. <pour 
lot moua«os).

ENTOMOLOGIE: M. Goorgea Maheu*. ontomolo^lvte provincial; R. F 
fiormaln. Diroctour de rAcademie Commerciale de Quebec.

MINERALOGIE: M C'arl Faeaslor. professeur à l’Ecole de Chimie; M. 
l’abbé W. Lavordiero. professeur à l’Ecole de Chimie: Ré4. Fr. Joa­
chim, professeur de sciences à l’Academie Commerciale.

ZOOLOGIE: M. le Dr Armand Brassard, directeur du Jardin Zoologl- 
qne de Quebec.

PI BLICITE: R. Fr. Stanislas. E. C., Académie Commerciale. Quebec. 
Ces spécialistes s'occupent ^d’identifier les plantes, les Insectes et

les minéraux qui leur sont envoyés par les Jeunes Naturalistes ou tout
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Les deux compositions 
françaises classées premières
Un nid de merles
Parmi ies merveilles do la créa­

tion, qu’y a-t-il de plus ingénieux 
qu'un petit nid d’oiseau? Quelle 
industrie captive davantage l'oeil 
de l'homme ? Qui peut contem­
pler sans être attendri ces frê­
les maisonnettes de la gent ailée?

A la fin de juin sur la branche 
inferieure d’un sapin, un couple 
de merles maçonnait son nid, une 
habitation vraiment qui .semble 
dépasser ses moyens et ses for­
ces. Pour charpente une bran­
che flexible donnant au nid la 
forme d'une corbeille. A l'exte- 
iieur des racines gâchées avec de 
la terre detrempee maçonnées 
avec les seuls instruments don­
nés par la Providence: un bec et 
deux pattes. A l’intérieur du foin 
séché, des brindilles arranges dé­
licatement.

Le berceau terminé, la mère ne 
It quitta plus Le père chan­
tait sur la branche d’un peu­
plier voisin, et j’observais ce 
couple qui nichait a la portée de 
mon oeil. Le surlendemain je 
trouvai un oeuf d'un bleu vert 
de trois quarts de pouce de dia­
mètre a peu près. Deux jours 
plus tard j’en découvris un deu­
xieme. Les examens de fin 
d'annee et les vacances me fi­
rent délaisser un peu mes “a- 
mours". Quand je leur revins, 
le nid contenait encore deux oeufs 
mignons et un petit oiselet sans 
plume, ayant quelques jours 
d'existence j'en suis sûre. Pour­
quoi cette avance sur ses fré­
rots ?

Je fus d'une cruauté sans pa­
reille : j'enlevai a la mere les 
deux petits oeufs avec l’inten­
tion de lui dérober dans la sui­
te son oisillon dont elle devait 
être fière Souvent je profitais 
des absences des parents pour 
aller voir si la plume poussait 
bien vite, quand je ies voyais re­
venir ponant un ver dans le bec, 
ou que les suivant des yeux, ils 
prenaient sur le sol les graines 
de peuplier pour les porter en 
hâte à leur chere progéniture, je 
ne pouvais que louer la sagesse 
de Dieu qui donne tant dr pré­
voyance à un être si insouciant. 
Un apres-mid: que la mere s'é­
tait envolée j'apponai le petit 
dans le pan de mon tablier, me 
croyant des aptitudes pour finir 
son éducation. Oh! i] n'était pas 
beau du tout: il était à peine 
couvert de duvet et chaque fois 
que je rapprochais, il me faisait 
peur tant il ouvrait son bec dé­
mesurément. Tout de même je 
l’aimais a la folie, je le mis dans 
une cage de canaries et je ten­
tai de le nourrir à peu près com­
me ces derniers. Rêvant comme 
Perrette. je voyai.' mon petit 
merle empaillé, une patte sur le 
bord du nid maternel, portant 
dans son bec un pli racontant 
son histoire. Quelle aubaine 
pour une jeune Naturaliste!...

Le soir venu j’alla: voir ce 
qu'étaient devenus les parents 

éprouvés Une scène touchante 
m'émut jusqu'aux larmes: tous 
les deux perchés sur le même ar­
bre. ils se contaient leur mal­
heur. Je ne pus résister, je cou­
rue a la cage et j'en rapportai le 
petit que je rendis a son nid; dix 
minutes plus tard il rêvait sous 
l'aile frissonnante de sa mère

Pendant que je songeais au 
merle empaillé, la mère donnait 
à son petit les premières leçons 
de vol. D'abord elle lui apprit 
a se soulever et c'est avec crainte 
qu'il envisagea l'immensité du 
cio). Attiré par l'espace infini 
qui est son domaine, il se pen­
cha de nouveau sur le bord de 
son berceau; saisi de vertige il 
retomba au fond du nid. Mais je 
savais que l'attrait du grand ciel

bleu serait plus fort que la 
crainte, avant qu'il ait franchi !e 
seuil de la vie, je le dérobai en­
core et il revit sa trisie cage sus­
pendue a une fenêtre. C’est là 
que j'entendis son premier chant 
qui ne valait pas assurément le 
chant qu'en liberté il aurait fait 
entendre. Qui le croirait, au 
mère s'approcha du carreau pour 
lui répondre; cela faisait pitié ! 
H était devenu maintenant d'un 
brun gris, avec la poitrine mou­
chetée de brun et de jaune; avec 
un peu plus de plume, il deve­
nait un adulte accompli. Trois 
jours apres mon derniei méfait, 
je le trouvai la mine abattue, 
descendu de son perchoir, il ne 
chantait plus au soleil. Ce r.e 
fut pas long: deux heures plus 
tard il agonisait sous mes yeux, 
sa petite tête repliée sous son ai­
le.

Pour mon expiation on ne vou­
lut pas me l’empailler, ce qui 
mu fin a mon beau rêve... Je pris 
la résolution de ne plu* dérober 
ni les oeufs ni les petits, parce 
que j'empêchais ainsi les louan­
ges des chantres ailes de monter 
vers leur Chéateur. Par contre 
au printemps prochain je veux 
entourer ma demeure de mai­
sonnettes d’oiseaux afin de pou­
voir étudier leurs moeurs tout a 
mon aise.

Madeleine M ARMEN, 
Cercle Marie de l’Incarnation, 

Rimouski

Lépidoptères
Parmi toutes les joies ressen­

ties au cours des incidents et des 
aventures des expéditions d'un 
entomologiste amateur, ou plu­
tôt. d’un simple curieux des se­
crets entomologiques. il n'y en a 
pas certes de plus agréable que 
celle de la capture d'un spéci­
men cherche depuis longtemps ou 
celle d'un papillon aux brillantes 
couleurs. Pour en saisir, pour 
en comprendre parfaitement tou­
te les nuances et toute l'intensité, 
il faut l'avoir expérimentée soi- 
même. Impossible d'en imaginer 
la moindre parcelle sans le se­
cours de l'observation person­

nelle.
Durant les chaudes apres-di- 

ners du mois d'août, nul collec­
tionneur, lors même qu'il n'est 
pas en chasse, si l’on peut parler 
ainsi d'un veritable entomologis­
te toujours a l'affût d'une decou­
verte, ne peut s empêcher de res­
sentir un certain émoi lorsqu'au 
cours de ses promenades, il apei- 
çoit un papillon éia’.ant paresseu­
sement ses ailes au soleil ou po­
se' sur une fleur, s'y désaltérant 
a même le calice.

Cet émoi, il faut l'avoir ressen­
ti plusieurs fois pour en savou­
rer toute la douceur. Et, fait 
curieux a noter, il augmente a 
mesure que la poursuite devient 
plus mouvementée. Quelques hé­
sitations et le brillant lépidoptè­
re a vite quitté son lieu de repos. 
Ses haltes sont trè> courtes. 
Après le long assoupissement de 
la nymphose, c'est f’exubération, 
l'excitation, le besoin de mouve­
ment, de vols répètes et vertigi­
neux dont l’intensiié s'accroît 
jusqu'au moment du vol nuptial 
et de la panade.

Que de ruses d'apache il faut 
mettre en oeuvre pour approcher 
d'une portée de filet l'insecte, ob­
jet de convoitises ardentes La 
moindre inattention peut tout 
perdre Crac! le pied se pose sur 
une brindille et le brillant pa­
pillon volète à quelques verges 
devant nous. Cet insuccès ne 
fait qu’attiser le désir, la pas­
sion de le posséder. La course 
reprend do plus belle. Rien ne 
peut l’arrêter, pas même les pier-

“Une Vie Dans le Christ”
Marie Sainte-Cécile de Rome MS'??-1029;

Religieuse de Jésus-Marie
( rite autobiographie, dit un de* théologiens char g en de 

l'examen de l’ouvrage, est d'un grand Intérêt au point de vue 
mystique et ascétique surtout.

La vie de Sainte-Cécile de Rome apparait comme une 
singulière illustration de la doctrine spirituelle de Dom Mar- 
mlon (elle n’a pas connu les écrits du célèbre moine cepen­
dant». Elle a vécu ce qu’il décrit dans ses ouvrages : “Le 
Christ dans ses Mystères”, “La Vie de l'Ame”, “I,e Christ 
idéal du moine.

l'ne belle leçon pour les chrétiens de nos jours
Ouvrage en deux volumes de belle apparence et richement 

illustres. Prix : ?2.0<) franco.

La Librairie de l’“AcFion Catholique”.
105. rue Ste-Anne. Québec.
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De Terrible* Accès de Totuc
Dus à la Bronchite 

Chronique
affligeaient M. Eugène Beaudet. de 
St Jean Deat haillons, P y., plusieurs 
fois par jour. ’’J’avais souffert six 
affreux mois.” écrit il, "quand, après 
cinq jours d étouffements presque inces­
sants dus à l'asthme, je fus soulagé par 
une première di>se de R \Z-MAlt et je 
n’ai pas souffert depuis 3 mois."
Vous pourrer dormir paisiblement et 
travailler avec confort quand vous 
surer commencé à prendre RAZ-MAH 
de Templeton. Plus d’efforts pr^r 
respirer, plus de halètement, d’étoufle- 
ments. Point de drogues nocives. Point 
de fâcheuse réaction subséquente. Cap­
sules propres Kai île à prendre. Soulage 
rapidement l'Asthme ainsi que les 
Rhumes du Cerveau et des Bronches.

et $1 partout. -— Templetons. 
Toronto.

(«••et d'étouffer, d* euffoqurr. d* 
siffler Prenez les Capsule*

RADIO
(Suite dr la page 2)

( 18 Musique i i- s 
4JO—Programme de variétés de Chi­

cago
5 —L'Ecole du doux parler.
5 15— Musique classique
5 .m i,*> programme du foyer.
6 13—Tangos.
«25- I,'Heurt- recréative.
7 00—I ipue de Securité.
7 15- Programme
7 30—Piano 
7 3V Hadto Gnsstp”
7 45- Trio de concert du Queen's.
8 00—Symphonies.
8 30—Programme
9 00—Concert
9 30- The Big Show". C B S

10 00 Emission de la Société St-Jean- 
Baptiste

10 30- Programme 
10.45- - Violon
11 on j.e icoorter sportif 
11 05- - P-ogramme
11 15- Musique
12 00—Fin des emissions

FRINCEVILLE

RAZ-MAH c RC IvAUTHtNTIQ{/£s d£ TEMPLETON ^ ^ ^

res, les souches, ou les branches 
qu; barrent la route et qui font 
trébucher l'étourdi qui n'y prend 
garde

Fin fin il s’est posé. 11 n’est 
qu'a quelques pas. Mais, atten­
tion. pas de ce côté. l’ombre du 
filet le ferait fuir. Un léger sif­
flement coupe l'air et le papillon 
est enfermé dans sa légère pri­
son de mousseline. Les batte­
ments du coeur s'accentuent. La 
flacon de cyanure est vite ou­
vert et c’est avec d'ultimes pré­
cautions que les trop nombreux 
replis du filet sont écartés. Il ne 
faut pas briser les fragiles ailes, 
en élever les microscopiques écail­
lés. parure de l'insecte et surtout, 
il ne faut échapper la capture 
qui a coûté tam de peines et de 
misères.

Victoire! il est enfermé et le» 
vapeurs du poison font vite leur 
oeuvre di-structnce. L'anxiété ne 
disparait qu'au moment où s’é- 
tp’gnent les derniers soubresauts 
d? l'organisme il y a quelques 
instants, plein de vie et de mou­
vement. maintenant, mort à ja­
mais et condamné à une fixité 
éternelle.

Ne serait-ce pas acheter trop 
cher une petite satisfaction per­
sonnelle. la mince gloriole de di­
re : “J'ai enfin un spécimen 
tant cherché"?

Jules FORTIER.
Cercle Champlain. 

Académie Commerciale 
---------^----

Victoriaville

t&.Vfc m. — 1 030 kc

SAMEDI. Irr DECEMBRE

« 30 Concert 
7 no~-Ca»s«»r1e agricole 
7 15—Orgue 
7 30 Orchestre.
7 43 Hevtj* littéraire
9 0O--"Musical Etchings."
8 3o Th-* (l'tN-'v >.iiurdav Night"
9 00 Partie de hockey.

10 30- L’orchestre de i has Dornberger
de l'hOtel Mont-Royal 

10 45 Nouvelles (en français) et pro­
no*»).-c de la temperature 

U OO -Guy Lombardo.
U 30---Courrier du Nord

DIMANCHE 3 DECEMBRE

3.00- Orchestre »>nipn<>nique de New- 
York

5 OO Heure cathotjque
C f>f\ f - •
8 30—Trio Beethoven.

• 1 - de la
semaine par Noél Fauteux.

7 00--. anccs a>mn.'iontquos 
7 30 On rett*
B.00—Les panneaux pastels.
H 30—Poi (Huin musical 
*t no Piogran.c
0. 30 Sert r ide acadienne

10 00- Chanteurs de Montreal.
10 30- Programme

♦ en français) et pro-
•>'-* rtc la temperature.

1100 Clôture

I UN DI. 3 DECEMBRE

5.30- - Variétés 
5 4.5 Bourse.
fi PO- p-c amme du Forer 
, • ‘-'•«•pprs tziganes '
fi 45—Programme
1. vu—sJi Cm. jt. t 
7 15- "Preiude du soir".
7 30 'Btlh et Pierre".
~ *' "A Paît of Jacks."
3 nn„| a r-r„njP- rte crand maman
8 15— Melody Mart"

10.00 T ic Youngbloods ot Beaver 
Bend"

10.30—Orchestre
le 4.'i .. . i .(. .n' i en français) et pro-

■'<•)(» je ta temperature 
11 OO - Clôture

1 N It I I ir.los — Victoriaville A-t'i 
—Mlle Marte-Anna Houle fille de M 
Alnhopce Houle et Ml’e Yvette Re- 
nsud fille de M Valére Renaud de 
cette ville, sont entrée'» au couvent des 
RR SS de ITinmaeulée-Conceptton. A 
Montréal, y rejoignant chacune une 
soeur déjà religieuse dans la même 
communauté Nos felicitations Nos 
meilleurs voeux les accomjoagnent.

EEC Ml IK X PI MERS-POITR\S.
-Noue aoprenons avec regret le dé­

co rte Mlle Mnrle-Alphonsin# Poltras. 
décidée a l'Hôtel-Dteu d'Arthuhaskfl. 
A la suite d’une maladie courte et cru- 
el'p. et chrétiennement supportée l^a 
défunte était de celles qui par leurs 
nombreuses qualités de coeur et d'es- 
prtt savent se créer un cercle d'armes 
chev qui leur souvenir demeure. Une 
solide instruction, et une éducation ex­
quise rendaient sa romnaKnle absolu­
ment Intéressante Ses talents en mu­
sique lut avalent mérité des dinlAmes 
gagnés haut la main Elle était de 
celles qui ne refusent jamais leur 
concours aux organisations sociales, 
aux oeuvres des communautés ou des 
associations charitables

Une foule nombreuse de citoyens de 
eette ville, et de*- places environnantes, 
notamment de P-’ncevllle ou elle a- 
vait plu*leurs années de sa vie. et où 
e!> compte*- beaucoup d amies, as­
sistait aux funérailles, pour tharquer 
en quelle estime elle avait la regret­
tée défunte

Ise service a eu lieu mercredi, le 21 
courant Les porteurs étalent M Gaé- 
tant Trnttrer N P . à la croix, au cer­
cueil MM Gérard Poltras Uldnrlc 
Polti’s Berge'-on. M J Cloutier. Mar­
cel P.éland Maurice !x>ahy

1/»- service a été chanté par M l'ab­
bé Bruno Fréchette assisté des abbes 
Geo Lauzlère et A'igruste Beatiches- 
ne comme diacre et Kous-dtacre A l'or­
gue la Chorale de Victoriaville a exé­
cuté les cirant s approprié*, de '» Me-, 
se de* Morts Les soliste* étaient MM 
Arthur De'.lsle Roméo Ducua- Ar­
mand Patrv Jo-oph Desdet* N P Le 
professeur L Daveluv était A 1 orgue 
et M J Destlets agiSMlt comme maî­
tre de Chapelle Mlle Humhéllne Pol­
iras chanta lt* chant funèbre de Pois- 
son "De Profundts". et le "Vierge Sain­
te" de Mtssa

deuil était conduit par son pere 
adoptif M. Ernest Poitra* ses oncles 
MM Joseph Poltras, de Dnsquet. Wil­
frid Poltras. d'Ihervnie. Nazalre (ïtn- 
gtav de Laurlervtlle. «es cousins MM 
Albeit Boucher Montrés' Klzéai Pol­
iras Victoriaville. Geo-Emile Poltras 
de Shetbrooke. Orner I-ecornte. Ulrlc 
l^comte. de Sainte-Clothilde Paul. 
Gérard et Uldoric Poliras de Cette 
ville

Soulagez mJISMï

Saint-Eugène
DIVERS — St-Eugcne I. Islet 

M Auguste Leclerc g.irde-feu est chez 
son petc M frènée Leclerc

—Il WQtrld Betnier. était cnez lui 
le 1er novembre

—Le jour de U Toussaint. M t^urent 
Gaulin

Mlle Yvonne Caron et M Casait)? 
de Montmagny, «e sont rendus a St-i 
' l'crt visiter Mme Vve François Ca­

ron.
M et Mme Flisee Gamache sont 

ailes aux Trois-Saumons cher c-ur 
soeur. Mme Albani St-Pierre

—M T>o Caron est allé A Quebec der- 
nlérement par affaires

Mlle Laura Thibeault St-Aubert 
était dans si famille le 1er novembre.

—M et Mme Marc. Gagnon ‘-tasent 
chez Mme Vve E Thibeault il % a 
quelque temps

M Charles Tremblay nous a quit­
te pour ader demeurer a I Hospice de 
Montmagny

-M Elisée Gamache est aile A S'- 
Jran-Port-.Toli, le 13 assister au ser­
vice de «a niée*' Mme Irénée Jean

M Phllias Kirouac. et sa soeur. 
Mme Amédée Thibeault. sont allés a 
Montmagny. visiter M et Mme Raoul 
Kirouac

M Cléophax Thébcrge. de Montre­
al. est au chevet de sa mere Mme 
Auguste Thébcrge

VA ET \ ient. PrtncevUle. ArUta- 
haska. — Mlle Juliette Legendre, de 
Ste-Croix. passe quelques Jours chei 
le Dr P.-A Brassard

—M. le chanoine J.-S Poirier, cure, 
en voyage à Drurnmondvllle. cette se­
maine.

- -M Oscar Poisson et son petit gar­
çon. René, de Hock-lsland. en visite 
chez M Arthur Morrlsottie. lundi der­
nier

-M Lucien Ua/in de* Trou-Rlvie- 
res. chez son tide. M Conrad Bazin 

Mme N Nolln et Mlle Antoinette 
Desautels, de Victoriaville. visitaient 
leurs amies ces Jours derniers, avant 1 
leur prochain depart pour les EtaU- 
Unis uo elles »>n vont demeurer 

Mlle Simonne Morin de St-Pte 
passent quelques louts chez sa soeur 
Mme Adrien Brodeur.

M Alcide Pepin en voyage d'af­
faires A Quebec, cette semaine

l.'abbe Camille Long val vicaire, est 
allé A Victoriaville mercredi, assister 
aux fête* de la Présentation au colle­
ge des Rév Frètes du Sacre-Coeur.

M Alex Vallleres. des Trois-Ri­
vières. en visite chez Mme J Valhe- 
res.

Mlle Annette Robitallle est aile* 
en voyage a Waterloo, cette semaine 

-L'abbc A Champoulx. cure de St- 
Remi de Tlngwtck. de passage au pres­
byte e ces jwttrs derniers

Mme C Marchand. Mme Gen.-E 
Pellcrtn. Mlle Ortse Marchand et M.
I eo Marchand sont allés visite r des 
parents A Gentilly.

Mme Adélard Gagnon de New­
bury Part. Mass., et Mlle M Heau- 
chesne. des Trois-Rivières en visite 
chez M Arthur Mortssette

MALADES. — Mlle Remette Kl- 
rouac. enfant de M Arthur Kirouac 
h ete transportée d'urgeme A l'Hdtel- 
Dteu d’Arthahaska pour un cas d'ap- 
pendlcite: elle a subi l'opeiaiton qui a 
très bien réussie

Mme Achille Marchand qui est ma­
lade depuis plusieurs semaines de la 
typhoïde est en bonne voie de guéri­
son

Nous leur souhaitons une prompte 
convalescence

M \KIA(iE — Mardi le 27 courant, 
a été béni, dans notre egiise le maria­
ge de M Edmond Thlboutot. fils de 
Mme Arthur Thlboutot. et de Mlle 
Florida Martel, fille de M et Mme 
Louis Martel

Nos voeux de bonheur

NAISSANCES. — 1/0 22 novembre 
Marie-Denise, enfant de M et Mme 
Louis Croteau, née Emilia Gagnon Pir- 
ratn et marraine M et Mme Honore 
Croteau, grands-parents de l'enfant.

Le 25 novembre. Mane-Jeanne-l.u- 
cille. enfant de M et Mme Joseph-E­
tienne Géllnas, nee Cecile Talbot Par­
iait» et marraine M et Mme Edmond 
Talbot, giands-parents de l'enfant 
Porteuse Mme G Dot val.

LA STE-CECTLH. — Jeudi, le 22 no­
vembre. 8 l'occasion de la fête de Stc- 
t'éclle. patronne des musicien». les 
membres du ce-cle musical, de Prin- 
cevillè. sou» la direction de Mlle Yvon­
ne Marchand, ont donne une soiree re­
creative A laquelle ils ont fait les frais 
rh la partie musicale e» se sont acquit- 
». c de lour (Ache avec tiuito t'habllete 
qu'on leur connaît

L'ouverture de la soiree se fit par 
un magnifique tableau vivant, repre- 
-entant Ste-Cécile dan» la gloire, les 
décors ( talent splendides et l’Ulumlna- 
tlon féérlque. nous avons cru voir 
un coin du ciel; Mlle Marie-Rose Coll : 
personnifiait Ste-Ceclle et la phalange 

-lique se composait des fillettes sul- 
v (ntes Jeanne d’Arc Nadeau. Gertru- 

• Lacourgtère. Thérèse Lachance Rita 
Nadeau, Alin»- Frechette Madeleine 
R MCher Fernande Marchand. Cia'»-» 
Marcotte. Beatrice Rousseau Edith 
Moritssette Marcelle Roy. Jeannine 
Thibault. Jeannine Nadeau. Gllber'e 
I ■ ' oux. Georgette Pelchat et Louise 
Nadeau

Un excellent programme de chants 
a é»e exécuté par Mme Georges Etien­
ne Pellet in. Mlles Jacqueline Fréchette 
Pierrette Lachance Marie-Paule Noel. 
MM Germain Nadeau et Raoul He­
bert

Une charmante pièce dramattmi»» 
"Les deux Extrêmes" donner par Mlle 
Annette Poisson Pierrette Lachance 
MarieéRose Coll e» Claire-Marcelle La- 
chance a été fort goûtée.

Des déclamations ont ete très bien 
rendue* p*- MM Jean-Louia Nadeau i 
et Marcel Hubert

La salle del'hAtel de ville était fort 
bien remplie et l'auditoire n'a pas 
ménagé ses applaudissements

CLUB de NOEL
POUR LES ACHETEURS UE RADIOS

Aux 66 Magasins Legaré
Parmi les nombreux avantages qu’offre le Club de 
Noël Legaré. vous remarquerez : Le privilège du 19c 
acheteur; le privilège en cas de feu; Le privilège de 
secours; Le service Legaré; Le choix des meilleurs 
radios au Canada; Les conditions les plus faciles; Le 
privilège d'échange, et plusieurs autres.
Ne signez aucune commande avant d'avoir vu un de 
nos représentants. Vous serez satisfait et vous éco­
nomiserez.

CENERAL-ELECTRIC
Modèle toutes ondes à 8 lam­
pes. Il reçoit les postes cana­
diens ou américains, ainsi que 
les programmes à ondes cour­
tes. locaux ou étrangers, les ap­
pels de ia police, d'amateurs et 
diB’ions. Complet avec 1rs a- 
vantages du Club de Noël.

$124

i

GENERAL ELECTRIC
Radio toutes ondes a 12 lam­
pes. Ce qu’il y a de mieux en 
radios toutes ondes et en cabi­
nets de Luxe Compl H avec 
lamoes et es Avantages du 
Club

$245

Gcncral-Electric
Radio toutes ond s. à 
6 ampes, livre com­
plet avec les lampes 
et tous les Avantage^ 
du Club de Noel Lc- 
gare

$125
Important
Le dermet mot en ra­
diophonie vous est 
donné par les appareils 
toutes-ondes GENE­
RAL-ELECTRIC qui 
vous permettent d'é­
couter directement 
Londres Paris, Rome. 
Madrid et n >mbre 
d'autres postes i Gran­
gers. Entcndoi-les et 
voyez-les avant d-1 
placer votre comman­
de.

CENERAL-ELECTRIC
Appareil à 5 lampes recevant tou­
tes les émissions dos programmes 
ordinaires, les appe's de la pol - 
ce. les messages d’amateurs et 
d'avions Complet avec les Avan­
tages du Club

$49.50

CENERAL-ELECTRIC
Radio à 4 lampes pour capter le 
programmes ordinaire» et un cer­
tain nombre d'appels de la police 
d^ signaux d'aviation et de pos 
tes d'ymateurs. Prix du Club de 
Noël

273 ST-PAFJL - 142 ST-JOSEPH

Gentilly

ST-ALBAN

MY
Pilules 
Dodd pour le Rein

DECES — St-Alban Pnrtnevjf 
Le 13 novMribre nou* apprenant! 
regret* la mort de M Hermenegiide 
Bertrand, décède aprè* une courte ma*»] 
ladle 8 l'âge de 28 ans 11 était le 
fils de feu Theodttlc Bertrand et de j 
Dame Elise Perron

O'Jtre sa mere il laisse pour le i 
pleurer cinq frère» MM F-deai Os­
car Adrien Lauréat et Ovlla quatre 1 
«oeur* Mme* Joseph Gosselin Edouard 
Bertrand. Benoit I/eboeuf et Mlle I.u- 
dtvlne

Son service et sa sépulture on» eu 
lieu le 17 au milieu d'un grand nombre 
de parents et d'amis.

A la famille éprouvée nous nffr»>ns 
no* plus sincères condoléance*

La» 31 octobre, est décédé. A l'âge 
de 78 ans daine Estelle Gaut’ ter. e- 
pouse de feu Eugène Chantal Son ser­
vice et sa sépulture ont eu lieu le 2 
novembre.

M ARI \(.I — l/e 7 noven-.t : r M 
Narcisse Gauthier, fil» de M Fer­
dinand Gauthier, de St-Gilben épou­
sait Mlle Marie-Rose Grondincs fille 
de feu Donat Grondines de St-Alban 
Après le mailage II y eut réception 
chez Madame Grondinee. mère de la 
mariée

N»»s voeux de bonheur aux nouveaux 
époux

BAPTKMK - Ix- 4 Jo*-Jean-Paul- 
Ciément fils de M et Mme N'arslre 
Sauvageau. née Rachel Leclerc P et 
M M et Mme Alphonse Sauvageau. 
oncle et tante de l'enfant

la» 11, Jos-Ernest-Vlrtorlen-Martln.
fils de M et Mme Alfred Naud née 
Angéline Galarneau P et M M Er­
nest Naud et Mlle Angèle Galarneau 
oncle et tante de l'enfant.

la» défunte laisse pour p'etirer 
pe-te ses parents adoptif* et Mme Er­
nest Poliras de cette ville, son frè­
re M Joseph Denier», de Plcardville 
sa *oeur. Mme Loul* Fradet»e e) pm..' 
sieur» neveux et nièces du même en­
droit A tous, vont nos plus sincères 
sympathies dans cette cruelle épreuve

L’Action
Libérale Nationale

A LA RADIO
PROGRAMME 

de la semaine prochaine

DIMANCHE. 2 DEC.
Les trusts MaJUes ou Serviteurs? 

M ( allxte CORMIER

MERCREDI. 5 DEC.
La protection de l'épargne 

populaire
M Adrien (.RATION

VENDREDI, 7 DEC.
Nécessité d'un Ministère 

du Commerce 
M ( htrenre HOOl I

POSTE C R C M
( Montréal (910 KC >

7 h. a 7 h. 30 du soir

MARlAGf — Gentilly. Nicole! 
Récemment Mlle Beatrice Poisson <- 
tait épousé parc par M. Gérard Paqutn 
de Ste-Cécile M Hector Poisson ser­
vait de témoin à sa famille et M Ang 
Paquln A son fils, garçon d'honneur 
M Maurice Poisson, accompagne d- 
Mlle Rose-Ange Paquln comme fille 
^'honneur La benediction nuptiale leur 
fut donnée par M. le vicaire Cinq- 
Mar».

La chorale des Enfants de Marie, 
sou* l'habile direction de Mlle Mar­
guerite Pollquln, exécuta de beaux 
morceaux de chant, apres la cérémo­
nie I! v eut reception chez le père de 
ia mariée et le soir chez M Angello 
Paquln Nos meilleurs vœux de bon­
heur aux nouveaux epoux.

DM Es — Est d<-cedee. le 17 novem­
bre, â l'âge de 2 1-2 mois. Marir-Gi- 
sèle-Cécile. entant de M et Mme 

.Arthur Toutant La petite sépulture 
r eut lieu le lendemain l.a messe des 

Ange* fut chantée par M le cure 1/e- 
tendre

l.e jus pur do toinrite* os! cx- 
Mont pniir l'nlimentutiou dos 
■lies et remplace avec avanta- 
■ le jus d'oranges. Toute mé- 
igere peu! le préparer elle-mê­

me et faire sa provision à l'au­
tomne en suivant la recel te pu­
bliée dans le Journal d’Agriciiï- 
lure, édition du 2.”) août.

COURS D’HISTOIRE DU CANADA
J ho nias ChatHiis

Professeur d'histoire à l'Université Laval
Vient de paraître :

Tome VII, ISM-lSSa $1.50, par poste $1.60
premiers tomes également en vente à la même librairie 

et aux mêmes prix.

La Librairie de r'Action Catholique",
105, rue Ste-Anne, Québec.

DIVERS — M I uc Deshaics. Mme 
Lucien Pollquln Mme Arthur Tour- 
ville. Mlle Cécile Pollquln *onl ailes 
â Fall River assister au xfuneraille» de 
leur parent M Joseph Chenard, Ils 
ont fait le voyage en auto.

Mlle Yvonne Desfosses est de re­
tour d'unepromenade â 1-a-Balc chez 
son amie Mme François Roy.

Jloet enlrancc
Deux departs pour les Fêtes via la

ROUTE DU SUD
SATURNIA 7 Décembre
C. di SAVOIA * 14 Décembre

• Direct a Vlllefranrhe
Voir* pntnez faire un séjour de quinze jour* en Europe tout

1131. C OTE DI BEAVI R HALL. Montréal
VOYAGE ALLER ET RETOUR pour i-3 de plu* QUE LE 
SEUL VOYAGE D'AU ER pour le* ports européens
Pour ré»rrvr de plare s'adresser à tout agent autorise ou a 

COTE DU BEAVER MAI L, Montréal

ITALIAN 
LINE<j|

POUR LE TEMPS DES FETES

139.

<> sera l'occasion nu jamais de faire usa­
ge des fameuses recette* du Dr Pourtier 
pour vin de gingembre ou autres, 
l/es 5 raisons pour lesquelles on doit faire 
usage de vin de gingembre POl'RTIKR : 

In—Farce qu’il ne contient pas d’alcool ;
—Parce qu'il aide a la digestion :

■h*—Parce qu'il est agréable au goût ;
1°—Parce que toutes personnes, hommes 

femmes et enfants peuvent en faire 
usage sans inconvénient ;

**°—Parce qu’il se vend a un prix k la 
portée de tous et qj’avec une boite on 
peut faire 113 gallon d'excellent vin

Recettes Pour Faire les Vins Suivants
ANANAS. CERISES, FRAISES. FRAM­
BOISES, GROSEILLES, GADELLKS ROC- 
CiES. GINGEMBRE, MENTHE, CAP8INE. 
ORANGES FT GADELLES NOIRES.

( es vins, d une saveur exquise, sont 
meilleurs pris aver de la glace. Donnez 
une commande d'essai immédiatement.

BRUNET & CIE, Liée
PHARMACIENS EN GROS ET EN DETAIL

RUE ST-JOSEPH QUEBEC

La souris Miquette Confidences 4fiî

N'o,i» *\nn* reçu tou* 
tr M lorsque non» »»»m 
même» U boite était

deux un coup *ur la tê- *! j f ,\v 
immev revenu* a mm*--' hui
partie. . ma

la plu* grande 
humilité, non* le de- 

ndon* U permission 
de non* retirer pour 
ronsidérer. étudier l'a- 
mu*ant roule que lu 
vlen» de nou* débiter

Il Mr NT (OM­
NI I IM NII»»:-0Z2Z:

\pres rntenlr mutuel, 
le non* avon* pris une 
déi t*|un • Nou* ne dou- 
lon* pa* de l'histoire 
de l'honorable » ap t li­
ne, el non* avons fol 
en *nn noble rarartere 
M Ms

m
(ikuf^Dt&NF-V^

/C 22

4



T

Personne ne dit le mal à 
celui qui n’écoute pas. La flè­
che ne pénètre pas la pierre.

S. JEROME.

IA VIE
RELIGIEUSE

Donnez tout au coeur hu­
main sauf la vertu, et vous 
n'aurez rien fait pour son bon­
heur.

PLATON.

L’ACTION CATHOLIQUE. QUEBEC. SAMEDI 1er DECEMBRE 1934

L’oeuvre des Clarisses canadiennes de Rome
Evangélisation 

des lies du Lau
C’est à Lakomba, en 1844, que les Maristes commencèrent 

l’évangélisation des Iles Fidji, en Océanie.— Populations 
très hostiles aux missionnaires.— Forçés de fuir, ils 
reviennent avec succès.

Célébration de la fête de l’Assomption.— S. E. le cardinal i • , i
lega, préfet de la Sacré Congrégation des Sacrements, L/S miSSlOn Q0 
officie.— Précieux encouragement du Souverain Ponti­
fe.— Deux évêques missionnaires réclament ces reli­
gieuses dans leurs Vicariats.— Mémorable cérémonie 
de profession présidée par S. E. Mgr Forbes.

Chefoo reçoit 
l’aviso Quarto

S. E. le cardinal !o*a. évéqur de ^ rimm„iahon a son

CATECHISTE A LAKOMBA
CAWACl (lies Fidji, Océanie), un groupe d'habitants de Lakom- 

— A l'est de l'archipel Fidji, mais ba leur demander un catéchiste 
loin des îles principales de Far- pour les instruire. Fidji : des ca- 
chipel, il existe un groupe d'ilots téchistes supérieurement formés 
perdus dans le Pacifique, les iles dans une ecole spéciale, et le vi- 
tiu Lau. C’est à Lakomba. un de Caire apostolique. S. Exc. Mgr 
ces ilôts, qu'en 1844 les Maristes Nicolas, s’empressa d’envoyer un 
commencèrent Fevangeiisation des do ses meilleurs à Lakomba. A 
Fidji et c'e<t là qu'ils célébrèrent près un an à peine, le catéchiste 
leur première messe. Mais les a préparé une cinquantaine de 
Wesleyens les avaient précédés catéchumènes, et les baptêmes ont 
d’une dizaine d'années et la popu- eu lieu. La question des mana- 
lation excitée par ces derniers >e ges se posait, que l’évêque a ré­
montra si hostile que les mission- solue en donnant conformément 
naires catholiques durent aban- au code de droit canon la faculté 
donner Lakemba on 1855, atten- de les célébrer au catéchiste qui 
dant des temps meilleurs pour rc- réside dans l'ile, puisque la dis- 
prendre leurs travaux. tance ne permet aux prêtres d’a­

border à Lakomba qu’une fois
Une fois installés cependant plus par an. Un ceremonial special a 

a l'ouest dans les lies de Viti-Le- été réglé pour cela, et comme le 
vu et de Vanua-Ix'x u, les Maris- gouvernement rcconait les ma­
tes visitèrent de temps en temps nages fait* par un ministre reli- 
le* iles du Lau. et plus spéciale- gieux le catéchiste agit comme of- 
ment Lakomba. mais sans grand ficier d’état civil, 
succès. A la longue pourtant ils Le mouvement gagnera sous 
réussirent à se faire confier pai peu d’autres iles. A Moala par ex- 
des familles quelques enfants, emplc un groupe important de 
qu ils élevèrent dans leurs éco- jeunes fidjiens demandent un ca­
les, et ces enfants leur préparé- téchiste. malgré les vieux qui 
rent ensuite admirablement le voudraient s’opposer a cette nou- 
terrain. Si bien qu’après trente ans veauté Les sacrifices des pion- 
c-t plus que les missionnaires des mers de la Société de Marie ne 
Fidji visitent les iles du Lau, au seront pa ■ perdus: il aura fallu 
prix de difficultés faciles a ima- près d’un siècle pour en voir les 
giner et de dépenses qui grèvent fruits, mais ce> fruits s’annoncent Chez les Indiens de l’Equateur. — 
lourdement leur budget, ilse ru- abondants, 
rent la consolation en 1933 de voir

SUR LA COLLINE DE FRASCATI
L’Assomption de la très sain- difficultés d un voyage à Rome 

te Vierge est un jour béni pour que l’on s’exagere, 1 incertitude 
tous les dévots de la douce Ma- ao la persévérance en pays étran- 
done. L’Assomption de 1934 l’e- ger et parfois un conseil indiscret, 
tait particulièrement pour les etc., etc., étouffent bien des ger- 
Pauvres Dames ou Pauvres Cia- mes de vocation sérieuse. "La se- 
risses Canadiennes de Home- mrnee tomba dans une terre bien 
Frascati, et pour leuis aims que préparée" mais le démon a ac- 
réumssait, ce matin-là, une Inti- compli son oeuvre néfaste dans 
me et touchante cérémonie. Une 1s âmes que le Divin Maître setalt 
petite novice était admise a pro- choisies Autant de jeune-; ra- 
noncer ses voeux. nadiennes qui se privent des joies

Dans la petite chapelle claire, incomparables de la vir de Cla- 
en face de l’autel, 1’austere gril- risse Adoratrice et Missionnaire! 
le monastique en fer lo.'&e qui dé- Qui ne se rappelle parmi nos Pe- 
fie l’esprit du monde semble sou- lenns Canadiens de l’Année Sain- 
riante! Comment, ne pas évo- te Jubilaire de la Rédemption, les 
quer le visage radieux de sain- larmes d'émotion indicible versées 
te Claire et de ses campagnes s’a- pa: les témoins de la cérémonie 
bimant en prières dan* leurs in- de la belle fête do l’Annonciation, 
terminabies oraisons, a l'ombre 35 mars 1934 au Monastère des

Clarisses Canadiennes d- Rome

Frascati, et protecteur des Cla­
risses canadiennes de Rome, 
photographié dans le Jardin du 
menastère.

La croyance 
aux sorciers 
reste ancrée 1

né,rEmmentissime Cardinal Lega, 
Préfet de la S. C dos Sacrements, 
évêque de Frascati, père aimant 
et protecteur inlassable de la 
Communauté des Clarisses Cana­
diennes, parait revêtu des orne­
ments pontificauv. Et la petite 
Clarisse prononce les paroles ri- 
luelles : "Je promets.... d’obser­
ver la Regie de notre Mere Ste 
Claire, en vivant en obéissance, 
en chasteté, sans aucune proprié­
té et dans la clôture" Donnant 
libre cours a leur allégresse, les 
Clarisses entonnent le chant d'ac- 
lon de grâces et la petite profes­

se semble toute rayonnante du 
bonheur d’être enchaînée à ja­
mais. par les liens de 1 amour à

Fîw-rntl " S E Mgr Forbes, ar­
chevêque d'Ottawa, présidait une 
t remonte de profession; Madame 
de Va rennes de Québec était mar­
raine et Mademoiselle Paradis, 
de Québec aussi, était fille d'hon­
neur de la nouvelle Epouse du 
Christ. Le Canada revivait tout 
près du Saint Père, sa vie reli- 
gir use la plus intense dans une de 
ces cérémonies qui lui sont habi- 
tuelles et transplantait en terre 
étrangère -.os traditions ancestra­
le* de foi indéfectibble !

* * *

CHEFOO (Shantung, t'hl- 
nr). — I,e vicaire apostoli­
que de Chefoo, S. Exc. Mgr 
Wittner, O. F. M., recevait le 
12 août 1934 la visite du capi­
taine de frégate Italien com­
mandant l'aviso ‘‘Quarto’, 
visite qui revêtit un caractè­
re de grande solennité et pro­
duisit une vive Impression sur 
la population toute entlere, 
chrétiens et non chrétiens.

I.’officier visita les oeu­
vres des missionnaires et pro­
posa aimablement aux Fran­
ciscaines Missionnaires de 
Marie de faire visiter son 
vaisseau à leurs petits orphe­
lins. Le lendemain une cha­
loupe les y conduisit, tandis 
que le vicaire apostoli­
que prenait place a bord de 

. la chaloupe du commandant, 
les marins italiens rendirent 
a l’èxéque les honneurs ré­
servés aux contre-amiraux. 

--------¥--------

Une année

S. E. Mgr Bonhomme 
en visite épiscopale

Le nouvel évêque commence son ministère en visitant la par­
tie la plus dure de sa mission.— Chevauchée de six se­
maines. dix à douze heures par jour.— Conversion d'un 
chef indigène. Seiso Griffith.

FUTUR CHEF AU BASUTOLAND
ROMA (Basoutoland, Sud A- scr aux soucis que lui cause déjà 

fricain ). 1/C nouvciiu vicaire a- ta construction de trois hôpitaux
poslolique du Basoutoland, S. Exc. dans la plaine, à Roma, à Butha- 
Mgr Bonhomme, des Oblats de Butho, a Mothohong. il n hésita 
Marie Immaculée, voulut com- pas à en Zrnder trois autres dans 
mencer son mini tore par une vi- la montagne, à Marakobei, a I a- 
site dans la partie la plus dure ray et a St James: restera ensuite 
de sa mission, la montagne, qui a trouver en Europe ou en Amê- 
qui recouvre en superficie tes rique six médecins qui en accep- 
deux tiers de son territoire. Des tent la direction, 
milliers de chrétiens sont aujour- . . .. .
d'hui dispersés sur tes flancs de E n des faits s P u mrne 
montagnes ou dans leurs vallées, du passage de Mg Rasouto- 
et pour les atteindre un seul dans les montagnes du Basouto: 
moyen de locomotion possible» l’é- 'and, fut san* con mdute-
quitation. L’évoque chevaucha Pion retentissant _ lu 8 j
donc de huit a douze heures ou ne Gnf* ' . ’ . . i11i.£1ème
même davantage chaque jour pen- du pays. <■ • f. . j, ^
dant six semaines, sous une pluie d une haute auto • dana^un 
froide ou sous la neige, ne prenant des son jeune ag ,

rigoureuse 
à Szechwan

de repos que la nuit sous la hutte collège tenu par r \nut^bandon- 
miserable de ses missionnaires et te il avait par la ^ite abandon 
partageant avec eux la nourritu- ne les tenons Un cou-

indigène; il se rendit compte pris sept ouJ’'11 ''
par lüi-méme de la rude vie qu’ils vrntd^ Servantes decontemplât!-
doivent mener, par un climat i>. ve* au canaua. ‘«Ser^['te“^ 
nible à 3.000 metres d’altitude J<‘sus et Marie, priait depuis ng 

constata égale- temps déjà pour sa conversion.

Après des débute hésitants et Rudes epreuves pour les mission- Ste la mï qu’il voulait faire son
pénible- omme il est dans toutes nairf’5- - Menace constante des ^es d v pouivou dans toute m< q ^ ^ d att
les ouvres voulues de Die,, nos «'Om munis ter - Les impôts e- MJ ^ 0'c-ntralp sora ou. pacage de l’éveque, le c

.u ................... . ;, N,. „ , fL........u.,... d.m>

Croquis chinois
Les missionnaires ont peine a ,
faire renoncer les Infidèles a res Jésus, o- este r.p ,x. 
superstitions.

LES “BRITOS”

trouvent aujourd'hui en état de 
recevoir des vocations plus nom- 
bre;i*es. Quelle chaleur dans la 
voix de la bonne Mère Abbesse

DES RUINES

Mgr Bonhomme cuiuiuna .-««ir- •• , . ,
ment la détresse et l’abandon des te' prière.' des soeurs i ^
pauvres indigènes et ur le champ tendues, car l)‘,squ .. .
décida, malgré le manque de per- Griffith * en vint ^ début de
sonnel et le manque de resaour- 1934 annomei a i '. . . —..•.t fniri» son rotour «

attendre le 
hef ren*

.près des fameu* voya se* demanda pu­
ses chutes Lebihan Falls; deux bliquement pardon au vicaire - 
prêtre-, y résideront: la fondation postolique, * engagea . ,
de cette mission fut demandée a pénitence publique e I,

lège Canadien-pour entrer dan* le

La “Face”

La population de Frascati ai-
------------------ j me Clarisses Canadiennes.

TENA (Equateur. Amérique du Quoi détonnant? Ces ferventes
sud). — La croyance aux sor- <ie sainte Claire reprodui- _ _____ ____
tiers, les brucos, comme ils les sent_ intégralement la vie de leur cloître de Sainte (’lairr. Et qui 
appellent, reste profondément Mère Sf'raphique. L’infranchis- sait? P;ir une attention de toute 
année chez les indiens do 1 E- sable clôture nous empoche do délicatesse, la douce Providence 
quateur. Le bruco peut jeter un jeVer un regard, même discret, augmentera pc it-êtrc ce nombre 
mauvais sort, cela \a de soi, m^ dans leur cloître. Mais lorsque car le dépa I ''effectuera au len- 
eneore les plus terribles mala- |a troisième grille du choeur s ou- demain de la fête de saint Fran-

...... _ dies, eommo «aussi ses incantations vrCt iai^ant te lourd voile et ia gois ; jr. souhaite
a v.re w v.u u«. vu,.- point d’honneur rentre dans la Peuvent guérir les malades, il fait gnue extérieure veiller jalouse- ardent re r-uùisc

•nu d’appeler en Chine les ap- question de face, dont il n’est qu’- C,’ r j*: . 3 r monl sur leur Pai-^ble retraite, \iRnefi raffermir plus d’une voca- trOL1,M,s régulière' teur a peitnischenskS. de ta • W. un. do- nombreux .ormos. Le ÏSJ?" Ü2L lKït^tJSL.Î3‘ 1. bnu» »hnc»u* tion chancoian.o ' do pwgroiër d^uL

presque continue : leurs victoires 
successives leur ont procuré des
v'i\»rr»v Mnc m 11 n i rti n 1 ut r

CHENGTU (Szechwan Chine) o<- «vue *>u .ur*- •• ..........’’V,,,,' ' Vie nouvelle Cette
1 ‘année nui s’achève n’a nas me- l’évêque [«ar un millier de catho- mener une vu n J t p

quand elle me disait quen octo- nagr les èpremes aux ’msston* du liques, leurs chefs en tête Mais conversion revêt une importan e
hrr p.usteurs (au moins trois) pe- szecjiwan autrefois la plus riche Mgr Bonhomme ne borne pas ses d’autant plus Krnn R .
tit- ^ canadienne1- feront le voyage jnoll ja 'pju heureuse des pro- préoccupations aux soins des à- semblablement Sci-o . mrneî?P!i<'*id",.dorEPUd!a.n'P*t_Co!: vmcïs do lacëïïo P me». œCx do. erp. .u«U ro.len; Xt’dî îÆSS. ^

E Chinois, comme ia ma- sur 1c fait, il perd la face; vous 
jorite des païens, est avancez une chose que vous ne 
d'une inconcevable sus- pouvez prouver, vous perdez la 
ccptibilitc. C'est elle qui face. Ce que nous appelons te 
a créé ce qu'on est con­

que ce voeu 
puissent ces

Les communistes d abord n'ont 
cessé de menacer et de sévir, et 
menacent même plus que jamais 
L’accès dans la province, à l’abri 
jusqu’alors de leurs incursions, 
leur fut facilité par les guerres ci­
viles qui l'ensanglantèrent les an­
nées précédentes, et le désaccord 
radical entre les généraux des

nent son attention, et -ans

jeûner, boire des narcotiques, de leurs piods déchaux et 
mâcher du tabac dont le jus ser--rythnu, de leui- chapc-tet su 
vira plus tard à guérir toutes
sortes de maladies, l’apprentissage leve ~ers le Divin Maître et nu 
dure un an, mais le jeu vaut la 
chandelle, et le nouveau bruco 
gagnera largement sa vie: on vien­
dra le consulter ou l'apaiser sui­
vant les cas, mais toujours au 
moyen de cadeaux, l’appelle-t-on 
au ch’evet d’un malade, qu’on le

* * *
I/O cloître de nos Clarisses Ca- 

bure grossière Leur prière sc- nadiennes de Rome - élève sur la
pente de

reconnaissons des voix canadien- de Frascati 
nés l’accent, même dans la prié- icuse campagn 
re, trahit des “Clarisse Canade- tère modest 
si". A certains jours, les voix defend de j
semblent moins cristallines. Oh! rique sur le h,nu auquel *e ueia- [a region: s'ils réussissent pa 
nous savons que tes Pauvres Cia- che l«a coupole de Saint-Pierre, emple a s'emparer de Ku-hien,

naiera grassement sinon lui-mc- nsses jeù"eiu U,us l€ii J0_1urs, de clles rrsPirent un air salub™ et qu'ils convoitent ,ils auront la
me fera mmïT-bh^se sur tout ce l annoe- Dan‘s un excès de fer- toujours frai.-, et sont favorisées route libre vers Shungking: or

««, «...O, «. trouvera Hans la maison veur, leur soif d austérité aura d'un climat idéal. La libéralité Ku-hien est la plus grosse agglo-
les su ici- (lutro.uvera dans la maison. peut_être dépassé les ümites de d’une bienfaitrice qui a voulu de-ï Fa discretion1 Elles vivent de la meure, inconnue, tu public, leurdiens dans leurs brucos sera long, 

tant ils exercent sur eux une peur 
qu’on a peine a s’imaginer. Les 
missionnaires s’y emploient, et les 
autorités civiles, quand cite' se 
trouvent en face d'un abus des 
sorciers, te punissent avec la plu* 
grande rigueur, mais souvent les 
indiens une fois convertis au 
christianisme cherchent a conci-

dition

Celle-ci domine tout et résume suicide par point d honneur exis- 
.out. Pour elle, il se ruinera, il se te parfaitement en Chine. Si les 
'.rendra, il oubliera tout. Elle le suicides par perte de face ne sc 
rendra poli, souriant, v néreux, produisaient que pour o'» raisons 
.ravailleur, brave : elle Tempe- d’un ordre aussi élevé que celle*
•heia de voler, comme elle sera la du poirn d’honneur, ils seraient 
;uuse d’une grande modestie et relativement rares. Mais le sui- 
i’une parfaite chasteté selon les ode est tellement pa-.sé dans les 
.irconstances. Négliger un seul idées des Chinois, et la perte de 
nstant ce faux point d'honneur face chose si facile, qu'il faut par- 
:st synonyme, pour le Chinois de fois des motifs pou sérieux pour 
yerdre la face. Perdre la face, est amener les Célestes a cette resu­
me expression que tout le monde lutions extrême Tous les ans, a 
lomprend et emploie en Chine, l'époque des examen 
nai* dont il est difficile de donner des sont fréquents certain* can- 
jne définition exacte, tant sont didats malheureux ne \eulerl pas 
Tombreuses les situations aux- survivre a teur insuccès... Une si- 
juelles on applique, tant elle de- tuation ridicule, quelle qu’elle 
joint d'états particuliers absolu- soit, est toujours une perte de fa­
nent differents les uns des autres, ce ”
’erdre la face, correspond à tou- Un homme qui ne sait pas ré- 
es les blessures d’amour-propre, primer les écarts de langage de 
i tous les froissements de point sa femme, ou qui se laisse quercl-
d’honneur. Dans son sens le plus ter par elle en publie, pe>rô la fa- tIlI46llilI1J!tIlIt; tllvlvuuul> a 
jenéral, elle embrasse toutes les ce. Tous le* actes qui font ,Ridu Upr leur foi d-ailieurs incere avec 
'orme-s et tous le- degrés de 1 hu- la réputation à un occ dental fon ,eur confianci, au bruco, ou la 
nihation. La susceptibilité étant perdre la face a un Chinois et ,eur 1I)Spn(. Pour
fonction du caractère de chaque toute leur ingéniosité sc deplon 
individu, on voit combien sera pour reprendre la face lorsqu ils 
variable la gamme des pertes de l’ont perdue S’ils ne trouvent pas 
face. Tout et rien, un oui ou un un moyen pour cel«»’ 1s sont de- 
ion. vous font perdre la face. classés et déconsidérés parmi leurs 

Aussi bien, la grande préoccu- concitoyens, 
potion des Chinois, c’est do con- Et ces moyens sont multiples, 
s.'rver la face, c’est-à-dire les ap- variés à l’infini: leür é.ude n est 
parences. 11 lui est indifférent pas moins caractéristique que cel- 
S’étrc pris en flagrant délit de ie des c,.ui‘ils devant lesquels som- 
•nen-onge, s’il trouve un moyen bre la face chinois.
:1e s’assurer une retraite habite Un chinois parle avec complai- 

1 a sauvé la face. sanee d'un avantage qu il vient
L’Honneur, ce code mystérieux, d’acquérir sur son adversaire: il nouvelle décoction que le patient 

}ui proscrit le mensonge, n’existe a la face. Un Chinois élevé aux ingurgite docilement. Et ainsi de 
pas pour le Chinois. Il ne con- honneurs, parlera avec mépris de suite jusqu à guérison, manque 
•iait que la face, qui en est la pa- sa condition de sa naissance, de d’argent ou décès II est beau de 
-odie. Perdre ou conserver la fa- sa fortune, de ses emplois : il a mourir suffoque a la moitié d un 

t.'est donc le critérium de la la face. 11 avouera ses fautes reel- bol de drogue Cela prouve qu on 
vie du Chinoiis : et lorsqu’on est les lorsqu'il ne peut tes cachei a eu de quoi, et que les parents 
bppc'é a se prononcer sur un et louera les autres : il a la face ont fait leur possible jusqu au
-iférend, il no faut jamais don- Il parlera de ses nombreuse* con- dernier moment, il est à croire ciboire ornement cier-
ier complètement tort a celui qui naissances de parents et amis <- que. grace a cette coutume, peu cuhce. ciD ne, c.nemeiu, 
i tort : il faut lui lai-ser une part tablis dans tes grands centres : il de riches meurent de mort natu- Peinis* clc- 
de face et les Chinois n’y man- a la face. îl se mettra en avant, se relie.
quent jamais. Par exemple, dans jettera dans des entreprise-; fol- Le suicide lui-meme accorde a 
une rencontre, on ne connaît ou les: il a la face. 11 roule un grand ses victimes une certaine face 
olutôt on ne reconnaît point son equipage, sc faisant précéder d un Les suicides par point d honneui 
interlocuteur. Dire je ne vous piqueur à cheval : il a la face. 11 se voient surtout dan* les haï1 c>
-onnais pas, serait une brutalité : intentera des procès, fera durer sphères sociales et administiaU- 
loui Chinois qu’on a vu une fois, tes négociations, tes débats, sans ves. Ix' suicide e-d très glorifie pa 
fut-ce dans une cohue, tient éton- rime ni rai*on : il a la face. Il s en 
laminent à avoir laissé quelque prendra à un adversaire, en plei- 
împreinte dans votre mémoire, et ; ne rue. le chargera des derniè- 
«era froissé s’il constate que ce! res injures; les voisins accourront, 
l'est pas le cas. En pareille eir- tes passants s'attrouperont. les 
-onstance, tout Célestiql s’en tire plus grossières invectives se croi*

Un nouveau livre par 
S. E, Mgr Hubert Otto

TATUNGFU (Shansi. Chine) i Les brigands pourraient témol- 
S Exc Mgr Hubert Otto, ancien gner d'une autre qualité ae iviri 
vicaire apostolique du Kansou. fait Otto, qui eut plusieurs foi*, en

- ,f ans de séjour en

grands services aux soumission- Le bon évêque octogénaire discute 
naiies pour la préparation de gentiment avec eux, parlemente,
leurs catéchumènes mais trouve un moye"4 de4 le*

La reputation de Mgr Otto com- re sortir sous un prétexte que.

chante des fidèles. 11 y a dans a permis de s'établir dans une de d’une dizaine de prêtres des Mis- quatre-vingt-cinq an-- ne I m[ sa eç
cette catholique Italie tant de re- ces nombreuses villas romaines sions Etrangères de Paris. I«a po- client pas d enseigner le ea ci ns- ---------^—-----
1 ig'.eux et de religieuses! Peut- situées dans une reposante solitu- pulation passe par des altemati- rnr dans ’ (H'°'e ̂ 1 ,a^ ,c (
être tes bonnes Soeurs quêteuses de. Le grand salon a été trans- ves d’espoir et de crainte, mai* Siaokiaopan, en Mongolie, ou
seront retournées au Monastère formé en chapelle. Mais 1 Adora- c’est plutôt cette dernière qui Vem- !>u:s oouze ans il \ n l .m* ja rc-
la besace vide. Pour cela, non! tion Perpétuelle et la sympathie porte, crainte des communistes qui traite
Les bienfaiteurs canadiens se des Clarisses Canadienne., ont peuvent d’un moment à l’autre sur- Ordonné prêtre à Bruxelles en
sont toujours montrés trop f""" l*J—‘t‘ -4‘i -x ------4 “IM— " ’—
reux pour laisser leurs p
Soeurs Clarisses dans le denu- suffisante. Alors ? la T 
ment et la population de Frasca- Abbesse a déjà pensé à 
ti aime trop scs "Clarisse Cana- pelle définitive Comme

les impôs de 1990
puis 1801, il eut à se rendre ---

...4. * , . Siwantzé en 1910. et revit le che- l’intersection de J’ f
te qui a littéralement brûlé m; d f pour la première fois cours d’une manifestation hosu

Actes de violence
______ _ ______ ________ _____ LOS ANGELES, 28. — UP. —

«en< - bientôt attiré tant de monde que gir et piller a leur guise, et crainte 187;{ ento prononça ses voeux r^c employés de tramways *e- 
’.• •* la transformat.on est devenue m- aussi des généraux qui sou- pre-jdails la congrégation de Scheut en pn crcvc ^ sont 11-

B Mère „„e de prepay ™n,re !e, com- 5S “ part'l,‘^r ta Ctoe. quü tuelton«»t en fT»
In cha- muniste* une :uttequi n aboutit Ja- devait jamais plus quitter; à vrés a des actes de violence au 

icnt et mais prélèvent de- impôts sans vrai dire ü Ilf. ç*éloi«ma même ja- Jourd’hui dan* la secjten com«
„ , .. maiB de si province’ Evèqoc de- dc lo vlUe Un tnmm.y

a 1 avance en pius d un en- „„k lanl 5r rendre a a été complètement renverse ■

tre médecin, lequel formule une
pain

très haute Pauvreté quand 
restait plus un morceau d 
au Monastère.

Le Souverain Pontife a prodi­
gué ses encouragements a ecs 
véritables imitatrices de sainte 
Claire. Il les a même traitées en 
enfants privilégiées en leur fai­
sant cadeau de tout le necessai­
re pour la première Messe d.'c au 
Monastère, le 16 novembre 1930:

• . • j lin* ^'ca^t v -J’.r»
Clarisses Canadiennes doivent Pa* ^ temps dp s enfuir, grimpa mohj]e nj un 4 «im\vay, dit-il 
adresser leurs envois comme suit: sur une table dans sa maison et et d(, fait jj n-cn a jarnajs vu — 
T. R. Mère Abbesse Monastère resta sans manger et san* bouger mes fr^res m’écrivent de Bruxel- 
dr* Clarisse* Canadiennes, Viale jusqu au surlendemain, maigre les ^ ijs m’ont expliqué comment 

Ottobre No 7, Frascati- inondations, heureusement, la ré- snrd fajtes fos machines"
Rome Italie Ces pierres elles t’olte sera exceptionnellement bon- 
vîennènt aussi des amis encore peu n6, lH population, n aura pas a

le confucianisme et très admire 
par les lettre*.

Les funérailles ne sont pour tou- 
tes les familles sans exception, u- 
ne cause de ruine ou au moin 
d'appauvrissement périodique pai naires, nos Clarisses Cana 

‘ “ de Rome en priant delabilement : "Je n’ose pas vous seront sans interruption, pendant les dépenses insensées qu ellcc en- de b
•omettre dira-t-il; vraiment, je un temps notable: tes querelleurs trainent que par cette sotte vani- j ^
suis en retard de politesse envers auront la face. Un Chinois invi- té. ce désir puéril d’y acquern
/ous : je me fais vieux et n'ai pas tera des amis a un banquet, corn- une certaine face, loin d y chér­
ie bons yeux, c’est pourquoi je ne mandera une troupe de comédiens, cher l'accomplissement d un de- 
aï. Rappelez-le moi de grâce”.1 fera jouer de la musique, tirera voir de piété filiale 
ne souviens guère ou je vous ai un feu d’aitifice, fera éclater des En un mot, le culte de la face 
Bel exemple de ce* excuses ri- pétards et des fusées Innombra- est la consécration la plus écla- 
xielles. indispensables pour ne pas blés: il aura la face. tante et la plus universelle de
ilesser quelqu'un et sauver sa fa-' Il n’est pas jusqu’à des méde- l’orgueil en Chine; il ert le der- 
•r cines qu’il prendra pour le mo- nier mot des mobile* qui font a-

tif te plus utile, généralement san* gir le peuple chinois. La raison
motif aucun, pour le plaisir, par- ultime d’une telle conduite, c’est Mère Abbesse se voit eontm
ce que cela est très bien porté, qu elle ne s’inspire nullement des à remettre a plus tard ces >i
C’est un luxe bien apprécié, et principes du christianisme oue le lions,

il rapporte qui donne par conséquent une Chinois ignore complètement, mais Cependant ne manq
singulière face. Quand une infu- qu’elle s’abreuve aux doctrines du pas "chez nous" les jeune*

“Un candidat échoue aux exa- sion n’a pa' produit l’effet qiTon paganisme et prend sa source aux qui aiment saint François .
mens, il perd la face: un domes-| en attendait, si le malade a de pire* bas-fonds de ! humanité de-| éprises de . idéal d austc
tique vous vote, et vous le prenez quoi, on appelle aussitôt un au- l choe

Rien ne peut paraître plus cu- 
*ipux et suggestif que la considé­
ration des mille riens qui font 
lerdre au Chinois cette face si 
orécieuse, à laquelle 
out.

Du haut du ciel, sainte Clmre «i 
donné la bénédiction du nombre 
à ses Clarisse* Canadiennes N’est- 
11 pas étonnant de compter douze 
entrées dans le cloître depuis e;i 
fondation ? Mais les Clarisse' 
Canadiennes de Rome ont d> * vi­
sées beaucoup plus hautes, leur 
idéal de vie religieuse le compor­
te et aussi l’idée missionnaire qui 
s’est développée avec leur fonda­
tion En effet, elles sont Mi s:on-

■ennea 
[mt le

Sacrement continuellement 
exposé et en travaillant à la con­
fection d’ornements sacrés i>>ur 
les églises et chapelles de mission 

Déjà deux Evêques Mi*s >nn u- 
res ont demandé aux Pauvres 
Clarisses Canadiennes de Ronre- 
Frascati, de fonder un cloître 
dans leur Vicariat apostolique 
Maigre Tefflorescence de' voca­
tions clarisses, la Très Révérende

Cette première manifestation 
-quait la rupture des négocia- 

iwos entre les officiers de .a 
•ompagnie et les employés Ly 

- briseurs de grève et les employés 
des tramways on vinrent aux 
prises dans la partie basse de ia 
ville. Le conducteur et son as­
sistant furent bousculés de eur 
poste après que les passagers eu­
rent été priés de quitter les sie­
ges qu’iLs occupaient. On fit en­
suite dévier le tramway a une
interseetion de manière a para- 

'nn T ASlyser toute la circulation. Les

XXVIII folia marras altes COUC sera exceptionnellement oun-
Prétres et fidèles de tout le

nombreuxue'^leur vlè édifiantë redouter, semble-t-il. pour l’hiver, pays disent à l’envi sa bonté et 
teur n créés en Italie; elles vien- la famine. j c u „ sa simplicité. Un trait suff.t a
nent avec 1e pain de chaque jour missions du Szechwan - peindre sa modestie: le pape lui
, : t L- rvi'illoues Missions étrangères de Paris et envoya une lettre autographe a -v—- j criari.r<,nt a-an»de Frascati et dans la campagne clergé chinois - devaient voir une l’occasion du soixantième anniver- manifestant^ d-. p . > > ̂

m r . rpreuve d un autre genre: la sa ire de son ordination sacerdotale, que ta pouce «ui ^romainr ellp» v.ennrnl au» dp df Hopau-hane qu. gha 20 février 1033. ma,* il n er rouf- les lieux. La circjHation fut in^
sa récemment entraîna dans sa f]a mot à personne, pour éviter de terrompue pendant pi x 
chute le séminaire régional. Coin- faire parler de lui, et ses eonfrè- heures. Une grue g*'a
ment relever des ruines, par ces res n’apprirent ia chose qu’un an rigée sur les lieux p u

tre le tramway en place.

charitables tertiaire*
Eternelle !

Fasse le ciel que bientôt s’élève 
te trône de Jésus-Hostie qui soit 
un monument à la piété des Ca­
nadiens ’ Fidèles à la devise du

temps difficiles, une maison qui après, tout à fait par hasard 
avait coûté déjà de gros sacrifices, 
et pourtant jusqu'à la reconstruc-Québec et au devoir de la recon-

naissance religieuse, les Clarisses formatjon dps jpunes dercs? Un 
Canadiennes se souviendront du j donl los évêques se seraient
Canada dans leur Adoration Per 
pétuclte

P.-Rarthélem.\ IIKROI’X.
O F. M.

Rome
16—VIII—34

------ *-------
Lutte contestée

bien passé a l’approche de l’hiver 
qui leur en réserve déjà suffisam- ! 
ment dans les circosntances rriti- . 
ques du moment.

Mort à 85 ans
TURIN. — C. S. — A Turin, est ! 

mort, dans l’oratoire Salésien de 
Valdoeco, le maître de musique 
Joseph Dogliant, 85 ans. Il était, 

I»a campagne municipale bat son depuis soixante-cinq ans, direc­
teur de récote de musique de la 
première maison salésienne Par-

OTTAWA, 28 (D N. C

vrrte de sainte Claire. Mai

plein à Ottawa en prévision de> 
élections de lundi prochain. Les 
candidats et leurs partisans pren­
nent la chose au sérieux dans le 
quartier Victoria, situé à l’ouest 
de la ville En Cour du Magistrat, 
hier, Joseph St-Pierre était con­
damné à $20 00 d’amende, avec 
dépens, pour votes de fait sur Té- 
chevin Nelson Laçasse. Partisan 
d’un autre candidat, St-Pierre

mi .ses élèves, on cite le célèbre 
Tamagno.
s'engagea dans une discussion 
acerbe avec M Laçasse peu de 
temps après Tappel nominal, et il i 
en vint aux arguments frappants. 
L’ochevin perdit quatre dents 
dans la mêlée.

Cette vignette fait Voir les jardins de la partie du cloître *u monas- 
tère de* Clarisse* ca.iadtetme* de Rome, sur la colline ue rras-
catl.
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LA VOIX DE LA JEUNESSE 
I organe du Comité Régional Que» 

>ecoi* de TA- C .J .C. Cette page e»t ou* 
verte aux acéjUtes et & leurs amis, prê­
tres ou laïques.
directeur

_ _ v ESTO VIR"

\S V0KD” ^Jevnesse (æthouqvjeLouis-Philippe Roy, M. D.

A.C J. G
BUT : groupement les jeunes pour J si 
préparer & une vie efficacement mili­
tante, pour le bien de la Religion et de 
la Patrie.
MOYENS : Piété ! Etude ! Action

Un trésorier satisfait Vous y serez Deux cercles aux prises
Jamais les contributions de nos rcrclcg ne nous sont parvenues 

•vec une telle régularité. Le trésorier du Comité est enchante mais 
non saturé ! Ceux qui n ont pas encore acquitte cette dette seront 
donc les bienvenus.

Est-ll nécessaire de répéter que le Comité Regional a besoin du 
(produit de res cotisations ? Pu nombre de cctisations que nous rece­
vrons dependent le nombre des visites que nous ferons et le nombre 
des tracts que nous publierons. Notre trésorier ne veut pas se départir 
d un principe de saine administration : ne pas dépenser plus que les 
recettes certaines ! ( est une politique que nos cercles ont approuve
et dont le Ccmlte Regional s'est toujours bien trouvé.

Au tableau d'honneur que nous avons déjà publié, il faut ajouter 
les noms suivants: St-Cyrille, de Saint-Basile; Notre-Dame de Port- 
neuf, de Portneuf: Laval, du Séminaire; Lamontagne, de Beauccvtllr; 
la Pocatlére. de Sainte-Anne; St-Kmilien. de St-Raymond; C.arneau. 
de St-Jean-Baptiste; Alphonse Pelletier, de Saint-Onésime.

( eux qui désirent figurer à ce tableau d'honneur n’ont qu'à imiter 
♦eux qui y figurent déjà.

petits ruisseaux font les grandes rivières !

L’insigne
Portez-vous le bouton de l'A. 

C. J. C., cotte jolie petite insigne 
qui va si bien à la boutonnière? 
Plusieurs ace.listes se font un 
point d'honneur de la porter tous 
les Jours. Etes-vous de ce nom­
bre? Sinon il vous faut régulari­
ser cette situation sans tarder. Le 
trésorier offre en vente de ees 
l*outons insignes au prix de 0.35 
l'unité. $3.15 la douzaine. Toute 
commande doit être accompagné 
de son montant. President, porter 
vous-même et faites porter a vos 
membres, le bomon insigne de PA. 
C. J. C.

Membres des cercles collégiaux.
Point n’est besoin de vous rappeler votre devoir. Si 

l’autorité de l’institution ou vous étudiez vous le permet, vous 
serez au Congrès de jeudi, le 1.1 décembre.

Dans la “Voix de la Jeunesse” de samedi dernier, nous 
vous avons donné le plan des trois travaux qui seront don­
nés. Etudiez ce plan afin de pouvoir prendre part à la dis­
cussion de fa^on efficace.

Nous entendons vous démontrer que notre association 
est nécessaire à tout étudiant qui veut devenir un catholique 
réellement vivant, c’est-à-dire: un apôtre, un citoyen vérita­
ble et un vrai patriote. Vos objections ou vos suggestions 
seront bienvenues.

Invitation
Tous les membres de l'A. C. J. 

C. sont invités à visiter le bazar 
de Sl-Roch. Us seront bien reçus 
par les membres du cercle (-'ba­
rest.

L'occasion est belle pour les 
Jeunes de faire fortune. I,es mar­
chandises mises en venfe sont de 
toute première qualité et on peut 
se les procurer à un prix excessi­
vement bas.

*-

D'ailleurs, ce commerre chari­
table se fait dans une atmosphe­
re de gaîté que l’on ne trouve dans 
aucun magasin.

Le Comité Regional.

Une belle fête acéjiste 
à Saint-Basile

Causerie à 
l’école de 
Saint-Roch

Louis-Philippe ROY. M. 0.
Président du Comité Régional.

Epargner Un modèle

Parti très à bonne heure diman­
che. le 25 novembre, je suis reçu 
a la gare par ie sympathique pré­
sident Emile Mottard qui était ve­
nu me chercher. Après une inté­
ressante visite aux etablissements 
Hervey, nous noi,- 
demeure du president où. un co­
pieux repas nous attend.

Ce premier devoir accompli, 
nous allons chez l'aumônier et les 
derniers préparatifs sont décides. 
A >a seance, salle presque comble, 
il me fait plaisir d'y rencontrer 
nos amis de St-Raymond et Port- 
neuf. venus assister a cett. dé­
monstration.

Après lecture du proces-verbal, 
le président souhaite la bienvenue 
et présente son cercle au repré­
tentant du Comité Regional, en 
lui demandant l'affiliation Cehn- 
ci répond et accepte l’entrée de 
ce cercle dans les cadres de 1 A - 
C. .1. C du Canada Après quel­
ques conseils, c est le Docteur Dc- 
lâge qui nous entretient de "1 Idéal 
du Jeune Homme". J'ai été gran­
dement impressionné dy voir un 
homme respectable à un si haut 
degr; et nous traduisant ses con­
victions avtfc autant d’éloquence 
Ce travail parfait d'ailleurs ne 
contenait que des con.sci s prati­
ques et qui devrait se graver don 
le coeur de to.ite notre jeunesse 

Puis ie notaire Henri Lefebvre 
fait un bri'lant expi», tir--- is- 
te d ailleurs, de la Presse Catho­
lique Félicitations donc a ce jeu­
ne professionnel qui fait servr 
ses connaissances d'une façon 
aussi pratique ! M l’abbe Mau-

e jlny, aumônier du Cercle Ca- 
ilf et

n ce
sau'.f et qui avait fait le sermon 
du matin, intéresse l'assistance 
par ses précieux conseils, appuyés 
sur des faits qu'il a été à même 
de constater durant son séjour en 
Europe.

M. Hardy, maire de St-Basile et 
aussi vice-président de L'U. C. C. 
felicite if", membres du Cercle »St- 
Cyriîle du bon travail accompli 
jusqu'n présent et apres quelques 
mots d'encouragement, c’est le 
bon curé C Fournier, qui termi­
ne la liste des orateurs en remer­
ciant l'assistance et donnant des 
conseils très à propos pour nous 
tous.

Cette séance terminée, nous 
nous rendons dans la splendide 
église où ; ! y a salut du St-Saere- 
ment et lecture du "Credo du 
Jeune Apôtre" et consecration au 
Sacré-Coeur

Un suc.ulent repas est servi 
chez le Cure et après quelques 
heure» qui ont paru très courtes, 
tellement elles était intéressantes, 
je dois revenir gardant un précieux 
souvenir de cette journée mémo­
rable.

Donc, comme bilan de cette 
journée, un cercle de plus affilié 
à notre association. conference 
magistrale du Docteur De âge. 
dans laquelle était contenu les 
conseils les plus précieux aux jeu­
nes. e’ une forte nouvelle pour 
notre diocèse !

(«axlon CHXRTRL 
Secretaire du Comité Regional.

Ces jours derniers re tenait à 
l'Ecole Saint-Roch une assemblée 
de l'Avant-Garde Charcst. M» 
Jean Fortier, avec l'eloquence qu’­
on lui connaît déjà, donna la con- 
ferenee. ou plutôt fit un discours, 
et sut enthousiasmer les jeunes 
acéjistes par son talent d’orateur, 
pur sa phrase riche d'idees et par 
la conviction qu'il infusait dans 
les esprits.

Apres avoir présente une syn­
thèse de l'histoire ancienne et s é- 
tre spécialement attarde a la Gau­
le et a la Germanie, il pt nétra 
plus avant dans ce dernier sujet, 
pour arriver enfin à nous faire 
voir de plu» près le chancelier 
d'aujourd'hui.

De 1 Autriche son pays d'origi­
ne. Hitler émigra en Allemagne, 
où il exerça le metier de peintre; 
mais il devait nourrir d’autres am­
bitions que celle de passer sa vie 
le pinceau a la main. Au cours de 
la grande guerre il fut blesse. Ce 
ne fut qu'après un long et minu­
tieux traitement qu'il recouvrit la 
vue Puis il obtint plusieurs char­
ts importantes dans le gouverne­
ment de l'Allemagne. C’est grâce 
à >a volonté tenace et a sa parole 
enthousiaste qu'il parvint a ga­
gner la jeunesse d'abord, puis le 
peuple entier. Après avoir rappe­
lé ses rapports avec les commu­
nistes. les nazistes. les juifs et les 
révoltés, M. Fortier montra que 
la jeune-se d'aujourd'hui -era for­
te si elle est appuyée sur une vo­
lonté tenace, jointe a une foi fer­
me. Ses dermeis mots furent: 
"Jeunesse canadienne-française, 
réveille-toi"

Vous en avez le devoir 1 
Procurez-vous-en le moyen en 
achetant le “Cahier dë l’E­
pargnant.” Pour 25 sous, 
vous aurez un livre de comp­
tabilité quotidienne facile à 
tenir et qui vous fera écono­
miser plusieurs dollars cha­
que mois. Adressez-vous au 
Service de Librairie, l’Action 
Catholique. Québec.

Vous désirez un modèle a 
votre portée ? Lisez la vie de 
“Paul-Emile Matte”, un an­
cien acéjiste qui a vécu au 
milieu du monde et qui pour­
tant n’a jamais voulu s’éloi­
gner de Dieu. Son existence 
a été apparemment des plus 
simples mais sa mort a été 
héroïque.— 105, Ste-Anne ; 
15 sous.

Nouvelles de 
Saint * Louis 
de Gonzague

Le cercle Loyola a présenté Jeudi «olr une aéanre dramatique qui 
a été un beau succès. La comédie "QUI EST-UE"? a été interpretee a- 
ver beaucoup d'entrain et de naturel. Des entr'actes qui nr manquaient 
pas d'originalité ont ete executes par les acteurs de la treupe. < e sur 
rrs rst dû en très grande partie au president de la Commission Théà 
traie du rerrle. M. Henri-Paul Papillon.

Au cours de la soirée un défi a ete lance par le president de lu 
Commission Oratoire. 51. Martial Roy. Il annonça que deux orateurs du 
cercle Loyola se faisaient fort de défendre la dictature rontre n’im 
porte quel autre système de gouvernement que veudront lui opposer 
les orateurs des autres cercles. Il ne s’agit évidemment pas d'une de­
claration de principes ni d’une fanfaronnade. Il s’agit simplement d'un* 
contestation 1res amicale faite dans le but de mettre de l’entrain cl 
de l'cmiilation parmi les cercles et a rapprocher les distances qui le. 
séparent.

Le défit a ete aussitôt relcvc par le président du cercle N.-D.-du 
St-Sacrement. M. Prrussc. Un débat entre deux cercles differents au 
ra donc lien vers le milieu de janvier a la Salle Loyola. Les details d> 
rette séance seront donnés plus tard. Dès aujourd'hui on est invité à 
suivre les développements de cet évènement nouveau genre dan» 
l'A. U. J. U. quebércise. ‘

Rapport qui provoque 
l'enthousiasme

Une avant-garde est
formée à Donnacona

Par les Freres de l’Instruction Chrétienne.— Initiative dont 
le Comité Régional est fier.

Sainte-Jeanno-d’Arc
FUNERAILLES DF MME F PAQt Fl 

—Ste-Jeurme rt'Arc Si-Maunce J e 
20 novembre en ree!!,» parois» ale rtf 
Fte-Jeanne tj Arc eurent lieu ifs tu- 

1m rte Malvina B<
feu Ferdinand Panne* La flé'-.-T le.-, 
rie ”5 an* et 7 mois 'aisse flan- le 
deuil une fille Mme Joseph : • ?< 
deux soeur» Mme Joseph P,*’ nrl drs 
Trois.Rivieres et Mme p ..rre vvta » 
un frère M Louis Bèland de Losvril 
Mass

t,a levCe du corps fut fane par M 
Je curé P Mongrain et le ir-vice fu­
nèbre fut chante par M Vabh* A O :- 
aablon vicaire l.a chorale de- omî­
mes fit le» frais du rlta-.i e» princi­
paux solistes furent MM A ■ .*d Rai- 
che et Chs Edouard Lambert

I-e* port et n étaient ses e < • KM
Odlna Armand et Fc nanti Lefebvre 
Naraire Petit et Ferdinand BA'and 

!>e deuil était conduit par son cen­
dre M Joseph Lefrb-, r. s^s pe*i*s. 
fils MM Maurice Roland et Jean- 
Paul Ijcfebvre, sc neveux et niece» 
M et Mme Joseph Déüs e M Eu si be 
Toupln. M Adrien Petit M F.mülen 
Deîisle Mme H L'esperanee 
Joæpb Petit Mme N ata e Peut Mme

Adélard Br and Mlles Albe tme e* Au- 
roie Br’.and. M Roger Petit Mlles 
Pauline. Thérèse et Suzanne L^eteb- 
vre.

Dans l assistanre nombre ise l'on ’■e- 
rrarquait les R»verendes SS de la Cha­
nte de St-Logisc et leurs éleve». M e 
MaMo'.le Dupont et ses élève*, les étu­
diants de l'Fcole Comme’Tlale et leur 
professeur M Alfred Raiche

Nous nous Joignons aux nombreux 
parent** et amis pour offrit â la famil­
le en deuil ne* »lnrère« svmbathief 

NAISSANCE — M et Mme Odtna 
Lefebvre née Cécile Boisclair. sont les 
heureux pa-ents dune fillette Marie- 
Denlse-F.stelle.

Parrain et marraine M et Mme 
Luc Dehsle.

Le frorr Antoine, Directeur de 
l'Ecole Saint-Roch. remercia l 
conférencier et dit sa grande sa­
tisfaction du fait qu’il avait traité 
son sujet en maître, s’etant abs­
tenu de juger ou de condamner — — —
son héros Ces» une bonne leçon _ -
de foi chrétienne et de patriotic- I niirMO^ 
me agissant qui M. Fortier est ve- 
nu nous donner ce soir, ajouta le 
Rév. Frère Directeur.

Stimules par leur Journée Sco­
laire du Bon Journal, du 15 no­
vembre dernier, les jeunes du 
Collège do Donnacona viennent de 
fonder un Avant-Garde Acéjiste 

Sous la sage direction de nos 
Bons Frères de l'Instruction Chré­
tienne, et entraînés par les e xem­
ples do nos ainés Acéjîstes du 
Cercle d Etudes S te-Agnes, nou 
espérons otre toujours de fideles 
Avant- Gard ist es.

Voici les noms de nos officiers 
et sous-officiers:

Président: MM. Joseph Genest, 
Vice-president Rene Godin Se- 
crétaire-Trésorier: Jean-Paul Pet­
tigrew: Secrétaire - Archiviste: 
Ferdinand Trépanier; Sous-Co­
mité ' PIETE": Miçhel Dubord. 
Gerard Papillon; Sous-Comite 
"ETUDE ": Lionel Bertrand. Pier-

ve Doré; Sous-Comité "ACTION": 
Léo Piche. Ch -Edouard Paquet, 
Aumônier: L'abbé Paul Laberge.

Les autres membres sont: Lu- 
non Boisvert. Aurélien Ouellet. 
Roger Briêre, Edmour Ptche, Lu­
cien Bertrand. Joseph I^angevin, 
Jean-Paul Bureau. Rolland Petti­
grew, Philippe Brousseau.

L'avant-garde romprend donc 
19 membres, tous bien décidés à 
devenir de véritables acéjistts et 
des apôtres sincères et dévoues 
pour le bien de l’église et de la 
patrie.

Agréez nos hommages les plus 
sincères.

Les Avant-Gardistes de Donna­
cona.

par Ferdinand Trepanier,
Secrétaire-archivi'-te.

I WIN Fl soi IM —Mr ch«n*"- 
rif Lat ^ hc St-Pauil;; en vi-
*:te au presbytère

—M. et Mme Alfred Ratche ont visité 
leur* parents à St-l^>uis-<le-Franre 

~ -M et Mme Louis Dupont ont rendu 
visite à leur fils Albert au Séminaire 
St-Joseph de.» Trots-Rmere*

Mlle» M -Anne et Cécile Dubord en 
voyage d'affaire* aux Trois-Rivières 

Mlle Rachel I^imontagn- a visite 
Mlle Thérèse Boisvert au Cap-de-la- 
Martelelne

M l’abbé Bclleau, aumônier, 
commenta la page de l’Evangile 
du bon grain et de l'ivraie Le 
Rév. Frère Pamphile rappela que 
M Fortier avait fait ses études 
primaires et secondaires chez les' 
Frères des Ecoles Chrétiennes. En 
1928 il était diplômé a Saint-Fer­
dinand < Mégantic). En 1932 il ter­
minait brillamment son cours se­
condaire a l’Académie Commer­
ciale et obtenait son brevet-scien­
ces. En 1933 il recevait le brevet- 
lettre et était admis à l'etudc du 
Droit à l'Université Laval.

OM'F.S — Lourde*. Mcgantic Le 
31 octobre s'éteignait pieusement a 
PîessisviUe ou elle était allée consul­
ter le docteur. Mlle Eugénie Gagnon 
à l'âge de 37 nn* Son service et sa 
«épulture ont eu lieu à Lourdes le 1 
novembre, au mifiou d'un grand con­
cours de parent» et d'amts. Infirme de- 
puia M tendre enfance ■ 
gai et aimable lu! attitalent bien .ses 
amis Elle avait appris un métier qui 
lui petmettait de eagner ho/mtable- 
inent sa vie. Elle laisse son pero. sa 
mère, plusieurs frères et soeurs et ne­
veux et nièce»; et plusieurs oncles et 
tantes et des cousins Parmi ces der­
niers il y a M l'abbé M Trembla*, cure 
du laïc Bouchette et M Tremblay du 
département de l'Instruction Publique

ARCHITECTES <£ INGENIEURS

Jos.-P. OUELLET
Arcblterte et Evaluateur

Diplômé i “A.A.P Q." 
Ex-président de TLR.A.C. 

t8. S te- Famille, QUEBEC

Tel. ; 2-425* TéL : Rés. : 5277

J.-S. BERGERON
ARCHITECTE

i 45, rue St-Jean. QUEBEC

MM Charles Fortier et Ray­
mond Noreau présentèrent respec­
tivement la chronique des faits 
sociaux et cello dos faits spor­
tifs.

MALADES — Nous appienons a.ec
plats*! que madame Simeon Boisvert 
gravement malade depuis quelque 
t#rr p* a vu son état s améliorer un 
peu

Patoine. grand père et Mlle Florentine 
Patonie, marraine et tante de l'enfant 

I>e 7 novembre Marie-Yvette-Pau- 
line. enfant de M Pierre Charbonneau 
forgeron et de Dame Simonne Audet. 
Parrain et marraine M et Mme Eu- 
sene Audet. grands-parents maternels 
de l'enfant.

I^e b novembre Jngeph-F.mest-Rohert 
füs de M. et Mme David Couture, bon- 
cher *R A. St-Hüaire Parrain M. 
Vllhmei Couture, frère du noveau-né. 
marraine Mlle Valéda Couture.

MXRIAGE. — U- 17 octobic M Tan- 
crède Faucher, flis de M Nap Fau­
cher. épousait Mme Annie Klnseila. 
veuve de feu Henry McCowan.

M Napoléon Faucher servait de 
témoin â -on fils et M Hugh Klnseila 
accompagnait sa soeur

IM HI IC VI IONS DF. H \ N s — Di­
manche le là novembre. M le Cure 
P Boyd publiait les ban suivants M 
Joseph Cloutier, ru!» d%» Ste-Marle de 
Beauce. fils de M Arthur Cloutier et 
rie Mlle Marie-Jeanne Turcotte. in*t. 
fille de Mona Delphts Turcotte de cette 
paroi*.se. et de feue Dame Allée Tur­
in et.

Je suis heureux de vous faire 
parvenir un rapport succinct de* 
activités du cercle St-Louis-de- 
Gonzaguc depuis le 15 octobre, 
date à laquelle je vous faisais un 
premier rapport.

Nous avons tenu une séance 
d'étude chaque semaine. I*cs su­
jets suivants furent étudiés : Los 
conférence de St-Vincent dé Paul, 
Mon drapeau. Ma langue. Le Res­
pect Humain, l.a religion chez les 
Chinois. Tous ces sujets ont été 
ctudies a fond dans diverses re­
unions.

A chaque séance il y a encore, 
chronique des journaux de la se­
maine. résumé de la vie d’un saint, 
récitation de deux poésies, et un 
chant. Ces poésies sont courtes 
et sont choisies dans les oeuvres 
de nos poètes canadiens.

Nos membres s’efforcent d'ètre 
fidèles à leurs devoirs de piété. La 
confession fréquente et la Com­
munion quotidienne sont en hon­
neur parmi eux et. grâce à leurs 
bons exemples les exercices de 
piété reglementaires sont bien 
faits au Collège.

Au point de vue action les aoé- 
jistes ont d'abord compris qu’au 
Collège 1 apostolat le plus facile 
en mémo temps que le plus prati-, 
que consiste a donner le bon ex­
emple Aussi sont-ils les premiers 
au devoir. Grâce à leur zèle une 
trentaine de bons journaux P’Ac- 
tion Catholique” circulent quoti­
diennement parmi tous les élevés. 
Le bon langage est aussi a leur 
programme. En un mot tous les 
bons mouvements sont de leur do­
maine.

Tous les membres sont fiers de 
faire partie de 1 A C J C. et s ef­
forcent d'en remplir le program­
me.

Votre bien respectueux
L.-R PERRON.

Secrétaire-Correspondant.
--- i*------

Saintc-Eniclie

TEL. s Bur. s 2-44*2 TEL. : Réa. : 2-45*3

E.-GEO. ROUSSEAU
ARCHITECTE-EVALUATEUR

I», RUE BT-JEAN QUEBEC
Edifice "Metropolitan Life Inaurance". (Vis-à-vis Côte do Palais)

M Jean-Pierre Després inaugu­
ra d'une façon brillante la premiè­
re critique. M Paul Lessard don­
na la declamation. MM. J-B. Pa­
rent. président. Roger Ouellet. St- 
crétaire. Benoit Taschereau, vice- 
Prés Rosaire Laprisc. Rodolphe 
Beaudoin, Marc Bernier, Guy La- 
brecque et Robert Duval, eurent 
tour à tour leur mot à dire au 
cours de la réunion.

M A Demers malade egalement. 
c*t en pleine convalescence

n FIoF. — Depuis la tempête du 11 
courant la neige lecouvré la terre, mais 
les chemins testent bons pour l'auto­
mobile

DM FS — I.* 27 oclobie a eu tn .*- 
m* dans cette paroisse le corps rie 
Mme Michael Shehan. nCe Catnenne 
Lynche, décédée le 23 oembre A l'âge 
de B2 an* et « mois et I jour

(Signé) Rosairp l.a prise.

NAIS.sWfF-' — Framrton Ro­
chester Le septembre Jr.vepV-Oc- 
tave-Rosalre. fils de M et Mme Cy­
rille Turcotte (B-atrlce Dulaci P et 
M M et Mme Octave !«c!erc 

l-e 13 octobre. Marie-Franço>se-La i- 
retta-Jacqueline enfant de M Jo­
seph Vachon et de Dame I^etitla 
Drouin. Parrain et marraine M ef 
Mme Aurèle Drouin, oncle et tante de 
l'enfant

Le 20 Joseph-.Jean-Cerard-Ravmond. 
enfant de M. et Mme Emile Fortier 
|M A Patoine* Parrain M Jean

A B MEN t F. S — M le curé P Bnvd 
sa mère Mme Vve P,-J Boyd, sa soeur 
Mlle D Bold A Sherbrooke dernière­
ment pour assis’er aux funérailles d'un 
des oncles de M. le Curé et frère de 
Mme Boyd

NO'IFS SOCIALES. — M et Mme Dr 
Corne Hamel â Quebeé dernièrement.

-M et Mme G Perreault. M. et 
Mme Adalbe-t Perreault e' leur*, fil­
lette. Â St-Jogeph de Bcauce et a Le­
vis chez des parents

M et Mme Lauréat St-HUaire de 
St-Ma'ac*iie. A Framplon. récemment 
citez M et Mme Pierre Giroux

n \Ishan< F — St-Emélle. Lotbinié- 
re Le 29 octobre Marie-Clatre-Fer- 
nande fille de M Lttdgcr Pérusse de 
l/Otbime*c Parrain et marraine M et 
Mme Joseph Durand, oncle, tante de 
l'enfant

DKCFV — 1^* 1S octobre es* décédé 
M 1 uclen-Nazatre t.emav A l'Ace de 
fin ans 9 mois, il fut Inhume le 17 au 
milieu d'un grand concours de parents 
c* d'amis f)iit-e son épouse. M Lu­
cien t -etna v la'sse pour pleurer sa per­
te 5 fils ci ô filles MM Emile Adol­
phe Frere Emillen et Frère Adolphe. 
Etienne Mme St-Onge (Yvonné). Mme 
Marc Boisvert (Monique), Mlles F.mè- 
he Ros*' Cccile

A la famille si cruellement éprou­
vée nos plus vives sympathies

MARIAGES — Le 2<ï r>ctobre. M 
Joseph-Alphonse Monfette épousait 
MUe Marie-Eustelle Monfette M Ur- 
gel Monfette servait de témoin A sa 
fille et M Albert Monfette a «on fils 

Le 20 octobre. M Robert l^nay. e- 
pous.nl Mlle Marle-Patilr Monfrttc ot- 
panlsfe M Lucien Da'latrc servait de 
témoin â MUe Monfette et accompa­
gnait j; fils

Aux nouveaux epoux nos meilleurs 
vociv df* bonheur

DIVFHv — Mme Joseph Aueci et 
Mme Edmond De-roeher» on visile A 
Montreal la semaine cl>* nlère

-Mlle Fernande Bélanger de Des- 
chaînons, en promenade A Ste-Emellc 
pour quelques lours

M André Beandet de Quebec en 
vovage d’affaires cher M. Louis Auver 

Plusieurs eçnst',blev de Montreal, 
dont M. l’Inspecteur Maranda. M le Dr 
Gacné. le s-rgen* diMecMvr Hague le 
lieutenant Albert Lnnc; 'is le constable 
Oneijet, le constable Wagner. Jean- 
Marie Auger et d’autres dont le* noms 
nous échappent sont venus prendre une 
partie de chasse A la seigneurie Jolv

Acé-jistès, lisez cette lettre ; 
elle vous fera du bien.

Nos jeunes ont, depuis septem­
bre tout particulièrement, porté 
une attention plus vive a leurs 
séances d’etude. Ils ont traité p'.u- 
s.eurs sujets d’actualité et leurs 
discussion.** ont eu assez souvent 
le caractère d une piquante es­
crime intellectuelle. En ces der­
niers temps, ils ont lu avec émo­
tion les différents périodiques pu­
blies à Quebec et à Montréal par 
des jeunes. Leur intelligence est 
en voie de se façonner aux «tricts 
méthodes. Engraissée de lectures, 
de lectures, elle devient souple et 
sagace. Cette sagacité n’est pas 
superflue, quand il s’agit de démê­
ler le vrai du faux, dans toutes 
les constructions doctrinales que 
fon: Mirgir les malheurs de notre 
époque tourmentée.

Pleins de sympathie pour les 
jeunes qui souffrent et le disent, 
le crient, l'écrivent, l ame de nos 
acéjistes, aérienne et fervente, 
comme une prière enflammée, 
s'est tout d’abord élancée vers 
Dieu pour obtenir la himière. El­
le a voulu ensuite demander a 
nos chefs religieux et notamment, 
à notre prestigieux Cardinal de 
leur insuffler une foi sereine, fau-, 
U' de quoi l'on aboutit fatalement 
aux affirmations le*, plus fantai- 
si-tes, aux intrans'geances les plus 
injustes, au dogmatisme tranchant 
de ceux qui parlent fort pour se 
convaincre qu'ils pensent juste

Nos jeunes croient que le Pri­
mat de l'Eglise canadienne a rai­
son d'rxige. d'eux qu'ils songent 
à se meubler le cerveau à l'effet 
de se préparer h exercer une ac­
tion catholique et nationale vrai­
ment féconde. Et déjà ils s’appli­
quent — sans que soient nécessai­
res de bien grands efforts — à dé­
couvrir duns certaines produc­
tions littéraires, dans certaines c- 
Uides pseudo-scientifiques, les in­
cidents luminaires d'une guerre 
que l'on ne tardera pas à faire à 
nos institutions les plus vénéra­
bles. si de jeunes croyants ne se 
dressent, qui seront demain les

défenseurs de la foi et les m tré­
pides champions de la fierte fran­
çaise.

Les jeunes de notre cercle or 
manifeste, pendant ces derme, 
mois une activité tous le- jour 
plus rayonnante. U* ont atlgmat 
se ies contempteurs de leur a so 
ciation et lui ont gagne de not, 
veaux membres. Ils ont battu « i 
brèche certaines campagnes d im­
moralité et répandu l’amour dej 
pratiques religieuses. Ils viennent 
de donner une preuve de leur at­
tachement à la langue maternel.* 
en permettant cinq prix di i, 
langage aux enfant* de nos école 
Enfin, ils étudient le* moyci 
d accroître. d'autres façons, y 
tour d’eux et tout de suite, !'< ■ 
thousiasme pour les nobler < .ui* 
qui sollicitent en ce moment le;.; 
entière bonne volonté.

Je serais heureux, mon rhr 
Président, d’avoir, par cett tn 
démontrer combien nous aimoi. 
notre A U J C et combien nni. 
sommes heureux de travailler 
sous sa tutelle.

Pour les acéjistes de S S

François Gayer. K.S S., 
Aumônier

Donnacona
SALLE PAROISSIAI » Domiecn- 

r» Portneuf. ta* 13 novembre S 
Fxc Mgr Orer-r P'ante etMt parmi riotr 
â l'occasion d** la henédleilmi de , 
no.ivelle *tl!e paroi^.slate destin**. c\ir. 
tou? A no« oeuvre * de jeunesse. S** 
l'vcel’.ence fut *oçur p*! M te m ** 
1 ockwell e< M te vicaire I abetgr r 
Croises du S -Coeur, le» Frere* dr 
fTnatnirtlnn Chrétienne tes Rvùes Sr* 
et les Jeunes de VA C J C

Avant là bénédiction. M le rurà 
Lockwell remercia S Exe Mgr IF- 
véque d avoir bien v oulu répondre i 
son Invitation et d'ètre venu bénit 
celte «aile clesttnee A nos Jeunes oui 
ie dévouent aux Oeuvres d'Action Ca- 
tholloue Mgr P;an'e dans sn iet>onsr 
fZ'lieiti» M le Curé et M. le Vicaire 
rie mut Irm dévouement dit ■.* jo'ir 
d'être nu milieu de» pnro!*.«ier* »* 
bien ritsfvsrs et si fervent* pui«. n bé­
nit la salle

!.c «oir. Mgr l'Auxiliaire a«J«ta aux 
Vêpres

l'n Arejl«»e.

-CARTES D'AFFAIRES ■
*■>,«,n. r*—.... - , r r ,. - . . t ...

ANTOINE CLOFJTIER « CIF
fOMPTAHLES LICENCIE* •* LWlIoaihlR» e« frAlLlIICa 

147. (ois Os la Momacoa. Quafeso

dois. Moulures. Portes, Châssis. 
Ouvrageq de menuiserie.

Itfi Trlnre Edouard.

PRATTF n
ARBORANUES GENERALES 

)?* FUT «!T PIERRE _ Qn.'hre _ Tél : t - Sfi? 1

-UtDECINS. DENTISTES Tl DDADMACIENS-

FfORIN, BARRY, COTE, ff MARCEAU
ro»n>TAHïEs i in vnrs

la Ph Morin U P A. Léon Côté C.A.
J?.i,rrT' A.-G Marceau. C A.

7*5 Côte de la Monfama Qnébee

C. CAMILLE LESSARD, M. A., E. I. C.
I NCI ENTE l'R-Ct VIL

SPEC1AI.IT* : DEVELOPPF.MF.NTX RYDRO-F.LEC'TRIQV.'ES. AQt KDUCS 
UatNER DE FILTRAI ION, SYSTEMES D EGOUTS. BETON ARMS. 

C-iALTEAGE CENTRAL. ETL'DES. RAPPORTS FT EXPERTISF.S
T*l~ 4-0*11 J2. BOULEVARD DES ALLIES QCLBEC

Docteur C. A. GAUTHIER
MEDECINE-NEUROLOGIE

COV«TM T » TI0 *t a « r m.
» t * P M 359 Rue St-Josepi rr» rrno*»» 

Bar • t-KM» art il- use*

C • u .nil • 11-n t 1« h t mlift — « » » »a tt 7 * « »>

Docteur J.-V. LAVOIE
O CUT, I ATR

<aa-4lk** 4e» HAplUo* 4» Parlai
195 Rue Ralnt-Jc*an

maladii nas tai a. oa*u.t ta Mz. anaut

r a vr*« t • io» IDE*
DF « IV—» r-T ^ VT s 
‘Nfiar'p*» »r>pv Tel r-llll m?» W a a » vr-r» MR* 

p* nnrnfTPU O f * n IF • A fS A f 4VK*
PRODUITS ANGLO CANADIENS

CONNUE COMME ANGLO 'CANADIAN OH. A PRODUCTS
* -n GAGNIfcR Proj.rlétalra U. 1ère Rua — LIMoiloc

Alaa attention «neriaie donna» an rterfé

m. — *-

AVOCATS ET NOTAI RES Docteur Maurice BEAUDRY

Bureau : 72 Va. rue St-Pierre

Je*E« GREGOIRE ••• Avocat
Tél. : Bureau : 2-4535

Ecan — *•!> tfcaaela — araioflaIS. raa ttuad»
Rear#» a» *nr-»a i * * a al 7 «a * 1 M haara»

T41 Rarvaa : 1-4*41 R*»l4»n»a ; SX*»

Docteur Paul ROCHETTE
MEDECIN CHIRURGIEN

ai ir ANirirva

GAUDIAS BUREAU & FILS
7 »•»*»» a» Ion» (rnrrt tor martilne» 4» taolri aartac 

• *érnl4 par 4»» «ip»r(»
»»*»»■.. * * T» * FACTION GARANTISa» Ra» LlMi.fTO-’ 0*4 T41. i — « »»*»

47*. ra» •» J»»»
apétiaiit» I Malaatat 4a» ftmm»t

T*14ph**n# R4»ld»n»a «ayr

Dr PAUL LAJEUNESSE
CHlRlfRGIFN-DENTISTS

f«. RITE BAOOT QUEBEC Tél. i — 4-4201

ARTHUR DUVAL WILFRID BOLDUC

DUVAL U BOLDUC
59, RUE ST-JOSEPH

NOTAIRES

QUEBEC
TEL : 4-4925

Dr JEAN LACERTE
amustant a LHOriL-DlSV

aralUaa. aMaladl» 4 a» »«»»- 
al (»•(•.

Rarraa I. ra# Rl-J»*» T4L l-7a 
| » » a( tau. asr ranilea

T4l4ph«n» l-tî«?

Dr DQNAT ROY
CHIRI RGIFN-DENTIsri 

Hrarrt d» bnrraa à h. a 12 a m
2 h a * p m.

R a r » a n nuvrrt 1» >ol> lr* Inn4lt, 
merrrrdU et trndrrdla, 

d» 7 hr* i *.30 hrv 
17*. 34m» Av»nn». I.lmoilnu. Qnrh»»

PHARMACIE COUTURE
81. Rup St-.To»eph 

Phone ; 4-4031
Chemin Me-Foy 
Phone : 796S

C EMILE MORISSETTE LIMITEE 
..nd'e en 1891 

ENTREPRENEURS GENERAUX 
Importateur* de cloches; Ouvrage* de aienuiœrlik 

bol*, moulureo.
136. rue I.atoureHp QUEBEü

Téla : 502J et f,97l

llrurn d» bur»»* :
» à 12. ! à K, 7 k A

Tél. ; i-KSl.’

Dr M. L. LESSARD
C MIRI Rt.tF V-DFN'TISTF 

Ea-Intern» du Fortfth Hantai 
Inïirmary, Ho»lop Ma»»., F., t S. 

ïdl. »»mr A v m n». I.IMOILOIJ
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ertis à l'attachiment des hommes 
etmnia je erais à la bonté de Dieu. L'hom- 
mo trampa at Diau ne trompe jamais; c'est 
là leur différenee: l'homme ne trompe pas 
toujours; e'est là sa ressemblance avec 
Diau.

Lacordairc.

LE FOYER .ifirinTTTnumi

Ce n'est pas un frand avantage d'avoir 
l'esprit vif. si an ne l’a juste. La porfeotian 
d'une pendule n'est pas d’aller vite, mais d'ê­
tre réglée.

Vauvenargues.

Darder au Christ la Jeunesse Ouvrière.

La vie Jociste
Ca c’est organisée !

L'INTEM PERANCK

L'autre jour une de nos jocistes 
causait avec* quelques amies. Le 
sujet tombant sur la J. O. C., no­
tre petite ouvrière se lanre dans 
une explication détaillée de l‘or- 
ganisation de notre mouvement. 
Remplie de son sujet et connais­
sant bien sa J. O. C. qu'elle aime 
de tout son coeur, elle parle avec- 
enthousiasme et communique son 
ardeur k celles qui écoutent. Kn- 
fin l'une d'entre elles ne peut 
s'empêcher de s'exclamer ; "Tu 
parles due c'est organise cette 
J. O. C.-là !"

Et c’est vrai que le mouvement 
Jociste est merveilleusement or­
ganisé. Il suffit de l'étudier un 
tant soit peu pour s'en rendre 
compte.

Plus de, I’D ans d expériences, de 
tâtonnements, d'essais divers, nous 
ont enfin assuré une orgairsation 
qui ne cesse de s améliorer, ear le 
mouvement jociste. essentielle­
ment réalisateur, entend bien ne 
pas s arrêter en si bonne voie 1^ 
perfection, n'est jamais atleinte 
Toujours il reste de la marge pour 
arriver à un organisme parfait, et 
t’eut-on réalise un moment, que 
le temps nous force a le changer 
peu ap-és à cause de la perpé­
tuelle évolution des gens et des 
choses.

Il ne faudrait pas penser que la 
.T O. C. F., c’est la section de St- 
Sauveur. Si le mouvement (ocis- 
te se réduisait à une section ou a 
un i-ertain nombre de sections 
sans aucun lien entre elles, vrai­
ment ce serait pauvre et les résul­
tat* seraient maigres. De quelle 
force peut disposer une petite 
cellule separee du grand tout 
qu’est la J O. C. ?

Si notre section jusqu'ici mier- 
paroissia'e se développe, si elle est 
forte c'est qu elle se sent appuy-e 
par toutes les autres sections, c'est 
qu elle jouit des expériences d'un 
mouvement qui a marché à pas de 
gfant La Belgique aussi bien que 
la France nous ont apporté 1 np- 
potnt de nombreuses années d'Ar- 
tion Catholique Intense et d'orga­
nisation séculaire. Passe au Ca­
nada le mouvement jociste a pro­
fite de ces expériences d outre­
mer tout en s'adaptant aux condi­
tions spéciales du pays ou ils s'im­
plantait vigoureusement.

Il a conservé ses cadres essen­
tiels. Comme dans les pays qui 
1 ont vu naitre, il -e comoose dr 
sections paroissiales réunies sous 
une fédération diocésaine dont le 
Conseil est comoose de déléguées 
de chaque section.

Pr*ir favoriser l'etablissement 
d'un même esprit dans le mouve­

ment jociste tout entier, la Belgi­
que et la France possèdent un or­
ganisme national groupant toutes 
les fédérations diocésaines, grâce 
à un Conseil où chaque fédération 
a ses représentants. La .1 O. C. 
est donc un mouvement basé sur 
un triple organisme : local, (pa­
roissial) fédéral (diocésain) cl gé-( 
néral ou national.

Dans la section même, les attri- 
butions sont partagées entre plu­
sieurs organismes distincts, ayant 
chacun sa fonction propre, .-es 
droits et ses devoirs.

Un Comité Local composé d»- 
six membres ou plus, choisis par 
les jociste-- s'occupe de la dirc-- 
tion de la section.

Le Cercle delude groupe un 
nlus grand nombre encore de mi­
litantes choisies avec soin, tout 
imprégnée.1 de l’esprit jociste dont 
le rôle est d'aider 1rs jocistes, de 
leur faire comprendre le grand 
idéal de la .t. O. C F. ce sont les 
chefs d'équipes

I-es jocistes elles-mêmes sont 
divisées par petits groupes con­
fiés a un chef responsable

Pour donner une juste idée de 
l’organisation du mouvement, il 
faudrait parler longuement des 
nombreux services «pie la J. (>.- 
C. F. organise pour le profit et 
la formation de ses membres. Peu 
à peu elle veut arriver a fournir 
a toutes les jocistes tons les orga­
nismes qui peuvent leui être uti­
les pour faire leur vie plu- belle, 
plus heureuse. Déjà elle -c gll(- 
nfic de ses locaux, de ses bi­
bliothèques, de ses services de va­
cances. d'épargne, de secours en 
maladie, de placement, etc.

Ceux qui sintéressent à la .1 
O. C. et a son organisation pour­
ront facilement se renseigner en 
lisant la petite brochure qui vient 
do paraître portant le titre "Un 
Problème et une Solution", par le 
R P Henri Roy, O M I Elle dit 
re qu'est la situation de- jeunes 
ouvriers et des jeunes ouvrières 
de nos jours, et elle montre la .1- 
O. C. comme remède aux maux 
qui menacent nos jeunes La sec­
tion de St-Sauveur sera heureu­
se de vous procurer cettp brochu­
re.

I/Aumonler de la .?. O. < F.

NOTE : —

Journal jociste "La Jeunesse 
Ouvrière ", abonnement 0.50 par 
année. “Calendrier jociste" 0.10, 
"Problème et Solution" 0 25 

S’adresser a : Section de la J.- 
O. C. F., 5, rue Boisseau. Québec.

Je voudrais te 
chanter, ô musique!

L'étre humain possédé deux 
sens particulièrement perfection­
nés : la vue et l’ouïe, la musique 
et la poésie deux arts qui sont, 
j’oserais dire, subordonnés l'un a 
l'autre.

Les arts plastiques sont d'un 
monde plus matériel. Qui n'est 
pas demeuré émerveillé devant 
les oeuvres d'un Raphael. d'un 
Murillo, d'un Antoine Canova ?
Qui n'a pas oublié pour un instant,] 
ses soucis, scs préoccupations ses 
chagrin mêmes à la lecture d'une 
page de Musset, d'Hugo, de La­
martine. Louis Vueillot mais 
devant, la mystérieuse action de 
la musique, art, qui nous impres­
sionne par la combina son des 
sons, qui donc, demeurerait insen­
sible 0 Elle a seule le don de 
provoquer un "Etat d Ame", nous 
émouvant par des "sons" et des 
"durees" parfois même par le 
“silence” I-a sculpture, la 
peinture, la poésie s'effacent de­
vant la musique, le plus éthere 
des arts

Ne faliait-ii pas qu une etince'Ie 
géniale allume les enthousiasme- 
passionnés d'un Beethoven pour 
résumer dans P’Adagio" de la 
"Sonate Pathétique" lout ce que 
le coeur humain peut contenir de 
douleurs et d'angoisses ici bas !

Et toi Mozart, si tendre en ta 
r-eroine mélancolie, toi qui nous 
fais passer de l'espoir a une tris­
tesse sans espérance, ou le souri­
re se peint si près des larmes 
n'e-t-ce pas un art immatériel qui 
t'emeut

Schumann, que dire de te» Me­
lodies ? Un rêve qui se meurt, 
un jardin où s'effeuillent des lys. 
un colloque d'anges à l’heure ou 
tout s'endort.

Toi enfin "Poète du Piano" il­
lustre Chopin, tes Valses ne nous 
donnent-elles pas l'illusion de ces 
beaux papillons aux ailes diapha­
nes voltigeant parmi les roses, 
s’enivrant au parfum de leurs 
calices; des perles qui s’égrèment, 
dans une coupe d'or pur tant il y 
a de la légèreté, il y a de la dé­
licatesse, du caprice, dans tes Ma-

Sourire !
La nature a vécu ses heures de 

joliesse : brises, feuillées. verdu­
res. fleurs et parfums ont passé 
comme passent toutes cho-es ici- 
bas, et s'il nous souvient de jours 
radieux, d'heures ensoleillées, de 
minutes exquises savourées dans 
l’enchantement de l’été qui grise 
et les êtres et les choses, ce n’est 
que pour mieux enivrer notre 
pensée au souvenir de poignants 
regrets et d'adieux moroses.

Pourtant, ce matin, au sein de 
tant de beaute- morte-, sur les 
cendres desquelles pieu ent de­
puis un mois le brouillard et le 
gel. le soleil fait surgir de gra­
cieuses images.

La premiere neige est descendue 
blanche comme de l'albâtre, flo­
che comme de la laine, luxuriant» 
comme de l’émail et elle a entou­
ré de soyeux vêtements la laideur 
des branches et la rigidité des 
chaumes .

Et paree que 1«> soleil a paru sur 
cette incomuarable étendue de 
blancheur, les bois gris sont deve­
nus de- gemmes de marbre, les 
herbes faneps de- réseaux de na­
cre: les rameaux racornis, de- ara­
besques de porphyre; le- feuilles 
ridéer, des fleurs de lumière

Car, le soleil, r est le sourire du 
ciel reflète sur le visage de la na­
ture. tout comme le -ounrc. c’est 
la partie exquise de 1 âme réflé­
chie sur le visage humain et, di­
tes. un ' isage. fût-il le plu- laid, 
devient de la beauté, de la lumiè­
re et de la bonté quand il sourit.

ADÜ.V

Suggestions
opportunes

H nous fait plaisir de publier ci- 
dessous une intéressante lettre, 
remplie de suggestions opportunes, 
en vue de remédier au grand mal 
de l’intemperance cher, les femmes 
et les jeunes filles et par elles dans 
la famille et la société.

St Octave, 11 octobre 1934. 
Mademoiselle Jeanne Tultïot,

105. rue Ste-Anne,
Québee.

Chère Mademoiselle,
Pour répondre a voire désir 

voici quelques suggestions sur l.< 
temperance ;

Celte vertu me parait en baisse 
rhez toutes les classes, mais sur- 
tou! chez le- jeune- gens, le. jeu­
nes filles et les femmes.

Moyerc- pour remédier a l'intem­
pérance dans le boire

Cirande croisade de prières et 
de sacrifices organisée iwr ta Ligue 
Catholique Feminine H exécutée 
par les dames et les enfants.

La femme doit s’abstenir de fout 
alcool (à moins d'avis du méde­
cin) de bière et même de vin en 
certains ea.-. Ne pas faire usage d»- 
remèdes breveté qui contiennent 
de l'alcool (souvent de mauvaise 
qualité).

Surveillance m- le; allée-, et 
venues des jeunes filles; ne pas 
oublier que l'alcool est le pour­
voyeur de- creche- Pas de "cok- 
tails" non plus au risque de n'élrc 
pas à la page (on entend dire : 
pour être considérée pour être de 
bon ton, il faut boire et sr saou­
ler).

I.-a mère ne doit pa- tolérer, 
dan- sa demeure, les reunions d i- 
vrognes. le- soirees, les danses ou 
ces individus apportent de la Ikhs- 
son.

Ne jamais donner de boisons 
fprmentee- aux enfants et inspi 
re»- aux petits une crainte salu­
taire de l'ivrognerie en insistant 
sur la degradation de l’ivrogne 
que perd sa raison, ruine a santé, 
fait pleurer les siens et surtout 
qui offense Dieu gravement

Empêcher ou du moins ne pas 
approuver le- anciens buveurs et 
même les modernes de raconter 
leurs prouesses devant les enfants. 
L'enfant grandira avec l'idée que, 
pour devenir homme, il lui faut 
nécessairement s'habituer a boire 
et a faire de la bouteille son dieu 

Une jeune fille ne devrait ja­
mais consentir à épouser un ivro­
gne à moins que ce dernier don­
ne des garanties serieuses d'un vé­
ritable changement de conduite 
(Qu'elle exerce son apostolat 
avant le mariage i.

La contrebande est un excellent 
moyen d'habituer tout le monde 
à boire, c'est actuellement la plaie 
de no> régions II est bien permis 
de supposer que les autorités et 
les inspecteurs manquent a leu - 
devoirs mais les rtoyens qui ne 
dénoncent pas et les vendeurs et 
les faiseurs d'alcool sont aussi très 
coupables.

Kaire pénétrer la revue "La 
Tempérance" dans chaque foyer 
et cela encore par la Ligue Femi­
nine Pourquoi les Congrégations 
des Dames de Ste-Anne. des En­
fant* de Marie; Le- Cercle? de-- 
Fermières et autres associations 
de femmes no s'uniraient-ils rus. 
pour souscrire un certain mon­
tant, pour la diffusion de celle re­
vue. dans les familles pauvres, ou 
négligentes de la paroisse.

Propager aussi le- revues, tracts 
de Mgr Courchesne sur la tempé­
rance. sans oublier le journal 
L'Action Catholique' qui défend 
si admirablement la tempérance.

De- confrreners d- •nné-'*? aux da­
mes. par des dames, sur ce sujet si 
important, des sermons, des tridu- 
ums de temperance, par d^s pré­
dicateurs renommés de la région; 
le tout clôturé par la distribution 
de la croix de tempérance a tous 
les hgueurs.

Voila, a mon humble avis, chè­
re Mademoiselle, quelques moyens 
d’arrê’er le fléau de l'ivogr.erie. 
s'ils peuvent être utiles tant mieux, 
s'ils ne le -ont. tant pis. J'aurai, 
tout de même, la satisfaction 
d'avoir lait mon pf'ssible pour ré­
pondre a la deuxième partie de 
votre questionnaire

Grand sucres pour le prochain 
congrès et assurance de prière».

Devant la Cheminée
C >»t Thrure exquise 
Causons ....

Valeur des 
aliments en 

vitamines

Abnégation

Prochain congres à Bruxelles
DU DR DELATTRE DANS LA 

CROIX ROMiE DE 
BELGIQUE ;

(INEDIT)

('Hui que tu soignais ne l’a pas dit : Merci 
Lorsque lu te pcnchus auprès de sa souffrance !
Tu r.iiuics : il ne Miit eu toi qu’un ennemi.
Ion coeur est méconnu.. Tu tombes?.., Piecommencr.

. Au début du siècle apparaît le! ......................
Mes chores amies, à diverses reprises, depuis mai der- rôle des substances impondérables. Les forçats, oublieux d'avoir etc sauvés

nier, vous ave/ entendu parler du grand congrès d’Kduca- présentes dans certains aliments | | délivres par loi. de leur torture aigue.
en quantités extrêmement reduilion familiale qui se tiendra a Bruxelles, du Tl juillet au I 

août BUT La publicité faite jusqu’à dale, soit à la radio, 
soit pur la presse, soit encore à l’occasion de nos récentes 
assises diocésaines d'Action catholique, a % ai I pour but 
immédiat d’éveiller Patlentimi des parents, des futurs pa­
rents H des éducateurs canadiens sur l’idéal poursuivi par 
les organisateurs de ce prochain congrès international, à 
savoir: Prouver lus meilleures méthodes de la formation
du caractère, au sein de la famille, et rendre les futurs pa­
rents H les parents plus avertis dans ce domaine ess< ntû |.

Aujourd'hui, nous \oiis arrivons avec des renseigne­
ments détaillés, cela dans le triple hui de vous intéresser, 
d'une manière plus profonde, u relie vaste entreprise; de 
vous inviter a réfléchir, vous aussi, sur les questions a le 
Inde, et a collaborer, dans la mesure de vos moyens, a 
l'oeuvre si importante de l'amelioration des méthodes de 
formation du caractère.

l-.t voici d’abord le programme complet quf suivront 
les congressistes :

La main qui les guérit, leurs yeux ne la voient pas;
Ion eoeur hrové s’affaisse... Ion oeil pleure?... Monte'...

Ils ne eompn nnent pas ton surhumain effort.
Leurs u«.K!rs te lapident, toi. leur père et mère '
Lorsque lu les préserves dus chocs de la Mort 1

le Section ; Notions KencralcR au sillet de la formation du caractère. —
Etude i>s\ rhnlngique de l'Enfance

1) Recherches scientifiques de méthode poui la formation du carac­
tère résultats.

2) Etude psychologique de l'hérédité de qualités et des défauts de 
caractère conseils a en tirer au point de vue du mariage

3) Consultations pedagogiques.
2c Section : Formaticn du caractère dans la famille. — Conseils aux pa- 

rents sur les meilleures méthodes de développer cher les enfants :
\.

41 le <»ns du devou ci l'habitude L ’» remplir
5j l'initiative, la force de volonté et la maîtrise de soi 

la boute du rticur et l'esprit de conciliation.
7) la dignité de la tenue et de la conduite
8) la joie et l'optimisme

B.
5>) Importance des jeux, des exercices physiques, du bricolage, de-

netits metiers, du jardinage au j>oint de vue de la formation du lecteurs une vue pano'aouquç d*1 
caractère l’état actuel de la science de ces

3e Section: formation du caractère a l’école primaire, secondaire et ubstame: dimiuat • ir< - t'' •'
supérieure. — Conseil saux maîtres sur les meilleurrs méthodes 
pour développer chez les eleves :

10) l’esprit de famille
11) l'esprit de solidarité et le sen.- social.
12) le sentiment de la responsabilité.
13) l'exercice de- sports, de jeux et autres occupations orientes vers graisse ensuite, qu on les a ueio

la vie familiale ignées chacune par une lettre de
14) Collaboration de l'ecole et de la famille pour la formation du ca- l’alphabet suivant I <• dre de eiu 

ractere. Desiderata de- parents en ce qui concerne la simplifica-! découverte, A.B.C.D.L. puis F F. 
tion et l’orientation pratique de- programmes

te Section : Enseignement a la ieunesse de ses futurs devoirs au point 
de vue de la formation du caractère dans la famille la l'ecole gar 
dienne, primaire, secondaire, professionnelle, menagere et su­
périeure).

15) ambiance familiale a Fécole. culture de la mentalité familiale.
16) enseignement de la pédagogie familiale avec exercices d'appli­

cation

tes et dont l’absence détermine ] 'i)f:imus. sr sont détournés,
dos désordres caractéristiques du Qunnd lu lux xucourus... Ilx hurlent?... Lontilllie... 
la santé : ce sont les vitamines.

Pour connaître la valeur d'une , . , , , ....
nourriture donnée. il ne suffit l|s 1 ‘"domine, qiinnd tu lux hherax 
plus, comme on s< le figurait il !>u cureun de douleur et du joug de lu hoiitr. 
y a soixante-quinze ans. d établir 
quelle contient autant d’albumi­
ne, .autant d hydrate de carbone, 
autant de graisse, aillant de ,-cl.- 
II ne suffit plus de montrer, com­
me on le faisait il y a un denù- 
siecle. qu'elic contient un nombre 
de calories exactement déterminé
à 'a chambre ealorimét iqui i , . i. . ..la "bombe" de Berthelot 11 faut lls bmilu.... Diu.i tu coimnil ... Lspêrc.
encore, de celte nourriture propo-

connaitre rniiç-s. en vit.* ||s frappent, impudents, trrlui qui lux soutient, 
mines. ,

Veis 1900. apparurent les pic- Leur plaixir c’est de rendre le ni;il pour le bien
inlcrs travaux sur le rôle du *n Bends le bien pour le mal, pour In tourbe et la lie ’

............ ..  -'» 0i<"! -......... . Il rem-rn,...
vissant dans les Indes parmi les 
populations réduites a consommer 
exclusivement du riz décortiqué, 
du riz industriel. Tout simple­
ment il sp trouve que le son du riz. 
cette pellicule rejeter par les mi­
notiers. contient un principe ali­
mentaire dont l'absence dans l'or­
ganisme est cause de la maladie ||s ,,’OI,| |M., mesure tou gémit sacrifice \ 
et dont la restitution détermine la 
guérison : vitaminé antinévriü-, 
que hydrosoluble B

Mais il y a bien d'autres vita-] 
mine» que celt*' pr**'dense sub­
stance guérissant le béri-béri.

Il faudrait un volume pour ex­
poser la question du rapport de 
rex sortes de ferments avec ce- 
hormones de nos glande-;, qui ne 
sont que des vitamines endocri­
niennes.

Je ne veux que pré-jetifer a mes

Aimc-lex d’îiutmd plus qu'ils xe mnrilreut plus chien» 
loi qui mets du In l'Tnmmc en lu gins d« lelirs vêpres. 
Qui pansus sans dégoût, luurs pustules, leurs lèpres 
Toi qu'iiisiiltciil luur buvu «1 leurs hideux vénins.

Ils sont trop laids, vois lu. pour roniprrndre le Beau. 
Fon holocauste acliulu lu divin Délicu.
(hi n’usl jamais flétri que par h noir rorlwau'.

Que ton âme. a lunr 
I bun vmt la * harili

liauiu. (pie tou uiMMir su donne' 
I p surpuni mord V Bardonnc

.1* an nu II \ Ml I

I B \ Ni I , mardi >t

ce lien ce de notre alimentation 
Retenons d'abord que les prm- 

cipales vitamines sont ela-sées en 
vitamines solubles dans 1 eau cl 
en vitamin es .solubles dans la GRATIS

TURCOTTE

désignant !*■ rupport avec lu ma­
ladie de la Pellagre

La vitamine A est la vitamine 
de la croissance et de 1 intégrité 
des tissus. Son absence dan* la 
nutrition -e traduit pa;' 1 msiiffi- 
aance du développe tu ent. par les 
lésion* de la peau et de.- muqueu-

Moutie s»! a»- toilette, 
korlal;. triarmltf roi!tel. 
l*-nr napp*- couvre-lit. 
otoii *o1r robe, che- 

IbiB'mp etc rjon- 
gratuitemom aux 

•rsonnes qui veurtront 
6(* ou plu? rte nos pa­
quet» du graines » .S rts 
rliacvin
Ornranrler notre Pataio- 

e* si panuers
I 1 mon tif- lirrt nier» I nrt 

I m*- V Ir toru 
Mvlt. r u

C ' «
^ . er

'% 4
Kui.tlH

17) collaboration systématique de l'école et de la famille pour la prr- et notamment p<u de la

I Ot RRt RF.S —
Tour tewt on ■ f**»

•ir fournir*» 1-0*11 »
mit
RCPARATK .NS
r r ,-v nx r on v. a tion s 

NTEAI'X Nrcrs
*1r

non»Ol'VR Al r Qt. M ire 
TT < Ot'PF GARANTIS

tria rrr- r\-

N.-Geo. Turcott-
.V». Latiberté Tel: 4 1030 
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paration de la jeunesse a sa mission éducatrice.
5r Section ; Vulgarisation parmi les parents des notions d'éducation 

familiale pour la formation du caractère.
18* par les écoles des parents, par les oeuvre- religieuse- et sociales.
i9> mission de la presse, d»' la radio et du film realisation pro-

1 t
6e Section : Activn d oeuv res diverses en vue de l'amelioration des 

conditions de la vie familiale pour la formation du caractère.
20) Ligue des familles nombreuses oeuvre du coin de terre ha­

bitations à bon marche artisanat familial caisse d'epargne 
associations de défense morale a-s'K’iation- de -ports -cou- 
tjsme allocH*ions familiales — oeuvres diverses dans les diffe­
rent pays, intensification de leur action pom favoriser l'éducation 
du caractère en famille.

21) Utilisation des loieirs en famille (veillées familiales, occupations 
récréatives, educative-, rtc )

7e Section 4 nordination du rcle social en vue d'un programme com­
mun d'action pour l améli*.ration de la civilisation par l’éducation 
familiale du caractère

22) documentation.
23) expositions d'éducation familiale.
24) programme d’action internationale
Coordination des voeux du ( irgres
Communication- officicllr- diverses.

de l'tx’il menant
coii-
1 m-jonctive 

fee tion.
On trouve surtout la vttamme A 

dan- les oranges. le.- citrons, 'e; 
tomates, le- abatti- (foie, rognons 
ns. etc. I, le- oeufs, ie lait entier 
des v aches en pâtures, et mu tout 
l'huile de foie de morue, reser­
voir de l’énergie solaire conquise 
par le poisson et cmmafiasineo 
dans ses organes

La vitamine D. -uluble com­
me A dan- le- grai-ses. est la vi­
tamine antirachitiqu'* par exce'- 
lencc. Elle sc trouve surtout, cil? 
aussi, da’ s l lun c de foie de mo 
rue et 1c jaip’p d oeuf

La vitanvne t demirrr du grou­
pe» des “vitamines solub'es dan

Mu- nmiux. tonics lex mitions «lu momie, sans < xoep 
tion. soirt inlércs.xces aux progrès effectifs de la vraie ci­
vilisation. Or. ces progrès ur dépemlent-ils pas. en pn 
micr lieu, du perfuctiounemeut des méthodes d’éducation 
des enfants au sein même de la famille ? Donc, il n’est

"F.lisabeth Moyen".

A nos
correspondants

la* manque d'rspacr nous ohli 
*e a remettre a la semaine pro­
chaine 1rs réponses a no* rorrrx- 
oondante».

zurkas, tes Impromptus. Au con­
traire combien tu deviens grave 
et solennel dan- tes célèbres Noc­
turnes ! La Muse ta soeur, est- 
elle donc en deuil pour que ton 
âme se plaise, dans des sanglots 
profonds à rev eler l'abîme de dou­
leurs qui t'envahit. Pleures-tu un 
Rêve trop court ou espères-tu at­
tendrir par tes suaves accords 
l'âinc d’une amante obstinée ?

11 faudrait posséder le génie des 
dieux pour bien te définir, ô divine 
Musique ! Il faudrait une langue 
de feu pour s'harmoniser avec 
Toi '. Ft vous fidèles interprètes 
comment chanter vos talents. Je 
ne -ms qu’un atome, mais un ato­
me avide d'esthétique, qui a une 
haute conception du beau musical 
et qui s'incline devant ce long 
cortège d'artistes dont la mémoire 
demeure a l'Immortalité

m.
4 IA VERITABLE

MELASSE
BXTffA FANCY

BARBADES

la grais-e". est dite "an* istonl"' 
Elle sc rencontre dans le- legurn** 
frais, les abattis d'animaux, les 
œufs et les embryons de graines 
donc dans le ble entier du PS"' 
complet. Sans vitamine L. pas '1 
formation de germes de la repro­
duction. pas de bonnes nutrition, 
du foetus pmdivt I» geslat’ n 

Parmi les vitamines solubles 
dans lean, la vitamine B (il fau­
drait dire 1rs trois vitamines Bi 
dirige l'assimilation de.- a imerits, 

pas un chef de fumille. pas une maman, pas un pedagn- surtout du «ucrc. et <*- n e l a :- 
gué. semble-t-il. qui m voudra-'intéresser nu\ efforts loua- d c " ’ n
lilex de la < oinMi1-- 'in d r.dueation familiale et de son pro­
chain Lougrus. 1a- précédentes assises ont donné lieu a 
d( ma^nifupK's initiatives ihnis diverses contrées, (.elfe 
fois, le- plu- hautes autorités, en matière d'éducation mo­
rale, veulent dégager de leurs diverses etudes (h s direeli- 
ve- pratiques et un programme d’action pour les parents, 
pour les oeuvres sociales et scolaires dans tou- les pav- 
Amener ainsi h - pari ni- a mieux former le- générations 
fiiturps, entraîner les pedagogues eux-inèmes a mieux pn 
parer les parents il« demain n’est-ce pas. vraiment, avoir 
trouvé le véritable moyen de reconstituer la société sur 
des hases solides ?

Ln nouveau communiqué, reçu ces jours derniers, au 
Secrétariat social de l’Action Catholique recommandait 
instamment le recrutement de nombreuses adhésions, -oit 
a litre de délègues, soit tout simplement a titre de sous­
cripteurs. Pour la plupart d’entre nous, la collaboration 
la plus accessible sera, sans doute, l’inscription comme 
souscripteurs donnant droit aux comptes-rendus et rap­
ports généraux. Afin d’en faire la plus large diffusion 
possible, on a réduit a 0 helgas (un dollar cl trente-huit 
sous) ces comptes-rendu- envoyés à domicile aux person­
nes qui ne pourront bénéficier des autres avantages du 
congrès. Les personnes désireuses de souscrire de cette 
manière pourront le faire au Secrétariat de l’Action Socia­
le Catholique, lOÔ rue Ste-Anne. On pourra aussi se pro­
curer. au même endroit, les renseignements additionnels 
relatifs aux autres genre- d’adhésion et à l’organisation 
• pii se poursuit actuellement a Bruxelles, en preparation à 
,ces importantes assises internationales.

‘Tirrrnt. lu n'a- pfl- hunt*’ Ho ftiiro mal au p«u»tp Médor? ( • 
gamin m’inquielc, ma rhorr ... H rofuao Ho jouer — H** manger — 

il est toujours hoiiHour . .

a ver
H*>nt l'absence -o traduit |>«r la 
pe'lacre dos lia on- le- vitami­
nes B se trou ont dans ta lovur** 
do hiore. Ir pain complot. lo lait 
entier, les fruit.- et le- légume- 
frais.

La vitamine C est dite anti-v<»r 
butique. Snn absence produit, 
rbez l’enfant, la terrible mala ho 
de Barlow; chr’ le- adulte- le- 
lésions des vaisseaux capillaire 
qu caractérisent lo scorbut et su
t - . _, ■, • ■ i

constitue la richesse de no- ver­
gers. de nos potager- Cost clic 
oui fait, du jus de carotte, du ius 
de raisin, du jus dr citron ou do- 
rance autant de précieux médi­
caments.

“Il a mauvais teint, rherr amie, et le*s veux battus, t ela veut sou­
vent dire qu’un enfant a besoin d’un laxatif. Donnez lui 

du t astoria re soir . . •’’

Krançoise MB HI 1

UN LIVRE
POUR les MAMANS

Catéchisme Illustre pré­
paré par un comité de po­
res et de mères de famille, 
r®nd facile, pour te- ma­
mans. l’enseignement reli­
gieux aux tout-petits Un 
beau volume, 7 x 10, riche­
ment illustré $0.85

môme. 9x11, solidement 
cartonné $1.50

La t Ibratrir de 
l"'ArUnii < AUvnllnur". 

10,**, rue Nte-Nnne. Quebec

“l ne petite promenade voua sourit-elle. Margot? Pierrot »o porto 
cunimc le Pont-Neuf. Je lui ai donné du t astona hier soir, 

(.’est absolument ce qu'il lui fallait.'”

f; “J’en étais sùr»\ ma cherc. Le ( a.-toria e»»t un laxatif idéal 
pour les tout petit» ... Et il n'v a rien de mieux contre ta 

colique de- bébé-. Il nettoie complètement leur organisme délicat 
— sann les fatiguer. On n’j 
trouve aucune de ce» substan­
ce* nocives qui rendent certain» 
purgatif» dangereux t>our le» en 
f »nt

C ASTORIA
Le Laxatif de- Lofants

p; (nut premier mtr
j liDt'me jnoe'

F M i Erbo du Val".
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Utilisation de la paille
Certains utilisent la paille com­

me fourrage seulement, d'autres 
comme litière et fourrage et enfin 
d'autres l’emploient tout simple­
ment comme litière. Il faut d'a­
bord faire une distinction entre les 
différentes sortes de paille, parce 
qu elles n'ont pus toutes la même 
valeur. Par ordre décroissant en 
valeur alimentaire, elles se clas­

sent comme suit : paille d'avoin», a 12% de plu» que le foin de trè- 
paille d'orge et paille de oi.. fie.

Avec ou contre
Bannissons I'individualïsme do nos associations

fuis

Votre testament
Faites-le donc !

Trop de tfens négligent de faire leur testament.
(/est un mal.
l.es avis ne manquent pas pourtant. Plusieurs .

1 an. MM. les curés font cette sage recumniandation a leurs 
ouailles. Bon nombre tie notaires font de même.

Mais voila: l'homme est ainsi fait. Il croit ne devoir 
Jamais mourir. Donc, pour les autres ces avertissements; 
et... à plus tard le testament. Il y a encore du temps...

ht la mort frappe, sans crier gare, et les affaires tem­
porelles ne sont pas réglées.

De là inventaires, chicanes, division de liions insen­
sée ou injuste, dépenses absolument inutiles, quand le 
tout ne se termine pas par d'interminables procès.

Des cas de ce genre se présentent tous les jours... ht 
1 on continue à ne pas faire de testament...

Que de fois, le prêtre. le médecin, des parents ou des 
amis éplorés sont en fncc d’un moribond, fjui n’a pas fait 
"ses arrangements’’.

Au notaire ou au testament olographe, il ne faut plus 
> songer. Déjà, il est trop ta ni.

Que faire alors ?
Recourir au testament dit "forme anglaise” code ci­

vil article Kûl, dont je donne aujourd’hui un modèle;

En la par<m*e de Si .le premier jour dr septem­
bre mil neuf cent trente quatre, a la demande expresse de M. 
Arthur Laplaine cultivateur, epoux de dame Marie Boisclair, 
demeurant avec celui-ci en la paroisse de St J’ai écrit,
pour le dit M. Arthur (.aplaine. en sa presence et d'après sa 
direction expresse, son testament qu'il a dicte de la maniéré 
suivante, savoir.

I-—Je donne et lèitue a la dite Marie Boisclair. mon epeu- 
se que j'institue ma légataire universelle, tous les biens, meu­
ble* et immeuble*, de nature quelconque que je délaisserai 
et qui cempooeront ma succession, pour en jouir et disposer 
en toute et pleine propriété, à compter de mon décès, à la char­
ge de payer mes dettes( de reparer les torts que je pourrais a- 
volr fait*, de pourvoir a mes obsèques et funérailles, de me 
faire cahnter un service de S50 00 lors de mon décès, de me 
faire chanter un service de 550.00 lors dr men dore*, de me 
ses pour le repos de mon ame. aussitôt que possible apres mon 
décès.

--—Ma dite epou.se donera à chacun de mes fils le somme 
de mille piastres et à chacune de mes filles, la somme dt deux 
cents piastres a leur âge de majorité.

Je révoque tous les autres testaments ou codiclles que 
j'ai pu faire avant celui-ci.

Et le dit testateur, apres que lecture lui en eut ete faite, 
a signé le present testament de sa si» nature, ou de sa marque, 
selon le cas. fWW

Signature au long: Arthur I.aplaine.

Et aussitôt le Hit testateur a reconnu comme vraie et 
véritable sa signature par lui opposée au bas du Hit tes­
tament devant et en présence de Pierre Dion et He (Inter 
Bisson, tous deux cultivateurs de la paroisse Sl-Ktienne, 
témoins idoines présents en même temps, qui attestent le 
dit testament, et qui attestent aussi comme 'raie et véri­
table la signature du testateur, et enfin qui ont signe de 
suite le dit testament en la présence et à la réquisition du 
dit testateur.

Daté à St-Etienne. ce premier jour fie septembre, mil 
neuf cent trente-quatre.

Signature des témoins: Pierre Dion, Orner Bisson.

W.VY
Signature de celui qui a écrit le testament.
^^He/ bien f|uc le testament doit être écrit, en entier, 

par la même personne. Si Je testateur signe H une croix, 
marque/, son nom de baptême, puis son nom de famille et 
faites faire la croix entre les fieux.

Il faut écrire en toutes lettres, sans abréviations. S’il 
y a plusieurs dispositions testamentaires, mettez-les en 
paragraphes sépares.

l>es témoins peuvent être de l'uu ou fie l’autre sexe, 
inaiv ils doivent être majeurs, non morts civilement ni 
condamnes.

l.es legs faits dans cette forme de testament aux té­
moins. à leurs conjoints ou a quelqu'un <lf leurs parents 
ou premier ilrtjrr. sont nuis.

A mes lecteurs, je conseille fortement de découper cet 
ortifle, de le mettre flans leur calepin ou portefeuille pour 
en user en temps opportun.

Et sans plus je signe.
Louis AKNEAl'

l,a multiplication des associa- 
t ons en agriculture Joue un mau­
vais tour à la profession. Sans 
doute, il nr s'agit pa* de tout ra­
mener a une commune mesure, de 
tout ••standardiser*'. Mais il est 
deplorable de constater le man­
que d’entente et d'harmonie dans 
tous ces rouages.

Le groupement en agrieulture, 
comme en tout autre domaine 
d’ailleurs, a pour but de substi­
tuer en vue du bien, la force du 
nombre à la faiblesse de l'Indivi­
du. En dehors de cela, l'association 
n est qu’un vain mot, une cymbale 
retentissante. Si l'esprit d’indivi­
dualisme s’infiltre dans l’associa­
tion. autant n’en pas avoir, car a- 
lors. c'est la diviaion organisée et 
ertgée en système.

N’est-ce pas là. le vice radical 
de notre organisation sociale a- 
gricole ? C he« nous l'association 
a pù se définir: un groupe {.’ON-

Un exilé 
canadien

l.r pommier le plu* historique 
île l'Amérique du S'ord ne sr 
trouve plus sur le territoire ca­
nadien, mais il a des rapports 
intimes avec l'histoire de notre 
paps. Ce pommier, âqe de 108 
ans. qui porte encore des fruits 
tons les ans. se trouve a Fort 
Vancouver dans l'Etat de Wash­
ington où il fut planlr en INlilî 
par des agents de la (Compagnie 
de la Haie d'Hudson, qui admi­
nistrait alors l'Ancien Oregon.

1 vont te traité de 184(1 qui dé­
limita la frontière entre la 
Grande-bretame et les Etats- 
I nis an AQeinc parallèle, Eorl 
Vancouver était le prim ipal de- 
pot du Pacifique au Canada et le 
rentre, de distribution de celle 
compagnie canadienne, t.c Eorl 
avait été construit en

Et voici maintenant l'histoire 
de la plantation dr l'arbre ; En 
l8Uf», a Londres. Angleterre, un 
dîner d'adieu fut donné au ca­
pitaine Simpson et n d'autres 
agents dr la Compagnie de lu 
Haie d’Hudson, oui sr prépa­
raient à faire voile pour le pos­
te de la Haie d’Hudson, à Eorl 
Vancouver. On servit des pom­
mes pour le dessert. {'ne des 
dames assises u côte du capitai­
ne Simpson glissa quelques pé­
pins de pommes dans la poche 
du Capitaine en lui recomman­
dant de les planter lorsqu'il ar­
riverait a destination pour voir 
s ils pousseraient. A l’arriver de 
l'expédition au port, le (acteur. 
Hr McEoughlin. Insista pour que 
les pépins fussent plantés im­
médiatement. et donna ordre à 
son propre jardinier d’g voir, i.a 
plantation sp fit dans de petites 
caisses, jalousement gardées. \u 
boni de plusieurs années l'arbre 
porta sa premiere récolte - une 
pomme. Celte pomme fut cueil­
lie j>ar le Hr McEoughlin, qui la 
coupa soigneusement en 17 tran­
ches, une pour chaque ftersonne 
assise à relie fable t.'annee sui­
vante l'arbre porta 20 pommes, rl 
il n'a cessé de rapporter depuis.

Pour être classé Nu. I un 
agueau doit peser 70 ll»s à Mont­
real. être «rus el bien fini, l'n 
peu fie soin, un peu d'attention 
au cours de la période qui pre­
cede l’expédition des agneaux 
sur le marche, cl un meilleur 
prix comme résultat.

TRE un groupe 11 importe beau­
coup moins d'unir scs forces pour 
défendre l’agriculture que de ga­
gner de haute lutte une certaine 
suprématie qu'un autre groupe en­
tend conserver pour soi-même. 
Ainsi les forces s'usent en que­
relles de famille, d’autant plus a- 
criinonieuses que les adversaires 
se connaissent mieux.

I* grand tort de cet état de 
choses consiste à nier l'essence 
même de l’association en introdui­
sant dans (’organisation sociale 
agricole l'esprit de factions qui 
n est qu'une forme d'individualis­
me déguisé. C’est ce qui explique 
pourquoi, malgré le nombre et 
l’excellence de» diverses organisa­
tions agricoles, le cultivateur reste 
Isolé et faible dans la mélee eco­
nomique. L’unité, l’harmonie, l'en­
tente font defaut dans tous ces 
groupements.

Pendant que les associations-

soeurs se crêpent le chignon, l'a­
griculture est livrée pieds et 
poings lies entre les mains des o- 
gres d'un libéralisme économique 
sans vergogne. Alors que les in­
dividus tV-missent sous l'empire 
de vergobrets sans entrailles, la 
classe agricole continue de sc le­
ver faction contre faction, faisant, 
au profit de la dictature economi­
que. le seul jeu de polichinelles et 
de pantins que les puissances 
d'argent lui permettent a titre de 
distraction puérile.

Ratis sur un détestable esprit 
d'individualisme, les groupements 
disparates rcnforcissent la puis­
sance des profiteurs de la classe 
agricole par toute la faiblesse de 
leur desunion et leur simulacre 
d'organisation. Tant que les agri­
culteurs n'auront pas apprérié 
cette vérité, ils tiendront le petit 
bout du bâton dans le rude jeu 
économique et social.

Le salut est dans un change­
ment de mentalité, et une seule 
formule pourra renveraer les rô­
les, donnant à l'agriculture celui 
qui lui convient: un groupement 
AVEC un autre groupement.

Avec ou contre, voilà la ques­
tion qu'il faut regler. Avec, c'est 
la force du nombre, c'est la puis­
sance de l'unité qui impose le 
respect; contre, c'est la faiblesse 
de l'individu, c'est le désarroi dr 
la faction qui appr'le l'exploita­
tion. Avec, c'est le triomphe des 
justes réclamations de l'agricul­
ture. c'est la conquête des posi­
tions economiques et sociales: con­
tre, c'est le mépris des legitimes 
ambitions de l'agrlrulture, c'est la 
défaite et l'humiliation du joug 
étranger.

Avec ou contre? I.a réponse est 
aux cultivateurs!

Jean DESCHAMPS.

Peut-on utiliser la paille dans 
la ration ? Oui. Et quand ? Dans 
les rations d'entretien à raison de 
un repas par jour, pour faire tarir 
certaines vaches afin de leur per­
mettre ifnc période de repos plus 
longue cl enfin dans d autres cas 
où l'on peut balancer la ration 
par ailleurs au point de vue pro­
téine Cependant, on ne doit pas, 
comme beaucoup le font, utiliser 
la paille seule sans completer la 
ration par des concentrés, soit 
pour les vaches en lactation, soit 
pour les vaches taries. Et pour­
quoi? Parce que la paille ne ren­
ferme que 1% de proteine et con­
tient beaucoup de fibre, soit 10

La paille, cependant, joue un 
grand rôle èomme litière en main­
tenant la propreté des animaux cl 
de l'établc, en absorbant le purin 
lequel serait en plusieurs endroit- 
perdu. En retenant une bonne 
partie du purin, elle ajoute au fu­
mier de ferme une grande quan­
tité d'éléments fertilisants solu­
bles. De plus, la paille fournit, 
en se décomposant, de la matier’ 
organique au sol où elle est incor­
porée. Si la paille n’a pas une 
grande valeur au point de vue ali­
mentaire elle peut être avanta­
geusement utilisée comme litière 
et cela devrait être son rôle prin­
cipal.

A Toronto
Nos journaux ont déjà rapporté 

comment les nôtres ont figure à 
Toronto. Pour mesurer l'Impor­
tance de leur succès, lisons le 
communique officiel.

L? mardi. 20 novembre, a été 
un grand Jour pour les jeunes cul­
tivateurs canadiens, car c'est re 
jour-là que le sont décides, a 
l'Exposition royale d'hiver, à To­
ronto, lea quatrièmes concours na­
tionaux annuels de cercles, orga­
nises par les cercles de la jeunes­
se agricole. I^s concurrent# se 
composaient de trente-deux équi­
pes. de deux membres chacune, re­
présentant toutes les provinces du 
Canada, et qui avaient gagné le 
droit de concourir a Toronto en 
sc classant premiers dans les con­
cours respectifs provinciaux d’éli­
mination.

lyes concours à l'Exposition d’hi­
ver comprennent un concours 
d'appréciation et un examen oral 
dans chacun des six projet# sui­
vants: — vaches laitières, ou sept 
équipés ont concouru; volailles, a- 
vec quatre équipés; grain, avec 
einq équipes; et pommes de terre, 
avec trois équipes. Deux jeunes 
filles seulement, savoir. Mademoi­
selle Bernice llornbrook de Sus­
sex. N.-B., et Mademoiselle Loui­
se McDermot de Hazelridge. Man . 
ont pris part aux concours cette 
année.

L'équipe du cercle qui obtient 
le pointage le plus elevè dans rha- 
cun de ces six projets reçoit un 
trophée emblématique du cham­
pionnat canadien et quelle con­
serve une annee: de même, chaque 
membre des differentes équipés 
du championnat reçoit un tro­
phée miniature qui devient sa

propriété. Charun de» concurrents 
inscrit dans tous les ronrours re­
çoit egalement une médaille gra­
vée.

X oici les lauréats des six pro­
jets :

VACHES LAITIERES

Ontario : Markham Dairy, Calf 
Club: Ronald Rang. Lnionvitlc; 
Lome Fetch, Milliken. Pointage de
l’cquipe. 925.

ROELFS DL BOUCHERIE

Altwrta : I.acombe Beef Calf 
Club; Henry Magilton, Lacombc; 
Edward Chcssor, Lacombc. Poin­
tage de l'cquipc, 973.

VOLAILLES

Nouvelle-Ecosse : Cambridge 
Poultry Club; Earl Douglas Ward. 
Cambridge Station; Mile* Theodo­
re Durno. Cambridge Station. 
Pointage de l’équipe, 853 1-2.

PORCS

Saskatchewan : Watrous Swine 
( lu b; Arnold W. Shant*. Guern­
sey; Stanley D. Shantz. Guern­
sey. Pointage de l’equipe, 981.

POMMES DE TERRE

Québec ; Cercle de pommes de 
terre de Ste-Sabine; Philippe Co­
té. Ste-Sabine; Léo Côte, Ste-Sa­
bine. Pointage de l'équipe, 1.018.

SEMENCE
Ontario: Durham County Boy's 

Grain Club; Harry Kennery, Ca­
van; John Holmes, Newcastle. 
Pointage de Pequipe. 1,038.

La graine de trèfle rou^e 
sûrement insuffisante

BELLE COUTELLERIE GRATIS
aussi bagues montres, 
eameras plusieurs au- 
tre* cadeaux. Demandez 
150 paquets de graines 
pour vendre A 6 cen’s 
-haeun Sur réception de 
10c nous vous enverrons 
par malle 10 Jolies ré­
silié» de Soir et notre 

'.-ata'ocu» de graine* et 
radeaux Ecrive* main­
tenant a

ALLEN NOUVEAUTES
ST ZACHARIE. Qué

L'INTREPIDE GEORGES

Comme la dernière récolte de 
granit' de trefle rouge a été Ires 
faible au Canada et aux Etats- 
Unis. les cultivateurs canadiens 
agiront sagement en achetant aus­
sitôt la quantile de graine cana­
dienne qui leur est nécessaire. On 
croit que la quantité totale pro­
duite au Canada en 1934 est bien 
inférieure à la moitié de la quan* 
tite moyenne employée annuelle­
ment. D'autre part il -era pcut-c- 
tre difficile de se procurer cer­
taines graines étrangères despe- 
ces rustiques qui devront être 
importées pour augmenter l'ap­
provisionnement domestique, et 
cette graine se vendra a gros prix.

On estime que la production to­
tale de graine de trèfle rouge au 
Canada, en 1934. est de 1.500,000 
livres, dont environ 1.200.000 li­
vres ont été produites dans le 
Québe' c* l’Est du Canada La ré­
colte d# 1933 était évaluée a 3.- 
000 000 livres e’ la moyenne an­
nuelle en ces cinq dernières an­
nées a été de 3.500.000 livres La

diminution cette annee est due 
principalement a un échec pres­
que total da^is les principaux dis­
tricts de production du sud-ouest 
rie l’Ontario, par suite de la sé­
cheresse. 11 ne s'emploiera peut- 
être pas autant de graine de trè­
fle rouge le printemps prochain, 
à cause du gros prix de vente, et 
cependant il est peu probable que 
la quantité de graine rustique d’o­
rigine canadiene suffise pour sa­
tisfaire a la demande.

Apiculteur 
à l’étude

/.es travaux du rucher sont 
termines, les abeilles ont reçu 
leurs provisions de nourriture, 
elles son! confortablement em­
ballées dans leur quartiers d'hi­
ver et n'exigeront plus d'atten­
tion avant le printemps prochain 
l-’apiculteur aura donc beaucoup 
de loisirs pendant 1rs quatre on 
cinq mriis qui vont suivre, à 
moins (/n il n'ait d'autres occu­
pations. . (.élut qui a des loi­
sirs. cependant, ne devrait pas 
perdre son temps pour cela, car 
H g a bien des façons de l'uti­
liser avantageusement, . Il g a 
en automne et en hiver des con­
ventions et des cours abrégés 
dont on tient profiter et Ion 
fera bien (/assister autant que 
possible ù tonies ces réunions, 
car on g recueille toujours de 
nouvelles idées qui peuvent être 
utiles, quelque expert (juc l’on 
soit dans l'art d’élver les abeil­
les. C’est peut-être un pen rn- 
nngenx parfois one d’écouter des 
discours officiels, mais les dis­
cussions amicales et libres qui 
suivent généralement les dis­
cours sont extrêmement utiles et 
donnent souvent de très bonnes 
suggestions. Il g aura aussi des 
réunions ({'organisâtions locales 
et l'on peu! aider au succès de 
t es organisations en g assistant. 
H g aura également tes conven­
tions des sociétés provinciales, 
qui sont importantes parce qa'(m 
g discute les problèmes qui af­
fectent l’industrie apicole de 
Ionie la province où l’on de­
meure. Enfin quelques-uns des 
collèges d'agriculture donnent 
des cours abrèges qui sont sjïé- 
cialemcnt utiles pour les débu­
tants, mais souvent aussi pour 
les apiculteurs dr profession. 
Enfin, n’oublions pas non plus 
(/ue l'hiver fournil une excellen­
te occasion de mettre tout le 
matériel en bon état de fonction­
nement avant le commencement 
de la saison active de Iflli,").

La coopération
se développe

Dans ses premières phases la coopémlion agrieolr 
portait principalement sur la vente des produits agricoles, 
et aujourd'hui les sociétés <|iii vendent îles produits sont 
dix fois plus fortes et dix fois plus nombreuses «pic les 
sociétés d’achats, jugées au point de vue du nombre de 
lieux d’affaires et du total des membres. Kn ec «pii con­
cerne le chiffre d affaires, les sociétés de ventes transi­
gent vingt fois autant d’affaires (juc les sociétés d’achats. 
Le nombre de membres dans les coopératives de ventes 
Ml|i ont fait rapport a la Division fédérale de l’économie 
est de •tlR,.>07 contre dans les organisations d’achats.
1a t hiffie total du chiffre d affaires des sociétés de ventes 
se monte a * 1 dN.OÜo.tHH contre *7,27N,î)r>0 pour le ••roune 
d’achats. 1

(.ependanl. 1 intérêt dans l’achat coopératif des ali­
ments. du matériel et des fournitures de ferme, remonte 
aux premières années du développement de la coopéra 
lion au < anada. A Coburn, dans le comté de York. \ou- 
xeau-Bnmsvviek, la Harvey Farmers’ Trailing C.ompanv a 
commencé à fonctionner en IRÎI2; eUe s’occupait de l'a- 
1 bat cooperatif des aliments et des marchandises gene­
rales et elle est encore très active aujourd’hui. Au com­
mencement mémo du développement de la coopération 
en Saskatchewan, les cultivateurs se sont organisés pour 
l’achat coopératif des fournitures de ferme. Parmi Icn 
compagnies qui fonctionnent encore aujourd’hui, celle qui 
est entrée en scène la première est la Wauchope (.n- 
operative Association Limited, organisée en 1 PUS. Lntr, 
l'iOH et iniô, il s'est formé quarante-et-une coopératives 
d achats, encore actives, et leur nombre a graduellemenl 
augmenté jusqu'à plus de 200.

<:. b. goodehuam.

Apiculteur du Domtnion,

Nous avez-vous trouvé 1%

Un lecteur de plus •

A VENDRE
2 zènlsses rie ce mot» n*e» de 

qualifie* au livre d'Eltte 
A A et les mores trCs bonnes
laitier#* £3 Y pour les deux 
Au**l un étalon canadien enre­
gistré iai(- de six ans cla**e r, 
a de bonne» conditions R’adres. 
ser à :

Pal r le h MURPHY.
St-Bernard i Dorchester i

fvis aux Cül ivateuri i
et am laitien

Nous sommes aehetrurs d'a­
nimaux vivants de bouche- 
rie, de toute» catégories.

EDMOND SYLVAIN Enr.
48, rue Champlain 

Québec
Tel. 2-2035-8336-9851

Succès des 
volailles 

classifiées
A propos de l'arrivée prochaine 

des dindons canadiens sur les 
marchés des Iles britanniques 
pour l'époque de Noel, la pn sse 
anglaise ne tarit pas d'éloges sui 
la qualité des volailles canadien­
nes et la valeur pratique des pro­
cédés canadiens. Nos exportateurs 
de dindons savent que le marche 
anglais veut avoir les meilleurs 
produits et les Services avicoles 
du Ministère fédéral de l'Agricul­
ture aident de toutes les façons 
possibles à sauvegarder la répu­
tation que le Dominion s'est ac­
quise pour le classement et l'uni­
formité dans l'emballage de< vo­
lailles mortes. Toutes les volail­
les exportées du Canada sont ins­
pectées par le gouvernement et 
des certificats sont délivrés avant 
qu’elles soient expédiées. Il est 
nécessaire pour ce travail d ins­
pection d'engager tous les ans un 
nombre considérable d'inspec­
teurs, et l'on conçoit que le choix 
cl la formation de ces homme» 
qui apposent la marque du gou­
vernement canadien sur chaque 
caisse de volailles, sont pour beau- 
cour dans le succès du Canada.

L'un des principaux marchands 
de Smithfield disait à un agent du 
gouvernement canadien combien 
il était satisfait du service cana­
dien. spécialement en ce qui con­
cerne les dindons de Noël. .Tus- 
qu’ici beaucoup de pays avaient 
eu l'habitude d expédier leur» 
dindons sans système. Le mar­
chand suspendait scs dindons ei 
escortait chaque acheteur le long 
de la rorde pour dépendre les vo­

latiles qu'l] désirait, mais aujour­
d'hui, sous le système canadien, 
tout ce que le marchand fait est 
d’ouvrir une caisse d'une certaine 
catégorie et il peut vendre au 
commerçant jusqu’à 100 caisse» 
ur la buse de cet échantillon. Co­

la économise le temps de la mai­
son et du client, e* permet de 
donner un très bon service.

Le principe dp la noxsihililc 
de lu culture de lu vigne dans 
une bonne partie de ia provincu 
de (Quebec e-t maintéiuint admis. 
Plusieurs petits vignobles de l’ila 
Jésus et d’ailleurs donnent d'ex­
cellents résultats. Pourquoi ne 
développerait-on pas plus cette 
culture. Le Service «le l'Horti­
culture rie Québec renseigncr.i 
les cultivateurs sur ce sujet.

NOUS
ACHETONS
Volailles do toutes sor­
tes et toutes qualités 
dindes, poulets, pou 
les, etc . bien peses et 
bien classifies Sont à 
meilleure valeur, les 
volailles en bonne con­
dition bien préparées 
et fraîches.
Expédiez à W E 
Bégin, 142, Richard­
son. ou adressez-vous 
à M H Fortm, gérant

La maraudeur furtif ! par HARRY F. 0 NEILL'

Vendons te* produit» 
» rensrd»
■Poudre Vital Ca­
pot*. Manteai* et 
gerniture* u.-agee»

FOURRURES VERTES
Nous achetons les fourrures vertes, re­
nards, etc Payons comptant et le plus 
haut prix du marché

NORTHERN QUEBEC SILVER FOXES, ENT.
59, ST-JOSEPH Q l h B h C. t\n; ' W. 0^1» 1 ? ' '* *

employs de Rrery. rroKwit rpir 
maître lire bien *on épingle du Remarquez bien re

'Ce vol. 
Ire* rhe

le n ai aucun In 
(er»t a m'empa­
rer de \ o» ani­
maux

vou» d s
r payerezIr prouverai en 

rour que vous elr» 
pluv rni'intere»e 
me voler !

HAW/

rendant re temps un témoin bien si­
lencieux s'avance a pa* feulrev der­
rière tes liuissoris. s'apprêtent .1 exe- 
(IIttr un dessein crtmlnel !

Moulée pour enfrraiKsemrnt. 
Moulée pour la ponte.
Ration» laitière* 24 et 18^ 
Moulée pour Dindes. Renards, 

Chiens, Lapina.
Grain* melange* pour ponte».

NOUS VOICI RENDUS A L'HIVER. Il y a grande demande pour les oeufs 
frais. Etes-vous prêts ? Pour être assurés de succès, servez-vous de 
Moulee a Ponte.

Ecoutez les causeries "AVARD" au radio, poste CHRC, de 7 hrcs à TV* hrcs 
chaque dimanche soir. H y a du nouveau chaque fois.

Vos voisins sont fiers des succès qu'ils remportent avec leurs 
troupeaux. . . pourquoi ne faites-vous pas comme eux ? Ces 
succès, ils les connaissent parce au'ils emploient les RA­
TIONS BALANCEES.

Seule Meunerie du genre 
dan» Quebec.

Tancrede AVARD
36. rue Henderson. Quebec. 

Spécialité» : Grain» et Graine» 
dr semence.
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Correspondance

ROBEBTE. — Comment ne pas 
tocueilllr une nièce aussi bien dis­
posée que vous. Oui. dès aujour­
d’hui vous êtes des nôtres. Toutes 
le* cousines du “Coin” ne se mê­
lent pas d’écrire. Celles qui ne se 
sentent pas les aptitudes nécessai­
res, nous donnent leur sympathie 
et s'efforcent de travailler à notre 
'«euvre d’une autre manière. Vos 
deux travaux sont acceptés et Ils 
paraîtront dans quelques semaines. 
Continue* à faire de bonnes lec­
tures et à vous perfectionner dans 
l'art si difficile de bien écrire le 
français.

GUIDE RAYMOND. — Je vous 
félicité de votre beau zèle pour le 
‘‘Coin", lies dessins que contenait 
votre dernière lettre réjouiront 
grandement vos cousines, et votre 
message en écriture morse inté­
ressera surtout votre soeur en gui­
disme “sans totem”. Vous savez

Nos chers morts” [Conférence de
M. Guimond au 

Cercle Ouvrier
Tout est silence dans la natu- | 

re .. On entend au lointain qu'un 
son lugubre : ce sont les glas de 
nos chers disparus. C'est aujour- 
d hul le jour choisi par l'Eglise 
jfin de prier spécialement pour 
los morts : c’est le deux no-
. ombre. Le temps est sombre, vrier 4* Thetford inc., •oui u prési-

DENTISTES HOULE & LAFOREST
Travaux ft cxtracUonj “ABSOLUMENT SANS DOCI-EL R“ 
PFNIli-.Rs a* lou* gfnrrt rxacuté* an un« taula Journén dan» nntra 
itntprr laboratoire, »ou> u ditciuoa d'un expert, M J.-B. Garneao 
Prix modCré»

>t-Joieph — qutbee Tél 4-4SII

Thctfnrd-lrx-Mlnw — Le Cercle Ou-

JOURS mieux

Deux C.-E.
racontent.

. nomme est triste. 
Vo;

foule. Les uns
Voyez, dans le cimetière, cette r.fc#PV,on'" dimanche der-■Mer, A M Paul-H Augmentation de la population 

francophone dans la métropole
M. Jean-Charles flarvot, chef lenient étaient au nombre de

dence de M. Jos -O Landry, a fait une 
grandiose réception, dimanche der- 

, 1 nier. A M Paul-H. Guimond. profes-
, sont a genoux *<Mir d'economie sociale A runlvcrslte de

SUT La tombe de leur vénéré pè- Montreal M Guimond a parlé de la
re OU de leur tendre mère Ils ttanque du Canada. Le conférencier a_i' ._‘ fan i hla'orlque de» Banque» Centralespilent et p.eurent... Ces chers a létiangcr «t des causes qui ont 
parents les ont quittés pour tou- amène la création de la Banque du
jours!! OÙ sont-ils ? C est. le Apr*s avoir étudié l orzanisa- . .......

Le- ant'-ea nar- T' !'«dmlni*tration de ce nouvel ^ bureau des slgtilUqucs de la! 10(5.303; les personnes du même^.ÎSL dTÎ. fmvmrr dr Qu,l„r. v|fï,t d.' P^rluul fr.nv.is ft .nrtl.ls
donner les intéressantes preci- .seulement étaient au nombre de

soit
temps!" me dis-je. Vraiment une ^ue &ont maintenant ces per- dan» l« but de protéger ie papier-mon- francophone de Montreal : '" -i. I! ‘ - toutes n s ptrson-

f sonnes oui nous ont miitté<; Ho- nal*‘ l enriaalon du papier-monnaie, le Vers le 1.) novembre, un tour- nés agees de 10 ans et plusSU,VtUo^rïï.1L,'pnr.nTeUU p”» dc^anS “Eltt/on, »i.“ «t?.S »»• .. ....................... 11 . u," ;»« *
^7rLT,r/e'”<.r&'ïe“' SwSr M- SSStS. Ü5£ *n",T':^:di»in. d’.nno.s '«Xlv?-

!"«««?*•. S5Ü ÏS ÎSS- * ........*................ -H *t 1,11 f-.n.dirns franç.iü II

Il pleuvait depuis le matin. seciet de Dieu 
Les rues presque desertes sera- 9our€B} Ics longue^--------— „ . . t •

p'Sr. sur chaque \omb«. C0Urt' «Tt- IS.ÆlÆtHHœa p“» '.'fjrfii : f.Ij-.OI. ,,
''■ g —- ..................... ' r le papier-mon- francophone de Montreal : *0.il p.e. de tonies li s perso

“Il y h une
à peine, on disuil et l’on im* ment des Canadiens fiançais.iicunT ur i rtainn monruiii p nanonai .* . .. _ , . . » .Lr CoiUérencler protend, pâr contre, prinnit (JlH* ^lonlrC'.i] iiviilt UlH' suffit J flVOir fr0\ u fJUCiQUCs nil*les cent pas sous la pluie battan- c^re dana te purgatoire et elles

Tmiimirc nliw haut ^ flir pour ^uclqu,un qil<“ *l on1 UUJinilS pilla liaui • me ? Fortifiée par la grace, iu- semblait nrendre nlaisir a «oni-eues venues prier sur le.-. ,lpn créait k;> ne peut que fort que >»'o p"ur v.
ss'Aisi 4e kura pnMib),ecmn, s engage oa. s le temps . “chef "service .. rU5 • politique den gouvermtmont* quant au i.si il p issimi
des éprouvés, dans le che- . 1C n.v souDconnaib rien H est donc juste que ces prié- rachat de* dette» publique» etc qui tant baisse . Il
^ :.. „ res leur soient rendues -s°ril allant do Lu leutt on dehorr do sa n I d** savoir p»iiuwu»»i , *«-u\ i” uns i . Miitn is >, iim /•».- j/u .Le ti amway arriva Vite je “r •soieni renoues. son contl6,P s, rtonc |fl Banque cm- ,.nnn.,..s,.Ilf l. v4.;.rP| .1,. iv.., mmiiréalnis u,r eut fri-wiissautai h l’intérieur, transie pai J^sus, écoutez nos humbles iraie [wut tort difficilement fixer ica qm .<'",nn*ss* nt u sttru ti« lail dis moni.c.iiais p.rin.i ii.i.h.ii

la pluie. Mes deux compagnes sui- pnercs et rendez ie repos éternel ,au* d tntertu sur marché» de la statistique et qui ont sous la ou pinçais et anglais l a com- 
‘a tous ceux oui nnu^ <ont rh»rv"l monr>al« «*t du c^pit»!. nest-u pus .«b- rnain 1rs données du problème naraison avec 1H2I «•si impossi- vuent et se placèrent juste der- ■* tou.-, ceux qui nous sont chers..! iurdf. dP mi imposer -a tAchr de fixer rf,n(ir.,,,.Ilt ..., rrei s(.rvicP en di- |,1,. , anse de h difference dericre moi . Sans trop vouloir ... K*néri.i de» prix de» m«r- ri n irait ni un reel service en ni me, a ‘ ausi ne la aimrencc u«

monter

---------------- ! me
Dedui aux petites perfection 
Cousines du Coin min des <

min des sacrifices pour
Voila la devise, la belle et l'escalier de la vertu, 

peut-être que la J. O. C. F. de grande devise de nous, chrétiens. Au premier degré, elle se sent 
Québec est affiliée à l'Artion Ko- Ces mots “Toujours plus haut”, forte, “prête” à souffrir, “prête” 
claie Catholique et vous trouverez se rapprochent un peu de “Tou- pour son Divin Ami Mais à me-
dans r“Almanar.h de l'A. C. C." jours mieux”, car en voulant fai- sure qu’elle monte, la souffrance
pour lf»35. qui va bientôt paraître, re “mieux" on veut monter "plus de vouloir aimer davantage est
un bref mais substantiel rapport haut '. toujours plus grande et son dc-
des activités de la J. O. C. F. de L'âme qui compris ces pa- sjr <je “monter plus haut” se réa­
gi -Sauveur. roles, se sent grandir et monter lise tranquillement, “peu à peu”.

J'adresse en votre nom un cor- vers une vie nouvelle, plus belle. Mais l’âme se sent faillir parfois u,‘l’.ïfv "
dlsl #alut à vos cousines et je fe- plus pure, plus sainte. Elle sent et il lui semble que son Bien-Ai- H
licite “Etincelle". "Violette des je besoin d'aimer et de souffrir, mé s'éloigne... c’est alors qu'elle m ..T .
Champs", "Mine d'Amiante", “Ra- E]]e voit les sacrifices plus nom- peut s’écrier:
dnfé" et "Sans totem” pour 1er— * ’ ----- * - - J— -*
travaux qui vous ont intéresser

nient de 1931, nous trouvons, en 
que nous ayons basant nos calculs sur le tolal 

serait intéres- île la population (les moins de 
savoir pourquoi; ceux 10 nus compris), une 7~).2 p.c.

qu
a mon Dieu, ne

j'entendis tout ceci:
--"Vraiment tu ne crois pas a Thctford-les-Mines, 

mon titre de C. E.? Pourtant si tu 15 novembre 1934
savais que malgré mes douze ans,. ______ 41____
on obéit à mon coup de sifflet i I . ^ \7 •«»•pas que j'en doute A LV$ 1 Oll\ illllMI

pas que je te con-I __________
naisse. Mais sais-tu bien. Berthe.

Mine d AMIANTE chandise*?
En corrigeant et en améliorant dans

sanl ce qu’il en est.” classification.
Nous avons vu dans cel article D’après les mêmes sources de

limons

appliquant le» palliatif» qu elle Juse 
ra necessaires et en Informant judi­
cieusement les banques à charte de 
politique et la communauté en paj-ti- 
culler du mouvement des alfalrc».

dnfé" et "Sans totem" pour leur» breux et la montée plus dure et vous éloignez pas”trop longtemps, ce que la deuxieme année de scou- j Petite cousine,
plus haute; mais cette montée j'ai tant besoin de Vous!” Heu- tisme te demande?

! J’ai soumis mon Votre depart ni atti stc et m in 
j_ tngue tout à la fuis !

Histoire d’une feuille L’aumône refusée

outage : ^ présente toute grande, mais tou-
CAROLINA.—Votre lettre ve- te pleine de consolations, car qui 

nant de si loin m'a. en effet, un a-t-il de plus doux que de souf-
peu intrigué. Mai» votre pseudo­
nyme connu m'a apporte une dou­
ce Joie comme la publication de 
votre dessin et de votre court bil­
let réjouira vos ccusines, que vo­
tre long silence inquiétait. Vos des­
tin» vous seront retournes. Je ne 
nuit assez admirer les nobles fonc­
tion» que vous remplissez tempo­
rairement au delà de la frontière.
Quel bien vous pouvez faire au 
près de cette malade 
urnee et votre chari 
Dieu vous soit en 

XAVIERF

Guide RAYMOND. —“Bien des choses: nous con-
Grand'Mére Bnuerons, ma S. F. et moi à etu 

dier notre lere c4a>^c. Marcelle
-----------la nouvelle guide qui prépare ses

épreuves secondaires, y ajoutera 
aussi la badge de tricoteuse. Elle

racontée par elle-même Sur la campagne désolée le vent année pour la famille pauvre ' -4f ni aPPt'i!' le départ 
souffle avec rage, poussant par ra- lJrol£gtie par notre équipe Lucie charrT.ia:ife cousine pour le clôi-

Jc suis sortie d'un des plus fales une neige qui augmente ra- a sacrifir unc partie de sa vacan- tre“' pul;i pour l’Afrique !
beaux érables du Canada. Le bon pidement l’épaisseur du manteau J.e pour nous fabriquer une ar- <^u.'e J aura,s donc désiré avoir
air et la sève m'ont fait acquérir qui recouvre déjà la terre. Dans m01I e d'équipe cl continuera * sa une *me aassj héroïque que celle

de ■ < ssci fiée !
ses 

nés a 
bleus 

toujours sou-

b“ltémil7 fMtwVqu?Vp'^qv^t hle» une invitation à préciser d/apre» renseignements vi nous tenons 
mouvement» généraux de» prix et en des statistiques plus sérieuses, compte <1** I origine racique.

Nous avons comparé les données nous constatons que la popu'a- 
des recensements de lü'Jl et <|c tion d'origine française, à M<»nt- 
1931 «M nous en sommes venus real, rs| de (53.9 p.c. en 1931, 
à la conclusion que la population ! contre (53.118 p.c. en 1921. 

mentU u n** ob n éce ssaP e* EUc"^ 'I'' langue française de Montréal Nous croyons que ces rhiffrrs
»idera alors bien qu'mdirectement A était plutôt en voie de crnissali- mettront fin a la legemle de la 
Paméllorstlon de la situation du crédit C(. que de diminution. diminution de l’élément [ran­
dom on lui aura confié le contrôle et , nr..rw,=A. ,,,, r(>. ,i.m. 1 , \t.'.ti-,molc- ----- ---------- -- de plus elle contribucia a l'as^.iln'.*»- Ln ‘‘'-L Us pr» posts mi K <.u* 'tails u M( >poi(

Ou courez-vous donc si loin ment de notre économie en générai tx- censément ne classifiaient la p<> \ premiere vue, on vc stir-
Si loin pour quitter ainsi notre niaïnm-n a uncP pai-ile pulalio,, d’après la langue parlée prend du peu de progrès fail,
cher Pan Coin ? Vers quelle Xme%t le rétabbMènent de no» 9" » Partir dç I age de 10 ans \ «l«;puis dix ans par nos romp t-
nouvelle sohère dir'i2e/-vous vos courant» contmrrciaux à l’extérieur. «*«• mofiicnt Ifl, les personnrs tnotrs ;iu point (li* VIU* im* lü pO-
pas •.’ “ Pourquoi ce.s adieux qui fSgVTunê d'*, «ns /I plus qui ne piilalion, dans Lmie des plus
iemblent tléfiniLfs ? foris D»n» cette tAr he. le conférencier parlait ni que fra.irais (laMiit au gi c as v.l.cy fiamaisis '.n

la s explique par 
siderable des 
entrale étui*

emei'cie et le- 234.1590. Tolal : 339,082, soil grés à Montreal en ces dernières 
M le Dr J.-a 70 k p.c. de toute la population années.

Le Bureau des Statistiques de 
le 10t la province de Québec.

ci plus pariant français seu- .lian-C.harles IlAJtVKY.

’ Votre départ m'en raDDcile un rKP*'r(: one le nouvel organ lime oh- nombre de 104,392; les person- monde M us cela s
’ autre oui finit amssi tairo nrn Ven.n,‘ ^'’c kuccCs que l'on atiend nt.v pnrlonl français e| anglais l'ncrruissenicnt corna u i ij 1 uuii du^>M m? idiio pro- do lui M labb> I’ Gravel. .'UinôiiU . ... , , . ,

chamement. du Cercle, remercie et félicite le c"n- seulemenl etau'ill mi uomhie de sup Is de I i.urope i
1 Combien d’émnfirmc ai_i« roc. férencter du Cercle, remercie et ff- 234.1590. Total 339,082.«ntiL iJL .5 ^ . J . '• conférencier. M le Dr J-A 7,, K a,. toulo |. non„|

a choisi cette badge, car elle *e sen 1 5 lorsqu un .soir tout en Marrmix. oui était présent. pc»e quel- , . 1 , .
chargera de tricoter les -iiets cet- c*usanl avec une amiable patien- ques questions à M Guimond, au su- 1 , ' ’ . 11franr£èl té. elle m’apprit le départ de sa nos banq.«: f charte Le confe- I n 1931. les personnes _f

pour

rrneier Un donne le» renseignements 
demandé», et M Marcmix le remercie 
et le félicite de nouveau

--------- y ■ ■ ■ —

Colis pour Noël
>el pour 
Us a la

lx's envoi
Unis doivent être mis à la poste ve

----------------- . .............. .. .... r---- —......................— ------- --------- le 9 décembre »1 t on veut être certain
irmblait venir d'outrp tomHr téint pârsciiSi tflnt lâ ssison Olâit. vc toutes scs force*' do icsistcincc cJctlc le petit lutin quo j pro. niüis Toujoutà sou* qu i -> f - v.’Di* * * A ( f'v p»
Il V a longtemps que vous ..’avez belle . , A ^intérieur un vieillard et sa raj dc rcndre sérieuse cette année, riants , ette beauté angélique et ;.n peu t«v ' „ ' ^ «

n «aiete. Elle se que : ! • Pa,

Les dangers des 
chemins d'hiver 

sont multiples
donne signe de vie su "C oin" Vos J'atteignis bientôt, sous la vivi- femme, assis au coin du feu, sén- 
pensées sur la mort paraîtront, je hante chaleur du soleil, ma taille t retiennent tristement de leur fils

en lui donnant la charge do.tré- 
sorière de 1 Equipe. J ai fixe à

cette f; anche gaieté, 
nommait “Juliette”!

Elle se
_____ ______ oU,n.,v «t • 1^11 m»jr: « a, »,v\c Ei 10 éta.lt •;r»u do ]« douane à 1.1 frontière avant

l’espère, cette semaine même. ' naturelle. Et déjà je commençai qui. très jeune encore a quitté le mercredi lrj visite a l’Eglise en adorée de sa bonne grand ma ’de u d
N’hésitez pas a subir rette opé- a répandre mes bienfaits: mon loyer paternel et dont ils n ont ja- tquipei çt nous travaiüetona en man ia9'aehc voulait la faire > ‘.;;d‘r’P.

ration ! Ce docteur fait des mer- ombre reposante à mon loi, 1 hom- mais iççu de nouvelle1 \eis union avec le grand Maître très iiche. E..e était ;» Reine du i p»t récp1.
veilles et peut-être réussira-t-il a me, mon abri assuré a mes amis, l’heure du souper, ils entendent Ouè dis-tu de mon nroeramme'' f°ycr paternel, l'adorée d'un bril- Jf» ,os «’mr ov, » de» rt»'--vguc ai» vu ae mon piogrammc. . i„ Unis aiml hitn qu» ceux du Canada

L’hiver et ses dangers pour 
l’automobiliste sont encore une 
fois le sujet d’une lettre circula;- 

coh» plu» lonstemp» qu'il re aux ?Mtomohilisies emise par 
ITC car r époque des lé- |a LiRUC de Sécurité de la Pro­

lan! avocat la nréfÀr^» Hn uni» austi mtn que ceux du Canada vinco de Québec y appuie
dm 8\oca.. .a picfeivc de son une période d’eocombrement. il faut sur R - dangers de glisser sur la

cousine chêne donc vou» y prendre d'avance si vous chaussée rendue dangereuse par
bien autour de vous.
pair ! des chasseurs qui passaient le lu- renvoient sans piue, seiun jvur projetées? Quoi, tu ne répond

NINETTE.—Il se peut que FOn- stl sur l’épaule. Quelquetois habitude, sans môme le laisser en- {';as? ‘ ’ _ Lys le plus pur. la rase la puis
de que vous avez vu en rêve ne leurs canon» atteignaient mes tier • __Je veux répondre parfumée, la prédestinée sur la-
soit pas celui qui preside à la ré- pointes et me faisaient trembler Le lendemain, le vieillard se ç cst qûe mon programme est plus Jésus avau i puis long-

v nus donner une vie nouvelle, qui les oiseaux. Les chauds mois dt frappei a la poite et, voyant que beau n’e.st-ca pas Et ce at>t avocat, .a p
vous permettra de faire plus de l’été s écoulèrent ainsi. J'ai vu, au • c’est un pauvre qui leur demande n-csl qu un api;1çU. Que comprerd t-rcie intime, la

Avez bon es- bord du bois où je me balançai», un logement pour la nuit, ils le le tien7 As..a beaucoup de choses le cl€ux bonr s vieilles parentes. ’■ y ’ 1,
pitié, selon leur pjrojetées? Quoi, tu ne reponos |nais avant tout, elle était le

prendre d’avance si vous 
courir de risque que vos 

ent trop tard

d action dc notre page ; De chapeau D autres fois, des entants gnm- rendant « sa boutique aperçoit a court qUC ie tien. J» ne suis j.;. :«’mps pose son Regard Divin 
haut de forme il n’en a jamais por- paient sur la branche où j’étais peu de distance, une forme hu- savante moi je suis netite encon Aussi étaient-ils assez ardents ee.«. savante mol, je suis petite encore /*us»i etaieni-us az<ez ardents ces
le. et il y a a Quebec trop de jours suspendue et arrachaient mes maine inanimée a demi-couverte cl j aj jajt inon programme avec ‘ ■•ers g;ands yeux : ancohques 
ensoleilles pour que le parapluie voisines, sans toutefois me faire de neige S'approchant, il tourne que|ques j, fau(ira que rm - • ' fixant sur ic fa rnacle
Knit comme une nécessité quoti- de mal. vers lui la figure de cet homme, marchent celle année Etaient-elles assez chaudes ces
dienne. Mais pourquoi s'inquiéter Mais apres le bonheur vient et quelle n’est pas »a surprise de TOUJOURS PLUS ET TOI - armes qui couéue:.! ! ntement
rt un rêve? C’est de grand coeur la peine, dit un proverbe. C'est trouver en ce pauvre, une res- jours MIEUX uors qu’on lui d^ ut. Juliette
que Je prierai Dieu de vous obtenir justement ce qui arriva semblance à son fils! Le chargeant j’ j^rdj8 jes' restPS g i- ’■ i l’aimes donc bi« . ton Jcsus
rrtte faveur, et J’tspere que tous Avec une rapidité extrême, mon sur ses épaule#, il l’emporte a la rjPS inconnues descendaient''du P°ur lui sac f’cr une \ :e dont 
ves (ousins et cousines du "Coin" beau vert jaunit et rougit. Pub- maison, ou sa femme constate a- Uiirnwav Mais j’en avai“ ‘il a-. - avenir s'annonce br . ant et
s'uniront d’intention a leur vieil Je perdis vite les forces que j a- vec douleur que c’est »on fils, et j ‘ L’ p( tlt c F douzr ar s heureux?"
oncle dans ce but. Je ferai part de vsis prises. De gros vents ebran- que c’est bien lui que tous deux croyail , ourt 80n programme Mais oui. c ost que ce ir il 
vo» remarques au chef du depir- i, ,vni ma faible queue; il ne res- ont repoussé durement la veille. Ma;s c rtajt {clui qui Pmb,H . ,u était trop pur p ir cru vc:- les
lement des courriers a notre Jour- tait plu* pour me soutenir qu ur. Dans la suite ils ne refusèrent j, plus larg, horizon et surùmi udeurs de la te: c; il n t -mble

. !S,U* *1° vot#r parl Maman petu ui f,ul ne put résister long jamais l’aumône à qui la leur de- ,c ,us sublim, Quand donc, a que vous aussi Petit Lys Y de
Hirondelle et Je lut fais savoir, par temps Enfin, un formidable coup mandait. irion tour j dcscendi» il ne pieu- pureté vous fuyez ce que le. mon-

. „ — — ( il.R\ ASIO.
--------*---------
NOVEMBRE

la vote de ce petit courrier, que do %cnt me détacha et me deseen 
vous etes très occuper auprès d u- dit r.n vrlnant( pêle-mèle, a tra 
ne petite malade, parce qu'il eM Nrrs mes compagne», 
a peu près sur que je ne la verra» tItf m ai rètai dans un étroit chc 
pas. Je présente vos amitiés à \ lo- n1jn Les pi* tons me foulèrent aux 
• ftte des C hamps Ct L.'S ^ ou- v -, n u nOf'f>«t:iié il me ner
vilMen” r* vos félicitations a "Ra- pieds et sans nécessité, i) me per­

cèrent de leur» batons Jo plou 
rais comme un parapluie Tout 
mon corps sc tordait sous 'a mi­
sère Dc ce* terribles souffran­
ces, je suis morte. C'en est fait dt 
moi. l'hiver me couvrira bicnfcV. 
de son blanc manteau, l’oubli so-

*

Devinettes
Dedie à "Guide Raymond"

Je suis a la tête He l'Angleter­
re. au milieu de l'Ualie, sans moi 
le Canada n’existerait pas et Pa- grand et meurt petit-’
ris serais Pris 

La lettre ‘ a "
Qui suis-je

Va-t-on aux Etats-Uni? 
chapeau ou en casquelto?

En auto ou en tram

rivfé" pour son arUdr ’Tnc âme 
ardente".

MINE D’AMIANTE. — Je vous 
remercie des travaux que vous 
voulez bien envoyer au '‘Coin". Je 
fais paraitre cette semaine celui 
qui semble presser le plu», l'artt- .
rie rur les motls. Les autres se- ia 'JM'1 *“ • ' . . , ,
ront publiés Plus tard. °‘1 c'ur lr -

LUMIERE D'OR. — Sovcr des dur<: pils ''ingtcnq x. AlT ln l8 
nôtres! Mais ne vous contentez vie de l homme nmle su les mo-
pa* de nous éclairer de loin venez I”™1* Sn *? P9.t *uèn, plUt>
Prendre place au fover familial par longue que celle de a feuille 
quelque eomposltlon Intéressante Gérard 81-HiUire. 14 ans.
ou quelque joli dessin. Sie-Anne-de-Bcaupré.

FRANZ. — Votre lettre m’a cau­
sé une agréable surprise. Il > a si 
lenglemps que vous n'avez cor­
respondu au “Coin" que vos cou­
sines commençaient a croire que 
'nus les délaissiez. Files ignoraient, 
il est vrai, que la noble fonction 
d'institutrice, que 'nus remplis­
sez depuis quelques mois, prenait 
une borne partie de vos loisir»
Voire lettre a elr transmise à "Ma­
man Hirondelle”. Je me liâle d’a­
dresser vos amitiés à "Railofé" 
pour l'article qu'elle vous a dédié.
Nous allons prier pour le suc­
res de votre classe.

I.ÏI I.—"Guide Raymond" a dû 
recevoir votre lettre ries la semai­
ne dernière. Vos devinettes paraî­
tront, mais tâchez de trouver, au 
cours de vos lectures des extraits 
qui pourront intéresser en même 
temps que faire du bien.

L’Oncle LUDOVIC.

Mon heure préférée
Quand vient le soir alors que 

ic jour hésite à céder la place a la 
nuit que do douers causeries 
faites instinctivement, presqu'à 
voix basse afin de ne nen perdre 
de la chanson douce que murmure 
la brise à la fleur, sovs le balan­
cement des nids à la musique dos 
feuillos. C’est vraiment l’heure des 
recueillements salutaires, l’heure 
ou l'on entend parler son âme, 
l’heure des méditations douces,
l’heure de toutes les admirations A nv /«micînc 
et pendant qu'on la vit cette heu- /lllX CUIIollIo 
re, une à une s'allument les étoi­
les et complet se fait le silen­
ce. La nuit étend son voile, mon 
heure n’est plus déjà. Mais de­
main je la revivrai, et dans eet 
espoir, à pas lents, je m'éloigne de 
mes

Chers cousins et cousines

n

la porter â vous guides F M M. 
PLUS ET MIEUX

ETINCELLE.

Pensées sur la mort

vait plus. Et j'ai cru que le soleil daias appellent les bonheurs ter- 
scout brillait sur toute la nature l'estrcs!...
J'ai senti comme la petite guide ^ choisissez la ' Planche du 
sa noble devise: et j'ai voulu vous Q°rd ! Je vous en félicite et au

nom des cousins et cousines je 
me permets de vous souhaiter 
bonheur et persévérance; bien 
sur pas un de nous ne vous ou­
bliera dans ses prières... Dites ? 
vous aussi vous prierez pour 
nous ?

-----  — Toutefois, ne vous attristez pas
O Mort ! est-il donc vrai que no? trop sur votre départ, cher Petit 

[âmes heureuses Lys. La vie n'est faite que d'a- 
N'ont rien à redouter dc tes lu- dieux; ci c'est ainsi que notre 

[reurs affreuses, coeur doit s'user lentement; car ce 
Et qu’au moment cruel qui nous n'est que trop vrai, n'est-ce pas, 

[ravit le jour, qu’à chaque lieu que l’on quitte 
Te* victimes ne font que changer on laisse un peu de son coeur et 

[de séjour? même plus que cela... Oui, par­
tir... c’est bien mourir un peu, 
et parfois c’est mourir beau­
coup !

Voici deux problè­
mes d'addition 
Enlever d abord six 
chiffres, de manière 
à ce que le total de 
ceux qui resteront 
soit égal à 20

la glace, et sur laquelle il est dif­
ficile d’arrêter à mo:n.« d'avoir 
des freins on parfait état.

On doit donc toujours s'assurer 
avant de partir pour la journée, 
que le.- freins fonctionnent par­
faitement. et le.-' faire examiner 
régulièrement par un mécanicien 
compétent De bons pneus sont 
aussi très miles contre le danger 
de güsseï ; les pneus doivent donc 
être changés aussi souvent que 
possible.

Un autre grand danger qu’ap­
porte l’hiver au chauffeur d'une 
automobile dans notre province 
est causé par la glare qui ce forme 
sur le pare-brise. L’essuie-pare- 
brise doit donc fonctionner par­
faitement et l’usage d'un 
reil q
former est à recommander. Une 
bonne visibilité est nécessaire en 
tous temps, encore plus durant la

l saison d'hiver.
Les dangers du monoxide do 

carbone sont aussi exposés par la 
ligue, n cause d\ multiples fatali­
tés que ce funeste gaz causen du­
rant la saison froide ou la majorité 
des automobilistes ont la dange­
reuse habùude de réchauffer leu 
moteur dans leur garage. sans 
ouvrir les portes Le monoxide 
de carbone fait aussi de nom­
breuses victimes lorsque le mo­
teur est en marche et que toutes 
les vitres de la voiture .sont le­
vées U vaut mieux souffrir un 
peu du froid en laissant toujours 
une fenêtre entr’ouverte que d-1 
mourir victime de ce dangereux 
poison qu'est le monoxide de car­
bone.

La vitesse excessive durant 
l’hiver cause aussi de nombreux 
accident*, et tous sont prévenus 
contre les dangers d’aller troo 
vite sur la chaussée glissante où 
il est si facile de perdre contrôle 
d? son véhicule.

Si xoiis voulez pincer un lau- 
renu â lu lêlc d’un troupeau pur 
s.ing ou d’un troupeau croisé, 
avez soin en premier lieu que ce 
soif un animal de rare pure. 
Seul, le tuureaii pur sang possède 
celle fixité de t'pe et des carac- 

empéche la glace* de se tères transmissibles qui permet 
" de procéder sûrement dons l’n- 

mélioralion d’un troupeau /ai­
lier.

(Envei d'Anne Rlosset, St-Gedêoni

Qu'est-ce qui vient au monde

Une chandelle

Quelles 'ont les livre- que 1rs 
en enfants aiment le mieux"’

Les livre de bonbons.
(Envoi de "Lili.")

Louis RACINE.

L’homme qui meurt est un astre 
couchant qui se lève plus i adieux 
dans un autre hémisphère.

GOETHI

C »«♦ le mépris de 1s mort qui 
fait le soldat, qui crée le eiloypn 
qui donne au magistrat s* t"çe 
au prince sa sauvegarde d u- les 
périls, el sa majesté dans 1 inh* - 
lune.

LACORDAIRF.

C'est dan» la mort que le chré­
tien triomphe et sa gloire com­
mence quand toutes loi autres 
gloires finissent.

CH ATI. Al BRI AND.

La mort nous dépouille de nos 
i biens et nous habille dc no.s oeu­

vres.
L’espérance visite jusqu’au che­

vet des mourants, comme un 
rayon de soleil qui sc joue au mi- 

! hou des ruines.

A. TOURNIER.

La mort subite n'est un mu! qur 
lorsqu'elle est en même temp., 
une mort imprévue.

NINETTE

LES JF' NES ELEVES

y' i 1

Replacez les chif
fres que vous avez
retranches En sup-
primant encore six
chiffres. faites en
sorte que les autres
forment un total de
100

Prenez un abonnement au

CANADA FRANÇAIS
Publication de TUniversité Laval 

et de la
Société du Parler français

Cette revue d’intérêt général publie chaque mois 96 page» 
de texte inédit sur 1er sujets les plus variés, quertions d actua­
lité. mouvement intellectuel, vulgarisation scientifique, linguis­
tique. etc.

Conditions d’abonnement • S3 00 par année: *2 00 pour les 
instituteurs et les étudiants; $0 75 pour abonnement d essai d» 
trois mol*.

Excellent médium d'annonce
Adresse : Le Canada Français. Université Laval. Québec

V S J* F- •

Mgr BAUN’ARD.

I.'oubli est la pire insult»» qu'-

profité d'un moment de loisir pour
faire ce petit dessin.

J'ai choisi ce sujet, car depuis 
C( COUSHICS plus de deux semaines, on n’entend pi" -c taire aux moi t 

parler que de dinde dont la fête 
est le 25 novembre (jour d’action

Quoique je sois aux Etats-Unis, de grâces) n'est-ce pas une drôle 
(Lewiston, Me..) depuis déjà deux: de manière de céléb’er un jour 
mois, je ne puis me séparer de no- 1 d’action de grâce, 
tre “Coin", bien que je ne puisse Un gai bonjour, dc votre cou- 

(Envoi de Pierre Prrcleuse) I le lire assidûment; pour 'mus sine.
Saint-Raymond. prouver que je ne l’oublie pas j ai ( AROLINA,

Léon DAT D» L

Les morts sont les inviyibb 
mais ils ne sont pa* les absents

A’Iclor iIUGO.

La pompe de» enter-ements :

O. A

(Envol d'Eeoliere)

téresse plus la vanité du vivants 
que la mémoire qea morts.

ROTKOX.

Et toi. divine mort où tout rentre 
fet s’efface. 

Accueille tes enfants dans ton 
[sein étoilé ; 

Affranchis-nous du temps, du 
[nombre ct de l’espace. 

Et rends-nou* le repos que la vie 
fa troublé.

Leconte dc Lille.

Envoi de XAVIERF.)
Ce 19 nov., 1934

---------------------------------------------------------------- —

Beaux Romans à bon marché
COLLECTION

“LES BONS ROMANS”

Alanic.—L’Essor de Colombes. " - Ix* parc aux oiseaux bleus.
" —-Ix? Petit Miette. " —Pem',tte en escapade.

—La Fille de la Sirène “ —Iæ manoir aux loups.
—L'Aube du coeur. “ —Tuteur.

" —Aime et tu renaîtras. " —Les émotions de tante Jane.
1 Bozri - Quand l'amour l’emporte. Gyp.— Mon ami Pierrot

Cys et Rosmer.—T .a maison de l'homme armé. Gondolenn.—Mariska, noble coeur.
D’Archimbaud.—Unc vie intime Jégo.—Maeü.
De Raillehaehe. Les main? pures. " —Autour d’un collier.
Dc Coulomb.—I.a maison sur lo roc. Jouss^au—Lo sacrifice de Jeannine.

La belle histoire de Maguelonne. Magali.— Les coeurs altiers.
1 t fontaine de l’Oasis Marguerite.—La folle poursuite.

— Le? cloches submergée*. —La souricière.
Des Gâchons- Notre bonheur. —Le sortilège.
De K^yser —Le compagnon de route. “ —La barque enchantée.
De Wailly —Au coeur profond de la forêt Noel.—Mademoiselle de Séranges.

•• —Notre cousine la parisienne. St-Cvgne—T>e flirt et le coeur. 1
• D’Yvelise - Mémett?. “ —Coeur promis.

Foley.-—Le Cvgne au collier d or. " —Deux amours.
" —Duchesse ou Diva. Tribly.—Jacqueline.

Prix: 0.20 l’unité, par poste 0.25 Six pour ..................................... .. • • 1.10
Trois pour 0 «0 Douze pour .......... .......................... 2 00

La Librairie de r4 Action Catholique"
105. rue Ste Anne, Quebec.
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Les cours ont fluctué
.L ACTION CATHOLIQUE, QUEBEC, SAMEDI 1er DECEMBRE

irrégulièrement entre d'étroites limites à la Bourse de N.-Y.
Quelquts titres d« tabacs ont

avancé malgré Tirrégularl- Sir Hprhort Hnlt 
té de la liste.— Les ventes ntrDm 
ont été approximativement CSt remplacé pat
de 800.000 parts. — La 
Bourse de Montréal a imité 
Wall Street.

Morris \V. Wilson

A TORONTO

ChantemenU a la direction de la 
Banque Royale du Canada.

>1 l>OBSON. GERANT

Les dividendes de Cannée courante.

A la fin du mou de décembre 193*. le»

La Bourse <i^ New York a gar­
dé une tendance irrégulière du­
rant la plus grande parue de la 
sëam'e d’hier. Les changements, 
soit a la hausse, soit à la baisse, 
ont etc fractionnaires. Quelques 
titres de tabacs, toutefois, comme

en dividendes, pre» de 
qu II ne s afit Ici que des di\i- 

total les paiements d interets sur 
serait de beauroup plus éleve. En

auront distribue a leurs actionnaires 
000.000. Qu’on prenne bien note 
dendes. SI nous ajeutions a ce 
obligations. le montant global
1933^ les dhidende» payes par les compagnies canadiennes, (compa- 
«nies minières, industrielles, et autres), 
de $134,679.359. total de l’annee 
de 37.9 pour cent sur l’annee

,,,, n,,uvr'ind,c' —-

Montréal, 1 — Sii Herbert Holt, 
president de la Banque Royale du 
Canada depuis 35 ans. à pré­
senté et fait accepter sa démis­
sion a cette charge hier. Sir Her­
bert restera cependant président 

Urlltor* et Reynolds, ont attire « Aatninmr.Uon « «W
I attention en haussant d’environ \t m e. u* 

compagmes canadiennes un point Le roulement de la jour- , ire-onSSf •
$186.- née a été approximativement de

800,000 parts.
A Montréal, la liste a été irré­

gulière. L apathie Je New York 
a contribué pour beaucoup dans 
la tenue indécise des titres sur le 
marché local.

•\ Toronto, les titres industriels
représentaient une somme 

courante indiquera ainsi un gain 
dernicre. < rtte amélioration mérite

ou ,onULPuvrltrP ,,nr r0mpar‘*^n •>'“* complete, voici un tableau 
a ^ ,Sl Va,0Ur drs d‘'ldendes dislribues ou
de lO-M rtriePar ? canadiennes durant 1rs douze mois
de 19.,». et les montants pay es durant les douze mois de 1933

importants. Les mines 
tue qu’entre d’étroites limites. 
Los gains et les reculs se sont a 
peu près contrebalancés. Falcon- 
bridge Nickel s’est nus en évi­
dence par sa vigueur et son orien­
tation continuelle à la ha ussc.

— •*

Dix idendes
BOURSE DE N.-Y0RK

193 t 1933
Cour» fouinli p.r Rjrrx A SIcManamy 

72. rur M-Pterre.

Janvier
Fe\ rier
Mars

Avril
Mai
Juin
Juillet
Août
Septembre 
Octobre 
Nov embre 
Iteremhre

du TO tin% embre l't.il

$14.416,545 
3.783.396 

17.267.509 
12.265.579 
4.793.1RI 

41.938.738 
16.432.866 

4.463.92 t 
9.731.678 

«3.849.280 
4.188.056 

42.638.981

$1 3.854.450 
3.335.428

16.754.000 
1 1.602.41 I
2.931.000 

17.497.107 
12.672.273
3.260.000 

I 1.271.323 
I 1.807.000 
3.656.148

23.037.916

Ai' Rcductti»
Allied Chemical 
Antericiiu Can 
American Tel «"d I 
Amerlran Tobacco B 
Atchison an<i Santa 
A>ih*irn
Bethleerr^ Steel 
(PB . .

! Columbia (la» . . . .
Con* Ga- 
Du Pont 
tleneral Eiactru*
• - Motoi
Int Nlc.'ie!
Int Telephone 
Montgomery 
New York Central 
Noranrta

ilson, qui était 
et gérant-général 

de la Manque du Canada, a etc 
eiu president, succédant a ce pos­
te a Sir Herbert Huit. D’autre 
part, M. Sydney G. Dobson, pre­
mier assistant-^érant-général de­
vient gérant-general de la Ban­
que Royale du Canada.

nom pas subi de changemenu aufent’de la'Basque'Royïlo 1^16 

. ’. .’ novembre I9u8 A ce moment-là
la Banque Royale comptait 107 
succursales Aujourd’hui, elle en 
compte pies de huit cents. Son 
actif qui se chiffrait à $50.000.- 
ooo , en 1908 esi actuellement de 
plus de $725.000.000, et. durant 
ia même période, le nombre de 
m\s actionnaires a passe de 800 à 
12,000.. Sir Herbert Holt est âge 
de soixante-dix-huit ans.

M Wilson, le nouveau prosi 
dent de la Banque Royale, est àg< 
de .>1 ans II est ne a Lunenburg 
en Nouvelle-Ecosse M Wilson a 
occupé plusieurs charges impor­
tantes a la Banque Royale 1; est 
au service de cette institution dé- 
puis trente-sept ans.

M Sydney G Dobson, le nou­
veau gérant-général de la Ban­
que Royale, était assistant-gérant- *• 
général depuis 1932 Comme le 
nouveau président, il est aussi à- ‘;rm 
gé de 51 ans. 11 est au service de nc<’ pa*s^c 
la Banque Royale depuis trente- Montreal 
quatre ans. ”—.........

Orfèvrtrit
Ottawa, 1. — Le nombre d’éta­

blissements occupés en 1933 dans 
la fabrication d'horloges, de mon­
tres, de bagues et autres bijoux, 
d'argenterie et de métaux pré­
cieux pour la dentisterie et l'orfè­
vrerie est de 103. La valeur de 
production s'élève a $6.368,000 au 
lieu de $6.119.000 en 1932 et $7.- 
461.000 en 1931, années qu’il y a- 
vait respectivement 93 et 95 éta­
blissements en exploitation. Le 
personnel est passe de 2,169 unî­
tes en 1932 à 2.207.

*—

La construction 
au pays durant le 

mois de novembre
Liste des contrat» de $75.000. 

plu* accordes au Canada.
et

La Commission du 
blé en Australie 

et ses conclusions
Le» quaire principale» recoin, 

mandations de celte commission.

AIDE AUX PRODUCTEURS

M Morris W Wilson qui succède 
a Sir Herbert HoK comme pre­
sident de la Banque Royale du 
t anada Sir Herbert agira com­
me président du Conseil d'Ad 
ministration et de l'Exécutif.

UNE DIMINUTION

Toronto. 1. - I^e.s contrats pour 
bâtir accordés au Canada durant

Ouv 
113 
136 

106 '< 
(OR 

R7

rrrm
112,
106
Wf
U6

26 N 
3! *. 
Il • 
M '«

le mois de novembre 1934 se chif 
fraient d’après MacLean Building 
Reports. Limited, a $10,451.500 a 
rapprocher de $11 152.700 durant 
octobre 1933 Depuis huit mo s 
consécutifs, la valeur des contrats 
pour bâtir excédé $10.000,000 pai 
mois La valeur totale des contrats 
accordes durant les onze premiers 
mois de Tanné, courante est de 
$119.749.300 à rapprocher de $89,- 
082.000 durant la période corres­
pondante de 1933, soit un gain de 
34 4^.

Les contrats, accordés dans la 
province d’Ontario, en novembre 
1934, représentaient près de 30rr 

, . du total avec une valeur de $5-

M. Sydney G
assistant-gérant-général de la 
Banque Royale du Canada, tuc- 
cede à M Wilson comme gerant- 
general de cette institution. 
Voir nouvelle pour autres dé­
tails.

Exportations de 
froment par les 

différents ports
Blr exporte durant la semaine 1er 

miner le 23 novembre.

ENTREPOSAGES

Ottawa, I.

Montréal. 1

Prnnsylv ania 
P S New-Jem*',

J v taux $185.759,716 $134.679.359

La construction au Canada.

Radio Corp 
•Sears
United Alrrrxf» 
Union Pacifie 
U S Steel ord

100 20'i
33 

23 S
9 S 20 \

22 S 
32 S
24
30 lifi

41 '»
12

IhfiH 107 
3» . 38

s sent ^nTme suit eut,; Vs’d/t: Till MM aU-HcU 31 centres
•rents ports (exportations de la T8T?,^ ' ün d,rrT1lf’r- soit un pensations du Canada se
•maine correspondante de 1 am g ? Z™™* d» " *™™*™*' dura

parenthi -es » :

33

entre
Vancouver-Nèvî**Westm'ini^er.^943, ^ premiers mo,s dc
i mi , t Oxîi» rvrv/v - I Ut.

Québec, les contrats étaient, ce moine terminer le 29 
mois-ci,^ de $3.104.500. Ils ont été comparativement
j . . s

24
31fi

41 N 
13 N

Royautés de pétrole
,m" po,„ ~«7oJSr»’dÆ!"îii7.w.^ de 'an
69.000 <289.000); Quebec. 0 ,882.- tafe^our"miTr 

000); Sorel, 0 (282.000); Total. 2.- ^ 1 1

Montréal, 1. — Récemment, 
Better Business Bureau de Mont-

923.000 i 4.796.00fn. ce mois-ci,
es provinces a 

comme suit: Co­rn! Hcc a r" g^and ^ ïombio Britannique. $632.300; N.-
.itl f.reTlerf.LdiX:5pt somai- Brunswick. $569.700; Alberta $356,
nés de la campagne en cours se

Durant le mois de novembre 
construction arccrdés au ( anada 
precedent, et elle arruse egalement 
moi* correspondant de Tan dernier. 
MacLean Building, la valeur des

CURB DE NEW-YORK
72. rue St-Pierre

Ccur* fournil par Barrv A McManamy

1934, la valeur des contrats de 
a ete moindre que celle du mois 

une légère diminution sur le 
D’apres les compilations de 

w — contrat* de construction accordés
en novembre au Canada s’est elevee a «10 451 von * » ,
$11 15* 700 i* . a a rapprocher deXolTJ tZ P;rf<,d‘*nt ^ $10.637,200. en novembre 1933.

' ° un tab,r»u donnant les totaux de la valeur des contrats H* Cord 
construction pour chacun des onze___ --- • rat Elec Bond* and Share

rea‘ 3 publié une etude sur lei décompose de la façon suivante;
royautés de pétrole Les conclu- Montréal, 16.230.000 ,28.911,000);
siens du Better Business Bureau Vancouver-New Westminster. 15,-

600; Nouvelle-Ecosse. $262,100; 
Manitoba. $251.000. et Saskatche­
wan. $219.500. Les travaux pro­
jetés se chiffraient en novembre

S#inre du 30 novembre 1934)

Alum of Am 
Am Superpower 
Cities Service

en regard des totaux des moi» correspondants de
mti* écoulés de l'année courante r.°rd

1933 ;

1934 1933

Novembre . . cm -oaOctobre  S1O.451.dO0 $10.637.200
Septembre ................................ ,1’152'700 15.014.300
Août   12.194.000 8.386.900
Juillet .......................................... 13.543.900 9.479.900
juin ............................................ 11.190.500 12.651.600
Mai ............................................... 12.208.900 8.086.200
Avril ........................................... 17.383.100 6.514.100
Mar» ......................................... 11.469.200 8.608.700
Février .......................................... 7.517.500 3.191.600
Janvier........................................... 6.293.100 3.149.300

.................................. 5.63j.1ÜO 3.362,400

Mines Hors-liste b* gro$
Cours fournis A M0NTREAL

par R. COTE & Cio ,
65, ,y, St-Pierre t\ £3,»m V. " y. " 0°1‘

Ardeen.................... ^ A-gros ..................... 0 43
. V. *•; A-medium .... . n422?“ °" * A.pouicto, ::IH

« 4 IlSSlumR c Nickel ............. i,' * ♦ ^-medium ............. 0.25
Bi* Long La, *r *- Beurre:
}:^*n r*PJor- •• Il 54 Frais Québer et Ontario • 21%
« aaev Contart . ; i m Fromage:

” = a Courant de lOntano, blanc, 9’a
Forty Pour Gold ' ‘ Qué bec, blanc, .. 914
Gahrtelia M ^ Pommes de terre:
aarïn» u». v 15 j* N®uv»n«NB. 0 40 0 45
Rat’d Rock -R Nouvelles Québec n 35Hurbon Patrln. fi r? Volaille.-
John»on Nipigun ô i,; ,, ’°,a*Hrs.
Lafavatt* 1 Volailles pour bouillir - 23-26

l* ’• Dindons pour rtm u-U
MacLkod Cockihut* d , rouleta de choix 24-27

Cari -.13 is n°urris au lait 28-25
't'™)* « * Oies 14.1?
Nom.rhore- « ,, Canetons domestiques ••16-18
tViïZ* -2 » Icsxralns:
Taehota Gold ’- ‘i H.f' Ncrrd No I 0 88

’ i f^NordNo 2 0 84
Tobuni ■ tia ,,’ë Avotne Ouest. No 2 .... 0.5*
wu'*oW •• •• i; la A- oine d engrai Nu 1 0 47

■--------•+—------ Ba;> d'avoine .. 0 35
Prix (\o (n\^ O. ge Oues* No 3 -062
t HA Ut IffOS Graine moulue a er-rralr

------------- Aon $28.25
A Quibec r:î:j

fini blanc extra | •
r_ j _ , ' Te. luniit ...iiiprenan'. le*
roumu par Tancrede Avard '*cs '‘x-voie ferree rroin« 

34.36, rue Henderson 25 frntins par ’f’nn* ^
w du comptant)

*• n.vembr7'iW4 Grain séché de brasserie Î25.00
f ABive • par1onne ’ 311 détail $27*0

*•« ( ' i par m-s
f'r.mirre patent» j-. -, dr 3U détail $3 2,}
Seoi dr pietr. t* *Vj-, Farine de (tir d'hiver
rrr'iyién'r pR’rntr v •(JualitÀ H» „r.r>,.r ergr» T ^ de fhnlx. au wagon, pa,
r RXI».* r-4bt*riL J45°
’ ^ b min»» Qi-d.ité de choix irrégu iere par

Avotn* No l alimentaire a _ bari! p*-fn«gasin J4 75 54
î1'.?-i du Nord . . c arme de mats blan- par oanJ

H.e d Inde africain . . v o t en rar. rt* ,,wOrge No j * . c‘, a ae enanvr*'
Serra- :r $5.90 |

....... Æ' J0
?on *V6 zi Deuxième patente ... tv in
G ru bu*' ............. Patente a boulanger $5 oo

d amnf/ ; ; ; ; ™ ™ ™ ‘^-vo.e'’ tlïïLde "han *
Mtmle* d orge pur* , .. .. î!’, S. .a* ex vo,e ferre* inoia*
T «rtnf blé d inde pur»* •*) ^ ^ Cfn'ifls par DëXii ^Ou/
__ du cottiftuntir-ROlHtT» r-VUKOlSTRF» pft|n••AV Am>- . r ro,n prr»»e.

1 hxtr» No 2 .... .. «isnn
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MouhL. pour veaux '.i n- No 3 Timothy S12 SÛMoule*- p*njr ve.u.r ,41! o | • • • . 4IX.DU
Mouiee pour la ponte vn , »4.-> r*, _ .
Moul*e rngraitseritpni rtm* jfi -, ,40(10
Moulée pour renard (viande *>' . t». n Priv Ha »...Moulte pour renard - lande 3 v.i.o,, rit» ge glOi
Moulée potir re>iard ipotaaor 40 ■ Vfli, i>-
Ration truie d'élevage m i.nrv /. ... , ,
Ration truie «pré» ndse be- IR . 91:00 '• L indice général
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Ration poms engraisseme- ,1 11 , ort à 71 2 la '-ernainr t< rmm.'.BA..K W*B*C JJ . e, „ al."), . ,Tn"i a,!?

Irr.perlal OU 
Niagara and Hudson. 
St Régis Paper 
L'nited L and P

Ouv
. . 50 '1

. . 13 %
t-s
3 S

25 .
. . Ifl \ 

3 , 
1 •« 
1 V»

Bourse de Montréal

Ferm
52 
ISS 

1 N 
3h 
9

2S\ 1«*. 
3’e 
1 » 
I >»

Halifax
5t-Jean
Monrtona ce sujet étaient 396.000 13.089.000); port Sherbrookeameri- $14.203 900 portant le to- QÙéb£Les personnes qui con.sidêrent

Peterborough

Melbourne, 28. Le rupinirt 
prélimimiire <Je lu Gotnniission 
Royale sur l’industrie australien, 
ne du ble a élé publié récemment, 
et renferme un résumé très soi­
gneusement préparé de l'état de 
cette industrie. Le personnel de 
la Commission avait été choisi 
avec soin, et ses conclusions .ou. 
si que ses recommandations ont 
été accueillie» favorablement jui 
le Gouvernement du Common- 
wealth, quoiqu’auruuc mesure 
definitive n’ail encore été priv-. 

Les principales rceommund (■ 
dations île la Commission M.;i| 

Dobson, qui ctait brièvement les suivantes :
(1) L'adoption d'un pris de 

consommation domestique pour 
e nroiliiclciii' dans U- eus du M 

consommé au dedans, du t'o i- 
uton wealt h.

(2) Que des dispositions ni 
mediates soient prises pour aidi 
finain-ièrenienl 1rs producteurs 
de la recolle couranie. l>aiis ce 
bul, le Comrrnrrurnt du < ,,n>- 
monwealth a mis de côté L'I.iKin,. 
000. ou environ $16,000.000. La 
h tse de relie aide sérail d'en i- 
ron 3s le boisseau f.s.(|.. blé fiaa- 
co sur rails aux prineipaux |» r|- 
auslraliens. f.es fins de |;« i 
mission ici sont un minimum de 
3s pour le producteur, et si lr 
prix du blé, et que des merurr. 
0,| le boisseau, la prime st i t 
prnlitiip’inent nulle.

(3) Qu’une taxe d'accise s, i 
prélevée sur la farine utilisée ■ i 
dedans du Commonwealth afin 
de fournir une portion ties f<- uls 
tie secours requis, une le lauv d« 
l'accise soil variable d'aprrs I.

blé. et que ties luesim v 
douanières soient prises pom 
rendre la lave d'accise effi,

<1* La Commission recoiumai1 
•le inslamment aussi que '■oient 
prises des mesures par le (. 
vrrnemcnl du Commonwealth ci 
ceux ,|rs I lats pour empêcher 11 
dépossession îles producteurs d,

Compensations 
bancaires des 

grands centres
C ompilation» pour la semaine ter­

minée le 29 novembre.

UNE AMKLIOKATION

l/CS v irements 
de coni- 
sont é te­

int la se- 
novembre 

$304,935.003.
durant la semaine correspondante prix duw 

Voici un tableau 
rnmparalif donnant le total de 
chaque centre pour le 
maines comparées :

deux

Cour* fournis par L -O llt-aubien A Cl» 
70. rue St-Pierre.

une propriété 
en état de production ou non. S: 
la royauté concerne une propriété 
qui n’est pas encore en état de 
production, et que la position fi­
nancière de l’acheteur est tel la­
quelle lui permet de prendre le 
risque spéculatif, il est importan

trats accordés ce mois-ci au Ca- Pindon"1 
I*es stocks canadiens de blé se Rada; Windsor .

montent à 257.708.000 bois.-eaux le Agrandissement d’une raffine- sÛdbury ' 
23 novembre contre 255.908.000 rie a Petrolia. Ont., pour $500,000; For, Wni: 
huit jours auparavant et 246.268,- ligne de transmission et sous-sta- )J’1f1Tlp** 
000 en 1933. Les stocks de blé ca- ilon dans le Nouveau-Brunswick, R*«miïn 
nadien aux Etats-Unis sont passés Pour $450,000; maison-apparte-

que cet acheteur se procure des d<‘ 11 •873.000 l'annéo passée à 21.- ments à Montréal, pour $200,000; Prince Albert
B Rfib Tinn 1a. ^ a_ - 4 __ :. ha î-î* o a 11 ac a V ^4 . H___ — aaaa |r H... f, r> r A. r.

<S#»nc» du 30 narrmhre 19341

Bell Telephone 
BraeiUjin
Can Ind Alcohol 
CPR
Con* Smelting . . . 
Dorn Bridge 
Int Nie*»:
Lake of Woods 
McCoti Frontenac 
Montreal Pov.p: 
National Breweries 
Power Corporution 
Quebec Power 
Shawinlgan 
Steel of Canada . . 

Do prlv 
BANQUES :

Com merce 
Royale ..................

Ouv l'rrm.
133 ^ 123 •-,

. 10 S IllS

. 8 « »
U , 13

. . IM !•«
2 2 •« 32 S
22 "s 23 -t

. 12 Vk 13 •»

. 13 <4 13 Si

. 3<i ■« 3o H
30 <4

8 *. 8 S
. là», !S

ISA
. . 4* 40
. . 39 39

. . 165 185
169 lt>9

602.000 les cargaisons se transit barraques à Edmonton, pour $200,- Edmonton
sur les Grands Lacs de 3.547,000 on°: barraques à Edmonton, pour Medicine Hat
à 3.313.000 et les existences de blé $200.000; école indienne à Lebret. i-ethbridge
américain au Canada de 2.451,000 Sask., $164.000; égouts à Ottawa, ^
à 1.049.000 boisseaux. pour $161,000; fonderie à Wind- Victoria

sor-Est, pour $160.000; dix plain-
* aï w t ----- Les arrivages dans les Provin- pied Duplex à Mount Roval nourLe. d obtenir les opinions et les ces des Prairies durant la semai- $120.000; réparations au quai de

32>v himations d ingénieurs compe- ne terminée le 16 novembre s'élè- Pointe-au-Pic, pour $117.100- a
.t ts quant a la quantité d’huile vent à 6.219.000 boisseaux, soit un grandissement d’une usine à’ Ha

Cl ! r- O r\<T, . l — 4 O O

rapports et des estimations pré­
parés par des ingénieurs experts 
au sujet des perspectives des pro­
priétés.

Maintenant, si la propriété est 
en état de produire, il est essen-

1934 1933

t «

t 945.084 1.832.261
I 472,616 1.480.813

947 80fi 642 983
513 292 432 94 V

3 431.696 3 428 952
94.275 fi H 93.336.033
4.340 555 3 764.633

463.033 447.634
533.14.4 488 992

106.795 820 99.205 930
3 398.781 2 934.720

850 682 710.736
389 882 575 442

2.224.199 2.106 203
1.841 731 1 928.581

331 044 254 473
737 763 560.667
329.235 460 638

48.622 760 59.758.361
272.639 223,492

3.533.031 3.165.713400.584 387.185
2.237.583 1.038.263

332 309 202 544
3,786.290 3.074 048
3.298.922 5.102.004

181.090 212 882
393 780 333.337
49T 886 378 661

13 599.653 13.372 977
1 222.722 1.149 836

sont digne» d'une telle (ir<>tci 
tion.

I »’a litres recoin mandat it
d'un ordre encore plus praliq'" 
doivent être faites à mesure qu- 
s'écoulera la saison de 1934

31 ville»

Huiles végétales
Ottawa, 1. — Les importations 

d’huiles végétales portent en oc­
tobre sur $820.000 contre $718 - 
000 le mois correspondant de 
1933. Figurent sous cette rubrique 
une grande variété d'huiles, — ri­
cin, bois de Chine, coco (alime: - 
taire et industrielle), coton, c:- 
tronelle. encalyptus. graine de lin, 
olive, palmiste, arachide, menthe, 
sésame, soja, etc Les exportations 
s'élèvent à $5.000 au lieu de $65

»305.fi*a 299 4304.835.uoj en septembre 1933.

a-
qui peut etre trouvée sur la pro- fléchissement de 733.000 par rap
pnete et quant a la forme du jet port à la semaine précédente. En pouvoir à Stewart, B-C..

_.1_faut °ien. cornPren* voici la répartition entre les trois $100.000; égouts à Montréal

CURB DF MONTREAL

renthèses 
(358.000
000 (3.397.000); Alberta. 3.355.000 
(2.699,000); Total. 6.219.000 (6,

*é»ne* «lu n»v*mbr»

PETITE BOURSE DE MONTREAL 
Séjnee du :M) novembrr I93«)

O A OUV 1Br^wini! Corporation ..
B A OU ....................... .....  .
Beauharnois...................
Horn* OU 
Impérial OU 
International Petroleum 
Melcher* A ...
Noranda 
Ra-ad Aauthlm 
Sixcoe 
Stadaeon» 
Sullivan 
Walker ord 
VValker* llle

4 4 s.
14 \ 14 .

6 5 X
53 55

16 t 16 .
30 30 '»

11 U
32 3226
70 70

250 247
17 H 13 «
44 38

27 27 -,
375 800

^----------

Bourse de Toronto

dre que meme avec des estima­
tions honnêtes, il peut se faire à 
cause de facteurs incontrôlables 
que les promesses ne se réalisent 
pas. La quantité et la qualité du 
pétrole de même que la rapidité 
avec laquelle la réserve d huile 
s’épuise affectent nécessairement
ia v aleur d une royauté de pétro- de ceize semaines terminée 
it* darts une propriété en état de 
production.

"Comme il est difficile et mê­
me quelquefois impossible à des 
personnes demeurant très loin 
d’une région pétrolifère d'obtenir 
des informations précises et sûres 
au sujet des royautés d'huile qui 
peuvent être offertes, il est donc 
d importance capitale que l’ache­
teur se renseigne sur l'honorabi­
lité des vendeurs et de la firme 
qui lui offrent ces royautés.”

Dans >es remarques, le Better 
Business Bureau dit que trop 
souvent on demande au public de 
20 h 100 fois plus que le coût de

milton, pour $100,000; usine de
pour 
pour

provinces (chiffres de la semaine $99,300; école à Granby, pour $95.- 
correspondnnte de 1933 entre pa- 000; égouts a Ottawa, pour $8

Manitoba, 241,000 000; station à London, pour $85,- 
Saskatchewan, 2.624.- <100; travaux miniers à Nr Cam­

borne. B.-C. pour $80.000; tra­
vaux à des quais à Montréal, pour 
$77,400; agrandissement d'un hô-

454,000). Arrivages de la période pital à Brandon, pour $76.200; re-
le 16 construction d’un quai à Sorel,

novembre (période correspondan­
te de 1933 entre parenthèses): Ma­
nitoba, 25,342.000 (22,009.000);
Saskatchewan, 70.478,000 (72,824,- 
000); Alberta, 57.780,000 <49J)!)6,- 
000); Total. 153.600.000 (144.529,- 
000).

pour $75,800.

Le baromètre de» affaire» de 
The Boft'ne** Week se tient, 
rette sema’ne, à 58.2 pour rent 
de la normale au lieu de 58.2 
pour cent la semaine demie-* 
re, et de 60.6 pour cent l'an 
dernier a la même date.
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te qu'en offrant les royautés com­
me un placement rapportant un 
fort revenu mensuel, disons de 2 
pour cent par mois, on trouble 
trop souvent l'acheteur qui ne 
songe pas que les paiements men­
suels de certains types de royau­
tés peuvent être autre chose qu'un 
revenu attendu que l'épuisement 
de la réserve d'huile peut en fal- 
re un remboursement d'une par­
tie du capital placé.

*--------
Fromage importe
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Jamaica P. S.
MOIS D’OCTOBRK 

1934
$ 66.381 $ 

26,341

Ottawa. 1. Les importations 
i?madiennos d«' fromage s’élèvent 
le mois passé a 115,000 livres con­
tre J35.000 en octobre 1933 No» 
principaux fournisseurs ont été 
les suivants: France. 35,000; Ita­
lie. $32.000; Suisse. 12.000; F.tats- 
Ihiis. 12.000: Grande-Bretagne 
11.000; Pays-Bas, 7.000.

OSCAR HAMEL, N. 
Président

P.. PIERRE FUGERE. 
Stcrétair»

HAMEL, FUGÈRE & CIE, Limitée

Valeur» de placement»

71, rue St-Pierre, QUEBEC Tels: 2-2038 — 2-2039

Lpargnez systématiquement, en plaçant vos économies 
mensuelles ou annuelles d'une manière pratique et efficace. 
\ ous savez exactement, à 1 av ance, quelle sera alors votre 
réa isation. dans: 10 ans. 15 ans ou 20 ans. suivant le 
pLm adopté, qui vous garantira alors des jours heureux, au 
soleil de l'indépendance.

Four tous renseignements additionnels, s'adresser à :

CORPORATION OE PRET ET REVENU
181, rue St |ean, QUEBEC Tel. ; 3-1401

Heretics brutes 
Ftecette» neti*-. 
Surplus âpre 

charges

1933
64.921
24.848

17,315 15.299

12 MOIS FINISSANT EN OCTO­
BRE

1934
Recettes brutes. $825.423 
Recette» nettes 336,292 
Surplus après-

charges ’ ’ 226.339

1933
$795.039
326.243
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cuti changement par rapport a la 
semaine précédente. A noter la 
hausse accentuée du plomb et du 
zinc qui étaient a la baisse depuis 
quelques semaines. L’indice des 
produits de la ferme canadienne a 
fléchi de 61 4 a 61 2; les céréales, 
les légumes, les oeufs et la laine 
ont baisse, alors que le bétail cl 
Je' peaux ont renchéri
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La France n'a qu’un 
but: assurer la pais

(buile de la piemiere page)
Laval a Insiste pour que la Fran­

ce ne permette pas de détacher les 
liens qui la railachenl auç puis­
sances alliées et panicuiièiement 
a la petite entente. C'est sen in­
tention de travainer a rendre plus 
amicales encore les relations de lu 
France avec.l’Italie. "Sur ce der­
nier point, a-t-il déclaré, il y a eu 
des progrès très satistaisants.”

"Nous ne maintenons qu une at­
titude, dit ensuite le ministre des 
Affaires étrangères, ei c’est de 
vouloir nous meler davantage à 
un mouvement de collaboration 
internationale. La Russie s'accor­
de très bien avec nous pour par­
tager cette initiative de la conso­
lidation de la paix dans l'est de 
1 Kurope. L’Allemagne a été invi­
tée, et elle sera encore invitée a 
marcher sur le même pied que 
les autres nations dans ce geste 
u assistance mutuelle. Lllc y trou­
vera les mêmes garanties qu’elle 
accorde aux autres puissances. Le 
ministre dos Affaires Etrangères 
ajouta ensuite qu'il 'n existait pas 
de problèmes territoriaux entre la 
France et l'Allemagne. Il refera 
alors au plebiscite de la Sarre, cl 
rJit : Le problème de la Sarre de- 
viait être regie normalement et à 
la satisfaction des deux nations. 
Ce:.» à 1 Allemagne qu’il appar­
tient de tenir le plébiscite dans 
ors conditions régulières. Pour 
notre part, nous n avons pas d’au- 
tic desu que de voir la popula­
tion donner un vote secret et li- 
bic La France se tient prête, et 
elle est commandée pur le devoir, 
a assumer toutes ses obligations 
internationales. Nous demandons 
aux autres nations de se joindre 
a nous dans cette mission ue sur­
veillance pour le rétablissement 
éventuel ae 1 ordre. Ainsi, nous 
proclamons, devant 1 Allemagne 

« devant tout l’univers, sans au­
cune ainer»-pen*ee, ce désir de 
ne rien faire qui ne tomberait dans
i os .ittriDutious internationales 
dan- la région de la barre. A sa 
prochaine session, le conseil de la 
i.i,;.i ues Nations ne manquera 
pas de prendre les décisions ne- 
ce.ssaires pour assumer ses respon- 
sabiiités. ( l/e conseil de la ligue 
va sieger le 5 courant).

■ i^ou? ne voulons pas nous sous­
traire a nos obligations, a ajouté 
1 ministre des A: faire* étrangè­
re.'' Nous avons un droit legitime 
ue nous protéger Nos représen­
tants auprès du comité des trois 
qui siege a Rome ont revu ins­
truction d assurer la dete n e de 
nos intérêts. La France continue- 
i.t «i supporter la Ligue des Na­
tions en la considérant comme le 
meilleur médium pour la promo­
tion et le maintien de la paix."

Kn dépit du desu exprime par 
M Pin u *Laval qui voulait un 
vole sur son budget au cours de 
la nuit, la Chambre s’est ajour­
née a 12 h. 3U a.m., jusqu’à fl heu­
re* a.m. 11 était alors très .ippa- 
rent que ec debut serait prolongé 
< >i s’attend à un vote tard au­
jourd’hui.

*.--------
! ,-iipt!ons stir les membres

M Charles A Miller de Veio- 
pa. Pn . écrit : . "De temps a au- 
1 r de- éruptions apparaissaient 
m mes bras et mes jambes et If 

traitement medical ne me procu- 
lan qu'un soulagement temporai- 
e la plupart du temps jetais 

constipe, fatigué et ressentais le 
l'osom de dormir Après l'usage 
de cinq bouteilles de Novoro du 
Di Pierre les symptômes d-> mon 
mal disparurent et je me porte 
maintenant très bien Cette re­
marquable médecine de plantas 
jgit sur les intestins et augm m- 
te e flux urinaire aidant ainsi la 
iu.ture à debarrasser le corps de* 
impur tes. Seuls des agents lo­
caux désignes par D Peter Fahr- 
! • > & Sons Co , 2501, Washington 
l’Ivd.. peuvent le fournir, Chicago, 
111.

Livré exempt de douane au Ca­
nada.

— . *
Cuslques direc­
tives d'avenir

.Sun • u’ ta dernière page) 
rend hommage en passant a Mgr 
Courclivsn qui a beaucoup tait 
poui n diocese et le pays.

Vo.ci maintenant un résumé de 
la conference de I hon. M. La- 
po.nie.

uu passe se dégage une leçon 
d'oneigic poussée jusqu'à l'héroïs- 
m • ivoi.e Histoire représente 
une poussée vers la création d'u­
ne .1.1/ nationale. Depuis IH08 
jusqu a ..i conquête, c’est un a- 
uiciii.n-, niertt lent vers cette uni­
te. /\pts la conquête, c'est la 
montée.

Du p.i.-.-e est sorti le present. 
Le . ancien territoire peuple par 
nos ancêtres est sortie ja provin­
ce u (Quebec avec toutes los n- 
cnesses qu elle possède.

w.s quel avenu s achemine 
tvfueo.c Queues directives don-
ii -i pour quéllf suive la bonne
route ?

Directives poanques. Quel 
..e, a ie sort de la Confédération? 
uoit-oii Souhaiter sa duree ou sa 
uu olution, et auquel de ces deux 
partis u peuple doit-il se rallier? 
.vous uevoius travailler a main­
tenir le pacte federal. Dans l'or­
dre des laits, s'il est certain qu'on 

i déjà leciamé la dissolution de 
la Lontédération, il est constant 
que les voix qui ont ainsi recla­
me claient isolées, et qu'elles se 
oui lait entendre surtout aux 

époques de crise Théorique­
ment parlant, un changement 
doit nous apparaitre sous la for­
me d'un suicide national.

Le salut fédéral est aujourd'hui 
une réalité, et il taut la main­
tenir. Il faut réunir en un fais­
ceau toutes les forces canadien­
nes-françaises pour les résistan­
ces nécessaires; veiller à ce qu'­
aucun gouvernement n'empiète 
rur les droits des provinces; as­
surer le respect des droits des 
minorités, et, pour nos compatrio­
tes, le respect des droits sco- 
‘ittres; faire pénétrer et dominer 
dans la discussion de nos problè­
mes une conception, non natio­
nal .de, mais nationale.

Notre constitution, fut-elle 
mangée, ne pourrait l'être que

par le Parlement impérial. Le 
Canada est le seul Dominion in­
capable de changer sa propre 
constitution. Les articles de la 
constitution ne prévoient même 
pas les méthodes de changement.

Une constitution n’est pas en 
principe quelque chose d'intangi­
ble. ^ Ce serait une absurdité. 
Un Etal n'a pas le droit de lier 
les générations futures. Si on 
prétend qu’une constitution est 
intangible et si on persiste . 
laisser subsister telle quelle, on 
s expose a ce que tout soit brisé 
dans une révolution.

Mais il y a des 1 ormes, des pro­
cédures, des délais a prévoir.

H faut que le changement ne 
soit pas trop facile : ce ne se­
rait pas une garantie d'ordre. Il 
ne faut pas qu’il soit trop difficile; 
ce serait un obstacle au progrès

Le Canada devrait avoir l'ou­
tillage necessaire pour amender 
sa constitution.

Les provinces doivent-elles 
être consultées? Il y a sur ce 
point divergence d’opinions II 
semble bien qu’une méthode sû­
re serait la suivante ; Tout a- 
mendement devrait être adopte 
par les deux-tiers des membres 
de la Chambre, puis soumis aux 
provinces : les questions essen­
tielles, droits aes minorités, 
droits scolaires, exigeraient le 
consentement unanime des pro­
vinces, on se contenterait de I ad­
hésion de la majorité pour les 
autres questions.

Cette méthode serait une meil­
leure garantie des droits et du 
progrès national que toutes les 
garanties présentes. Les problè­
mes du XXe siècle doivent être 
résolus suivant les exigences des 
temps que nous vivons Ce n’é- 
tait pas l’idce des hommes de 
18ti7 de nous enchaîner au passe.

uirectivea économiques : Ce
domaine prime tous les au lies. 11 
a dominé la guerre et la politique

On crie de toutes parts : “Don­
nez-nous des marchés".

Pour ce qui concerne la classe 
agricole, il faut souhaiter voir 
giandir l’emprise de la terre. Pous­
sons a ia conquête du sol. Pour ce­
la : qu à l’école primaire soient en­
seignés les rudiments de 1 agro­
nomie : qu'on développé le goût de 
la terre — poussons a la colonisa­
tion, car celui qui tient au sol tient 
doublement à la patrie—: dévelop­
pons les moyens de culture; élar­
gissons le champ de la spécialisa­
tion, formons des cadres expéri­
mentés qui multiplieront leurs ser­
vices pour les cultivateurs.

En matière d'épargne et d'uti­
lisation du capital, formons des 
chefs L'intérêt ne suit pas tou­
jours la même ligne que le patrio­
tisme, mais il faut autant que pos-. 
sible accorder aux nôtres notre 
clientèle Kn développant chez, 
nous et chez les nôtres le sens des 
affaires, nous créerons des spécia­
listes du capital.

Directives sociales.. En ce do- 
maine, élargiasona l'éducation, en 
lui attribuant comme idéal l'en­
semble des connaissances : orien­
tons notre peuple dans le sens de 
nos origines, de la vraie tradition; 
voyons à re qu'il transmettre aux 
générations futures, ’es caractéris­
tiques de notre . ace latine et fran­
çaise. et catholique; ajoutons par 
voie de spécialisation les connais­
sances modernes, toutes les tech­
niques

Il existe chez, nous une habitu­
de de mollesse intellectuelle qu'il 
faut vaincre par une discipline à 
base d'ambition et de dignité II 
faut parvenir à développer chez 
le citoyen l'orgueil d'être un hom­
me capable de penser.

Faisons pénétrer le sentiment du 
devoir civique II existe un pré­
cepte moral do probité collective 
qu'il faut inculquer dans les âmes.

Occupons-nous des fonctions pu­
bliques d'administration. C'est une 
obligation pour toute le monde, 
dans une certaine mesure. Un 
pays, pour sa bonne administra­
tion. requiert toutes les forces vi­
ves des meilleurs hommes de la 
race. Un citoyen ne doit pas mé­
priser la politique. Si cette poli­
tique est vulgaire, on doit la chan­
ger. Ceux qui la trouvent telle ont 
le devoir de s'y mêler pour assai­
nir l'atmosphère. Ils portent en 
cela comme en toutes choses la 
responsabilité du mal qu'ils n’ont 
pas essayé d'empêcher

L’homme public est le mandatai­
re du peuple, de ses concitoyen*. 
Nous faisons gloire aux ancêtres 
de nous avoir acquis le respect de 
nas droits. C'e<t une grande gloi­
re encore aujourd'hui d'en assu­
rer le maintien. Une démocratie 
comme la nôtre a besoin des meil­
leures valeurs. L'incompétence 
inerte est un mal ; l’incompéten- 
•e riéehainée aboutit à des désas­
tres Notre devoir est de former 
des compétences et de les mêler 
à toutes nos activités nationales.

L’avenir est entre les mains du 
présent

Le Dr L-J. Moreault, maire de' 
Rimouski, a remercié le conféren­
cier.

*
41 pronriétês au 
!ac St-Ch?rl®* ont 
coûté à la ville

P. O'Sullivan 
J Chalifour 
Mme J. Vaillancourt 
J. Rhéaume 
O. Bédard 
Mme T. McKeown 
Mme T. McKeown 
H. Gale
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fl—Quelle est l'évaluation mu­

nicipale partielle de tous les ter­
ra uis, lots ou parties de lots qui 
ont été achetés par la Ville'*

Kep.: $8,129.28.
11. — A date, quelle est la va­

leur commerciale des lots ou 
parties de lots non achetés, mais 
qui devront l etre en vue au bar­
rage ?

uop. Non en mesure de le dire, i
12. — La Vihe a-t-elle fa t ues 

mesuroments ainsi que des esti­
mes des chemins a iclaire sur 
Plusieurs mines de parcours au- 
lOtu nu Lac ïst-Charies ci de Sto- 
nctiam ?

nep. Non
18 uans l'affirmative, quel

en lut le coût ?
Hep. --------------- -
,,f Est-il a la connaissance

nu Lonsoil ou du Coînitc que piU- 
sieurs propriétés achetées ci 
payees par ia ville seront cnco- 
ie une nuisance apres ies rehaus­
sements du barrage ? 

iiep Non.
la. t>i oui, quelles sont-elles’ 

et quels sont tes noms des prupiie- 
taires ?

Hep ------------ -—
Y a-t-il des camps qui 

devaient être ueménagés en lajj 
et qui ne le sont pas encore ? 

hep. Oui.
U. — bi oui, quels sont 

noms des proprietaires 7 
itep. m. Ai mur ôi-Jacques.
18 — Quel est lestime id,t pour 

le grand nettoyage complet des 
deux Les bt-Lnai jcs, aes nvièies 
Huron, Mcrvec, bavard et Lau­
gh r en ?

Hep. Il n'y en a pas. 
ffl- — ^ a-t-n eu un estime de 

fait pour qu une clôture convena­
ble soit laite sur tout ie parcours 
de* terrains achetés par la Vine 7 

Kep. Non.
2U. - i a-t-il un montant d ar­

gents prevu ou garde pour les ac­
tions en dommage* apres que Je 
barrages sera fan, et ceci a partir 
du 2eme Lac bt-Lharles 7 

Kep. Non.
21. bi oui, que; est le mon­

tant 7 
Kep

les

Les techniciens 
agricoles ont eu 
une belle réunion

rruarder aLes parents réfléchis : 1 — Habituent le» enfant» 
gauche puis à droite avant de traverser la rue

~. Munirent aux enfant» qu'il faut se conformer aux indications 
de l'agent et obéir aux signaux de la circulation.

3.—Apprennent aux enfants a jouer en de» endroit» sur». — non 
dans la rue.

*•—Enseignent aux aine» a r'occiiper de leurs cadets.
5.—Donnent l’exemple de la prudence a leurs enfants.

PUBLIE SOUS LES AUSPICES DL LA LIGUE DL SECURITE 
DE LA PRO VINCI DE Q| EBEC

<Suite de 1» troisième rafcr>
Rcp Pr-prielaire» Superficie

Dam* 'r' n M Hudon O 70 arp 
J. Mc Cunc 75.00 •
Mm' R -I Seifeit 4 00 ••
P.-G. Auclair 7 48 "
L.-P Vrrret 10.17 "
R Redard 7 50 ”
\ Martineau 2 25 “
F Ribaud 13 84 "
Dr J. Vallee 0 18 "
.t -A Lapointe 0 26 “
.T RnbitaiHr 0.21
L. Soucy ' n 18 •*
,Î.-B. Titidel 0.20 ’•
.Î.-Rte Rhéaume R 42 "
Mme W McKee 121 5 “
Suce. F,d Laliberté 95 2 "

i
“ “ ni"
“ ’’ 2.2
“ 2.0 “.. .. )3

Mme Prévost 5.4 “
R. Deacres 15.0 “
Mme MeKcc 67.5 "
J. McCune 66 4 “
J. Laughrin 15.8 "
Dr A. Brouss< au 3960 pds

j G. Morrow 8 75 arp
A Morgan 2 67 "
G Morgan 0.26 “
Dr A Riousseau 0 07 "
Gaud Drolet 0 30 "
Mlles Sutherland 0 04 "
P. O'Sullivan 0.30 "

22 — Combien de fois ies ni­
veaux tnt-ils etc pris autour du 
Lac st-Chai les et ues terrains de­
vant servir aux rehaussements du 
Lac ?

Kep. Une fois autour du Lac St- 
Chanes et pour le bornage des 
terrains achètes.

23 — Quel a été le coût à cha­
que fois, avec les dates 7

Rép. $9,586.00. Années 1030- 
1931-1932

24 Y a-t-il des proprietaires 
qui dans leurs options se sont re­
sort és leurs droits riverains?

Rep. Oui.
25 - Si oui, pour ?
Kep. Pour 1 accès au Lac.
26 — A quel niveau, la ville 

achole-t-el!e les propriétés pour 
le réhausaement du Lac St-Cnar- 
les.

Kép à la cote 497.50.
27 — Quel est le niveau que 

leau atteint durant les inonda­
tions du printemps et de l'au om- 
ne. surtout au 2eme Lac St-C:iar- 
les, à la rivière des Durons et jus­
qu'au pont Dundas, ainsi que dans 
le moment actuel, c'est-à-dire sans 
barrage ?

Rep. Aux inondations du prin­
temps 1033, le niveau de lean a 
atteint les cotes suivantes ;

Au Pont Delage 496 55
Riv. Huron, (près du pont

Dundas) 509.36
2ème Lac St-Charles 497.09
Pont Delage (le 11 novem­

bre 1934» 490.00

28 — Quel montant a-t-il été 
dépense a même les $400,000.00 
depuis le commencement pour 
tous les travaux d'arpentage, de 
nivelage. etc ?

Rép $9.586 00.
29. — Quel montant a-t-il etc 

payé pour les évaluations, évalua­
teurs, témoins de cour. etc. ?

Rep. $10.266.95.
30. Combien coûterait le 

barrage, comprenant tous les 
achats faits, les dépenses qui en 
ont découlé ? Donner le total

Rep $225.000.00.
31. — Combien coûterait a ia 

Ville la réparation des tuyaux ou 
se trouvent les fuites d'eau 0

R/p. Le coût dépendrait du 
nombre de fuites trouvées et de 
leur location, ce que personne ne 
connaît présentement.

32 — Que coûterait la location 
ou l’achat d’un pitomètre ?

Rep La location d’un pitometre 
serait de $25.00 par jour et l'achat 
du même instrument serait de $1,- 
'17'» lin

33 Quelle serait l’économie 
réalisée ’’

Rép f,’économie realisce serait 
la différence entre le coût du bar- 
iagc cl le coût de la recherche et 
de la réparation des fuites trou­
vées ou l’inverse.

34 Une fois le barrage cons­
truit. les ingénieurs peuvent-ils 
nous dire si cela ne serait pas de 
nature à favoriser la construc­
tion d’un filtic et a augmentei la 
quantité de chlore ?

Rép T,a construction du barrage 
ne favorisera en aucune façon la 
construction d un filtre ni n'aug­
mentera la quantité de chlore

35. Une fois les réparations 
de tuyaux faites, quelle économie 
d'eau la ville fcralt-cllc quotidien­
nement 7

Rép Cette economic dépendra 
du nombre de fuites trouvées et 
de la quantité d'eau perdue pa> 
ces fuites

Kn plus du crédit agricole ma­
tériel qui m* présente sous diver­
ses formes erédii personnel,1 
crédit réel, erédil à eourl, à 
moyen el a long terme, il \ a le 
credit agricole moral. (> der-. 
nier, la province de Québec en I

Le Roi approuve 
le travail de la 
Ligue canadienne

L bon M. Ernest Lapointe, pré­
sident de la Ligue Canadienne 
pour la Société des Nations, a 
exposé a Sa Majesté le Rot Geor­
ges Y le programme des travaux 
ue la Ligue, cet hiver. Le souve­
rain anglais s’est empresse d ap­
prouver le travail qu'accompiit 
la Ligue, en cablant le message , 
suivant :

SANDRINGHAM,

Monsieur Ernest LAPOINTE.

Prcmdont de In Lipto’ Canadien- 
ne pour la Sorter r ries Nations 
rue \\ ellington, Ottawa

J'ai appris avec plaisir et j’ap­
prouve le travail qu'accomplit la 
Ligue Canadienne pour la So­
ciété des Nations en répandant h* 
connaissance des idéals et de 
l'oeuvre de la Société des Na­
tions. Il est essentiel a l'avance­
ment de la paix et de la coope­
ration parmi les peuples, que l'o­
pinion publique dans tous les 

pays, comprenne parfaitement et 
apprécie a sa juste valeur le tra­
vail que comporte pour la So­
ciété des Nations, la tâche de 
maintenir la paix el l'ordre dans 
le monde, par une action collec­
tive internationale. Les peuples 
de l'Empire britannique ont dé­
jà porté et continuent de porter 
une large part du fardeau de 
cette oeuvre et je souhaite tout 
le succès possible a la Ligue Ca­
nadienne pour la Société des Na­
tions. dans l’execution de ses pro­
jets pour cet hiver.

GEORGE R l.

Sa Majesté répondait ainsi a 
l'adresse suivante présentée par 
M Lapointe

A SA MAJESTE LE ROI

Consciente du hrsoin universel 
de réflexion sérieuse et sincère 
sur le problème do maintenir la

Caix et la sécurité dans l'assem- 
lée des nations.
Convaincu que la sécurité per­

manente de l’Empire et de la 
Communauté des nations britan­
niques ne se réa.isera que pur un 
système collectif fonde su: ies 
principes de coopération, d'ar­
bitrage et de justice sociale, lois 
que présentés par le Pavie de la 
Snc;Cîo des Na' ns et ïo Patio 
de Paris, et

Crovant qu une conünbutmn 
spéciale a l’édification de la paix 
sur ces fondements se trouve 
dans l’esprit d’amitié et d'èq iite 
qui existe entre les nations bri­
tanniques,

l.a Ligue Canadienne pour In 
Société des Nations réitéré hum­
blement le témoignage de la 
loyauté constante et affectueuse 
de ses membres envers Sa Ma- 
j-’slé le Roi. et

A l'honneur de recommander a 
sr>n approbation son projet de 
continuer, avec une énergie m- 
\e!lc, pendant l’hiver prochain, 
sa campagne pour l'avancement 
de la paix et de 1 entente parmi 
le* peuples, en répandant la < m- 
naissancc de l’organisa non m >n- 
diale et de l'intordépendar < le> 
peuples, et en développant, dans 
tout le Canada, une opinion pu­
blique vigilante et bien rensei­
gnée, par l'étude et la discussion 
des problèmes d'actualité.

Ernest LAPOINTE

jouil non seulement dans le Do­
minion, mais à l’étranger, par­
ce que sa classe agricole reste 
attachée à In terre et qu’elle evo- 
Ine cnnsluiunuMU dans le sens 
du progrès et de ragricullure 
scientifique.

SERVICE DES SIGNAUX
Cfl l-BKC in nmrmhrr, 19Î4 .1 h pm

St-.lfan lO.. 14 — In 2 p.m. Rose 
i-a.st> Descciulant 9 20 a Pencarrou 
9.30 a Pcndden. 1 30 p Lido 1 4:> p 
Cairnesk

K® aux (Jiuos 3) — Nuageux e»! 
Dom viKi.tnt 10 20 a Farnortb.

Cap Saumon B2 Clair, nord Des­
cendant 12 30 p r.i Letltia

Pte-au-Pei*. iôs C'Lir. raline 
Peut Meus. 179 — Clair, ouest 
Matane 202 - Nuageux ouest Mon­

tant midi Barge
Riv.-A-la-Martre 263 Nuageux

fort nord-ouest
Cap Magdeleine. 299 Nuageux

nord-ouest.
P'** à la Renomme* Nuageux

nord-ouest
Pif a la Renommée — Clair fort 

nord-ouest Montant 10 20 a Colboine 
Cap des Rosiers .154 - Clair, nord
Pie Maquereau. *09 - Clair, ouest 
Pie de l Oufi.» 332 Nuageux, fort 

nord-ouest
Pointe Chaude *44 Nuageux

nord-oue*t
Pointe Tupper VR] Nuageux

nord-ouest
Pointe Amour o;r Nuageux cal­

me.
BelV-lsie, 739 Neigeux sud

MONTH F M X Ql KRFr

l-ongue Pointe 134 Nuageux fort 
est.

Cap St-Mtehe!, 123 — Nuageux, nord-
est

Bellmouth. lin Nuageux, nord- 
est

Sorti. 100 Nuageux nord-est
Hullman T'artbess Si Tov arrivé a 
midi Descendant 12 13 pm Reran C 
G. S Saurel arrivé R* 35 am

Trou-Rivieres. 65 - Nuageux, nord
C G S Be’!reliasse arrivf 1130 ^ m 
DeRcendant 1 25 p m Ashworth 2 10 p 
C G S Bcllechasse parti 1 45 p Au­
gust.

Pte Citrouille. 55 Nuageux nord- 
est Montant 11 23 a Remorqueur Lord 
Strathcona

St-Jean 45 Nuageux nord-est 
Montant 2 33 p Manlstr. 2 20 p Gaspe 
County Descendant 2 4*1 p Selvt«tan 

Grondines. 41 Nuageux nord-est 
Montant ! 30 p C G S Deter to: ‘•.50 a 
CG S. Fiontenae A* Tou D* srendant 
12 37 p Manehestei Regiment 

St-Nleola* 12 Nuageux, est Des­
cendant 2 25 P RegulUs

Quebec - Nuageux, nord-ext < G 
S Mardep remorquant l ovri Tiavei- 
se Lightship arrivé t p m Descendant 
1130 Lido 12 10 p * airnesk 12.30 p 
Heroy Lethbridge aritve descendant 
12 50 p Miron l. & Brant County ar­
rivé 150 p.m

Ol KSI nr MONTH* M

Diekinsons tending Nuageux
est Descendant 1 30 p.m Ktngdoc 2 
p Ganandoc

Cornwall R2 Descendant t 15 p 
VVevhiirn. 2 2<» p Knowllon.

Coteau Landing. 33 Descendant 1 - 
20 p Rritamete

Pnhite Cascade» tl — Descendant 
2)0 p.m J Prntt * Pr'er Campbell 

Lachtne 3 Descendant 10 ♦<• a 
Redcloud

DKRNIFRt RM RI

St-.tean ÏO. 14 Montant 2.25 p 
CCS Druid Dc-cendant 2 15 p Hr- 
roy

Petit Mens 179 Montant 2pm
Bulkarier.

— *---------

Nominations au 
Can,- National
MONTREAL. 1. D'apros un 

article paru dans lp numéro de 
décembre, du Canadian National 
Railway» Magazine. MM A-.1 
Hill, chef du personnel, S-W 
Fairweatlier, direrteui du bureau 
technique el T -H Couper, ont rte 
élus directeurs du service du nou­
veau fonds de pension.

M D -G. Grant, vice-président, 
directeur du service de la finan­
ce du Canadien National, a etc é- 
lu président du comité du nou­
veau fonds de pension. Ceux-ci re­
présentent la compagnie tandis que

BEDARDI
E

FOURRURES
I! f*l r«senu«*t pour 
avoir une bonn** 
apparence que votre 
manteau *ott de 
qualité, d'un beau 
uni et t’tdéric Re­
dard est tout quali­
fié pour re genre 
fT ouvrage

l'I.DERIC BEDARD 
244. Richelieu Tél. : 3-4892

Mercredi, le 28 novembre der­
nier. M. E. Brisebois, agronome 
regional pour le district No 4, ré­
unissait à son bureau, a St-Ro- 
muald, tous les techniciens qui 
travaillent sous son égide. Tous 
se sont fait un devoir de se rendre 
a 1 invitation qui leur avait été 
faite quelques jours auparavant

Le programme de la journée 
était très chargé; alors il fallait 
se mettre à la besogne de bonne 
heures et c’est ce qui se fit car a 
neuf heures la discussion com­
mençait déjà à s'animer.

Après avoir recueilli les sugges­
tions personnelles de chacun des 
agronomes de comté, M. Brisebois 
ouvrit pour de bon la séance en 
donnant le* grandes lignes des su­
jets à étudier I! se fit d'excel­
lent travail pendant toute ta *na- 
; | tee rn éclaircissant, certaines 
politiqjue» et en adressant de* ré­
clamations que M Brisebois ira 
présenter à Québec, dan» l'intérêt 
des cultivateurs de son district, 
lors du congrès des Agronomes ré­
gionaux qui sera tenu nu commen­
cement de décemhre

Le dîner se prit à la hâte, car 
tous brûlaient du désir d entendre 
M. J -H Lavoie, chef du Service 
de l'Horticulture, qui avait promis 
de venir les rencontrer.

Il serait de trop de s'attarder 
ici a faire la renommée du distin­
gué visiteur, car de simples paro­
les quelqu’éloquentcs soient-elles, 
feraient bien piètre mine à côtés 
des faits si nombreux qui. semés 
ici et là à travers toute la provin­
ce. sont autant de facteur qui font 
ressortir d’une manière très frap­
pante le mérite incontestable de 
oet homme, qui est à juste titre 
le Chef du Service de î'Horticu - 
turel

Monsieur Brisebois présenta 
l'orateur qui se leva immédiate­
ment pour entamer son sujet, mats 
sur les instances de l'assistance,, 
il reprit son siege, afin de nous 
causer plu* familièrement et aussi 
pius longuement, au grand avan­
tage de tous.

11 faudrait être téméraire pour 
essayer de résumer dans l’espace 
qui nous est alloué la somme de 
renseignements pratique et théo­
riques qui nous ont été servis à 
jet continu par ce maître en hor­
ticulture et en chimie des sols.

Monsieur l'agronome regional 
remercia chaleureusement Mon­
sieur Lavoie de sa magnifique 
conference et lui exprima au nom 
de tous le désir de rencontrer plu.- 
souvent, si c’était possible, les 
chefs des differents services, afin 
de mieux se tenir au courant de 
toutes les nouvelles theories et 
politiques que nécessitent les be­
soins actuels.

En terminant Monsieur Bnse- 
bois assura à Monsieur Lavoie 
que dés le printemps prochain u- 
ne campagne sera faite dans le 
comté de Lévis en faveur de l'hor­
ticulture et tout partiruhèiemrnt 
des pi-1 its fruits

Dr RENE PLAMONDON
EX-ELEVE DES HOPITAUX DE PARIS

SPECIALITE • MALADIES VENERIENNES 
«I hWinkllb . maladies de la peau

15, Rue Lacroix
en far* *1* la 
Gare (.MON Té!.: 2-3052

M.H.Herder Un plaidoyer 
compte 70 ans de M. Bracken

Exposition agricole 
dans Dorchester

1. exposition <1* !» Société rl'Agncul- 
ture de PorchcMn Division A » etr 
tenue a Ste-HcnMtne le 23 »t>ût 1934 

L'exposition fut precede* d'une 
grand'mes>e chantée dans !‘eglt»c de 
la paroisse de Ste-Hencdtne aux In- 
tenilmv» des membres de cette socié­
té. au nombre de 20»

Cette journée agricole tut favorisée 
par une très belle temperature et le 
succès fut ire» considérable

t 'exposition ot»it sous la direction 
de M P-A Brunelle agronome de la 
division A. du comté de Dorchester et 
des directeurs de cette société Une 
amelioration considerable n ete re­
morquée dan* les troupeaux de cette 
partie du comte.

En plus des prix réguliers offerts 
pot cette société, et qu’il serait trop 
long d'enumérei, quelques prix spé­
ciaux furent distribues, aux heureux 
gagnants, comme suit

Une médaille gracieusement olfer'e 
par le» Prévoy ants du Canada pour la 
meilleure vache exposée et tnentee par 
M Léo Garon de St-Bernard 

Quelques volumes intitulés ’Eleva­
ge rationnel des animaux de la (et me", 
put le Révérend Frère Isidore OCR 
de l’Institut Agricole d'Oka volume 7 
et ’’ta;» Bovins' , furent distribués aux 
mentants suivant- M 1 co Garon St- 
Bernard. M Alphonse Dallalre Ste- 
Henédine Mme <"\’llle Duquel Ste- 
Clafo MM Jean I.ent’cux. St-Ber- 
nard. Alfred Lavaltee. Sto-Claire. J - 
Alphonse Beaudoin Ste-Hénédlne. Jo­
seph Nadenu. S'r-Hcncdtne 

Ces volumes de première importan­
ce et ues appréciés des méritant», et 
de toute la ela »e agricole auront cer­
tainement leurs repercussion» lor» de 
ta prochaine exposition agricole de la 
division A du comté de Dorchester 

(Signe, Oser DERI-OIS 
Sec -Tre». So< d'Agrtculturc 

Division A 
Frampton Onrch

Mouxinir llmimnn Herilvr, L- 
tliletir Punlifiral, chef de,la <•••- 
lébiv maison il'tûlition Herder a 
I ribourg-en-Brisgau, a célébré, le 
It novembre 19.14, son Tile anni­
versaire de naissance.

En maison Herder, fondée en 
IXlU, par son grand-père Barthé­
lemy, agrandie par son père. 
Ilci^imin, est devenue une fir­
me mondiale sous l'arluel direc­
teur. ('.'est sous sa direction que 
naquirent les nouvelle» succur­
sales de Berlin, Londres, Home el 
Barcelone. En 1912, il dota l’eta­
blissement de Fribourg de bâti­
ments vastes et modernes.

La maison Herder édite dans 
presque toute» les branches ‘lu 
savoir. Elle s’efforce de répandre 
les verilés éternelles H lotit le 
grand trésor de la vie de l'esprit. 
Elle lâche même de les rendre 
ac$'i-iblés aux non-intellectuels 
Elle a su s'adapter aux besoins 
des temps, et a publié ainsi des 
miHiers d’oeuvres littéraires, 
flout un grand nombre en latin, 
en anglais, en espagnol, ete. 
Beuueoup firent époque. Nous 
nous bornons à mentionner l’cu- 
' re maîtresse de la maison Her­
der, qui consiste en * mq grandes 
encyclopédies en plusieurs vo­
lumes. Ee irand Herder", par­
mi elles, ipii se compose de trei­
ze volumes, s’esi acquis une ré- 
pulatioi) universelle.

-----------------* — —

L’incinérateur
Voici le texte de U resolution adop­

tee cr«. Jours dernier* pur la Gigue 
ries citoyen» de St-Frangoû d'A.-stae 
A pi opos de l’incineraieu!

A une assemblée generale de la Li­
eue de» Citoyen* rie St-Françol» d As- 
* --c tenue le 2» rwvembre 1934 1» re­
solution suivante » été voter et adop­
tee ,

ATTENDU que U question de l'en- 
lèvement des vidange- o-t vitale pour 
les contribuables de Quebec

ATTENDU que la construction d'un 
incinérateur s'impose dan* l'Intérêt de 
tous le* contribuables du quartier, sur­
tout a, point de vue de l'h glénc o* 
de la v a’eur immobilière

ATTENDU mie la rite de Quehe 
serait dan* l'obligation d emprunte! 
un fort montant pour cette construc­
tion .

ATTENDU que des soumission* de­
vraient être demandée*. »an* engage- 
ment de la part de la ville .

ATTENDU que chaque noumitwion- 
naire devrait soumissionne: suivant les 
plan* et devis précts fournis pat la 
tille pout un Incinérateur dune capa­
cité spécifique et d'une qualité deter- 
mmoe pour une population de 200 nno 
Ame* et ce dans un endroit rentrai 
propriété de la cite de Quebec e* loue 
pai cr’to dernière ,

ATTENDU que la ville devrait gar- 
dei un montant pour la collection des 
taxe et vidange» pour la perte de 
taxe*

ATTENDU que la soumissionnaire 
devrait defrayer toutes les dépenses a 
sa charge ;

ATTENDU que l'incinérateur devrait 
être hAil dan» les limites de la cite de 
Québec .

ATTENDU que le materiel actuel de 
la ville devrait être acheté a s» va- 
leur reelle par l’entrepreneur et ce au 
dire d expert* ,

ATTENDU que le- lots concernant le 
aalatrr de* ouvriers devraient être 
respectées .

ATTENDU que l’entrepreneur de­
vrait offitr des garanties absolue» d au 
moins $25 000 pour cette entreprise

ATTENDU que i'Inctnèrateur déviait 
être construit dan une tin 'te de tentp.- 
ftxée à partir de la passation du con­
trat ;

ATTENDU que la Ligue de- ci

MONTREAL, E — La ieslau> 
ration de- regions de l'ouest ca­
nadien affectées par la sechercsse, 
n’est plus une question humani­
taire mais un problème économi­
que d'une importance vitale pour 
I avenir du Canada", a dit l'hon. 
John Brarken, Premier Mimstr* 
du Manitoba, hier.

M Bracken a déclaré qu'il fal­
lait remédier à cette situation le 
plus tôt possible "Il vaut mieux 
prévenir que guérir, a-t-il dit Le* 
conditions s'amélioreront avec le 
tetnp». il n’y a aucun doute Le» 
région affectées par la sécheretise 
produiront encore mais d'un autre 
côté, elles connaîtront encore des 
périodes de sécheresse C’est a 
nous de nous preparer pour ces an­
nées."

Le Premier Ministre mamtobain 
a déclaré que le pays ne peut pan 
indéfiniment continuer de payer 
d* s secours aux populations affec­
tées par la disette. "Les secours 
distribués aux populations de ce» 
regions ne sont qu'un expédient 
et nous devons mettre à exécution 
un programme de restauration qui 
sera permanent Nous ne pouvons 
plus prendre le risque d'avoir re- 
cours à des mesures aléatoires", 
toyen» de St-Frantow d Amisc • inté­

rêt A la dWpartUon du dépotoir .
ATTENDU que le coût de 'enleve­

ment de» vidange» ne doit pa» êir# 
plu» Move qu actuellement ;

Il cm en conséquence» propose par 
Eugène Marquis, secondé par D -Oon 
Lang loi* que les soumission» aolent 
demande,.* A tou» le* citoyen» »vndi- 
rats ou des pour la construction’d'un 
incinérateur .ulvant le* condition» et- 
des u» A condition que te dit inciné­
rateur et #e» dépendance» soient re­
mis en pleine piopriéte suivant un de- 
lai .pêclfié au contrat t la cite de 
Quebec Que copie de» présente» *ol« 
..d', -,o a a cite de Québec alnai 
qu’aux journaux pour publication 
VRAIE COPIE

Uharles-C GAMACHE 
secrétaire

Nombre de personnes n'nche- 
leni p.ix de fruit», prétendun! 
qm- cela retient trop cher. M;ii* 
à tout considérer, les fruil» sont 
moins coûteux que les remèelc», 
et leur consommation régulière 
permel souvent de se passer de 
médicaments. Il est plu» agréable 
d'absorber du fer en eroquaut 
une pomme savoureuse que d'en 
aeheler n la pharmacie sous for­
me de remède» plus ou moins 
.•mers.

I
CHASSEURS ! 
TRAPPEURS !

Vous êtes »ùrs de la 
classification juste de 
vos peaux à fournir», 
et de bons p ix corres­
pondants, chez J.-B 
Laliberté (limitée).

Demandez nos carte» 
d'envoi par a poste

Voua recevez notre 
chèque avec nos offres 
détaillées. prompte­
ment.

Vos peaux sont bien 
gardées, et retournée* 
n demande, dans le* 
dix joura de la ecep- 
tion.

J. B. LALIBERTE,
(limitée)

145, rue St-Joseph 
Qurber

les employes veront représentés 
par MM R -J Talion, président 
rie la section No 4 des employés 
de chemins de fer. B.-L. Daly, 
president général de l’union des 
conducteurs de chemins de fer et 
W.-G. Graham, président général 
de l’union des chauffeurs de lo­
comotives. de mécaniciens et d'in- 
eênieurx Le surintendant du ser­
vice du fonds de pension sera en 
même temps le secrétaire du co­
mité

Ee comité tiendra sa première 
réunion à Montréal au commence­
ment de décembre

FOURRURES VERTES 
10,000 Renards Argentés

Nous somme:- acheteu::- pour 10,000 renards argentes Aus»i 
;cs fourrure» verte» de toutes sortes pour lesquelles nous paie­
rons 'es plu» hauts prix Nous donnerons une attention toute 
-pe* île aux envoi» par Malle .Nous vus enver. on» un man­
dat de Post* el attendrons 10 jours avant de mettre le» four­
rures en stock

P.-A. ALAIN
77 79 DE L'EGLISE QUEBEC

i:

AUX TRAPPEURS
Nous nrhelon» le» 
r»t* musqué* du 
printemps en gran­
de» quantités

au»*l

PEAUX VERTES 
DE TOUTES SORTES

Classement honnête

‘Holt, Qenfrew&Co.
iimilfft

35. rue Buade, Quebec

Ot GVt PIIOTKGF.Z V4*S

ENFANTS rO\TRE I.A

COQUELUCHE 
et le CROUPE

IVoinet-leur nmplemen» rie is Misiur» Burkle» srrr une quantité égale 
de miel. Non* mt** siirpn» et charme d* voir avec quelle rapidité le# 
terrible# quinte# de Ion* «croni »onl»gec#. le# vonmsrmenti réduit» el 
• nnvent même arrête». H en e»t de meme du croupe, l.a Mixture Buckler 
soulage presque ut«tajiianemeni ia congestion el la ron«triftion du 
l«r»nx. «pré* quoi le petn malade ne larde pa» i s'endormir. I a Mixture 
Burkle# r»t différente elle e»t iu-n supérieure i (ont ce que ron# »»ee 
pii e»»x\er contre la lou*. le rhume, la grippe ei la bronchite. Hcfti«e* 
le# substitution*, l.a Mixture HurLIey e#t vendue partout. u *#

Agit Comme l'F.clair, l ne Seule Gorgée le Prouve

RUCKLE Y C
■ Mê0, mixture a#

U REMEDE.P0UR LA TOUX ET LE RHUME QUI SE VEND LE PLUS AU CANADA
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AUJOURD'HUI
S. KLOI, tvrqur et confesseur.

Nouvelles de Lévis.

» J x_ _

AHSVTF HF.I'BF«
'’P A»»»mptlonl«te» ; Railllqar i 

Ovarrill*.

Un premier pas vers la 
réalisation d’un projet 

d’incinérateur à Québec
S«mr4l. I Atermbre («U
I.rrer âa «slrll ------ 7.IÎ
( ourh.r du t«Uil------ «,lï
•-•ver d» U lunr ------ J.SÎ
( ourhrr itr U lur.»------  l n»

N«uvrllf Ion». I* «. * n h ZA m du .«ir 
Pr»mtAT quartier, le 13. à S h. 52 m du 

matin.
Pleine lune le 21». k X h. M m du totr 
flernier quartier, le 2A. à » h fl* m. du 

»«lr.
I r-MPEBATI BP 

Ma» M» Min XX

Madame Nazaire Bégin 
est décédée à Lewiston.

cil- i»,;* - < ,_ _ . . , de la 'ilJp d inspecter les endroits qui pourraient permettre l'établis-
tue était agee de 79 ans.—Son epoux était un ancien mar- 8rin,*‘"t. dun s-vstPn,P d'incinération des vidanges dans les limites de la

cite. ( est un pas important vers la réalisation du nroiet uue I on dis-

L’Action Libérale 
Nationale à Levis

Sur les instances de l'échevin Alberic Ncreati et de l’echevin 
.ouïs Ferland. le comité executif a donne instruction aux ingénieurs

chaud d. Villtmay.—M. Augustin Hardy t'alfaissi au a'rMiSii^'JvuIr “ pnk, w ,'#n "*
volant de son automobile. — Assemblée générait des 
Voyageurs demain.—Dans le deuil.

Forts vents 
pluie ou grPMl 
droits.

d’est,, nuageux, 
en certains en-

QUETE POUR

Mort de .Mme Vve Nazaire Be-

LES PAUVRES

paroisse afin de faire appel a

I.es ingénieurs examineront les lots qui pourraient etre utilisés 
pour I etablissement de l'incinérateur et ils feront ensuite rapport de 
leurs demarches au comité exécutif. On a déjà parle d'un emplace­
ment a la Fcinte-aux-Lièvres, et ce terrain sera examine tout comme 
les autres par les ingénieurs.

gin. Nous apprenons avec re- générosité dè.s citov«ns 'eiWavcilr ,nclne,'“tPur- citoyens demandaient également a la ville de 
gret la moit dune ancienne levt- de la Société St- Vincent de Paul firattage de certaines rues,
sienne. Madame veuve Nazaire de Lauzon

des
Hier soir au C onseil de Ville, on a lu des résolutions de la Ligue 

'** ^ PflS (IP St-t-rancoi* ClWssis#» oui ! ’Â t U H l rasa* n 4raneois d'Assise qui rérlamaient l’établissement 
« citoyens den 

certaines rues.

L'ACTION LIBERALE
L’Action Liberale Nationale 

tiendra une grande assemblée 
à I/évls, demain après-midi. 
Cette assemblée aura lieu à 
deux heures et demie, à la 
salie des exercices militaires. 
Ia*s orateurs seront : l'hon. M. 
Ernest Ouellet, conseiller le­
gislatif. M. Edouard Lacroix, 
députe de la Raure a la Cham­
bre des Communes, M. Léo­
nard Demers, le notaire Emile 
Roiteau. M. Gerald Cootc. M. 
Jacques Fincault et autres. 

---------- *-----------

Les secours aux colons 
seront payés en chèques

A partir d'aujourd’hui.—Las colons nécessiteux devront exe­
cutor des travaux sur leurs lots en échange des chèques 
qu'il recevront au début do chaque mois.—Dos abus se­
ront supprimés.

PAS DE “PITONS" A L'AVENIR

Offices du dimanche
LE DECEMBRE.DIMANCHE. 2 

1934
1er dim. de l'Avent. 1 cl., 

semi-double (violet). — Mes­
se du dim., sans GLORIA, 2e 
or. de Ste Bibiane. 3e or. 
DECS QCI, 4e or. comman­
dée. CREDO, preface de la 
Ste Trinité.

Vêpres du dim., mém. de S. 
François-Xavier (I V.) et de 
Ste Blblane (II V.).

Le cycliste 
devra payer 

une piastre

veuve Nazaire de Lauzon p_ur lui aider a venir 
Legin, née Alma Lachance, arri- en aide aux familles pauvres, cet 
veo hier a l/owistcn, Maine, à i*à- hiver On fera chaque semaine 
K1., ans- linP quête de ce genre et on

Mme Begin laisse pour pleurer compte sur la générosité de ceux 
sa perte, un fils : M. Pierre Be- qui peuvent donner, 
gin. doux filles : Mme Georges Gravement malade. Nous
Ducharrne (Corinne) et Mme Hec- apprenons la maladie grave de 
tor Samson (Aldonore). de Lewis- Mlle Juliette Carrier, fille de M 
ton. tous autrefois de Lévis. Elle et Mme Damase Carrier, de Ville- 
laisse auss! un gendre M. Jules may, qui a subi une operation ro- 
Beaudry et de nombreux petits- comment, a 1 Hôtel-Dieu de Lévis, 
enfants. Des complications rendent l'état

??e «etPn otait l'épouse de de Mlle Carrier très grave, 
feu Nazaire Bégin, autrefois corn- I nc bonne nouvelle pour les 
merçant a Lévis et marchand a sportsmen. Tous le-- amateurs 
\ ulemay. de hockey, de la rive sud. appren-

r.lle était la brlle-soour de M dront sans doute, avec joie, qu'a 
et Mme Désiré ‘Bégin, de Christ- l'avenir il y aura à la Pharmacie 
Roi et de Mme Vve Arthur I^aga- Dion, à L^vis. un dépôt de cartes 
ce. de Villemay.

Ses funérailles auront

612,394 élèves dans
nos écoles primaires

M, Ludger Faguy cite des chiffres très intéressants au cours 
d'une conférence devant les membres de la Société des 
Arts, Sciences et Lettres,—Un éloge du Système sco* 
taire de Belgique.

“ Quelques 
directives 

d’avenir 99

Tel est le Hire de I’interevsiinte 
conference prononcée à Ilimous- 
ki. par l'hon. M. Ernest Lapoin­
te, lundi soir.

UN TRIAGE DES APTITUDES Ad SKMINAIRl:

Le système du paiement des 
secours au moyen de chèques en­
tre en vigueur aujourd’hui même 
nu ministère de la colonisation, 
lairs du congrès qu'il a précidé 
à (Juébcc. l'honorable I rénée 
Vautrin a annoncé, on s’en sou-j 
vient, qu’il voulait mettre fin au 
régime des bons. Par lu suite, 
une lettre-circulaire de M. Louis- 
Arthur Richard avisait les ins­
pecteurs du departement que le 
régime des chèques prendrait ef­
fet le 1er décembre.

Kn vertu de la même décision 
tous les colons nécessiteux qui 
sont en étal de le faire devront 
exécuter des travaux sur leurs 
IoL en échange des chèques 
qu'ils rerevmnt du ministère de 
la colonisation. Ils pourront Ini- 
vailler aux abatis, faire du dé­
frichement additionnel et du

Cause remise au 
prochain terme

L» ville demandera tout probable­
ment a la législature le droit 
d’exiger une licence des 
prietaires de bicycles.

pro-

2 000 A QUEBEC

Conférencier devant la Société périeures, ou "high schools ". diri- 
ncs Arts. Sciences et léttrcs, M goes par un tota' de 23 035 insti.

, P°ur Sl.0ges. H^rves. pour toutes Ludger Faguy. registraire-adjoint tuteurs religieux et laïques Sans
Lewiston. Maine, lundi. Ie 3 dé- Québec C ,0r de nohnn^^T1. de . i Instructl«>n, ^ l’instruction soit obligatoire
cembro nrrtf’hair» i\ * -iquc, d dôclarô hict soir, que nos ôcol6s primaires comntpnt qo il dvdit

i .............

H perd connaissance 
lant. L'ambulance 
lie Aubert, de I>vis. 
lee hier après-midi, 
porter à St-Nicolas.
Hardy, de cct endroit, qui fut pris nent d’être plongés dans le deuil.
soudain d’un malaise au volant par la mort de leur fillette Gil- Belgique, pays très vieux situé au 
de son automobile, pendant qu'il bertc Michaud, arrivée hier, a pays ires vieux, situe au
passait à New-Liverpool. l’ége de 4 ans et 9 mois.

M. Hardy put se rendre prés du Des funérailles privées auront -col a ire s les plus pratiques de 
trottoir avant de perdre connais- heu cet après-midi, a 3 heures chacune des Lois. D’origine fran-
sance. On se porta à son secours Nous offrons à M et Mme Mi- çaise cl catholique p-.ur la plu- 
et on manda 1 ambulance de M chaud 1 expression de nos plus vi- part, comme nous de la province

de Québec, dit-il, les Belges sont 
plus que nous méthodiques.

Comme nous l'avons déjà an- fossoyage. Là ou le ministre veut 
lîoncé, l'hon. M. Ernest Lapomte vn venir c'est de tenir le colon 
a prononce récemment, a Rimous- nécessiteux occupé. Seule ma­
ki, une intéressante conférence Lidie peut le dispenser du tra- 

intitulée: “Quelques va'l exige en échange îles chè- 
directives d'avenir." L’ancien mi- ques.

Bien que la cause du Roi 
contre Nelson Phillips figure 
en tête du rôle pour la présen­
te session de la Cour du Banc 
du Roi. Il a été décidé hier 
qu’elle serait remise à la se», 
sion suivante. La Cour d'Ap- 
pel ne siège pas au cours du 
mois de janvier. Il ne sera 
donc pas question de cette 
cause célèbre avant le mol» de 
février. La Cour du Banr du 
Roi aura alors à juger du bien 
fondé de l’appel. Et si elle en 
vient à la conclusion que 1rs 
raisons pour en appeler du 
dernier verdict sont suffisan­
tes, elle ordonnera un nou­
veau procès qui n'aura lieu 
qu'au terme suivant deg As­
sises, soit en avril prochain.

L'honorable M. Vautrin veut 
egalement mettre fin aux abus 
qui se sont glissés avec le sys­
tème des bons, communément 
appelés "pitons". Plusieurs mar-

Mlle Claire
^ . ... Aubert, qui le transporta à sa de- vos sympathies
Des permis de circulation pour mPurp à st-Nicolas. En promenade.

le^coùt dTïl oo”seulement'*sî f de Corn- Couture, fille de M. Wilfrid Cou- dieux.’ seneux et économes de
ia Législature aVprou\e un amen- 7 T II'rs 'o.'ageurs de Corn- turc, de I^vis. est partie pour une leur temps. Ils visent dailleur

SiœrFS SrST—
paricment provmcaL 2‘u“ " S,•Mlch,, lk'1- »» "ombra

L'ëmisaion 4’un Ici permis (li- Au cours da »Ue réunion, on Ou nouveau à VIMrmav. . ' ^faTÎ’ua'îfrtMr'Ti
cence permettrait a la ville de procédera à l'élection des nou- C'est lundi soir. ' " ' ' 3 aUSS'' chcz
contrôler ce mode de locomotion veaux officiers pour !a prochaine les salles d 
tout comme les gouvernernent.'- des année et on organisera la quête que sera donné 
provinces peuvent contrôler la annuelle de "La Guignolee ". lan' de pommes
propriété des automobiies les Quete hebdomadaire a I^auzon. jeunes gen.'
lois de circulation. !— Comme la chose existe à Le- Christ-Roi

Lne telle licence est déjà im- v‘is. un grofipe de jeunes filles de L'admission sera de 35 sous 
posée aux cyclistes de piusieurs Lauzon ont commencé cette se- on aura droit à une douzaine 
grands centres canadiens, et elle marne à passer à domicile dans la pommes 
est recommandée particulièrement

nistre de la Justice a été présen­
té pur son condisciple d’il y a 45 
ans. le docteur Josue Pineault de 
cette ville.

“On prévoyait, dit le docteur.
que M Lapomte jouerait un rôle chauds, «ffirmc-t-on, ne sc fai- 

■ vi a>*ru$.i»a, une t‘l'oie nos important; nous connaissons tous xaienl pus faute d’exploiter le co-
Nolre concitoyen estime que la 1 .iules études commerciales et une -s<'' brillante carrière. Il a vu bien Ion. Or, on suif que ce dernier
ugique. pays très vieux, situé au ■ où’ pol>*technique |x>ur lesquel-1 du pays; il a fait la moitié du était obligé de vc procurer le né-

carrcfour de trois grandes nations, h s les contributions générales se'tour du monde; il est allé jusqu’en ccssaire chez des marchands
a„f.orbé_1_0.s.:rT'^thod?s ■ont élevées pendant le dernier Australie. A fréquenter tant déterminés. \vee le système des

exercice financier, au montant d'hommes, et à s’asseoir dans dos 
considérable de trente mitions de fauteuils qui ne son pas faits 
dollars environ. pour tout le inonde, il a acquis de

Notre province compte 30 dis- l'expérience."
•nets scolaires d'inspection, dont M Lapointe prend ensuite la 

stu- i'!) pour les catholiques et 11 pour parole au milieu des applaudisse-

IDEAL TAXIS Enrg.

chèques n encouragera 
deur de son choix.

Le minjstère de la colonisa­
tion adressera les chèques aux 
colons nécessiteux au debut de

:,:s protestants. Les inspecteurs ments. Il repasse scs souvenirs: les chaque mois. Les secours pour le 
i écoles urbaines sont au nombre salles du séminaire ont changé. n|0>s de décembre sont déjà en 

de 8 tandis qu’il y a 73 inspec- On ne discutait pas dans son temps route, 
leurs d'ecoles rurales. Ces der- la question do l'éclairage. Aucune 
mors sont survoillés par 8 inspec- commission n’étudiait le système 
P ;us régionaux. La moyenne des d'électricité. Il so demande ce 
rtnes est de 109 par district qu’est devenu le méchier C’était

AVIS
Nous Iniormons le public

3u« le numéro 2-1555 « fltfl 
lacontinu* et rempla,',- 

par le numéro
2-8281

Noua tenon.» fl a%prlir le 
pubile que nou* ne somme- 
pas responsables d'aucune 
dette contractée sans l'ap­
probation par signature 
d'un de» membre» nommes 
ct-dessou» qui sont main­
tenant le» seuls admin,» 
trateur*

Arthur Gagnon 
F.I/éar-Ludger Gagnon 
Ad)utor G.«gnon 
Dominique Dent*.

par les autontés policières de cha­
que ville qui pourraient mieux 
contrôler les vols et donner justi­
ce à tout le monde dans la resti­
tution des bicyclettes volées et re­
tracées.

On admet de plus, que le fait 
d'obliger les cyclistes à se procu­
rer une licence donnerait pleine 
justice aux personnes victimes 
d’accidents causés par des bicy­
clettes. Il arrive souvent qu’un

24 permis de 
construction 
ont été émis

Le choix des 
orateurs sera 

fait ce soir

quelle forme le talent prendra 
td plus tard chez un enfant bien 
de doué, et on lui aide à réaliser ce 

talent dans toute sa plenitude.
Ici. dans la province de Québec 

ajoute M. Faguy, nous ignoron< 
encore tout cela C'est une forme 
d'éducation bien trop savante, 
bien trop avancée surtout. Non- 
sommes encore bien jeunes, et 
nous nous débattons encore avr 
d'autres problèmes; avec de

sys-
emc scolaire actue' M Faguy a 

l'xpliqué ensuite tout le rouage de 
notre système scolaire. Il y a d’a- 
Tord le département de l’mstruc- 
’ion publique ayant à sa tête un 
• irintendant qui est responsable 
devant l'exécutif de la province.
Ce chef doit être choisi hors des 
partis politiques militants et doit 
abstenir des questions brûlantes 

de la vie publique. Il y a. de plus.
* un secrétaire français catholique'.
- et un secrétaire angio-protestant. PtcX'etc *°

Sa "jeunesse' 'est une invitation a 
la bonne conduite M. Lapointe

(Suite à la page 15. 1ère col.)

»:r i -, \CF.Mr

NOTAIRE
RO N

AU COMMENCEMENT
Dt L’rtIVER

Le Bazar de Saint-Roch

24... . , permis de constniction re- C est ce soir que se fera défini- qui, par conséquent, restent -'ni*-
enfant frappe quelqu un avec une présentant une somme de $25,960 m oment le cho:x dos orateurs rants toute leur vie. Nous nous de- 
bicyclette. mais qu il disparait ont été émis par le département qui représenteront l’Universite battons encore avec une foule 
f.nJsu,t« sans ?" 11 5oit P?ss,bîe municipal des Travaux Publics Laval dans le concours oratoire d’autres problèmes scolaires as- 
1 identifier Avec une licence et au cours du mois de novembre, intercollégial. Il devait d'abord y sez difficiles à résoudre mais rn-
un enregistrement a 1 Hotel-de- suivant un rapport compile hier avoir deux épreuves, dont une ce fin. dans l’ensemble, nous avons
Ville, les detectives seraient plus soir par M Rosaire Bellrau, comp- soir et la seconde lundi. Vu que la fait, dans le domaine de l’instrur-
en mesure de faire les enquêtes table de ce departement. salle des Promotions sera prise tion publique, un immense pro-
necessairs. , x . Ce8 chiffres indiquent une di- par la Société Saint-Jean-Baptis- grès, et il serait insensé de nr nas

Dans les cas de vols également minution sur novembre 1933 a* te dans la soiree de lundi on a le reconnaître ni de le faire con­
ies détectives sont souvent embar- lors que la ville avait accordé 26 décidé de tout bâcler ce soir. Plu- naître 
rascés lorsqu’il s'agit de retracer permis pour une somme globale de rteurs concurrents recrutés par- M
le véritable propriétaire d'une bi- $34,765. mi les élèves de l’Universite et du sa causerie
eyrlette. Toutes ces bicyclettes Au cours des onze mois éeou- l^tit Séminaire prendront part au dans la province de Québec* Il ci-'tgieuse dé la majorité et Wi’ls ont
sont de deux ou trois couleurs, lees en 1934. la ville a acorde 499 concours éliminatoire. ta des chiffres particulièrement droit à une commission à oart Tll
Quand les victimes de ces vols permis dune valeur globale de personnes qui désirent as- intéressants. Il y a aujourd’hui, nomment trois svndîcs Dan ' les
viennent les réclamer, il s en trou- $409,939. Ce t dire que si le mois «‘•‘der a cette joute oratoire peu- dans notre province. 1.160 muni- grands centres les commissaires
ve parfois deux ou trois qui ré- de décembre n'est pa: très actif vent sr procurer des billets au cipalités scolaires, catholiques ou ne sont pas choisi* car lè t^unle
clament la même bicyclette, et la dans le domaine de la construe- Rouquin, rue de la Fabrique, ou protestantes, comptant 7.383 éro- Le registraire-adioint éminier-, à 
situation est difficile à contrôler, tion, on n’atteindra pas même le Çn s adressant aux étudiants de les élémentaires. 636 écoles J énuméra a

questions d institutrices mal rr-jçt un secrétaire anglo-protestant 
tnbuées, et avec la négligence des C’est ensuite le Conseil de l’Ins- 
enfants qui cessent d'étud;er le truction publique composé de 36 
jour où ils quittent la classe, et catholiques! 18 évêques et 18. laï­

ques) et 24 protestants. I>e confé­
rencier énuméra les attributions 
du Conseil ainsi que celles des 
Comités catholique et protestant. 
H définit plus lom le rôle du su­
rintendant Celui-ci est en rela­
tions avec l'exécutif de la pro­
vince. le Conseil de l'Instruction 
publique et ses deux comités et 
les municipalités scolaires. Ces 

j dernières sont composées d
I iUdge F gu y dvajt intitulé membres. I^ors^ue les contribua- 

l'instruction publique, blés ne professent pus la foi reli-

f! y a eu foule depul» le con-unen- 
cement du bazar dan* le soubassement 
de rcgllne

Aucune tombola n'attite autant de 
monde que celle de Saint-Roch; tmi» 
les amis viennent de tous côtes chaque 
jour

Tous les sotrs 11 y a musique, chant.
rôfles, roues de fortune

Or P.-K. RAINVILLE
Chirurgien Orthopédiste

Il années d fltude» medicales dont ï 
aux Btatt-l ni» el T en I.urope

Membres et 
colonne vertébrale

Consultation* :
102. Saint- Iran Bureau. I A I hr» 
Tel : 2• ISXI Hôpital X TO \ M

SPECIALITE

Plus la marchandise semble dlspa- 
laltre sur le* tables, plus vite 11 en re­
vient encore

Le restaurant “La KerlandlOre'' est 
étonnant, on y est si bien servi, 
étonnant, on est si O-n servi.

Tous ceux qui se sont rendus passer 
un* veillée dans le soubassement de 
l éclise se sont déclarés enchante» de 
l'accueil que l'on fait aux nombreux 
visiteurs

Il est réservé d'agréables surp.ises 
pour lits visiteurs d’aujourd'hui et de 
demain.

Rendons-nous y en foule '

CONSTIPATION
Nouveau remrdc à base de 

fruits ••Novr1. stimulant d<- l'in­
testin. agréable au soûl, asit a- 
ver sûreté et douceur Prix par 
malle X onre» 50e, 12 onces 75c, 
laiboratoire "Novl" Enrg.. 36 
St-.lean. Quebec

Amassez-vous une grande : 
serve de vign 'ur. pour resistei <r. . 
journées g anales, au gros veti'., 
à la neige. N attendez pas qw‘> 
l'hiver prélève son tribut sur vo­
lte santé. Ayez toujours à la mu 
son une boirr d”* Farine Rrnaus. 
pour en faire votre breuvage 
avoir une santé florissante. 1 t 
Farine Rénaux fortifie tout 
système, répare les tissus détérn 
res. rmd le cerveau lucide, aid • 
grandement !a digestion, rlmi 
de l’énergie et de la vigueur 
tous ceux qui en font leur breu­
vage quotidien.
Cett-' nourriture est excellente 
pour les mères qui nourrissent et 
pour stimuler a vie chez les tou! 
petits. Vente en gros : W. Bru­
net & C’ir; J.-E. Livcrnois, Qui 
bec.

NEVRALGOL
Soulage ft l'instant les maux de tête 
mal de dent, d'oreille les rhumaiixme* 
le* névralgie' Fss.Ave/ ,es tahicHes 
NEVRAt.GOI. Faguet NKVRALGOI. 
se vend partout.

Aver un enregistrement et une li­
cence la tâche des limiers serait 
beaucoup plus facile dans ce gen­
re de travail.

On estime qu’il y a près de 2.- 
000 bicyclettes lans les limites de 
la ville de Québec. C’est dire que 
cette mesure apporterait au tré­
sor municipal une somme addi­
tionnelle de $2.000.

La ville de Montréal Impose u- 
ne taxe de ce genre aux cyclistes

demi-million à Quebec cette an- Laval, 
née. Voici les statistiques de no­
vembre dans la construction :

pri-

Mols de novembre 1934 
Nombre

Quartiers de permis

Un grand fracas
maires complémentaires et inter 
médiaires. 212 écoles primaires su­

ce point de sa conférence les 
vingt-et-une attributions des eom- 

(Suite à la page 5, 6ème col.)
Séance dramatique 

et musicale.

Pour tnul re qui ronrernr 
l'assaranre. consulte/

S. HOUDE, Enr.
ASSL'RAM h S GKM KM Is

Kcprevrntjnl de très puissante* 
compagnies

LICENC E No 9303 
251. RI E ST-JOSEPH 

llur 9X92 Ucs : 1-M62

“■■■ DENTISTE mmaKi

Dr S. GAFJDREAIJ
98. ST-JOSEPH TEL.: 4-3721

$25. d’amende 
à un hôtelier

Camplain 
St-Jean-Baptiste 
Montcalm 
St-Sauveur 
St-Roch 
Limoilou

Deux piétons venaient a peine 
d? passer en face du Salon de coif. 

4,lL.x fure Nanette hier soir, lorsqu'ils 
4, ,10. pntendirenl in frac-ac i ur.

11.575.
660.

3,620.
570

entendirent un fracas. C’était l'en­
seigne lumineuse de cet établisse­
ment de la rue St-Jean qui avait 
quitté son perchoir.

---------- *-----------

M. J.-J. Flynn La “Croix de 
succombe à une | Paris” a 52 ans 
courte maladie

24

l'ne amende de 125.00 et les 
frais a été imposée hier par le 
recorder De* Rivières au tenan­
cier d’un hôtel de la rue de la 
Couronne, contre lequel on avait 
porté une accusation d'infrac* 
tion aux biis de la morale.

L'enquête avait été faite par 
l’escouade de la police munici­
pale des moeurs sous la direc 
tion du sergent-detective .L,s. 
Beaudoin. Ih* propriétaire en

Mois de novembre 
1933 26

11 premiers mois,
1933 583 

11 premiers mois.
1934 499

$ 25,960. 

$ 34.765 

$468.018 

$409.939

Grande retraite
La Retraite Oes Dames de la 

paroisse St-François d’Assise se 
fera dans la deuxième semaine 
de décembre. Elle aura lieu en 
haut et les propriétaires auront 
droit à leurs bancs. Celle des De­
moiselle* se fera dans la troisiè­
me semaine; elle aura lieu au 
sanctuaire et les bancs seront li­
bres.

H était très avantageusement con­
nu a Québec ou il avait demeu­
re pendant 25 ans. — Il clait à- 
ge de 64 ans.

A Ste-Foy. xalle parotslsale les 3 et 
4 UN-embre prochains au profit rlr IV- 
gîlse, seance dramatique et musicale j 
"Lçs Piastres Rouges" drame en 3 acte* 
et ‘t-es Deux Réservistes", comédie mi­
litaire en un acte donnés pai le» Jeu- ! 
nés gens de la paroisse Sièges résej-

_______ vés 35c en vente chez J -R Laroche
, t- • j . . marchand. Ste-Fov; non réservés en
La Lroix do Paris, le grand vente ft rentrée de la salle La porto 

organe catholique français Kra«,ouver,e 6 7,15 hrs t. autobus de romnlem a,.,,...;,, , , • ,IN Ste-Foy partira chaque son a 7.30 lus
joiiipura dt main, deux deeem- coin St-Au*usiin et d Aiguillon i.au- 
1)11 . Cinquante fh'ux ans dVxis- tobus passera oar le Pont de Queb-, 
Icnce Elle continue de remplir £"p;Rouge vers 7 »5 Voyae- 
fidèlement sa mission (pii e*t •
dt So-

OBSEQLES Ll.’NDI

M. Giguère a
eu le contrat Ne tardez pas à

faire vos achats

mais le président du tri- 
après avoir entendu la

h „lfl
bnna
preuve, en est venu a la conclu- Charrst au prix de $L47 
••on qu’il n’était pas assez m*- impaire 
» è-e pour contrôler sa maison et 
eu’i! s’y glissait «les «hus con­
traires aux lois tir la morale et 
du bon ordre flans notre ville.

Ottr cause avait donné lieu à 
un long procès en Cour du Re­
corder j| \ quelques semaines.

ac- 
J -Adélard

-, ■ ,<• Par un vote de sent voix contre« prétendu qu il sur- deux le Conseil deP vine 
» fillad I entree des clients de son d<i hj . „

r. • . sulr- a IVI. » VUU!, upja songe a TOUS les avantages
Ulguere. le contrat pour l'enlève- «lue vous pouvez retirer en faisant vos 
ment de ia neige sur le Boulevard de bonne heure ? Pourquoi
— t) >' t'efléchlnona-nous pa» cette an­

née ?
De bonne heure, vous serez Je* pre- 

mieux servis, 
pes pourront 

plu» de ternp» et 
,, meilleure attention

partage comme

Nous apprenons avec regret la 
mort de M. John Joseph Flynn, 
survenue hier a l'Hôpital Wes­
tern de Montréal. Il est décédé à 
râge de 64 ans, apres une courte 
maladie.

Né a Montréal, M. Flynn a rc- 
>tdé pendant 25 ans à Québec ou ' 
il fut très estimé. Pendant toute 
sa vie il fut employé de la Com-1 
pagnie de Téléphone Bell qui lui |

servir Dieu, l’Eglise e| b 
cielé humaine.

"L Action (’alholique” cs| heu­
reuse de présenter ses sincères 
felii Rations et se* meilleurs 
voeux au grand organe catholi- 

I occasion fie cet anniver-que a 
sa ire.

SYLVIO BRASSARD
a n h a

ARCHITECTE
206. Ave Brown Tél. : 7.341

Deinontignji S Fonlot
Ne demandez pa» 

simplement

L’EAU DE JAVELLE

Exigez
L’EAU

MERVEILLEUSE
Vous Mim ,,,u* pour 

votre argent

BARGAINS DE 
COURROIES 

ET
MACHINERIES 

DE TOUTES 
SORTES

Slfl.OflOOfl rie rourroles neuves aux 
prix suivants :

2" x 3 pli* $fl 11 le pied tiris3" x 3 •• 0 1.5 •• Kougr4" X 4 “ 0.23 •• <.r %
5" X 1 “ 0 28
f," x 4 “ 033
H" x 4 " 0.12
K" v 0.53 Kougri*r x 5 •• 0.50 “ Gris10" x .5 •• o ;o House12" x 6 ‘‘ 0.95 ••

\drr *ve7-v nus » | ., H»MH KD 
* M \ \ - I I M I IMI *, \n , | .
station. Dorchester, que.

“ L’Echéance ”
Par lean D’AVIGNON

..l- fr'r "l'piorh, confia do- postes ires importante. I "etfe"C''rcèmplwemaoamalemîrl%7!*?!‘

î*xmjzz ïïïruiïi)l"!r4 ,a Æ*:
pied

k/wiiiir 11 v UJ C. VOUS
Ce contrat faisait l'objet d'une !T1,'’rs A choisir donc le.* , 

longue discussion depuis quelques X,"

DE LA CHAIRE
AU MICRO

par le R. P. Lévl Cote. O..M.I.

Le R P Lévi Côté, O M.I , 
cons.déré a juste titro comme l'un 
des apôtres les plus intéressants 
de chez nous, utilise avec entrain 
adresse et succès, au service des 
idé-\s catho'iques. les trois moyen- 
de propagande les p us puissants 
do not e époque ; la chaire, la ra­
dio et la plume. Il vient de don­
ner -m livre intéressant comme 
res sermons et so* causeries ra­
diophoniques ; "De la chaire au 
mi'-ro" L’unité 50 sou* (55 
sous franco). La Libnirie 
t’“ Action Catholique". i0'>. 
hte-Anne, Queb

semâmes.
Le vote a été 

suit :
Pour le contrat à M. J.-A. Gi- 

guère : Le* échevins Poulin. Mo­
rin. Jobin. Go*selin, Parent. Bou­
tet et Ferland (7>. Contre: I>es 
échevins Noreau et Martel. C’est 
l’échevin Martel qui avait récla­
mé le vote sur ce rapport du co­
mité exécutif.

Le Conseil de Ville a ensuite 
approuvé sur-le-champ le regle­
ment 168-D. concernant l’enlève-1 
ment de la neige dans certaines 
rues de la ville

---------- *----------

A S.-J.-Baptiste

l’ne belle cérémonie reh

p.m. 
le à

Retraite fermée

de
rue

Vendredi. 7 décembre, retraite fer- 
Vo' ageurx de Commerce ft 

ta vi Ha Manr^iw»
lue* exercice* commenceront a 8 h 

3fi du »olr pour se termine, le lundi 
*olr. 10 décemb.e ft 4 heures

Homme* et Jeune* gens désireux de 
prendie part a ret’e retraite sont pri<» 
de * adresse, au R P Directeur |fm 

In ste.F.,y. Qu, Téléphoné

A
V>52

von* aurez letir
Vou* pourrez ainsi offrir le* étrenne. 
le» plus variée* et le* mieux appro­
priées

Tout en y trouvant beaucoup de sa­
tisfaction personnelle vous adoucirez 
ainsi le sort des jeunes fille» em­
ployée* dar» r-w, magasin* ft

RI tous attendent fl la dernière ml- 
nute. imaginez-vous ia tension ner­
veuse occasionnée par re surcroît de 
travail Qu) de nou» n’a pa» a se re­
procher peut-être d'avoir attendu fl
une heufe tardive le samedi soir m, la sr sc dérouler;, dcmnilt à 2 h 
veille d une fête pour acheter une 
robe ft laquelle il fallait faire quel­
que» réparations et d'avoir exige ia li­
vraison de cette robe, le soir même 
forçant une jeune fille ft travailler 
Jusqu ft une heure avancée de la nuit 
pour satisfaire une exigence par trop 
egoiste

Comment nos commis épuisés, lia- 
r»*»és de fatigue pourront-II* Jouir 
de» plu* belles fête* de l'annee qui 
sont Noël et le Jour de l'An ?

Nous avons tous besoin, à l'occa­
sion de ce* fêtes, de nous détendre 
d oublier no* soucis. de nous livrer 
aux Joies familiales Songeons ft celle» 
qui. obligee* de gagner péniblement 
leur vie. ont aussi besoin d'un repo* 
bienfaisant

Prenons donc 
nos emplette* de bonne 
Noël, nous serons heureux 
ment de notre bonheur, n 
que nous aurons procuré 
travailleuses.

Rt-Esprit, un drame et une
Emmett, et deux fdles medemejjSSfln

I>e t anard aux Navets", vous ne re- 
gretterez pas ie prix de votre blilet 25 
ou 35 sous. !

Au cours de la soirée on procédera 
au tirage dim lot de marchandise* é- 
valuécs fl $3fi 00 d'un billet de $10 00 de 
deux horloges et d'un m‘roir. i

PAUL DROUIN. C. R.,
&

WILBROD BHERER, L l. L.
AVOCATS 

OS SOI. Qu*t>« Pas*. 
TgL 1 71 SS.

MENT DE PARAITRE

LE CALENDRIER ST-JOSEPH,
LE ROI DES CALENDRIERS

J.-Omer Martineau (Chrystine), 
de Quebec, et mademoiselle Rita 
Flynn, de Montréal.

II était Fidèie Navigateur des 
Chevaliers de Colomb et membre 
du RoyfÆ Arcanum.

Ses funérailles auront lieu lun­
di matin a 9 heures, en l'église de 
l’Assomption, a Westmount.

Or J.-E. PELLETIER
SPFf IAl.tsTK 

54 rue ST URSl'LR 
Yeux. Oreille*. Ne*, Gorce 

Tel : 3-1457 .....................Ol HfM

J.-A.-G. VALLERAND
ARCHITECTE 

229 Blvd Charest
Tél.: 3-1394 

QUEBEC.
religirti- 

30.
en l’église Sl-Jean-Baptis- 
occasion de la réception 

<ie 90 nouvelles recrues dans la 
<.011 frérie tics Dames de Sainte- 
Anne.

\vanl In cérémonie on fera 
le* prières du jubilé.

Il y aura ensuite allocution, 
réception et salut du T. S. Sa- 
c renie lit.

aissea Sang 
stomao

Quebec

f'lm»re en couleur» i 1.5 x !R| ft la partie «tipérleure. re- 
P’fsenle "la Fuite en F.g'pto" r>»t la reproduction d'une oeu- 
Vrr d'art fort admtree fl 1* chnpclle de la Pieuse Union Chemin 
6’r-Foy et dont M Guldo Nincheil est l’auteur On pourrait 
difficilement trouver une plu» belie linage pour orner ton 
foyer

Lee chiffres, dan» le» pages du calendrier proprement dit. 
»ont tré» gros et »n deux couleur» noirs et rouge*

(•est |e plu* beau le plu» complet, le ROI l»F.S CALEN­
DRIERS. HAte*-vou* de le demander au Couvent St-Jo»<-pr U» 
Chemin Ste-Foy, Québec, ou dans les principale» librairies Prix 
50 et*, franco.

Dr Emile Beaulieu
DENTISTE

rue St-Jean Tél. 2-7*82

TEL. : 2 2112
Heure de nureau

9 a midi
2 à 5 hr»

Dr Gust. Ratté
CIIIRI RGIEN- DI NTISTE

RAVON8 X
139. rue Kt-Jean. ot FREC

LM IME
annonce pour

DEMAIN APRES-MIDI, A 2 HEURES.

une grande assemblée qui 
aura lieu au

lution d 
heur

faire 
cl ft

r. soule- 
de ceint 
t jeunes

Dr de la B. FORTIER
Ix-Eléve rte* HApIlaux de Pari» 

et de Londres 
SPEt IAI.ITF

Malad ies des Enfants
31 st-lrviilr Tél l-JÎUl

TEL : U'REAU 2-214S

WILFRID DESJARD1US
AVOCAT

de
berner» * nesjardtn*.
*0 me St-Pierre. Québec

COUVERTURE 
en TOLE

ouvtflge g.,rant, 
demandez

MANEGE MILITAIRE DE LEVIS
0 0

GAUDI0SE BROUSSEAU & FILS
t tee

: 2-3643

LES ORATEURS SERONT MM.
EDOUARD LAC’1^0IX M.P. 
F.'HON. C.-ERN. OUELLET, CL 
EMILE BOITE AU, Ni’.
ROLAND ENGLISH 
J-L. DEMERSm. FI.EMtll

^


